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CHEZ LE MÊME UBRAXRE t 



NOTICES ÉLÉMENTAIRES SURiL'HOMOEOPATHlE et^la manièreSde la pratiquer, 
avec qaelque&-UDS des effets les plus importants de dix des principaux remèdes 
homœopatbiques, à Fusage de tous les hommes de bonne foi qui veulent se con- 
vaincre par des essais de la véiité de cette doctrine, par G. H. G. JAHR, deuxième 
édition augmentée. Paris, 1844, in-iS de i35 pages. i fr. 75 c. 

Cet ouvrage comprend : Introduction. — De l'exaipen du malade. — De la 
recherche du médicament. — De l'emploi des médicaments. ~~ Du régime à pres- 
crire. Quelques effets de dix des principaux médicaments homœopathiques : 
i» aconit.; 2» arnica; 3<* arsenicum; 4<* belladouna; &« bryonia; 6° chamomilla; 
7» mercurius; 8» nux vomica; 9<* pulsatilla; 10« sulfur. 

NOUVELLE PHARMACOPÉE £T POSOLOGIE HOMOEOPATHIQUE , ou de la Pré- 
paration des médicaments homœopathiques et de Tadminisiration des doses^ 
par G. H. G. JAHR. Paris, 1841, in-i2. 5 fr. 

Cet ouvrage doit être considéré comme le complément du Nouveau Manuel de 
médecine homœopathique. Le médecin et le pharmacien y trouveront consigné 
tout ce que l'expérience pratique a introduit d'améliorations dans le mode de pré- 
paration des médicaments, et dans iHndication des méthodes les plus simples et 
les plus sûres pour se procurer des remèdes aussi purs qu'efficaces. 

Ce qui distingue cette Nouvelle pharmacopée homœopathique, c'est la partie 
dans laquelle l'auteur traite de I'Adminwt&atiom des doses des Mi^DiCAifENTS, et 
où il indique, suivant les règles, la véritable sphère d'action à chacun des divers 
modes d'employer les médicaments, tels que Volfactionf les globulet, les gouttee, 
les iolutions aqueuses, ainsi que l'usage le plus convenable des diverses dilutiom 
dans les différents cas de maladie. 

DU TRAITEMENT UOMOEOPATHIQUE DU CHOLÉRA, avecl'indication des moyens 
de s'en préserver, pouvant servir de conseils aux familles en l'absence du mé- . 
decin, par le docteur G. H. G. JAHR. Paris, I848, 1 vol. in-t2. i fr. 50 c. 

Cet ouvrage comprend : i* Du choléra en général.— 2° De la nature pathologique 
et des causes du choléra. — 3» Du régime et des moyens préservatifs contre le cho- 
léra.— 4<' Du traitement de la cholérine.— 5** Du traitement des prodromes et de la 
première période du choléra. — 6» Du traitement du choléra déclaré. — 7" Du trai- 
tement du choléra ^poradique. — 8« Du traitement des suites du choléra et de la 
convalescenc6.'9*> Tableau complet des médicaments à consulter dans les diverses 
formes du choléra. — io« Tableau alphabétique de tous les symptômes cholériques 
aYec indication des médicaments qui y répondent. 



DB L'imUIMERU DB CaAPBLBT, RUE DB VAUCIRABD', 9. 
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AVERTISSEMENT 



SUR 



CETTE CINQUIEME EDITION. 



^ Le succès qu'ont obtenu en France les (piatre premières éditions 
v9 de cet ouvrage nous a encouragé à le revoir et à le corriger avec 
tS" tout le soin possible, afin de rendre cette cinquième édition encore 
» plus digne des suffrages du public. Les deux premières éditions 
Z n'étaient que des traductions de notre ouvrage allemand '. La troi- 
t* sième édition française que nous publiâmes en 4840, avait subi des 
1^ changements et un remaniement tellement considérables que nous 
^ dûmes la considérer en quelque sorte comme un nouvel ouvrage , 
fO puisque nous en avions changé totalement la forme et le contenu. 
C'est sous cette même forme, qui a été appréciée comme la meil- 
leure, que nous avons publié en 4845 la quatrième édition, et que 
nous offrons aujourd'hui cette cinquième ; nous sommes persuadé 
que pour le moment c'est la seule que nous puissions donner au 
manuel d'une science qui , quoique riche de faits, attend encore les 
règles fixes de systématisation. 

Malgré les modifications apportées à cette cinquième édition , 
nous avons voulu rester, autant que possible , dans les limites que 
nous nous sommes imposées et que la bienveillance du public nous 
oblige de respecter; cependant, désirant donner à notre ouvrage la 
perfection dont il est susceptible , sans dépasser les bomes de son 
caractère; et reconnaissant l'importance pour la pratique du Ré- 
PEBTOiRB, c'était surtout dans cette deuxième partie qu'il y avait le 
plus d'additions à faire; aussi nous n'avons pas hésité à sacrifier 
un peu l'accord qui existait entre les deux parties de notre ou« 



* Maonel des médicaments bomoBopatbiqnes , tradait de PaUemand (par 
D. D. RoUi et Petroz). Pari», 1834, 1 toI. in-8* de xx-402 pages. — Mannel d'Ho- 
mœopathie traduit de Vallemand, par U Noirot et Ph. Monzin. Dijon et Paris, 1835, 
3 vol. in-18. 

r»Part.— T. I. a 
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vrage, c'est-à-dire à rendre le Répertoire plus ou moins indé- 
pendant , mais en le ramenant à cet accord par le recueil d'un 
plus grand nombre d'observations comprises dans la matière médi- 
cale. 

C'est ainsi que l'on trouvera, dans cette cinquième édition , non- 
seulement le RÉPERTOIRE entièrement refondu et augmenté de tout 
ce que comprend la matière médicale en faits importants; mais 
encore, dans la Première Partie, huit nouveaux médicaments 
ajoutés aux trente-cinq dont la quatrième édition avait été aug- 
mentée; disons de plus qu'il n'est presque pas un seul médica- 
ment important auquel nous n'ayons ajouté de nouvelles confir- 
mations pratiques, en annotant par les signes indicateurs bien 
des symptômes qui ne l'avaient pas encore été. Les huit mé- 
dicaments nouveaux, d'une haute importance pratique, sont le 
Brome, le Chlore, le Nux juglans, le Cimex lectula, le Morphium 
acetiown, le Fluoris acidum, etc., et pour plusieurs autres sub- 
stances, dont nous ne possédions jusqu'ici que quelques faibles 
notions, telles que le Sanguinaire, le Calcarea phosphericc^j etc., 
nous en avons donné une pathogénésie complète. Si nous avions 
voulu être moins rigoureux, nous aurions peut-être pu ajouter en*» 
core au delà de vingt substances ^ non pas, il est vrai, avec une 
pathogénésie complète, mais avec les quelques symptômes qui en 
existent. La place de ces fragments n'est point encore dans un ma- 
nuel tel que celui-ci ; le nôtre contient malheureusement déjà trop 
de ces substances qui n'ont encore aucune valeur pratique et qui 
ne font jusqu'ici qu'occupa très-inutilement le papier; telles que le 
NiccoL, le Phellandr., etc. Pour ne plus ajouter à cet inconvénient, 
nous nous sommes proposé de n'accepter pour notre manuel que 
les substances qui auront fourni quelques résultats pour la prati- 
que; car si, pour répondre aux exigences inimaginables d'un recueil 
COMPLET, nous étions obligé d'accepter tout ce qu'il plairait à 
n'importe qui d'étudier n'importe de quelle manière, où cela nous 
conduirait-il , nous et nos lecteurs? Que toutes ces substances en- 
trent donc d'abord dans nos journaux seulement*; c'est là que, 
dans leur passage éphémère , elles peuvent se faire remarquer des 
praticiens, et quand ceux-ci auront jugé de leur valeur, nous les 
accepterons, nous aussi. 



* Vot. Bibliothèque homaopathiquê, Genève, 1853-1842, deux séries, i8 toI. 
in-8«. — Archives de la médecine hcmceopathique, Paris, 1834-1837, 6 yol. iu-8*. 
— Revue critique et rétrospective de la matière médicale homœopathique. Paris, 
tft4d-i842, S V6Î. in-s». — JotiriiAl de la doctrine Ëahnemannimne. Paris, 1840, 
« vol. !â-8*. — Journal dé médecine homœopathique, publié par la société Bah- 
nemanniénne, Paris, iS45-184é, 4 vol. îii-8«. — Bulietin de la iociété de médicin9 
homœopathique de Paris, Paris, 1845-1849, 7 vol. in-8». 
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Dans rintroduction du .RjÈPfiBTOiEii , noua faiBons connaîtra I99 
principaux changements que cette partie de notre ouvrage a 9ubis; 
Ton remarquera que nous n'avons rien négligé pour le rendre aussi 
pratique que possible » et qu'il n'y a presque pas un seul article 
auquel nous n'ayons retouché; de plus, tant dans les Avis cli- 
niques que dans les Tables des symptômes, il n'est presque pas 
une seule ligne qui soit restée telle qu'elle était. Ce sont en outre 
aussi les Résumés généraux que nous avons notablement com-v 
piétés, de manière que ceux qui aiment ces sortes de Généba* 
LiTÉs trouveront maintenant dans notre Eépertoire également tout 
ce qu'il y a d'uiiLE dans celui de Bosnninghausen. Toutefois il ne 
faudrait point s'imaginer que nous ayons pris ce dernier ouvrage 
pour une autorité quelconque ^ au contraire, le livre de Bœnning- 
hausen n'étant point ce qu'on a le droit d'appeler un Répertoire, 
mais plutôt, d'après le sens même de son auteur, un livre 
d'Avis THÉRAPEUTIQUES, nous différons en plus d'un endroit avec 
cet auteur sur la valeur relative des médicaments annotés pour les 
syn^ptômes. Ceci vient de ce que nous nous sommes tenu aussi 
strictement que possible, aux observations |)osiYtt;6s recueillies soit 
par la pratique, soit par l'expérimentation pure; tandis que Bœn' 
ninghameUi outre ces mêmes données, a encore, comme il le dit 
lui-même, ajouté non pas seulement ses propres observations posi-* 
tives, mais encore des « combinaisons, » c'est^-dire des données ne 
reposant plus sur des faits, mais sur des conclusions faites par la 
voie d'abstraction, selon les vues et les idées individuelles de leur 
auteur* Or, ces conclusions pouvant tout aussi bien être faites très- 
judicieusement que d'une manière contestable, il doit être permis à 
tout autre de les accepter ou de les rejeter, aussi longtemps au 
moins que leur auteur ne nous dit point de quelle manière il est 
arrivé à ces conclusions. Ayant ainsi puisé souvent à une source 
différente de celle de l'auteur du Manuel thérapeutique, il n'est 
donc point étonnant que nous ne soyons pas toujours d'accord avec 
lui, et que les substances que nous avons annotées dans les articles 
de nos résumés du répertoire, ne soient pas partout les mêmes que 
celles que cet auteur a fait ressortir comme les plus importantes. 

£n général, nous pensons, dans un certain sens, comme 
Louis Xjy, qui dit un jour à un prédicateur de la cour : « J'aime 
bien , monsieur l'abbé, prendre ma part d'un sermon , mais je 
n'aime pas qu'on me la fasse, » Selon nous , il est mille fois pré- 
férable que le lecteur se fasse lui-même autant de vraies ou de 
fausses conclusions qu'il voudra, et nous croyons que, au lieu de 
lui en présenter de toutes faites, il vaudra beaucoup mieux lui 
mettre sous les yeu^ les faits élémentaires, classés et coordonnée 
de manière que les conclusions qu'on pourrait en tirer frappent 
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d*eiies-mêmes les yeux de tous. C'est pourquoi nous aurions bien 
voulu faire entrer aussi, dans le Répertoire, notre travail détaillé 
sur les Conditions, afin que le lecteur, au lieu d'accepter les con- 
clusions que nous avons données nous-méme , dans notre résumé , 
au chap. i, sect. m, du Répertoire, puisse les en tirer lui-même par 
la vue des détailâ. Ce travail n'a encore été publié nulle part, 
quoiqu'il soit de la plus haute importance , comme j'ai pu m'en 
apercevoir en l'entreprenant; car là on voit clairement que si, 
dans bien des cas , on peut prendre en général telle ou telle condi- 
tion appartenant à un fait particulier, il en est d'autres où. l'on ne le 
peut nullement, sans commettre les plus graves erreurs. D'après la 
manière dont j'ai conçu cet ouvrage , il sera facile d'en déduire les 
lois; mais ce travail étant assez considérable pour exiger en lui- 
même un volume semblable à ceux de ce manuel , je me réserve 
d'en faire une publication à part, dès que j'y aurai mis la dernière 
main. Il en sera de même du Traité des maladies nerveuses que j'ai 
promis depuis longtemps et que je suis maintenant à la veille d'a- 
chever. C'est ainsi que je tâcherai de faire, de mon côté au moins, 
tout ce qu'il est possible pour l'avancement de notre science spé~ 
ciale. Il y a encore beaucoup à faire pour les études seules des 
matériaux que contient notre matière niédicale, et bien élaborer ce 
que Hahnemann et ses vrais disciples nous ont fourni, ceci est 
presque plus nécessaire que de nouvelles études d'expérimentation 
pure, lesquelles, au bout du compte, ne font qu'augmenter l'amas 
de faits déjà si difficiles à classer et à coordonner. 

Nous ne voulons pas dire qu'il n'y ait beaucoup à faire par rap- 
port à cet amas de symptômes qui ont été introduits , soit par les 
homœopathes purs, soit par les homœopaihes soi-disant critiques, 
sur les observations du fondateur de notre école; mais le temps 
n'est pas encore venu ; car, pour détruire ce qui est, il faut apporter 
dans la balance une masse de faits exacts et bien observés , assez 
considérables et qui permettent de réédifier sur des bases plus 
larges. Si nous voulions suivre le premier venu qui nous dirait : Il 
faut rayer tel ou tel symptôme, puisque je ne Vai pas observé sur les 
sujets soumis à mon expérimentation; tandis qu'un autre viendrait 
nous dire après : Les symptôme que vous avez mis à la place des 
symptômes rayés, il faut les rayer encore, puisque moi je ne les ai 
point observés : où cela nous conduirait-il? 

Nous avons donné peu d'attention aux travaux de l'école critique 
allemande; ils n'auraient fait qu'apporter du doute oii il y a certi- 
tude et jeter le lecteur dans l'embarras. Cette fraction de notre 
école croit avoir le droit de critiquer tout ce qui se publie en dehors 
d'elle, et veut qu'on prenne comme parole d'évangile tout ce qu'elle 
produit. 
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Nous ne saurions tenniner ces quelques pages sans dire un mot 
à nos lecteurs sur Tétat actuel de notre doctrine. Depuis quelques 
années ses progrès ne laissent rien à désirer. En Angleterre, en Italie, 
en Autriche, en Allemagne, en Prusse, en Russie, en Espagne, au 
Brésil et jusque dans les pays les plus lointains, elle compte de nom- 
breux représentants. A ceux qui disent que rhomoeopâthie est morte, 
nous conseillons la lecture de Touvrage du docteur Rapou intitulé : 
Histoire de VHomœopathie dans les principales contrées de V Europe ; 
ils y verront qu'elle est pleine de vie et d'avenir. En France, la doc- 
trine de Hahnemann n'est point demeurée en arrière. A Paris même, 
siège des facultés et des académies, foyer ardent des luttes et des 
rivalités, elle poursuit sa marche de plus en plus envahissante. Dans 
l'un des hôpitaux de la ville (l'Hôtel-Dieu annexe], un homme de 
mérite et de bonne foi , le docteur P. Tessier, traite depuis deux ans 
les malades de son service par la méthode hcnnœopathique. Les 
succès qu'il a obtenus, succès authentiques, puisque les faits se sont 
passés sous les yeux des élèves et des médecins , ne contribueront 
pas peu , nous l'espérons du moins , à hâter le triomphe de notre 
cause; ils ont déjà ébranlé bien des convictions et provoqué bien 
des tentatives. Nous nous réjouissons de ce résultat. 

Encore quelque temps et l'homœopathie aura pris partout , nous 
n'en doutons pas, la place qui lui appartient de droit. 

Paris, le !•» novembre 1849. 

G. H. G. JAHR. 
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TABLES ET EXPLICATIONS. 



i.^TABLR INBS MEUIGAMENTa 

çoRrmys DANS ckt oiryiu.«Ki 

ATEC nOICÀTIOlf DES ÀBRËTUTIOMS ÈVP1.0TÉES POUR LES DÉSIOliEH DANS 
LES CITATIONS. 



Nota. •— Vattéritque f) indique Ws iDédicaments snr lesquels nous possédons 
en mftme temps des obserrations cliniquet et des symptômes pathogénitiquet. Le 
9iro (•) ludique eeoz dont nous ne possédons quedesobsevftttou eHmiqut», 

lies ttéâ&oûQMta doM \t non nt nwriiBé en oartciitr^f <»<i<tn49> tonl oeui 
dont, jusqu'ici, on a fait h plui d'^açie* ^ Ceux qui n'ont aucune distinction, sont 
ceux dont nous possédons dea symptômes p'KAoytfn^^t^tMs, mais qui, jusqu'ici, 
B\>nt presqne jamais été employés. 



« I. Meon.— iieomttfin napelltu. 

2. M\h, — ^thusa eynapioin. 

3. ''Àct.— Actoaspicata. 

. 4. *Agar.~Agaricus muscarius. 

5. "^Affn.— Agnus castus. 

6. •AL— Aloes, 

/7. *Âhim. — Almnina. 
. 8. ♦Ambr.— Ambra grisca. 

9. Amiac. — Ammoniacum. 
. 10. *Amm. — Ammonium carbo- 
nicum, 

1 1 . Amm-cs. ^ Ammonium caus- 

ticum. 

12. Ammrm,-^ Ammonium mu- 

riaticum, 

13. '^Anac— Anacardium. 

14. *Ang.— Angusturavera. 

15. Ang-sp.— Angustara spuria. 

16. *Anis.— Anisum stellatum. 
1 T . Anlhrok. — Anthrokokali. 

18. '^Ant.— Antimonium crudum. 

1 9. Arg. — Argentum. 

20. Arg-n.— Argentum nitricum. 

21. *Arn, — Arnica montana. 

22 . *Ats. — A rsenicum album, 

23. Ars.cil.— Arsenicum citr. 

24. Arlem. — Artemisia vulgaris. 

25. Arum.— Arum maculatum.^ 

26. Asa.'^Asa fœtida. 

27. Àsar.— Asarum europseum* 



Aspar. — Asparagus. 

Atnara. ^ Athamantha. 
*Aur»^Aurum foltatum. 

Aur. fui. — Aurum fulminans. 
*Aup-m. — Anrum murlaticum. 

Aur-s. — Aurum sulfuricum. 
*Baryt. — Baryta earboniea. 

Bar-m.— Faryta muriatica. 
*BelL — Belladonna, 
*Berb.— Berberis vulgaris. 

Bis.— Bismuthum. 
*Bor.— -Borax veneta, 

Bov.» Bovista. 
*Brom. —Bromum, 

Bruc. — Brucea anti-dyssente- 

rica. 
*Bry.— Bryonia alba. 

Galad. — Caladium seguinum. 
'^Calc— Galcarea carbonica. . 

Galc-ph.— Galcarea phospho- 
rata. 

Camp h. — Gamphora. 

Cann.— Gannabis saliva. 
"^Cant/i. — Gantharis. 
*Cap£.— Gapsicum annuum. 
*Carb-an.— Carbo animalis. 
*Carb'veg, — Garbo vegetabilis. 

Gasc— Gascarilla, Groton Gas< 
carilla. 

Gast.<-GasU>reuia« 
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TABLES ET tlKlCATlONS. 



, 55. *Caiu.— Cavtttkini. 

rit. 

57. Glitl.«**ClielMNttiini naûHS. 

58. Chenop.— 4%enopo<ltmiglati> 



60. 



61. 
62. 
63. 
.64. 
66. 
66. 
6T. 
68. 
69. 
70. 

.71, 
72. 

73. 

74. 

.75. 
. 76. 

77. 

78. 

79. 
.80. 

81. 

82. 

88. 

84. 

86. 

86. 

87. 

88. 

89. 
. 90. 
. 91. 

92. 

93. 

94. 

95. 

.96. 

97. 

. 98. 

99. 



*Chin.'— China offUfinalis. 

CMH-c.— ChiBinam sulfifft» 

cunu 
*€hlor. •«- Chiorium. 
^Ctc— Ciettti ttrost. 
^Ctm-j.— Glmex tecCiilâ. 

Ctn.— Gina. 

Ciimalft.— ansabaiii. 

Cinnam.— Ginnaiiioiiiuni. 

Cisk^GiBlits canadeiiBifi. 

Gitr.— Citri acidutt. 

Clett.-^€l«iiiatts erecta. 

Go€cin.*-GoccliieIla septein» 
poiMsfaïa. 

GocU.— Gochlearia armora- 

Gia. 
*Co/f.«— Cofnt crwto. 

Golch.— Golchicum autum-* 

nale. 
*Coloe. ^ ColocyiUhiii. 

Gon.— Gonium maeulatum. 

Conv.*— GoiiTDlvulusarveiisiSi 

GoiK-^Gopaivae balsamum. 

CoraL ^ Gorallia rubra. 
*Ctot.--~Cfoc%u <alitm«. 

GroU^Grolon tiglium. 

Gub.-^Gubeb». 

Cupr.-— Guprum metailicum. 

Gupr^-ac— Gupram aceticum. 

Gupr-c.«>- Guprum carboiH- 
cum. 

Gttpr-6» — Guprna BUlfuri*^ 
cuib. 

Gyc^Gyclamen europaeum. 
"^Dapb. — -Daphn« indica. 
^Dlad.'-lMadema aranea. 
*I>tflf.— DipttoW* pvrpurea. 
*Dtoté-^DTotera rofundifolia. 
*Duk, — jDfiïcamora. 

Elect— Electricitas. 

Eug. ^ Eugeuia Ïambes. 

£uph.--^Eiiphorbium officia 

nale. 
^Euphf. '^ Euphratiû offiei^ 
nalis, 

Evon.-— Etonymus europaeuB. 
*Fer.— Ferrwm mttallicum, 

PeiHng. — Femim magnetl'» 

CUUL 



100. Fer-n. -^ Ptfmun «uiritfti^ 



101. •Fil.— FIMxi 

102. *FIW>f-ac» — FHtfii oe<- 



108. 

im. 

105. 
108. 
lOT. 
108. 
109. 
110. 
111. 

112. 

113. 
114. 

115. 
116. 
117. 
118. 
119. 
120. 
121. 
122. 
123. 
124. 
126. 
126. 
127. 
128. 
129. 
130. 
131. 
132. 
.133. 

.184. 

186. 

136. 
137. 
188. 
139. 
140. 
141. 

142. 

148. 
144. 

146. 



*Frag.-^FnigiHa nêctu 

Galvan. — GalYanltmns. 

Geat.— Gentiana lutea. 

6iiis.--<SiiiBeDg. 

GraA.-^Oranatmn. 
*Graph. — Grap/itlet . 

Oral— Gratiote offldnalls. 

Guai.-«-Gualacttm officinale. 

Hâem.— Haematoxylum cam- 

peciiianuin. 
*É9U.-^SeUehf>tni niger. 
*Hfp.— tfeporful/^rû cateor. 

Herac.— Heradttum spoudl^ 
lium. 

Hydr.'^Bgârotyani ûcid. 
*Hyou — Ëyotùyamui niger. 
•Jaiap.-— Jalappa. 

latr.— latropba eurcaa. 
*îgn.'^IgniUta amara. 

lad.— Indigo. 
*/od.— lodtum. 
*lp€e»^^ ïpecacuanha. 
*KaL'^KaH catbonicum. 

Kai^h.— Kall cbloricum. 

Kal-hdr.— Eali hydriodicom. 
*Kreos» — Kreosvtwii» 
Hach.'-^LaeheiiSé 

Lact.— Lactuca virosa. 

Lam. -^ Lamium album. 
*louf , — Laurocerasus. 
*Led.^heduiù palustre. 

Lobel.— Lobella inflata. 
*Lyc. -^ Lyeopodium clcnm- 

tum. 
*Magn^t.^ Magnésia ear5o- 

nica. 
*Magn'4n.'^Magnesia mun'a- 
tica. 

Magn-s.— Magnesia sulfur. 
*Mang. — Hanganum, 
'^Men.— M^nyanthes tiifoliata. 
^Meph.— Mepbitis putoriua. 
♦Jferc.'— Jftrctifiti». 

Merc-ac. — Mercuriui ace- 

tatus. 
*Merc*t. — Mvfcuriwi eoiro- 

Hviu» 
*Mef<>d.^Mereuriu$ âuUii. 

Merc-pcr.— Mcrcuriali» pe- 
rennft. 
*Jf «jif . •^Mi^ereum. 



Digitized by VjOOQ IC 



TABUES 



.146. MU.-lIiUefolium. 

147. Morph.— Morphium acet. 

148. Mosch. -^Koschus. 

149. Mur.— Murex purpureus. 
160. *JfMf-ac. — Jfuriatw acidum, 

. l&l. *N<Ur.'-Natrumcarhonicum, 
.162. ♦i\ratf-m.— iVotrwm muria- 
ticum. 

153. *J\ratf-n. — i^Tatrum nitricum, 

154. *Natr^8, ^ N<arum sulfuri- 

cum, 

155. Nie— Niccolum carbon. 

156. *J\ritr.— .JVitrum, JCaii nitri- 

cum. 
i 57. *NitT'ac. — iViIrt actdum. 

158. ''Nilr-sp^-Nitri spiritus dulcis. 

159. ^N-jugl.—Niix juglans, 

160. *N-motch,-~ Nux moschata, 
. 161. *N'Vom.-^Nux vomica, 

162. ^Oleaad.— Oleander. 

163. Ol-an.—CHeu m animale. 
164é Oi-jec— -Oieum jecoris mor- 

rhu». 
165. ''Onis.— Oniscus asellus. 
. 166. ^Op.'-Opium. 

167. Paeon.— Pacônia. 

168. Par.— Paris quadrifolia. 

169. *Petr. —Petroleum. 

170. «'Pelros.— Petroselinum. 
17 i. Phell.— Pheilaadrium aqua- 

ticum. 

172. Phosph. — Phosphorut. 

173. Phos-nc^Phosphori ck^id, 

1 74. Pin. — Pinus silveslris. 
.175. PlaU-^Platina. 

. 176. Plumb.— Plumbum. 

177. Polh.— Polhosfœlida. 

178. *Prun.— Prunus spinosa. 

. 179. *Puls, — Pulsatilla nigricans, 

180. Ran-acr.— Ranuncuiusacris. 

«181. Ran.— Ranunculusbulbosus. 

182. Ran-fl. — Ranunculus flam- 

mula. 

183. Ran-rep.— Ranunculus re- 

pens. 

184. Ran-sc— Ranunculus scele- 

ratus. 

1 85. Raph. — Raphanus salivus. 

186. Rat. — Ratanhia. 

,187. Bhàb.-^Khaharharum, Rh, 
188. Rhod.— Rhododendron chry- 

santhum. 
.189. *Khus, — Rhustoxicodendron, 

190. *Rhu»-v.— Rhus vernix. 

191. "^Ruta.— Rutagraveolens. 

192. «'Sabad.^Sabadilla. 



193. 
194. 
195. 
196. 
197. 
198. 

199. 
200. 
201. 
202. 
203. 
204. 
205. 

206. 

207. 
.208. 
209. 
.210. 
,211. 
.212. 
,213. 
214. 
.215. 
216. 
217. 
218. 
219. 
220. 
221. 
222. 
223. 
224. 
225. 



!^27. 
228. 
229. 
230. 
231. 
232, 
233. 
234. 
235. 
236. 
237. 
238. 
239. 
240. 
241. 
242. 
243. 



*Sahin. — Sàbina, 
*Samb» — Sanibueut nigra, 
^Sang. — Sanguinaria. 
*Sap.— Sapo domesticiu. 
*S(us* — Sassaparilla. 

Scroph. — Scrophularia no> 

dosa. 
*Sec, — Seeale comutum, 
*Selen. —Sélénium. 
*Seneg.— Sencga, 
""Senn.— Senna. 
*Sep.— Scpta. 
*S%l—SiUcea. 

Sol-1.— Solanum lycopersi- 

cum. 
«Sol-m.— Solanum mammo- 

su m. 

Sol-n. — Solanum nigrum. 
*Spig,^^Spigelia, 
*Spongé — Spongia tosta» 

Squil.— Squilla maritima. 
*Stann. — Stannum, 
*Staph,—Staphysagria, 
*Stram. — Stramontum, 

Slront. — Slronliana. 
*Sulf.—Sulfur. 
*Sulf-^c.^Sulfuris ckcidum, 

Tab. — Tabacum. 

Tan.— Tanace|Mm Tulgare. 

Tarax. — Taral^acum. 
*Tart. — Tartarus emeticut. 

Tarl-ac— Tartari acidum. 

Tax. — Taxus baccata. 

Tereb. — Terebinthina. 

Teucr.— Teucrium marum. 

The.— Thea cœsarea. 
*Ther. — Theridion curassa- 

vicum. 
*Thui.'~Thuia occidentaMs, 

Tong.— Tongo. 

•Urt.— Urlica urens. 

Uva.— Uva ursi. 
"^ Valer.— Yaieriana officinalis. 
*Verair. — Veratrum album. 
"^Verb. — Verbascum thapsus. 
•Vinc— Vinca minor. 
*Viol-od.— Viola odorata. 
*Viol-lr.— Viola tricolor. 
*Zinc. — Zincum, 

Zinc. — Zincum oxydatum. 

''Zinc-s.— Zincum suifuricum. 

*Zing.— Zingiber. 

Mags.— Magnes artificialls. 

Mags-arc— Magnetis p. arct 

Mags-au6.— Magn^tis p. au- 

stralis. 
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ET EIPLICATIONS. IX 

n.— ORDRE 

BAM8 LBQinEL ON POURIU ÉTUDIÉE LES KiDICAWnTS. 

A,) ORDRE DES MËDICAIIENTS A ÉTUDIER. 

À.) PoLTGBRBSTES. — 4) ÂcoD. bell. bij. morc. n-Yom. puis. — 

â) Ârn. ars. cham. lach. rhus. suif. — 3) Gale. chin. lyc. phos. 

sep. sil. — 4) Carb-v. dulc. hep. hyos. ipec. veratr. (24) 24 

B.) Deki-Poltchrestbs. — 4)Caus. cocc. fer. graph. ign. nitr-ac. 

op. petr. 8taph.-^2) Âur. baryt. cann. canth. coloe. con. phos- * 

ac. spig. stram. — 3] Ant. cic. coff. kal. magn. magh-m. plat- 

stann. tart. — 4) Dig. dros. iod. led. natr. natr-m. n-mos. thui. 

zinc. (36) 60 

G.) Médicaments qui également ont été souvent employés. — 4) Alum. 

amm. bor. cupr. liell. . kreos. mez. mur-ac. spong. sulf-ac. 

— 2) Amm-m. asa. carb-an. cin. euphr. mosch. sabad. sabin. sas. 

sap. squil. — 3) Agar. amb. anac. bis. caps. clem. colch. magn. 

rhab. valer. — 4) Agn. ang. asar. bov. guai. oleand. plumb. prun. 

rhod. rut. (40) 400 

D.) Médicaments dont, jusqu'idj on a fait un usage moins étendu 

ou moins fréquent, — 4) Bar-m. calc-ph. camph. chel. croc. cyc. 

euphorb. grat. laur. nitr. samb. sec. seneg. tarax. mgs. — 2) Arg. 

lam. magn-s. men. meph. natr-s. par. ran. ran-sc. stront. tabac. 

teucr. verb. viol-od. viol-tr. — 3) Berb. bruc. cinn. cist. coral. 

daph. gran. ind. kal-h. inerc*c. nîcc. ol-an. phell. sang, selen. 

— 4) Mih. calad. cast. crot. eug. evon. fer-mg. haem. kal-ch. 

lact. paeon. ratan. tereb. ther. long. (60) • 160 

E.) Médicaments dont nous ne possédons que quelques notions. — 

Act. aloës. anis. artem. arum, aur-m. case, cinnam. citr-ac. coc-' 

cin. convoi, cop. cub. diad. dict. fer-ch. fil. frag. ial. iatr. milL 

natr-n. nitr-sp. ol-an. ol-jec. onis. petros. pin. rhus-v. sap. senn. 

sol-m. sol-n. tanac. tart-ac. the. urt. uva. vin. zinc-s. zing. 

(41) 204 

F.) Médicaments ajoutés à cette édition, — Ammoniac, am-caus. 

ang-sp. anthr. arg-nitr. ars-c. atham. aspar. aur-s. chenop. 

chinin. cochl. crot. cupr-ac. cupr-c. cupr-s. electr. iér-m. galvan. 

gent. gins, heracl. hydroc. lobel. merc^ac. merc-d. murex. 

pothos. ran-acr. ran-fl. ran-rep. raph. scrof. soMyc. tax. brom. 

chlor. cim-1. fiuor-ac. merc-per. morph. n*jugl. 
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X TABUn 

B.) ORDRE DBS ÉTUDBS A FAIRE. 

ï" caOM.— BMTinCTIOll »B CB QU'IL T A IkE PLUS tkpMYANT. 

4 . Distinction des cas cumQCBS les plm ûnporftmts^ pour tous les 
médicameuts des lettres A-D. 

2. Distinction de ce qu'il, y a de plus importai dans las amyTOicii 
GÉNÉRAUX, y compris la pxau, le sommbiL, tes nivaBs et la moial, 
pour A et B. 

3. Étude de ce qu'il y a c2« plus important dans lea sympt^maa doft 
* oaGANBS PAETicuuBBSi Seulement pour À. 

4. Même étude pour B. 

5. Même étude que celle du ii<» 2, pour € et D. 

6*7. Mêmes études que 3 et 4, d'abord pour C, puis pour D. 

II" COVIA.-'lâTUDBd BÉTAIllÉBS DEft MLYtEBEftTES A ET B- 

8. Étude de rrots iBS cas cunioites, pour A et B. 

9. Étude de tous les signes des stmptomes généraux jusqu'au mo- 
ral, pour A seulement. 

40-13. Etudes de tous les signes des organes partigulibbs, suc- 
cessivement pour chacune des quatre collections contenues 
dans A. 

U. Même étude que celle du n*» 9, pour B. 

45-17. Mêmes études que celles des n*^* 10-13, pour les quatre ool- 
lections de G. 

lU* COUBS.'-iTVBBS hATAXUJkBA BBS ACTBAS hAbiCAKKIITC» G BT ». 

# 

19-29. Mêmes études que celles du U* cours , et dans le même or- 
dre, pour G et D, et les collections que ces lettres contiennent. 
l;;^ Pour la comparaison des médicaments analogues , voir la 
liste de ces médicaments en tête de la pathogénésie de chaque sub- 
stance. 

m.— BISTBIBUXION D£S llAtl£R£8 

DAKS l'exposition SB LA PATBOClto^UI fiSS UÉMÙàMEVTtL 

A. Abréviation du nom du médicament. — Noms français. — Noms 
des auteurs qui ont publié les médicaments. — Doses usitées. — 
Durée d'action» 
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B. Jntidoi» du médictmeal, a^ee te sobilaimt dont otM<i est 
Taiittdole. 

G. Médicaments analogues , avec indication de ceux qui peuvent 
suivre ou précéder. 

CLINIQUE, contenant une énumération des affections contre les- 
quelles le médicament a été employé ou recommandé. 

STMPTOlifES GÉNÉRAUX, contenant les Mtmtûms prédominantes, 
l'état des forces, les phénomènes des systèmes nerveux, sanguin, 
lymphatique, osseux, etc., les accès de malaise, de cowyul'' 
sim, etc., les circonstances prédominantes sous lesquelles les 
symptômes s'aggravent, s^amflîorent, etc. 

Pbau, avec les Uttoni d» orgaiMS extérieun, ukérations, ab- 
cès, etc. 

SoMMBa , avec les rêves et les souffrances nocturnes. 

F1ÀYB8 1 aveo l'état du pouls, la transpiration, etc. 

Moral , avec les symptômes de Yintelligence et de la mémaire. 

TÊTE , avec Vohnubilation, les vertiges et l'état du cuir chevelu, 

Teux, avec les symptômes des paupières et de la vue. 

Oreilles, avec les symptômes de Vam et les parotides. 

Nez, avec les symptômes de Toclora^ et le coryza. 

Face, avec les phénomènes à la peau du front, Sljxi lèvres, aux 
mâchoires et aux glandes sous-mckxittaires^ 

Dents, avec les gencives. 

BoucBB, avec la langue, la parole, la salive, etc. 

G0R68 , avec le voile du palais, la luette, les amygdales, etc« 

APPÉTIT, avec les défauts dvigoùt, la faim, la soif, les répugnan- 
ces ou les appétences extraordinaires , les soufi[rances après le 
repas ou à la suite de certains aliments, etc. 

EaTOMAG « avec les renvois, leis nausées, les V9mis$emmts et les sym- 
ptômes de la région prèçordiaU. 

Ventre , avec les symptômes du foie, de la rate,, dsa aiem et des 
glandes inguinales; ainsi qu'avec lea/làtUQsM$, 

SvLLs»» avec les aouSraoœa 4» Yanutt, du fe(âim aft du juMnés. 

Urines, avec les affections dea iHwas urénatna« 

PAaiias viaiLBa» aveo lea fomtûms sexuMss de Vhomme. 

SteLES* avec les symp0mes dea pgHi$e génitaks d$ la femme , les 
ummaHes^ eto-, ainsi qu'avec lea sywptôinaa qui sa préeentant chez 
lea nouirrimm^ 

hkJKïnx^ avec lea aymptôoiea de la t&um, 

PoiTnirai, a^ao lea symptômea de la r«i|Mriilwfi ellaaiouffîrances 
ànemir, 

TkoNG, contenant les symptômes du dos, des reins, du GOtt> de la 
mqim, des aimlim et de la pea» du Wtmc . 
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in TABLES 

Bras , contenant tous les symptômes des extrémités supérieutes. 
Jambes, contenant tous les symptômes des extrémités inférieures, 

V IV.— EXPLICATION 

DE QUELQUES EXPRESSIONS DONT LE SENS DANS LEQUEL NOUS LES AYONS 
EMPLOYÉES POUBRAIT ÊTRE DOUTEUX. 



Nota. U nous a paru entièrement snperfla de donner l'explication de toutes les 
expressions médicales dont nous nous sommes servi , yu que les médecins les 
connaissent, et que les autres personnes qui Tondraient se serrir de ce Manuel , 
peuvent les trouver dans tous les dictionnaires, mais particulièrement dans le 
Dictionnaire du termes de médecine, de chirurgie, de pharmacie, des sciences 
accessoires et de Vart vétérinaire, par P. H. Nysten , neuvième édition augmentée 
par le docteur A. J. L. Jourdan. Paris, 1845, i vol. in-8% avec figures. C'est un 
livre de première nécessité. 



ÂGALAGTiE. -— Manque ou suppression du lait chez les nourrices. 

Aigreurs. — État morbide , caractérisé par des renvois et des vo- 
missements aigres, goût acide de la bouche, etc., etc. 

Amaurosb. — Perte plus ou moins complète de la vue, sans lésion 
organique appréciùble. Quelques auteurs allemands distinguent 
VAmaurose et VAmblyopie amaurotique, en ce qu'ils n'emploient 
ce premier mot que pour désigner la perte de vue qui dépend 
d'une paralysie complète de la rétine ou du nerf optique. Le 
premier degré de cette affection reçoit alors le nom d'Amblyopie. 
Mais , en France , le mot Amblyopie ne désignant souvent que 
simplement vue faible ou vue trouble, nous avons préféré l'ex- 
pression à! Amblyopie amaurotique, pour désigner Tamaurose 
commençante. 

Amblyopie. —Voyez Amaurose. 

Anthropophobie.*- État de celai qui craint et fuit les hommes. Le 
Misanthrope, au contraire, les hait. 

Apoplexie. — On a , dans les derniers temps , voulu employer ce 
mot pour désigner VHémorrhagie cérébrale, mais c'est en forcer 
l'étymologie au dernier point. Le mot Apoplexie vient du grec , 
et signifie un état comme si l'on était terrassé pdr un coup. C'est 
pourquoi nos ancêtres et bien des médecins allemands entendent 
par apoplexie , aussi bien la suite d'une forte congestion céré* 
braU ou d'un coup de sang , que la suite d'un épanchement de 
sang, ou seulement d'un épanchement séreux , et ajoutent « pour 
distinguer les différentes caugeSi lei mots : Sanguine, séreuse^ etc. 
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ET EXPLICATIONS. Xllt 

Même les médecins français ne sont pas tous d'accord sur la dé- 
finition du mot Apoplexie, car voici ce que nous lisons* : « Nous 
a entendons par apopleane, dit l'auteur de Tarticle, tin état mot- 
«t bide de V encéphale, caractérisé par V assoupissement , ladimi- 
<i nuiion de la sensibilité des mouvements volontaires, et le plus 
« ordinairement par la rareté et la lenteur des inspirations et la 
« vitesse des expirations, ainsi que par la largeur et la rareté du 

(( pouls Donnant trop d'attention aux épanchements san- 

« guins, que Ton trouve si souvent dans lexràne des apoplecti- 
« queS) Rocheux voudrait que l'on réservât le nom û'apo^^xie, 
« pour désigner Fhémorrhagie cérébrale, et qu'on ne s'en servît 
« plus pour désigner les cas où Ton ne trouve qu'un épanche- 
« meut séreux, ou même rien de particulier; si ces opinions 
« étaient fondées , il vaudrait mieux bannir ce mot du vocabu- 
«r laire médical et le remplacer par celui d'hémencéphale. Mais 
« c'est vraiment abuser de l'anatomie pathologique que d'établir 
« les différentes espèces de maladies, seulement d'après les tra- 
ce ces qu'elles laissent dans les cadavres , d'ériger ainsi en au- 
« tant d'affections des particularités anatomiques, effet d'un 
« trouble vital unique. » — Cela en réponse à ceux qui pour- 
raient nous reprocher de n'avoir pas fait attention à la pathologie 
française, lorsque nous disons que le sens dans lequel nous avons 
employé le mot Apoplexie est entièrement d'accord avec la défi- 
nition donnée par l'auteur que nous venons de citer. 

Asphyxie. — Nous avons employé ce mot comme synonyme de 
mort apparente, 

Blennorrhée. — Nous avons employé ce mot pour désigner tout 
écoulement de matière muqueuse , sans distinction de l'organe 
qui en est le siège. 

Catarrhe. — Ce mot , employé par nous dans un sens absolu , si- 
gnifie rhume de poitrine et de cerveau. 

Coliques. — Nous avons constamment employé ce mot comme sy- 
nonyme de douleur intestinale en général, avec ou sans diar- 
rhée. 

Déchirement , Douleurs déchirantes. — A l'exemple des traduc- 
teurs de la matière médicale, nous avons employé ce mot pour 
rendre le mot allemand : Reissen, expjession excessivement 
vague, qui veut dire tantôt simplement douleur sans autre dis- 
tinction, tantôt une dmleur vive , encore plus aiguë que la dou- 
leur tractivcy avec laquelle elle a le plus de ressemblance. En 

« 

* Dictionnaire de médecine et de chirurgie pratiques. Paris, 1830, t. III, p. 201, 
art. Apoplexie. — Comparez Hartmano, Thérapeutique homœopathique des malO' 
dies aiguës et des maladies chroniques, Paris, 1849, t. H, p. 340 et suit. 
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géoéral, c'est là une douleur plus parUculière aux affections des 
musdes , des membranes séreuses et du périoste. La douleur ap- 
pelée rhumatismde, telle que le mercure et surtout le sublimé 
corrosif la produisent, en causant le rhminatiim$ merewriel, est 
tout à fait celle que le mot Reissen désigne le plus souvent; et si 
le mot RhwiM^ismal n'avait pas en même temps un sens vicieux, 
il n'y aurait pas eu de meilleur mot à substituer constamment au 
mot allemand. 

DTSMiÈNiB. — -Nous avons employé ce mot pour désigner l'établisse- 
ment laborieux des menstrues à ïépo^ de la puberté; tandis 
que le nom de DYSMSNOHRHéfi a été employé pour désigner l'é- 
coulement menstruel ordinaire , quand il se fait avec difficulté , 
avec douleur, et le plus ordinairement trop peu abondamment. 

DvânâNoniiEBa. -- Voyez Dt/sm^te, 

Dtsfepsib. — État morbide de l'estomac, caractérisé par une diges- 
tion faible, lente , laborieuse et accompagnée de souffrances, 

Gastbits. — Ce n'est jamais dans le sens de l'école physiologique 
que nous avons employé ce mot. C'est la gastrite (ki armms, que 
nous avons voulu désigner par là. 

MiGAAmB. •*-* Bien que ce mot désigne littéralement md de tête 
semi-latéral , nous l'avons employé pour désigner des céphalal- 
gies caractérisées par des douleurs partielles, venant par aoeés pé- 
riodiques, et étant aocompagnées ^ dans l^tr plus haut degré, de 
vomissements, besoin de se coucher, 

UiSANTHaopiis. "" Voyez Anthropophobie. 

MoRBiLLES. — Maladie qu'ordinairement on désigne par le nom de 
rougeole, mais à tort, car ce sont deux maladies bien différentes. 
Noyez Rougeole. 

Mortification. — Nous avons employé ce mot pour désigner les 
émotions morales qui résultent d'un amour-propre blessé, et qui 
se caractérisent plutôt par une affliction profonde que par l'em- 
portement et la colère. 

NsavBUx( Faiblesse, Doui.eurs nsryeijses), etc. ^ Le mot ner- 
veux, joint aux mots fatigue et faiblesse désigne un état de fati- 
gue avec grande susceptibilité du système nervmo. — * DonUeur 
nerveuse QAi ^ynonym^ de névralgie (Céphalalgie, Prosopalgie, 
Odpntalgie, etc., nerveuses). 

Pakalytique, *-^Ce mot , joint à la dénomination da quelques dou- 
leurs, telles que déchirement, tiraillement,etc«, jxiraili/^içtMS^ veut 
dire que ces douleurs sont accompagnées d'une sensation de fai- 
blesse paralytique dans les parties affectées. 

Phthisie. — Lorsque ce mot se trouve sans aucune épithète, c'est 
toujours la phthisie pulmmaire tuberculeuse que nous avons 
sous- entendue, Dao^ tous le» autres cas, nous y avons joint 
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des épithètet, toiles quephthisie laryngée, mnÊqueuHy intestin 
naU, etc. 

Pituites de l'estomac. — Nous avons employé oe mot pour rendre 
le mot allemand Wwnmrhéseigm , mot par lequel Habneiiann a 
désigné la déjection S une certaine quantité d'ecm de Vestomao, 
sans effort de yomissement, telle qu'elle accompagne quelquefois 
Fétat morbide appelé pyrosis ou fer chaud (voyez ce mot). 

Ptrosis, venant du mot grec pyr {le feu), n'a été employé par nous, 
que pour désigner la sensation désagréable d'un brûlement à 
l'épigastre et dans l'œsophage , qu'il y ait ou non déjection de 
sérosités. 

Reins, Macx de reins. — C'est par cette expression que nous avons 
rendu le mot allemand Kreuzschmerzen, vu que, dans le langage 
familier , ce mot a tout à fait la même signification que le mot 
français Maux de reins, mal aux reins, etc. Pour désigner dou* 
leurs dans ks reins mimes, nous avons dit ou douleurs dans les 
reins , ou douleurs néphrétiques, 

SoMNAMBuusMB. -^ Mot qui ne veut pas désigner l'état d'une per- 
sonne magnétisée ou clairvoyante , mais seulement l'état de celui 
qui, pendant le sommeil, se lève et fait un grand nombre d'actes 
qu'on ne fait ordinairement qu'étant éveillé. 

Stoiugage. — Inflammation de l'intérieur de la bouche, avec ulcé- 
ration allant quelquefois jusqu'à la gangrène. 

Typhoïdes : Fièvres ttphoïdes. — Nous avons compris sous ce 
nom toutes celles qu'ordinairement on désigne sous le nom 
de Fièwree malignes, nerveuses, ataxiques, adynamiques, pu-' 
trides, etc. 

V.^TEXPULCAnOX B£8 SIGNES 

EMPLOnEs POUR DÉSIGNER LES UFFl^IfTES ESPÈCES DE SYMPTOMES. 

Les symptômes qui n'ont cMCun signe sont des symptômes pure- 
ment pathogénétiques, c'est-à-dire symptômes produits par l'expé- 
rimentation pure. 

C) Vastérisque désigne les symptômes pathogénétiques qui ont 
été confirmés par des guérisons. 

(<*) Le zéro indique les symptômes ou les circonstances sous la 
présence desquels le médicament a agi favorablement , mais qui 
jusqu'ici n'ont pas encore été observés comme symptômes pathogé- 
nétiques. 

(*) Le trait supérieur a pour objet (f annu/er Vindication du signe 
précédent. C'est ainsi que là où ce trait ne se trouve pas, le dernier 
signe d'une phrase en domine constamment tout le reste. Au con« 
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traire, tout ce qui vient après ce trait est entièrement équivalent 
aux symptômes qui n'ont aucun signe, et appartient aux observa- 
tions purement pathogénétiques. 

Souvent on rencontrera dans une seule phrase tous les signes ; 
comme, par exemple, dans la suivante : 

Prurit, *élancements et pression dans les yeux 'et oucd paupières 
^surtout la nuit, *ou le soir, 'ainsi que le matin. 

Dans cette phrase , il y a d'abord : Prurit, élancements et pression 
qui ont été observés tous les trois comme symptômes pathogène- 
tintes, mais dont les deux derniers, élancements et pression, ont 
été en même temps enlevés par le médicament dans un cas de gué- 
rison, comme Vastérisque (*) l'indique. Mais le trait (') supérieur de- 
vant et aux paupières dit en même temps que la guérison jusqu'ici 
n'a été observée que pour les yeux et non pour les paupières, pour 
lesquelles l'observation n'est que pathogénétique. Vient alors le 
zéro ("*) avant surtout la nuit, qui dit que ces sensations, dans le 
cas guéri , ont eu lieu la nuit, mais qu'à cette heure-là elles n'ont 
pas encore été observées comme effets patbogénétiques. Mais le 
deuxième astérisque f) devant le soir, dit qu'à cette dernière époque, 
ces symptômes ont eu lieu aussi bien dans le cas de guérison qu'en 
qualité d'effets pathogénétiques. Le dernier (') indique enfin que 
l'apparition de ces symptômes , le matin, n'a encore été observée 
que comme effet pathogénétique. 

Les symptômes imprimés en caractères italiques sont ordinaire- 
ment ceux qui ont été observés ou enlevés plus fréquemment que 
les autres; mais cette distinction n'a été faite que relativement aux 
symptômes du même organe ; et souvent même seulement pour le 
genre des souffrances, de manière qu'une douleur, par exemple, n'a 
été distinguée que par rapport aux autres douleurs et non par rap- 
port aux autres symptômes du même organe, et encore moins par 
rapport à tous les symptômes du médicament. C'est ainsi que , par 
exemple , dans la phrase suivante : 

Pression , prurit et élancements aux yeux et aux paupières , 
le passage imprimé eu caractères italiques veut dire seulement que 
les élancements ont été observés plus fréquemment que le prurit et 
la pression , et qu'ils ont eu lieu plus fréquemment aux yeux qu'aux 
paupières. 
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I. — BUT ET COMPOSITION DE CET OUVRAGE. 



Dans les deux premières éditions de cet ouvrage , nous en avons 
clairement indiqué le but. Il n*est nullement destiné à remplacer la 
matière médicale, ni à en rendre l'étude superflue ; mais , au con- 
traire , à en faciliter l'usage et la connaissance par des résumés 
aussi complets et en même temps aussi concis que possible, et à 
donner toutes les indications pratiques que, jusqu'à ce jour, V ex- 
périence clinique a fait connaître comme importantes pour le choix 
du médicament, A cet effet, nous avons mis à contribution tout ce 
que les ouvrages de Hahnemann et ceux de ses disciples, tant en 
Europe qu'en Amérique , renferment en observations pures et cli- 
niques jusqu'aux temps les plus récents , et nous y avons ajouté le 
fruit de notre propre expérience et de nos expérimentations, ainsi 
que tout ce qui nous a été communiqué par des amis et des con- 
frères dignes de notre confiance. Toutes ces observations, nous les 
avons étudiées et comparées entre elles, afin d'arriver ainsi à con- 
clure sur ce qu'il y a d'essentiel dans le caractère des médica- 
ments. C'est ainsi que les tableaux que nous avons tracés dans ce 
, Manuel, loin de n'être qu'une compilation de faits isolés et juxtaposés 
tant bien que mal, sont bien plutôt le résultat d'études sérieuses et 
raisonnées , et l'expression la plus exacte que nous ayons pu don- 
ner de ce qu'il importe surtout de connaître en matière médicale. 

Comme c'est, avant tout, un résumé et un ouvrage pratique que 
nous avons voulu faire, nous n'avons pu citer, à chacune de nos in- 
dications, l'autorité qui nous déterminait à l'enregistrer. 

La nomenclature que nous avons employée pour désigner les 
médicaments est celle qui est usitée dans nos pharmacopées. Nous 
l'avons préférée en songeant que la plupart des médecins homoeo- 
pathesy sont déjà accoutumés. Mais à la fin de cet ouvrage, nous 
avons donné une table des noms français, avec la concordance des 
fParl.— T.i. 1 
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noms latins, afin que ceux qui sont encore étrangers à notre termi- 
nologie pharmaceutique arrivent ainsi à la connaître. Les médica- 
ments sont constamment rangés par ordre alphabétique^ à l'excep- 
tion de ['aimant que nous avons placé à la fin, et nous avons pré- 
féré mettre constamment les acides à la suite de leur base ; c'est 
pourquoi on trouvera : Mur, Oo., NiPr. ao,, Phosph. ac., Suif, ac,, 
au lieudeictd. mur.,Acid. nitr., Acid, phosph., etc. 



U.— SUR LES SrmPTOWSS CONSIGNÉS DANS CET OUVRAGE. 

Les éléments sur lesquels reposent les résumés de Faction des mé- 
dicaments «ont surtout les effets pathogénétiques, c'est-à-dire les 
eftets produits par l'expérienc-e pure, et nous n'y avons ajouté les 
indications cliniques ou les symptômes guéris, que pour confirmer 
ou pour compléter les premiers ^ En composant la première édition 
de notre ouvrage, nous étions partis d'un principe tout à fait op- 
posé, en prenant pour base, de préférence, les symptômes qui, 
dans un cas de guérison, avaient contribué à indiquer le médica- 
ment. Mais, considérant que ces symptômes sont quelquefois beau- 
coup moins sûrs que les symptômes purement pathogénéliques, 
nous avions déjà dans la deuxième édition préféré nous baser sur la 
matière médicale pure. Le seul inconvénient qu'il y eût encore à ce 
mode de procéder était que ces deux espèces de symptômes s'y 
trouvaient mêlées sans nulle distinction. D'un autre côté, cet incon- 
vénient n'avait, il est vrai, aucune grave conséquence; attendu que 
les symptômes positifs indiquent les circonstances dans lesquelles 
un médicament, suivant nos principes, dott agir favorablement; 
tandis que les symptômes guéris nous apprennent celles dans les- 
quelles le médicament a a^fi favorablement . ce qui, pour la prati- 
que, reviendrait tout à fait au même, si, par rapport à ces derniers, 
il était toujours évident qu'ils eussent disparu sous l'action du mé- 
dicament. 

C'est pourquoi nous nous sommes efforcés de distinguer autant 
que possible ces deux sortes de symptômes, en désignant par un 
zéro (®) ceux qui, sans avoir été observés comme symptômes patho- 
génétiques, ont cependant été guéris par un médicament, et, par un 
astérisque (*), ceux qui ont été observés en même temps comme 
effets pathogénétiques et comme indications cliniques, en laissant 
sans aucun signe ceux qui jusqu'ici ont bien été observés comme 

» Foy. Beauvais, Effets toxiques et pathogénétiques de plusieurs médicaments 
sur Péconomie animale dans Vétat d$ santé. Paris, 1845, in-8». 
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effets pathogénitiqws, mais qui n'ont encore contribué à aucun 
cas de guérison qui nous soit connu. Ainsi, chacun pourra apprécier 
chaque symptôme à sa juste valeur, et se déterminer suivant la 
confiance qu'il accorde à chacune des classes que nous venons 
d'établir. Quant à nous, ce n'est jamais à tin seul symptôme que 
nous nous en tenons; c'est par le caractère général du médica- 
ment, tel qu'il résuite de la pathogénésie entière, que nous nous 
laissons guider dans notre appréciation des symptômes particuliers 
de toute espèce. C'est ce que nous faisons lorsqu'il s'agit de déter- 
miner le choix d'un médicament; c'est encore ce que nous avons 
fait en traçant les tableaux de cet ouvrage ; et c'est ce que devra 
faire tout médecin homœopathe qui voudra se mettre à l'abri des 
déceptions. Car lors même que quelque trait isolé manquerait 
d'exactitude dans les symptomatologîes de la matière liiédicale de 
notre école, la physionomie totale, telle qu'elle résulte de Yensemble 
des symptômes, n'en serait pas pour cela moins exacte que le meil- 
leur portrait d'après nature ; et quiconque sera arrivé par une 
étude approfondie à en saisir le caractère vraiment essentiel , sera 
en possession d'une science que la connaissance des traits isolés ne 
lia aurait jamais donnée. 

Pour mieux préciser la sphère d'action des médicaments, nous 
avons donné un nombre plus considérable de symptômes que dans 
les éditions précédentes. Par là, il est vrai, le coup d'œil en est de- 
venu plus difficile ; mais par les cbservatioM cliniques qui se trou- 
vent en tête, et lès symptômes imprimés en caractères italiques, 
on aura toujours des points d'appui qu'il suffira de faire ressortir 
davantage à la vue, pour avoir un résumé infiniment plus concis , 
sans cependant pour cela être privé du reste. Il ne faudrait pas 
croire pourtant que les symptômes marqués en caractères italiques 
dussent fixer le choix du médicament à l'exclusion de tous les au- 
tres. Tout a une valeur sous ce bapport, mais rien n'en a d'une 
MAifiÈRB ABSOLUE. Tout co qui cst Caractéristique , dans la pathogé- 
néffie d'un médicament, ne l'est que relativement aux médicaments 
qui n'ont pas ce symptôme; et le même syniptôme qui, dans telle 
ou telle série de comparaisons, n'a aucune valeur distinctive, parce 
qu'il se trouve commun à tous, acquiert la plus haute importance 
dès qu'on compare le médicament avec un autre groupe. 

En général, nous avons distingué de cette manière les phéno- 
mènes qui paraissent prédominer sur les autres dans un même 
organe, ou les sensations qui semblent se retrouver le plus souvent 
dans les organes les plus dififérents, etc. Souvent aussi nous avons 
distingué, entre deux effets alternatifs, celui qui paraît avoir lieu 
le plus fréquemment, quoique, dans presque tous les cas , l'un et 
l'autre de ces effets aient une importance égale. C'est ainsi que la 
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diarrliée et la constipation dans la Noix vomique, la soif et Vadyp- 
sie dans la Pulsatille, la e2ou2eur brûlante et la sensatton du froid 
glacial dans r^lr^en/c, sont les unes et les autres également carac- 
téristiques pour le choix du médicament^ lorsque le reste des synnp- 
tomes convient à la maladie. Cest même un phénomène plus con- 
stant qu'on ne se Fimagine : tous les médicaments , principalement 
les polychrestes, qui ont quelque symptôme bien prononcé, ont éga- 
lement le phénomène opposé en qualité de symptôme alternatif ; et, 
en général, on a U^rt de considérer Tun comme primitif, Taûtre 
comme secondaire ou consécutif: car, en réalité, Tun ou l'autre (se- 
lon les individus] peut se manifester le premier. Et ne voyons- 
nous pas le même fait dans un grand nombre de maladies sui ge- 
neris?Le typhus, par exemple, ne produit-il pas tantôt Tinsomnie 
la plus complète, tantôt un coma profond, ou bien tantôt Thébétude, 
et tantôt le délire, ou encore la constipation la plus opiniâtre ou la 
diarrhée la plus violente, suivant la constitution de Vindividu qui 
en est atteint ? La question des semblables et des contraires n'est 
pas dans le rapport de quelques symptômes isolés, mais bien dans 
Tensemble des phénomènes et dans Taspect général de la maladie 
et de la pathogénésie du médicament. Mais ce. n'est pas ici le lieu de 
vider cette question pour laquelle nous voulons simplement prendre 
date, et que nous ne faisons qu'efQeurer en passant, pour répondre 
à ceux qui auraient voulu qu'entre tous les effets opposés ou con^ 
tradictoires, nous eussions distingué celui qui est primitif de celui 
qui est consécutif. 



III. — SUR LES AVIS CLINIQUES QUI SE TROUVENT EN TÊTE 
DE CHAQUE MioiCAMENT. 

Dans les trois éditions précédentes, nous avions encore mentionné 
parmi les symptômes quelques noms de maladies, dans lesquelles on 
avait employé ou recommandé un médicament. Notre intention, en 
cela, n'était nullement de le désigner comme spécifique contre ces 
maladies, auxquelles on a souvent donné des noms tout à fait im- 
propres, mais seulement d'appeler l'attention du médecin, en l'in- 
vitant à examiner l'opportunité d'un médicament dans un cas 
donné. Cela étant, dussent même les noms avoir été mal appliqués, 
il ne pourrait en résulter d'autre inconvénient que de faire perdre 
quelques minutes au médecin ; mais malheureusement il n'en a pas 
été ainsi. Des débutants mal avisés ont, en dépit de toutes les rè- 
gles, administré ces' médicaments suivant le nom seul des maladies ; 
ot naturellement ayant échoué dans leur traitement, ils s'en sont 
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pris à notre ouvrage, semblables en cela à Tinsensé qui bat la pierre 
contre laquelle il se heurte en se promenant le nez au vent. 

Mais abusus non toUit usum. Pour ceux qui suivent nos principes 
et ne font usage d'aucun médicament sans en avoir consulté la pa- 
thogénésie, ces indications ont l'immense avantage de leur mon- 
trer, parmi les deux cents médicaments de notre matière médicale, 
un cercle fort restreint qui leur offrira presque toofours de bonnes 
raisons pour se déterminer. C'est pourquoi nous n'avons pu nous 
empêcher de donner, dans cette édition aussi, un aperçu de ces cli- 
niques ; mais nous les avons placés cette fois sous le titre Clinique, 
en tête de la pathogénésie, et en rappelant constamment les limites 
excessivement restreintes de leur emploi. Nous les avons même 
quelquefois fait suivre d'un point d'interrogation, lorsque le médi- 
cament n'a pas encore été employé dans le cas où il est recom- 
mandé ; tandis que nous avons distingué , par des caractères itali- 
ques y les affections contre lesquelles le médicament a été plus d'une 
fois employé. 

La nomenclature nosologique dont nous nous sommes servis est, 
en général, celle des anciens médecins, chez lesquels un mot a 
souvent un sens plus étendu ou plus restreint, que chez les mo- 
dernes. Nous aurions sans nul doute préféré celle des écoles 
modernes, si les auteurs eux-mêmes étaient toujours d'accord sur la 
déûnition précise des termes. Mais pour faire éviter les erreurs au- 
tant que possible, nous donnerons au commencement de cet ou- 
vrage une table (voy. Table IV) des expressions dont le sens dans 
lequel nous les avons employées pourrait être douteux; et ordinai- 
rement c'est le sens le plus large que nous avons adopté, parce que 
le médecin, en consultant les symptômes , trouvera le moyen de 
préciser ce qu'il y a de nécessairement vague dans l'expression gé- 
nérale. Rien de plus indifférent que le nom donné à une affection : 
les vrais disciples de Hahnemann le savent bien : tout médicament 
guérira s'il est indiqué par les symptômes; et le premier diagnostic 
cien du monde ne trouvera pas, dans cette science seule, le moyen de 
suppléer à leur examen. C'est donc aux Tableaux des Symptômes 
que nous renvoyons en définitive tous ceux qui voudraient avoir des 
renseignements sûrs et précis sur les cas spéciaux dans lesquels ils 
pourraient avoir recours à tel ou tel médicament. Toutes les cita- 
tions qui se trouvent à l'article Clinique, bien qu'elles reposent sur 
des faits constatés , n'ont d'autre but que de conseiller au médecin 
homoBopathe d'examiner tel ou tel médicament, pour voir si, en 
Texaminant en détail , il le trouverait peut-être indiqué. Envisager 
la chose sous un autre point de vue, considérer ces noms comme 
des indications infaillibles, et les prendre pour guides dans la dé- 
termination du choix, ce serait en faire l'abus le plus déplorable , 
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abui contre leqwl nous ne murions jamais protester avec assez de 
force. 

IV. — SUB LES DOSES HOHŒOPATmQVES CSmÊES. 

Outre la pathogénésie et le résumé des cas cliniques, on trou- 
vera en tète de chaque médicament, quelques mots sur les doses 
usitées et sur leur durée d'action. Pour les doses usitées , nous 
avons indiqué celles qui se trouvent chez nos auteurs, quoique, 
quant à nous, nous ne regardions ces chiffres que comme des cita- 
tions historiques, et nullement comme des règles absolues. La 
question de la dilution sera toujours secondaire par rapport à celle 
du médicament. Hahnbhann employait, pendant quelque temps, 
de préférence la trentième, d'autres celles qui se trouvent dans les 
pharmacopées, d'autres passent d'une dilution à une autre, surtout 
en cas de répétition. Le docteur Mure * a voulu réserver l'emploi 
des premières ;^basses) atténuations aux maladies aiguës, et celui 
des dernières aux maladies chroniques. Nous-mêmes, dans la pré- 
face de notre première édition (traduction de Paris, 4833), avions 
exprimé des idées semblables sur l'opportunité des différentes dilu- 
tions, et aujourd'hui même nous sommes en quelque sorte encore 
de cet avis, en ce sens que, s'il y avait une distinction à faire 
pour la pratique, nous penserions qu'en général les premières atté- 
nuations conviendraient mieux aux maladies dont la marche est 
rapide, et les dernières, à celles dont les progrès sont plus lents. 
Mais une autre question serait de savoir si, dans les cas qui sem- 
blent exiger des atténuations plus basses ( tels que quelques formes 
primitives de syphilis, de gonorrhée, etc.), on n'obtiendrait pas 
tout ce qu'on pourrait désirer, en administrant les dernières dilutions 
en doses réitérées , et surtout en solution dans l'eau à prendre par 
cuillerées. Car quel que soit l'accroissement d'énergie qu'éprouvent 
nos médicaments par le frottement et les secousses ,• il n*en est pas 
moins vrai qu'il y a en même temps perte de force, de manière 
qu'un volume quelconque de la trentième sera toujours plus faible 
qu'un volume égal de la première. La chose est évidente lorsqu'on 
compare les effets que produiraient dix gouttes de teinture mère 
d'arsenic, à ceux qui résultent de dix gouttes de la trentième dilu- 
tion. Mais aussi pour les substances dites inertes dans leur état na- 
turel, l'observation est la même en ce que, si l'on prenait un grain 
de lycopode ou de charbon pur, mais suffisamment broyé pour être 
devenu actif, ce grain agirait plus qu'un volume égal de la trentième 

* BibUothiqve homœopathique de Génère. 
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dilation de ces sobetances. Mais, d'autre part, ce qu^il y a d'acqnis, 
c'est que, par ces dilutions, le corps des substances a été plus dilaté 
en surface : et de cette manière, non-seulement il affecte une plus 
grande partie de nos organes, lorsqu'il est pris, mais encore il dé- 
veloppe tous ses atomes, qui resteraient inactifs dans l'état com- 
pacte, et, par suite, leur permet de déployer toute leur action. C'est 
ainsi, par exemple, que cent gouttes de la première dilution pro- 
duisent, ensemble, un effet infiniment plus prononcé que ne saurait 
faire la seule goutte de teinture mère qui s'y trouve dissoute ; et 
cependant, dans ces cent gouttes de la première dilution, il n'y a 
pas plus de matière médicamenteuse que dans la seule goutte de 
la teinture mère. C'est encore ainsi que, bien qu'une seule goutte 
de la trentième soit en elle-même plus faible qu'une goutte de la 
première, un certain nombre de ces gouttes peut constituer une 
dosé qui, par l'étendue de ses atomes actifs, non-seulement égale, 
mais encore surpasse la force des premières dilutions. Du reste, 
rien de plus difficile que de distinguer les hautes dilutions quant à 
leur force; la huit millième agit encore tout aussi bien que la tren- 
tième; ceci est un fait; mais dire si elle a une action plus forte , Je 
ne le puis, et personne ne le peut. 



T. — DE LA VÉpirmOff PES DOSES. 

Dans un autre ouvrage * nous avons traité plus à fond de la di- 
lution à employer, question qui cependant nous paraît beaucoup 
moins importante pour la pratique, que celle de la multiplicité des 
doses, ou de la répétition par rapport à son opportunité. Car es- 
sayez, pendant un certain temps, de donner pour doses, à tous vos 
malades, 40, 42, 45 globules, et même une goutte entière des pre- 
mières dilutions : en vous abstenant de répéter ces doses jusqu'à ce 
qu*il survienne une nouvelle indication, vous ne remarquerez pas 
d'aggravation plus fâcheuse que si vous aviez administré quelques 
globules des dernières dilutions, et, en tous cas, la différence ne 
sera nullement en proportion avec le volume relatif de la substance 
médicale ingérée. 

Changez au contraire votre expérimentation; prenez un seul 
GLOBULE d'une dilution quelconque, soit de la première , soit de la 

* Nouvelle Pharmacopée et Posologie homœopathique , ou de la préparation 
des médicaments homœopathiques et de radministration des doses; Paris, i84i , 
in-13. 
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trentiàiDUB, faites-le dissoudre dans 40, 42, 45 cuillerées d'eau, et 
(ipnnez à vos malades cette solution par cuillerées : les aggrava- 
tions qui en résulteront dans certains cas, et surtout dans quelques 
affections chroniques, seront beaucoup plus fortes et bien moins fa- 
ciles à combattre que celles qui surviennent à la suite d'une goutte 
entière même de la première dilution , lorsque celle-ci n'est prise 
qu'en une seule fois. C'est là du moins ce que nous avons cru re- 
marquer plus de cent fois dans nos observations; et Hahnemann 
lui-même nous a confié que, suivant son opinion, il n'y avait pas 
de dose plus faible ni plus douce, que 4 , 2 globules pris à la fois , 
tandis que ces mêmes globules dissous dans une quantité d'eau et 
fris par cuillerées, avaient bien plus d'action sur l'organisme. Sou- 
vent, il est vrai, le malade peut prendre pendant une quinzaine do 
jours, tous les soirs ou tous les matins, une cuillerée d'une solution 
semblable, sans qu'il en résulte aucun accident; mais souvent 
aussi , dès que la solution est finie, il survient une aggravation 
d'autant plus violente que l'état du malade aura été plus satisfai- 
sant pendant le temps qu'il prenait son médicament, aggravation 
qui, dans bien des cas, ne cède à une nouvelle dose en solution 
que pour revenir ensuite avec une nouvelle intensité, agissant ainsi 
absolument comme des soulagements par des palliatifs. C'est pour- 
quoi, quelque salutaire et quelque préférable que soit, dans beau- 
coup de cas, ce mode d'administrer les médicaments à doses réité- 
rées, il n'est cependant pas toujours applicable et demande, pour 
être employé avec succès, à être basé sur des principes et sur des 
règles fixes. Ces règles, nous le savons fort bien, ne pourront être 
établies avec certitude que par la comparaison d'un grand nombre 
d'observations les plus opposées ; et si nous essayons ici d'exprimer 
notre opinion à ce sujet, ce n'est que dans le but d'offrir ainsi quel- 
ques idées de plus à examiner dans la solution de cette importante 
question. Nos idées sur ce point sont du reste les mêmes que celles; 
que nous avons exprimées dans notre première édition, et que j^us 
ne faisons ici que mieux préciser. 

Le principe dont il faut partir, suivant nous, et conformément aux 
bases de notre science, pour envisager la question sous son véri- 
table aspect, c'est que ce n'est jamais par V action directe du médi- 
cament, MAIS PAR LA RÉACTION DE LA NATURE que s' effectuent les gué- 
visons véritables, durables et radicales ; et de là il résulte, comme 
première conséquence générale, que toute répétition de doses est au 
moins super flue^ sinon tout A fait déplacée, tant que cette réaction 
suit son cours. C'est ainsi que nous voyons dans un grand nombre 
de lésions de fonctions pas trop invétérées, s'établir, après une seule 
prise du médicament convenable, une amélioration qui , avec des 
interruptions sans importance, continue en général jusqu'à la ce^^- 
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sation complète des souffrances. Administrer dès l'abord, dans ees 
cas, des doses réitérées, ou renouveler la première prise à chaque 
léger ralentissement momentané que subirait celte amélioration, ce 
serait contrarier la nature dans son travail et retarder à coup sûr la 
guérison. Même dans quelques cas de lésions organiques récentes 
ou peu intenses, on obtiendra souvent une guérison beaucoup plus 
prompte par Tadministratibn d'une seule dose. Mais il en est bien 
autrement dans tous les cas de lésions organiques d'une forte inten-* 
site, et surtout de celles qui résultent de l'action énergique de quel- 
que virus, de quelque miasme, ou même de substances médicamen- 
teuses. Dans ces cas , la maladie semble avoir une sorte de force 
vitale qui lui est propre, qui domine la force vitale de l'organisation 
et en empêche ou en neutralise promptement la réaction, laquelle 
a besoin, pour se soutenir, d'être constamment provoquée de nou* 
veau jusqu'à ce qu'elle l'ait emporté sur la maladie. C'est ici qu'on 
administrera avec le plus grand succès des doses réitérées, soit des 
premières dilutions, soit des dernières en solution, pourvu qu'on ne 
les continue que le temps nécessaire pour voir s'établir la réaction 
victorieuse du principe vital. Il en est de même de toutes les lé- 
sions organiques qui , par leur nature , entretiennent un foyer con- 
tinuel d'irritation dans les parties affectées, telles que les inflamma- 
tions avec suppuration, les ulcères, quelques espèces de désorgani- 
sations , etc. Dans tous ces cas, les doses réitérées peuvent être de 
la plus grande utilité. 

Dans quelques cas de maladies chroniques caractérisées par une 
sorte d^ inertie et un manque de réaction, on pourra quelquefois 
avoir également recours aux doses réitérées de quelques globules 
dissous dans l'eau; mais ce sera pour une tout autre raison et en 
vue d'un but tout différent que dans les cas précédents. Car tandis 
qu'il s'agissait là de combattre la violence de la maladie qui l'em- 
portait sur la réaction , il s'agit ici d'aggraver, pour ainsi dire , la 
maladie, afin de la tirer de son état d'inertie et de provoquer ainsi 
la réaction de la vitalité de l'organisme. Cependant ces essais ne sont 
pas toujours sans dangers , et il faut procéder avec beaucoup de 
précaution pour que l'aggravation , venant à se déclarer, ne soit pas 
trop violente pour rendre insufQsante la réaction de la force vitale. 
C'est pourquoi on fera sagement d'administrer, dans des cas sem- 
blables , les doses réitérées aux intervalles le plus courts possible , 
et de s'arrêter dès qu'on verra survenir les premiers signes d'une 
aggravation. 

Enfin il est encore un autre cas dans lequel on pourra répéter les 
doses; c'est lorsqu'après un temps de mieux plus ou moins pro- 
longé , la maladie commence à se relever, et que les symptômes 
indiquent encore le même médicament plus que tout autre. Mai? 
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ces cas ne se présentent guère que lorsqu'on a donné une seule dose 
une fois pour toutes, ou bien plusieurs cuillerées jusqu'à aggrava- 
tion , dont on a ensuite attendu les effets sans rien faire , et encore 
faut-il qu'on soit bien certain que Taggravation ne cessera pas bien- 
tôt d'elle-même , avant d'avoir recours à la répétition. 



VI. — DE LA DURÉE DE L^ACTION DES BI^DICAIIIENTS. 

Ce que nous venons de dire de Tépoque où la répétition d'une 
seule dose pourrait sembler indiquée , s'applique également au choix 
d*un nouveau médicament* Car toute aggravation , après qn temps 
de mieux , n'est pas toujours une aggravation naturelle de la mala- 
die : souvent au contraire elle n'est due qu'à une nouvelle excita- 
tion provoquée par le médicament qui agit encore ; et, dans ce cas, 
il n'y a rien de mieux à faire que d'attendre, puisque ordinairement 
elle cesse sous peu de jours pour faire place à un mieux beaucoup 
plus prononcé/C'est ce que nous voyons arriver fréquemment, sur- 
tout dans les maladies chroniques, après l'administration d'une 
seule dose, une fois pour toutes. Souvent les deux et trois premiers 
jours sont bons; pu» survient une légère aggravation qui disparaît 
et se renouvelle alternativement pendant quelque temps; en sorte 
que généralement dans la première quinzaine, et surtout dans la se- 
conde huitaine, le nombre des jours mauvais dépasse celui des bons, 
jusqu'à ce qu'enfin , vers la quatrième semaine, la chose change : 
les jours bons l'emportent sur les mauvais; un bien-être plus du- 
rable ne tarde pas à s'établir, et continue souvent jusqu'à la sep- 
tième et huitième semaine , époque vers laquelle les restes de la ma- 
ladie, qui n'ont pas été complètement détruits, commencent à 
reparaître. Cependant il est des cas où cette aggravation même 
n'est qu'un dernier effort de l'action du médicament , effort qui ne 
manque pas de cesser au bout de quelques jours, laissant la mala- 
die, sinon entièrement guérie, du moins dans un état tel qu'on n'en 
saurait obtenir un meilleur par aucun autre moyen. Administrer, 
dans de pareils cas , un médicament nouveau , avant qu'on soit 
sûr de ce qui va arriver, ce serait donc souvent gâter toute son 
affaire; tandis qu'en sachant attendre et comprendre la marche 
de la réaction vitale, on obtiendra souvent plus en deux mois 
avec une seule dose d'un seul médicament, que ne pourrait faire 
en deux ans celui qui , par un changement continuel de ses mé- 
dicaments ou par une multiplication inopportune de ses doses, 
voudrait accélérer la guérison. Telle est l'expérience que nous 



Digitized by VjOOQ IC 



INTRODUCTION. 1 1 

avons faite bien des fois, en suivant lea préceptes que Hahnemann 
a donnés à ce sujet dans son Organon et dans le premier volume 
de ses maladies chroniques ; et c'est là ce que nous recommandons 
sérieusement à Tattention ^e tout médecin homœopathe. Jamais 
dans aucune maladie chrcmiqu/e il ne faudrait changer de médica- 
ment sans avoir observé, au moins pendant cinq ou six jours, l'ag- 
gravation qui semble Texiger, et même celles qui surviennent quel- 
quefois après la oessation d*un médicament administré par cuillerées 
devraient être traitées de la même manière, c'est-à-dire en laissant 
agir le médicament aussi longtemps qu'il y a encore quelque bien 
à en espérer. 

Toutefois, quelque indispensable qu'il soit constamment de lais- 
ser un médicament salutaire épuiser toute son action , et de ne se 
pas laisser abuser par des aggravations momentanées, il ne faut pas 
non plus hésiter à intervenir lorsque les circonstances le deman- 
dent, soit que le médicament donné ne produise aucun effet, soit qu'il 
en produise de fâcheux. Le premier de ces cas se révélera au 
médecin attentif, lorsqu'il n'observera auoun symptôme propre 
au médicament, et que l'état de la maladie restera stationnaire ou 
s'aggravera progressivement sans s'améliorer sous aucun rap^ 
port, ne présentant que des symptômes appartenant à une pé- 
riode avancée de la maladie. C'est alors que le médecin fera bien 
de répéter d'abord la dose du médicament administré, jusqu'à ce 
que celle-ci produise un changement quelconque. S'il se prononce 
un mieux, fût-ce même le plus léger, on attendra en observant les 
alternations de bien et de mal , comme nous l'avons indiqué plus 
haut; si, au contraire, l'état est empiré après cette répétition, on 
observera si cette aggravation est salutaire ou si elle est due à un 
médicament mal choisi de l'action prolongée duquel on n'aurait 
à attendre que des résultats fâcheux. Ce dernier cas sera facile 
à reconnaître, en ce que l'aggravation survenue, bien qu'elle soit 
mêlée de symptômes du médicament , n'est ni précédée, ni inter- 
rompue, par aucun moment de bien-être, et qu'en même temps 
la maladie originaire fait des progrès dans le sens de ses sym" 
ptômes généraux. Dans ce cas, le médecin devra se hâter de songer 
à remplacer ce médicament par un autre qui réponde mieux à l'en- 
semble des symptômes de la maladie et de ceux qui ont apparu 
sous l'influence du premier médicament. 

On peut poser en principe que, l'état général, et surtout le 
moral du malade s'améliorant , le médecin devra attendre et laisser 
agir son médicament, quel que soit d'ailleurs l'état des signes /o- 
caux; tandis que lorsque le malade sera plus mal sous ce rapport, 
sans qu'aucun moment de bien annonce une fin favorable, on de- 
vra changer le médicament. Le temps qu'on devra consacrer à ob- 
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server, avant de se prononcer pour ou contre , est , dans les maladies 
chroniques, au moins de 5, 6, 8 jours , comme nous l'avons dit plus 
haut, et, dans les maladies ai^uè's^ de ^4, 42, 6 heures, jusqu'à 30, 
45 minutes, suivant le degré de violence et le plus ou moins de ra- 
pidité de la marche de la maladie. C'est en examinant ainsi Tétat du 
malade, que souvent on verra l'action salutaire d'une seule dose 
se prolonger jusqu'à 6, 42, 24, 48, 96 heures dans les maladies ai- 
guës, et jusqu'à 7 ou 8 semaines dans les maladies chroniques. 
C'est là ce que nous avons voulu faire connaître en indiquant la 
durée d'action de chaque médicament. 



vu. — 0ES SnÉDlCAMENTS ANALOGUES. 

Un médicament salutaire ayant épuisé son action , il laissera sou- 
vent la maladie dans un état qui se distinguera moins par le genre 
des symptômes que par la diminution de leur intensité, en sorte que 
Ton pourrait croire devoir répéter le même médicament. Cependant 
en examinant plus attentivement le malade, on remarquera con- 
stamment quelques nuances, fût-ce même les plus légères; et c'est 
dans ce cas que ser^ indiqué souvent un médicament qui, dans sa 
pathogénésie, a beaucoup de rapports avec le premier. C'est ainsi 
que Hahnemann a indiqué Calcaréà ou Niiri acidum comme con- 
venable après Sulfur; Lycopodium après Calcarea, etc. Le docteur 
Héring a encore augmenté ces indications que nous avons eu soin 
d'ajouter aux tableaux des médicaments, afin de faciliter aux mé- 
decins les recherches de toute nature. Et, pour les mettre à même 
d'utiliser d'autres affinités que celles que Hahnemann et Héring ont 
indiquées, nous avons donné en tête de chaque médicament, sous 
la rubrique : Comparer avec, une liste de ceux qui paraissent 
avoir le plus d'analogie , et qui, au besoin, peuvent non-seulement 
être administrés après, mais encore servir d'antidote à ce médica- 
ment. Cette liste diffère souvent de celle donnée par Bœnninghau- 
sen, parce que dans les faits de pure appréciation, nous né con- 
naissons point d'autre autorité que la nôtre. 

Du reste, le principal avantage que pourrait tirer le médecin de 
ces indications, serait de faire des études comparées de ces médi- 
caments analogues, pour mieux établir leurs points de dissemblance, 
et se mettre ainsi à l'abri d'une foule de déceptions qui ne manque- 
raient pas d'arriver, si on les confondait, et qu'on administrât 
l'un pour l'autre, comme par exemple, Lachesis au lieu de Mer- 
cure, Veratrum ou China au lieu d'Arsenic, etc. Un abus déplorable 
de ces indications serait, au contraire, de les prendre pour guide 
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absolu dans le choix, et de donner des séries de médicaments ana- 
logues, sans autre raison que cette analogie, ou même de faire pré- 
céder encore le médicament indiqué , par un autre qui ne le serait 
pas, seulement parce qu'il serait réputé plus efficace après Tusage 
de celui-ci. La foi fondamentale, pour l'emploi des médicamrats, 
est toujours la similitude des symptômes et la nécessité de laisser 
tout médicament épuiser son actim* €e n'est qu'après sa cessation 
que l'on pourra songen à un médicament analogue, et encore faut- 
il que, par la comparaison des symptômes, on se soit bien con- 
vaincu de son opportunité avant de l'employer. 

Dans l'arlicle des Antidotes, nous avons indiqué aussi les médi- 
caments, dont celui en question est lui-même l'antidote , persuadé 
que nous sommes, que, dans bien des cas, les rapports antido-^ 
taires de deux médicaments sont réciproques, et que par les uns, 
on pourrait souvent subvenir aux autres. Du reste , il en est du choix 
des antidotes comme de celui des médicaments à suivre dans leur 
série , ou du choix des médicaments en général. Le meilleur anti- 
dote sera toujours celui qui répondra le mieux aux symptômes ; 
et, en général, on fera beaucoup mieux de ne pas perdre le temps 
à la recherche d'un antidote, mais de faire de suite usage du médi- 
cament qui répond le mieux possible à l'ensemble de tous les sym- 
ptômes que présente le malade. Si ce médicament se trouve faire 
partie à la fois et des antidotes et des affinités du premier, tant 
mieux; mais si aucun de ceux-ci ne convient, il ne faut pas hésiter 
à s'adresser à un autre qui convienne mieux. 



VUI. — SUR LE CONTENU DE CET OUVRAGE EN GéNÉRAL. 

Dans la traduction de notre ancien manuel par MM. Mouzin et 
Noirot, il se trouvait divers articles qui n'étaient pas de nous, mais 
que ces messieurs avaient cru convenable d'y ajouter. Au sujet de 
plusieurs de ces articles, tels que la Répétition des doses, etc., nous 
venons de donner nos propres opinions ; et quant au Régime ho- 
mceopathique , «toii, c'est dans notre petit traité intitulé : Notions 
ëlémentâires sur l'homceopathie et la manière de la prati- 
quer (2' édition, 1844), que le lecteur les trouvera, quoique nous 
soyons persuadés qu'avant tout il faut connaître et méditer les 
œuvres de Hahnemann*, afin de pouvoir se servir avec avantage 
de ce manuel. 



' EœposUion de la Doctrine médicale homœopathique, ou Organon de Vart de 
guérir, traduit de raUemaod, par le docteur A.-J.-L. Jourdan ; 3« édition augmen- 
i"Parl.— T. I. 2 



Digitized by VjOOQ IC 



14 INTRODUCTION. 

Les traducteurs de ce manuel avaient encore ajouté à chaque mé- 
dicament quelques notions sur la manière de le préparer. Nous te- 
nons ces indications pour complètement inutiles, parce que ceux 
qui ne craindront pas les frais qu'exigera la préparation de ces mé- 
dicaments, préféreront sans nul doute, se procurer une pharmaco-' 
pée oompLète, 

Les expressions françaises que nous avons employées, pour 
rendre le sens des mots allemands , demandent la plus grande in- 
dulgence delà part du public, indulgence que personne ne nous 
refusera, si Ton considère les difficultés immenses, inséparables de 
pareilles traductions. Souvent nous avons consulté des Français bien 
versés dans leur langue, et ils nous ont rendu d'immenses services; 
mais souvent aussi nous avons dû avoir recours à des expressions 
peu usitées, aûn de rester fidèles aux expressions originales, qui, 
même en allemand, ne sont souvent que des expressions populaires 
qui n'ont pas d'équivalent dans le Langage scientifique. Dans la par- 
tie intitulée : Clinique, nous avons employé constamment les termes 
scientifiques; mais dans le texte courant des stfmptômes, nous avons 
évité autant que possible toute expression pathologique, réservant 
ces noms pour la dénomination des maladies qui se trouvent con- 
signées en tête. Du reste , dans l'explication des termes scienti6ques 
(Table IV), on trouvera aussi celle de quelques mots extraordinaires , 
ou peu usités, dont nous avons fait usstge pour désigner des sym- 
ptômes, 

Vordre dans lequel les symptômes se suivent est celui que nous 
avons adopté dans la composition de notre précédente édition , et 
selon lequel ce ne sont plus les signes de la tête qui sont les pre- 
miers, mais les symptômes généraux suivis de ceux de la peau, du 
sommsil, de la fièvre et du moral, et après lesquels les autres se 
suivent dans l'ordre accoutumé. Cet ordre est, en général, le même 
pour tous les médicaments; seulement nous avons quelquefois 
réuni, sous une même rubrique, deux ou trois articles contenant 
peu de symptômes; mais alors, nous l'avons indiqué par les titres. 
Du reste, nous avons encore donné (Table IIÏ) un aperçu de l'ordre 
que nous avons suivi, avec l'indication de ce que contient chaque 
article. Les titres ont été choisis le plus courts possible , afin qu'ils 
n'occupent pas trop d'espace, et que, surtout, ils ne soient pas 
quelquefois. plus longs que l'article lui-même. 

Quant au format de cet ouvrage, nous aurions désiré le rendre 



tde, Paris, 1845, in-8°. — Doctrine et traitement homœopathiques des maladies 
chroniques ; 2" édition augmentée, traduit par A.-J.-L. Jourdan, Paris, 1846, 3 vol. 
m-^^.— Traité de matière médicale pure, traduit par A.-J,-L. Jourdao, Paris, i834, 
3 vol. in-a». 
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encore plus portalif ; mais cette nouveile édition étant trois fois plus 
volumineuse que la première, le livre eût été informe et sans nulle 
proportion. 



IX. ^ SUR LA 9IANIÈRE DE SE SERVIR DE CE IHANUEL. 

Cestdans la préface du répertoire, que nous avons donné une 
instruction sur Vusage pratique de ce manuel ; mais ici nous avons 
également quelques mots à dire sur la manière dont on pourra s'en 
servir pour Tétude des médicaments. On pourra commencer par je- 
ter un coup d'œil sur les cas cliniques sur lesquels on a recom- 
mandé ou employé un médicament, en ne prenant d*abprd en con- 
sidération que les cas qui se distinguent par des caractères ita- 
liques , et en comparant chacun de ces cas avec les symptômes dé 
la pathogénésie qui s'y rapportent et qui pourraient indiquer le mé- 
dicament dans un cas donné. Cette étude une fois faite pour les cas 
qui se distinguent, on fera de même pour le reste, et Ton termi- 
nera en cherchant encore d'autres cas que nous n'avoss pas cités, 
mais qui rassortent de Tensemble des symptômes. De cette manière, 
on se familiarisera peu à peu avec le médicament, et on commen- 
cera à en avoir une connaissance générale assez complète. Pour ar- 
river à cette connaissance, il serait sans doute fort utile de faire 
soi-même un extrait de ce manuel ; mais si l'on est occupé par la 
pratique , on pourra abréger ce travail et se contenter de souligner 
en rouge tous les cas cliniques , ainsi que les symptômes que nous 
avons distingués par des caractères italiques, afin d'avoir tout de 
suite quelques points de mire , et un cadre que Ton remplirait au 
fur et à mesure que l'on avancerait dans cette étude , en ayant soin 
de souligner constamment en rouge les symptômes mêmes que nous 
n'avons pas distingués. 

Agissant ainsi pour tous les médicaments, et comparant entre 
elles les substances les plus analogues, le commençant, effrayé d'a- 
bord par la masse des symptômes, trouvera bientôt qu'il n'en a pas 
assez, et devra avoir recours à la matière médicale même, pour y 
continuer ses études et se procurer de plus amples détails sur les 
symptômes qui distinguent en dernière analyse. 

Nous avons publié* des renseignements sur la meilleure manière 
d'étudier la matière médicale ; nous y renvoyons les lecteurs que 
ce sujet intéressera et ils y verront que la connaissance complète de 



* Journal de la Doctrine hahnemannienne ; Paris, 1840, 1. 1«^ pages 161, 325; 
t. II, pages 1, 161. 
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la matière médicale n^est pas aussi difficile à acquérir qu*on le 
pense en général , et que tout dépend de la manière dont on s'y 
prend. En procédant d'une manière méthodique, et en allant pro- 
gressivement du général au particulier, on finit par s'approprier les 
connaissances les plus compliquées. On peut même suivre une m^r» 
che progressive, en ne s'occupent d'abord que des médicaments les 
plus usités, et en y ajoutant peu à peu la connaissance des autres. 
Que l'homoeopathe n'exclue aucun médicament lorsqu'il s'agit de 
faire un choix pour un cas maladif, mais qu'il les prenne tous éga- 
lement en considération , nous ne pouvons que l'en louer; et, pour 
la pratique, il est indispensable d'agir ainsi. Mais dès qu'il s'agit 
d'une étude à faire, nul ne saurait exiger qu'on étudiât tous les mé- 
dicaments à la fois, et mieux vaut encore n'en étudier qu'un, que 
de n'en pas étudier du tout. 

C'est afin de faciliter aux médecins le choix des médicaments à 
étudier que dans la Table I , nous avons indiqué ceux qui sont les 
plus usités, et qu'après cette table nous en avons donné encore une 
autre (Table II) qui contient une classification des médicaments 
selon leur importance. Ces classes sont au nombre de cinq , dont 
chacune est^ivisée en quatre parties, excepté la dernière qui ne se 
compose que de médicaments encore presque totalement inconnus. 
A la fin de cette table , on trouvera enfin un plan d'étude que nous 
avons distribué de manière qu'en le suivant, en même temps qu'on 
approfondira l'étude des médicaments, on étendra ses connaissances 
à un plus grand nombre. Nous l'avons divisé en trois parties : la 
première de sept études, pour tout ce qu'il y a de plus important, 
et les deux autres, chacune de onze, pour les détails. En consa- 
crant une semaine à chacune de ces études , on pourra parvenir en 
huit mois à posséder le contenu de notre manuel , lors même qu'on 
y joindrait la comparaison des médicaments analogues, travail qui , 
en tout cas , se fera avec beaucoup plus de fruit concurremment 
avec l'autre. 

Que le commençant en homoeopathie se mette donc à ce travail , 
qui est presque indispensable pour parvenir à un certain degré 
de sécurité dans la pratique. Voir tous les médecins homœopathes 
donner à l'étude de notre science l'importance qu'elle mérite, ce 
serait sans contredit la plus belle récompense que nous puissions 
désirer de toutes les veilles et de toutes les peines que le nouveau 
remaniement de notre ouvrage n'a pas manqué d'exiger de nous. 

Paris, le 15 mai 1840. 
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MANUEL 



MATIÈRE MÉDICALE HOMŒOPATHIQUE. 



i . — AGONITUM NAPELLUS. 



ACON. — Aconit napel. — Hahnbmaiin ^ Doses usitées : 3, 24, 30. — Durée fac- 
tion : 8, 16, 24, 48 heures, suivant les circonstances. 

Antidotes : Acet. vinum. par.? — On l'emploie comme antidote de : Cham. coff. 
n-Yom. peirol. suif. sep. \eratr. 

Comparer avec : Agar. anac. ant-crud. arn. 9r«. asar. hell, bry. cann. canth. 
caus. cham. coff, colch. croc. dros. dulc. graph. hep. hyos. ipec. merc. nitr. 
ac. n-vom, op. phos. plat. puis. rui. sabin. sep. spig. spong. stram. suif, 
veratr. — C'est surtout après arn. et suif, que l'aconit se trouve quelquefois 
indiqué comme remède intermédiaire. — Après Taconit, soit qu'on l'ait donné 
dès l'abord ou dans le courant du traitement, on trouvera souvent convenable : 
Arn. ars. bell. bry. cann. ipec. spong. suif., etc. 



CLINIQUE. — Étant indiqué par V ensemble des symptômes , ce 
médicament pourra quelquefois être utile dans Tun ou Tautre cas 
des affections suivantes* : — Inflammations locales aiguës; Inflam- 
mations rhumatismales et arthritiques avec gonflement; affections 



' Nota. En faisant ci-dessus une énumération des affections dans lesquelles on 
a employé ou recommandé ce médicament, nous ne voulons ni justiffer les noms 
pathologiques dont les auteurs se sont servis , ni répondre d'aucune manière de 
l'efficacité absolue du médicament dans ce cas. Tout ce que nous voulons dire, 
c'est que, dans une affection pareille, le médecin pourrait s'adresser à ce médi- 
cament, non pour l'employer comme spécifique , mais seulement pour s'assurer, 
par la comparaison des symptômes , s'il y a réellement indication suffisante ou 
non pour y avoir recours. Agir autrement, ce serait non-scfulemeni le meilleur 
moyen de ne jamais obtenir aucune guérison , mais ce serait aussi faire l'abus le 
plus déplorable de nos citations , abus contre lequel nous protestons ici une 

POIS POUR toutes , ET POUR TOUS LES MÉ&KAMENTS OU NOUS AVONS nONNÉ UNE ÉNU- 
MÉRATION PARflILLB. 
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principalement des personnes pléthoriques, d'un caractère vif, 
constitution bilieuse et nerveuse, yeux et cheveux bruns ou noirs, 
teint fortement coloré , etc.; Congestions sanguines actives , névral- 
gies et accès de spasmes, principalement chez les jeunes gens (et 
surtout chez les jeunes filles) d'un tempérament sanguin , et menant 
une vie sédentaire ; suites fâcheuses d*un refroidissement dans un 
froid sec (vent d'est) ou par un courant d'air; affections par suite 
d'une frayeur ou d'une colère; Accès de convulsions; Tétanos?; 
Trismus?; Accès d'évanouissement ; Accès de catalepsie?; Brûlures; 
Éruptions miliaires; Miliaire pourprée; Roséole; Rougeole; Période 
éniptive de \A petite vérole ; Inflammations érysipélateuses ; Erup- 
tions urticaires; Fièvres inflammatoires, même avec symptômes 
bilieux ou nerveux; Fièvre catarrhale avec un caractère inflamma- 
toire; Somnambulisme?; Somnolence comateuse?; Aliénations 
mentales avec idées fixes d'une mort prochaine ; Congestions cé- 
rébrales avec vertiges; Apoplexie sanguine; Céjphalalgies congés- 
tives, catarrhales, nerveuses, etc.*; Migraine; £nc^/)/ia/tte ; Hy- 
drocéphale aiguë; Ophthalmies aiguës, même celles par l'introduc- 
tion de corps étrangers ; Prosopalgies et odontalgies congestives ou 
nerveuses; Angines aiguës phlegmoneuses ou catarrhales; Angine 
scarlatine; Dentition difficile avec fièvre; Souffrances bilieuses; 
Vomissement des femmes enceintes ou hystériques; Vomissements 
de vers; Hématémèse; Ictère; Hépatite; Entérite; Péritonite; 
Métrorrhagies et règles trop copieuses par suite de pléthore; Péri- 
tonite puerpérale; Métrite; Fluewrs blanches; Hernies incarcérées; 
Catarrhe ordinaire et grippe dans la période inflammatoire; Croup, 
première période ; Coqueluche , première période ; Accès d'asthme 
congestif ; Asthme de Millar ; Laryngite et bronchite aiguës ; Pleu- 
résie; Pneumonie; Hémoptysie; Affections de cœur; Palpita- 
tions, etc. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX.— "Dow^etirs lancinantes «ou rhuma- 
tismales qui se renouvellent par le vin ou autres causes échauf- 
fantes. — * Souffrances qui, principalem>ent la nuit, paraissent 
insupportables, et qui, pour la plupart, disparaissent dans la po- 
sition assise. — * Accès de douleurs avec soif et rougeur des 
joues. — *Sen8ibilité douloureuse du corps et surtout des parties 
malades, à tout mouvement et au moindre contact. - °Douleur 
de meurtrissure et sensation de lourdeur dans tous les membres. 
— Tiraillement avec faiblesse paralytique aux bras et aux jam- 
bes. — Manque de force et de solidité, douleurs et craquement 
dans les articulations, principalement des jambes. — Chute rapide 
et générale des forces. — * Accès d'évanouissement, principale- 
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ment en se redressant de la position couchée, *et quelquefois avec 
congestion de sang à la tète , ^bourdonnement des oreilles, "^pâ- 
leur mortelle du visage , et frissonnements. -- *Malaise comme 
par suite d'une transpiration supprimée ou par suite d'un refroi' 
dissementj avec mal à la tête, bourdonnement des oreilles, 
coliques et rhume de cerveau. — Sensation de froid et de 
stagnation de sang dans tous les vaisseaux. — Secousses dans 
les membres. — Accès cataleptique avec cris , grincement de 
dents et hoquet. — Gonflement et couleur noirâtre de tout le 
corps. 
Peau. — Formication à la peau , avec prurit et desquammation , 
principalement aux parties malades. — *Peau sèche et bradante. 

— <*Gonflement et chaleur brûlante des parties blessées. — *Gou- 
leur jaunâtre de la peau. — Élancements avec sensation d'exco- 
riation paiHîi par-là. — Taches semblables aux piqûres de puces, 
aux mains, à la figure, etc. — *Petits boutons rouges et larges avec 
prurit hriUant, — ""Morbilles, — °Miliaire pourprée. 

Sommeil. — Grande envie de dormir, parfois en se promenant , et 
principalement après le dîner. — Somnolence avec rêvasserie 
anxieuse et respiration rapide. — ^Rêvasseries et idées confuses, 
ayant les yeux fermés sans dormir. — * Insomnie par anxiété, 
avec agitation et jactation continuelles. — '^Sursauts pendant le 
sommeil. — Rêves anxieux avec cauchemar. -^ Rêves avec une 
sorte de clairvoyance. — Sommeil léger. — '^Impossibilité d*ôtre 
couché sur le côté. — En dormant, on est couché sur le dos , la 
main sous la tête , ou dans la position assise , la tête penchée en 
avant. 

FiàvBB. — *Chaleur sèche, ardente^ avec soif extrême précédée 
quelquefois (principalement au début de la maladie) de frissons 
avec tremblement. — * Chaleur principalement à la tête et au vi- 
sage, avec rougeur des joues, horripilation par tout le corps, mal 
de tête pressif , humeur pleureuse, plaintive et contrariante; °ou 
sensation de chaleur par tout le corps, avec rougeur des joues, 
mal à la tête en tournant les yeux et gaieté folâtre. — *Frissons 
pour peu que Von se découvre pendant la chaleur. — Froid par 
tout le corps avec chaleur interne, front chaud et lobes d'oreilles 
chaudes; ou *avec rougeur des joues et douleurs dans les mem- 
bres; ou avec roideur de tout le corps, chaleur et rougeur d'une 
joue et froid et pâleur de l'autre, yeux ouverts et fixes, pupilles 
contractées et se dilatant difficilement. — Froid et frissons aux 
doigts, suivis de crampes aux mollets et aux plantes des pieds. 

— Chaleur du visage avec tristesse et exaspération, et envie de 
vomir, précédée de froid et de frissons aux pieds et aux mains. 

— "^Horripilations fréquentes avec chaleur ardente et sèche de 
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la peau* — Sueur continuelle , surtout des parties couvertes. — 
Sueur acide. — "Pouls dur, fréquent et accdéré. 

Moral. — * Grande agitation etjactation avec angoisse , exaspéra- 
tion inconsolable, cris, pleurs, gémissements, plaintes et repro- 
ches, — * Appréhensions et crainte d'une mort prochaine. — Pres- 
sentiments comme en état de clairvoyance. — Anthropophobie et 
misanthropie. — "^Grande disposition à se fâcher, à s*effrayer 
~et à se quereller. — Le moindre bruit, même la musique, parait 
insupportable. — Humeur changeante : on est tantôt triste, ac- 
cablé, contrariant et désespéré; tantôt gai, excité, plein d'es- 
poir et disposé à chanter et à danser. — *Accôs alternatifs de 
rires et de pleurs. — inquiétude sur sa maladie et désespoir de 
la guérison. — Peur de spectres. — '^Disposition à s'enfuir de son 
lit. — Esprit comme paralysé , avec impossibilité de réfléchir, et 
sensation comme si toutes les fonctions intellectuelles s'accom- 
plissaient dans la région précordiale. — Accès de manie et de 
folie. — Instabilité des idées. — "^Délires principalement la nuit. 
— Faiblesse de mémoire. 

TéT£. — Tête entreprise au front comme si le cerveau était bouché 
principalement à la chaleur de la chambre. — Vertiges, surtout 
en se redressant, ~ou bien en se relevant de son siège, en se bais- 
sant, en remuant la tète, et souvent '"avec sensation d'ivresse ou 
tournoiement à la tète, perte de connaissance , "obscurcissement 
des yeux , nausées et sensation de faiblesse au creux de l'esto- 
mac. — '"Sensation comme si le cerveau ballottait dans le crâne , 
augmentée par le moindre mouvement, et même en parlant et 
en buvant. — '"Mal à la tête avec envie de vomir et vomisse- 
ment. — Tête comme brisée avec sensation de brisure dans les 
membres. — * Douleur stupéfiante à la tête avec sensation de com- 
pression et de constriction crampoïdes, principalement au front 
et à la racine du nez. — *Pesanteur et plénitude au front et aux 
tempes, avec pression expansive comme si tout allait sortir par 
là, 'principalement en se penchant en avant. — Secousses, *élan- 
céments et battements dans la tête. — Céphalalgie tractive, quel- 
quefois semi-latérale. — Sensation comme si une boule montait 
dans la tète en y répandant de la fraîcheur. — *Congestion de 
sang à la tête, avec chaleur et rougeur du visage, ou avec sen- 
sation de chaleur au cerveau , sueur au cuir chevelu et pâleur de 
la face. — Ardeur et bouillonnement dans la tête; comme s'il y 
avait de l'eau bouillante dans le cerveau. — Bruissement et cra- 
quement dans la tête. — Sensation au vertex, comme si l'on était 
tiré par les cheveux. — Mal de tête comme par suite d'un refroi- 
dissement ou d'une transpiration supprimée, avec bourdonne- 
ment des oreilles, rhume de cerveau et coliques. — *Aggrava- 
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tion des maux de tête par le mouvement, en parlant, en se re- 
dressant de la position couchée et en buvant; amélioration au 
grand air. 

Yeux. — * Yeux rouges, enflammés avec rougeur foncée dés vais- 
seaux sanguins et douleurs insupportatiles. — * Larmoiement abon" 
dant. — Chaleur et ardeur dans les yeux , avec '^douleurs pres- 
sives et ^^lancinantes, surtout en remuant les globes. — ^'Gonflement 
des yeux. — * Pupilles dilatées, — Sécheresse, pesanteur et *gon- 
fleinent inflammatoire des paupières. — '^Yeuœ étincelants, "con- 
vulsés et proéminents. — Regard fixe. — *Photophohie eaocessive , 
"ou grand désir de la Itimière. — Taches noires et brouillard de- 
vant les yeux. — Accès de Cécité subite. — Traction dans les 
paupières avec somnolence. 

Oreilles^ — Tintement et *bourdonnement dans les oreilles, — > 
Chatouillement et douleur vive dans les oreilles. — Sensation 
comme si quelque chose était placé devant les oreilles. — Sensi- 
bilité excessive de rouïe; tout bruit est insupportable. 

Nez. — Compression étourdissante à la racine du nez. — ^Saigne^ 
ment de nez, — Sensibilité excessive de Todorat. — Éternue- 
ment violent, avec douleur au ventre et dans le côté gauche. — 
Coryza avec catarrhe , mal à la tête , bourdonnement dans les 
oreilles et coliques. 

Visage. — *Face bouffie, chaude et rouge, ou "bleuâtre, ^'altemati- 
vement rouge et pâle, — En se redressant , le visage , jusqu'alors 
rouge , devient d'une pâleur mortelle. — Rougeur d'une joue 
avec pâleur de l'autre , ou *plaque rouge aux deux joues, — 
Sueur au front, 'à la lèvre supérieure et à la joue sur laquelle on 
est couché. — Contorsion des traits. — Douleur formicante et 
sensation de gonflement aux joues. — Douleur d'ulcération dans 
les pommettes. — ''Prosopalgie semi-latérale, avec gonflement de 
la mâchoire inférieure. — *Lèores noires et sèches. — Douleurs 
brûlantes, fourmillement et lancinations avec tiraillements suc- 
cessifs dans les mâchoires. 

Dents. — Secousses lancinantes, «"ou douleurs pulsatives aux 
dents, souvent avec congestion de sang vers la tète et chaleur du 
visage. 

Bouche. — "^Sensation de sécheresse ou sécheresse dans la bouche 
et sur la langue. — ''Langue blanche. — Fourmillement, picote- 
ments et sensation brûlante à la langue, avec accumulation de 
salive dans la bouche.— Paralysie de la langue. — *Parole trem- 
blante et balbutiante. — Douleur d'excoriation aux orifices des 
conduits salivaires , comme s'ils étaient ulcérés. 

Gorge. — *Mal à la gorge avec rougeur foncée des parties affectées 
et déglutition difficile. — Grattement, fourmillement, sensation 
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d'étranglement , brûlement et pùsotemmi dam la gorge, princi- 
palement en avalant. ---Sensation de contraction dans la goi|;e, 
comme par des matières acres. 

Appétit. — Goût de laboi^he amer ou putride. — Goût amer de 
tous les aliments et de toutes les boissons , à l'exception de Teau. 
-— *Soif eœc^sive et inextinguible , quelquefois avec désir de la 
bière. -^ *Perte d*appétit et dégoût des alifnents. — La bière pèse 
sur Testomac. 

Estomac. — Hoquets. — Renvois à vide et rapports avortés. — 
^Écoulement d'eau de restomac , comme des pituites, avec mal 
au cœur. — Envie de vomir comme après avoir mangé quelque 
chose de douceâtre on gras. — * Vomissements bilieux, verdâlres 
ou muqueux et sanguinolents, — Vomissement de sang pur. — 
Vomissement de lombrics. — '^Douleurs dans Testomao après avoir 
bu et mangé. — "^Sensation de gonflement, tension et pression 
comme par un poids, dans la région précordiale et dans V estomac, 
quelquefois avec gêne de la respiration. —Sensation de contrac- 
tion dans Testomac, comme par des substances acres. 

Vbwtbb. — Gonstriction, ^tension et pression aux hypochondres , 
quelquefois avec plénitude et sensation de pesanteur, -r- '^Douleur 
brûlante, élancements, points et *pression dans la région hépa- 
tique, avec gêne de la respiration. — * Sensibilité douloureuse de 
la région du foie au toucher. — *Iotère. — Douleurs tractives au 
ventre, en s' accroupissant. — Gonstriction , pincement et "^brû- 
lement dans la région ombilicale, 'quelquefois avec rétraction du 
nombril. — Tranchées insupportables, le matin au lit. -- Tension 
et ballonnement douloureux du ventre, principalement à Té- 
pigastre. — *Gonflement du ventre comme dans Tasoite. — 
*Sensibilité douloureuse du ventre à tout contact et au moindre 
mouvement. ^— Colique flatulente , principalement la nuit , 
avec pression , tension , borborygmes et grondement dans le 
ventre. 

Selles. — *Suppression des selles. — *Petite8 selles fréquentes , 
molles, avecténesme. — *Selles diarrhéiques, aqueuses. — *iSe/- 
les blanches, avec urines rouges. — Selles involontaires, par pa- 
ralysie de Tanus. — Avant et après les selles diarrhéiques, nau- 
sées et sueur. •— Douleurs au rectum. — Pression et picotement 
* à l'anus. — Hémorrhoïdes saignantes. — Diarrhée avec flux d'u- 
rines et coliques. 

UftiNES. — Suppression des urines, avec pression dans la vessie et 
douleurs aux reins. — Envie fréquente d'uriner avec anxiété et 
douleurs. — Flux d'urine, avec sueur, diarrhée et coliques. — 
Émission involontaire des urines, par paralysie du col de la vessie. 
•— * Urines rares, brûlantes, rouge foncé, et avec sédiment cou- 
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leur de brique. — Dépôt sanguinolent dans les urines. — Ardeur 
et ténesme au col de la vessie. 

Pahtibs viriles. — Appétit vénérien alternativement augmenté et 
diminué. — Accès erotiques. — Fourmillement aux parties. — 
Douleurs de contusion aux testicules.' -^ Prurit au prépuce. — 
Élancements et pincemejits au gland en urinant. 

RÈGLES. — '^Règles trop abondantes. — Fureur à Tappvition des 
règles. — Perte de sang par la matrice. — Leucorrhée visqueuse 
et jaunâtre. — Augmentation du lait dans les mamelles. 

Lartiyx. ^ Sensation d'engourdissement dans la trachée. **- Accès 
de paralysie de l'épiglotte, avec facilité à s'engouer. ^- '^Ëndolo- 
rissement du larynx. •— "Voix croassante. — Envi» continuelle 
de tousser, produite par une irritation ou un chatouillement au la- 
rynx. — Toux pour avoir bu ou fumé. — ^Toux courte et sèche, 
principalement la nuit, — ""Toux convuhive ou rauque et croas- 
sante, quelquefois avec péril de suffocation et constriction du la- 
rynx. — Expectoration de matières épaisses et blanchâtres ^'ou 
de mucosités sanguinolentes, '^ou crachement de sang par la toux. 

— *En toussant, élancements et douleurs dam la poitrine. 
Poitrine. — * Respiration courte, principalement pendant le som- 
meil °et en se redressant. — *Respiration pénible , anxieuse et 
gémissante, ou rapide et superficielle , 'ou forte, bruyante et à 
bouche ouverte. — Respiration lente pendant le sommeil. — '^Ha- 
leine fétide. — *Constriction et oppression anxieuse de la poi- 
trine avec gêne de la respiration. — •Accès de suffocation avec 
anxiété. — Sensation de pesanteur et de compression à la poi- 
trine. — *Points douloureux dans la poitrine, principalement en 
respirant, en toussant et pendant le mouvement (même des bras 
seuls). — * Points de côté, avec humeur pleureuse et plaintive, 
soulagés un peu étant couché sur le dos. — Fourmillement dans 
la poitrine. — Douleurs de meurtrissureâ^ au sternum et aux côtés. 

— * Sensation d'angoisse dans la poitrine qui coupe la respira- 
tion. — Battements de cceur avec grande anxiété, chaleur du 
corps, principalement au visage, et grande lassitude dans les 
membres. — ** Élancements dans la région du cœur pendant le 
mouvement et en montant Tescalier. — Sensation de compres- 
sion et coups dans la région du cœur. 

Tbong. — Douleurs de meurtrissures au dos, aux reins et à la nu* 
que. — *Roideur douloureuse de la nuque, des reins et des articu- 
lations coxo-fémorales. — Douleur de térébration au dos et aux 
reins. — Fourmillement et picotement au dos. — Faiblesse et 
douleur de meurtrissure dans la nuque. 

Bras. — Douleur de meurtrissure et faiblesse dans les bras, prin- 
cipalement dans les épaules , avec gonflement. •**- Pessinteur des 
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bras, avec engourdissement des doigts. — Faiblesse paralytique 
du bras et de la main , surtout en écrivant. — Tiraillements aux 
bras. — Mains mortes. — Gonflement des mains. — Chaleur aux 
mains avec froid aux pieds. ~ Sueur fraîche au plat des mains. 

— Fourmillement aux doigts, principalement en écrivant. — 
"* Gonflement inflammatoire du coude , avec engourdissement et 
état paralytique des doigts. 

Jambbs. — Douleur de meurtrissure dans les articulations coxo-fé- 
morales, surtout après avoir dormi ou être resté couché. — Ti- 
raillement avec faiblesse paralytique dans les jambes. — "* Dou- 
leur lancinante dans Tarticulation coxo-fémorale, jusqu'au ge- 
nou ; douleur qui force à crier à chaque pas. — Manque de force 
et de solidité dans les articulations de la hanche et du genou, — 
** Gonflement inflammatoire du gçnou, avec rougeur luisante, 
douleurs lancinantes, immobilité et grande sensibilité au toucher. 

— Sensation de roideur dans les jambes en les remuant. — En- 
dolorissement des cous-de-pieds avec désespoir et crainte de la 
mort. — Engourdissenient des jambes. — Lourdeur des pieds. — 
Froid aux pieds, principalement aux orteils, et sueur à la plante 
des pieds. 



2. — JETHU8A CYNAPIUM. 

JiTH. — Ciguë des jardinfi. — HAr%TL. et Trinks. — Médicament encore très-peu 

connu. 
Comparer avec : Cic. con. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Douleurs lancinantes et rhumatis- 
males aux muscles. — Accès d'enroidissement du corps et des 
membres. — Convulsions épileptiques. — Aggravation des souf- 
frances à la chambre, amélioration au grand air. — Grande en- 
vie de dormir le jour, et somnolence comateuse. — Froid princi- 
palement aux membres , et frissons, avec envie de dormir. — 
Pouls irrégulier et petit, dur et accéléré. — Battements de cœur 
irréguliers. — Inquiétude et angoisse. — Humeur maussade et 
irritable, surtout au grand air. — Perte de connaissance et rado- 
teries. — Idée 6xe, manie. — Fureur. 

TÊTE, Yeux, etc. — Vertiges avec impossibilité de redresser la télé, 
et de rester debout, élourdissement , mal à la tête, chaleur et 
vomissement. — Tête entreprise comme si le cerveau était serré ; 
vertiges avec somnolence. — Douleur compressive ou tiraillante, 
battements et élancements dans la tête , principalement après 
midi. — Ardeur aux yeux, comme par de la fumée, principale- 
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ment à la chambre. — Injection des veines de la conjonctive. — 
Yeux étincelants, proéminents , Gxes et comme inanimés. — Re- 
gard fixe, étrange. — Gtobes des yeux convulsés en bas. —Dou- 
leurs tractives et déchirantes dans les oreilles. — Dureté de Touïe 
avec sensation d'obturation des oreilles. — Face périodiquement 
bouffie et tadietée de rouge, avec vertiges. — Figure blême, pâle, 
décomposée et creuse. — Traits qui expriment Tangoisse et 
la souffrance. — Sensation de gonflement du visage et de la tète 
en rentrant dans la chambre. Douleurs déchirantes et lancinantes 
aux pommettes. — Écume devant la bouche. — Chaleur à la gorge. 

Ventre , etc. — Vomissemeni du lait qu'on a pris , ou de matières 
laiteuses, blanches et écumeuses, ou de mucosités verdâtres. — 
Nausées et vomissement, avec mal à la tête, vertige, vue faible, 
faiblesse et treiçblement. — Vomissement avec selles diarrhéiques, 
angoisse, inquiétude, mal à la tête et coliques. — Douleur dé- 
chirante depuis le creux de l'estomac jusqu'à Tossophage. — ^Élan- 
cements aux hypochondres et aux reins. — ^ Sensation de froid 
dans le ventre. — Ventre ballonné et très^douloureux au tou- 
cher , principalement dans la région hépatique. — Gonflement 
noir et bleuâtre du ventre. — Selles diarrhéiques bilieuses, ver- 
dâtres ou jaunâtres, et quelquefois avec tranchées et ténesme. — 
Urines pâles et abondantes. 

Poitrine, ThoNG et Membres. — Respiration courte, anxieuse et 
sanglotante. — Élancements dans la poitrine , avec respiration 
anxieuse, faiblesse et absence de soif. — Douleurs déchirantes, 
tiraillements successifs à la nuque. — Douleur compressive au 
sacrum. — Furoncle douloureux aux reins. — Tension au bras 
et aux doigts en les pliant. — Sensation de gonflement aux mains 
en rentrant de la promenade. 



5. — ACT^A SPICATA. 

ACT.— A l'exception d'an cas de Prosopalgie gaérie par tluckert, tout le reste des 
observations pures et pratiques que nous possédions sur ce mcdicament, sont 
Actives, attendu qu'elles sont de la fabrique du docteur Fickel (Heyne). 



4. — AGARICUS MUSCARIUS. 

AGAH.—Agaric.-HAUXEMANX.— Dow usitée : ZO.-Durée d^action: jusqu'à 40 jours 

dans quelques affections chroniques. 
Antidotes : Caniph. coif. puis, vinum. 
Comparer avec : Acon. bell. coff, graph. phos. pult. 



CLINIQUE. — Les affections dans lesquelles on a jusqu'ici fait 
i^ParU— T. I. 3 



Digitized by VjOOQ IC 



26 AGARIGUS. 

usage de ce remède sont ; — Ambilopie amaarotique; Odoatolgie; 
Faiblesse par abus du€oït; Douleurs ostéocopes aux jambes; Con- 
vulsions et tremblements des membres?; Accès épileptiques, Érup- 
tion comme des grains de millet; Engelures» 
ÎK>"' Voy, la note, page 47. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX* -- Douleurs crampoïdes aux muscles, 
étant àsttft. — Tiraillement aux membres, principaleaMBt pen- 
dant le repos, soit assis, soit debout, et disparaissant par le mou- 
vement. — Symptômes qui se manifestent en croix (par exem* 
pie au bras droit et à la jambe gauche), en marchant lentement, 
amélioration. — Grande sensibilité de tout le corps; la pression 
la plus douce produit des douleurs continues. — Douleurs de 
meurtrissure aux membres dans toutes les articulations après un 
exercice même modéré. — Douleurs térébrantes dans différentes 
parties du corps, principalement à la tête, avec envie de dormir, 
et accablement étant assis. — Grande faiblesse et lourdeur dans 
tous les membres. •— Tremblement. — Convulsions. — Accès 
épileptiques. -- Grande sensibiiilé à Tair frais. 

Pbad. — Prurit et démangeaison qui forcent à se gratter. — * Pru- 
rit, douleur brûlante, et rougeur comme par des engelures, à 
diverses parties du corps. — '^Éruption miliaire, blanchâtre et à 
grains rapprochés avec prurit excessif. 

Sommeil. — Envie de dormir ie jour, surtout après le repas. — 
Bâillement violent suivi de vertiges. -^ Le matin , on n'a pas as- 
sez dormi, et l'on a beaucoup de peine à se lever. 

FiÀVBE. — Disposition excessivement frileuse, et frissons au grand 
air, ou en soulevant la couverture du lit, bien que souvent on ait 
les membres chauds. — Frissons violents et tremblement par 
tout le corps avec chaleur au visage et froid aux mains. — 
Sueur par une marche même modérée et en ne faisant que peu 
d'efforts. 

Moral. — Aversion pour la conversation. — Horreur du travail.— 
Disposition à faire des vers et à prophétiser. — Manie timide ou 
fureur avec grand déploiement de force. 

TÊTE. — Vertiges, comme par ivresse, principalement au grand 

. air, le matin et en réfléchissant. — La lumière vive du soleil 
produit instantanément un vertige à faire tomber. — Douleurs 
térébrantes à la tête étant assis. — Douleur sourde principalement 
au front avec traction des paupières. — Douleurs tiraillantes à 
la tête jusqu'aux yeux et à la racine du nez , principalement le 
matin en se réveillant, — Douleur comme si un clou était enfoncé 
dans la tête, ^ Fouillementet sensation de meurtrissure au cer« 
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veau. — Céphalalgie semi-latérale, tiraillante et preftsive atec 
embarras à la tète. •— Battement aii vertex avee désespoir pres- 
que furieux. — Pression à la tête jusqu'au fond du cerveau, aug- 
mentée par la pression ou le contact des cheveux, et accompagnée 
d*un découragement complet. — Sensation de froid glacial à la 
tête. — Tressaillement au front et aux tempes. 

Yeux. — Démangeaison aux yeux. — Sensation brûlante aux an- 
gles internes des paupières, avec endolorissement au toucher. — 
Pression dans les yeux. — Chassie dans les angles des yeux, et 
agglutination des paupières. — Rétrécissement de la fente des 
paupières. — Palpitalmi dans l§s yeux et les paupières. — 
* Faiblesse et trouble dans la vue comme par un brouillard de- 
vaftt les yeux. — * Taches brunâtres (Gomme des mouches) d^ant 
les yeux, — Myopie. — Diplopie. 

Oreilles. -— Otalgie provoquée et aggravée par l'accès de l'air li- 
bre. — * Prurit aux oreilles avec rougeur et douleur brûlante 
comme des engelures.— Bourdonnement des oreilles. 

Nez. — Excoriation et inflammation des narines avec sensibilité 
douloureuse. — Prurit à l'intérieur et à l'extérieur du nez. — 
Mouchement de sang et saignement de nez. -— Exaltation de l'o- 
dorat. -— Êtemuement fréquent sans coryza. — Sécheresse du 
nez. — Écoulement d'une eau limpide par le nez, sans coryza. 
-^Couleur bleuâtre du nez. 

Visage. — * Douleurs lancinantes ou tiraillantes aux mdclkMffes, 
aux joues et au menton. — Prurit, rougeur et ardeur aux joues , 
comme par des engehires. — Palpitation et pulsation aux joues. 
—Traits altérés. — Lèvres bleuâtres. — Gerçures brûlantes à la 
lèvre supérieure. *— Tiraillements crampoïdes au menton et â la 
mâchoire inférieure. 

Dents. —Douleurs déchirantes aux dents, aggravées par le froid. 
— Gencives gonflées > douloureuses et saignant facilement. 

Bouche. — Douleurs d'excoriation dans la bouche et au palais. — 
Excoriation de la langue. — (Après le repas) , langue parsemée 
d'aphthes d'un jaune sale, avec sensation, comme si la peau al- 
lait s'enlever. — Ulcère au fîlet de la langue. — Mauvaise odeur 
de la bouche comme si Ton avait mangé du raifort, — Écume à 
la bouche. — Écoulement de salive d'un goût acre. 

Appétit.—* Goût fade et fétide dans la bouche. —Inappétence 
pour le pain. — Faim avec manque d'appétit. — Accès de bou- 
limie, principalement le soir. — Après le repas, pression dans 
l'estomac et le ventre, avec plénitude. 

Estomac. — Rapports à vide alternant avec hoquet. — Rapports 
avec le goût des aliments qu'on a pris. — Nausées avec tran- 
chées, — Envie de vomir immédiatement après le repas. — Pres- 
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sion à Testomac et dans la région précordiale après le repas. — 
Douleur crampoïde et pesanteur pressive à reslomac. 

Vbntrb. — Élancements dans la région hépatique. — Points dans 
la région splénique pendant et hors le temps de Tinspiration. — 
Tranchées et pincements dans le ventre comme par une diarrhée. 
— Mouvements et grondement dans le ventre. — Expulsion 
abondante de flatuosités d*une odeur fétide comme celle de VaiL •— 
Tranchées violentes avec diarrhée, angoisses, soif ardente, traits 
altérés, sueurs froides, pouls petit et irrégulier, selles très-fétides, 
tremblement et délire. 

Selles. — Selles dures d^ une couleur foncée, après un temps de con- 
stipation. — Selles diarrhéiques, en forme de bouillie, avec beau- 
coup de flatuosités et de fortes coliques. — Pendant les selles 
diarrhéiques, traction douloureuse à Testomac et au ventre. — 
Fourmillement à Tanus. 

Urines. — Urines rares et peu abondantes. — Urine limpide et 
d'un jaune citron. — Écoulement d'un mucus visqueux par 
Turèthre. 

Parties viriles. — Exaltation de l'appétit vénérien avec flaccidité 
de la verge. — Éjaculation insuffisante dans le coït. '— * Après 
lecdtt, grande faiblesse avec sueur nocturne, — Prurit aux parties 
génitales. — Tiraillements dans les testicules. 

Larynx. — Expectoration de petits globules de mucosités , presque 
sans toux. 

Poitrine. — Respiration courte et oppressée, avec difficulté à mar- 
cher même lentement. -^ Respiration difficile, conmie si la poi- 
trine était pleine de sang. — Oppression constriclive de la poi- 
trine avec besoin de respirer souvent et profondément. — Dou- 
leur , principalement dans la partie inférieure de la poitrine , 
comme si tout y était comprimé. — Points dans la poitrine. — 
Battements de coeur douloureux. — Sueur nocturne abondante à la 
poitrine. — Prurit aux mamelons. 

Dos. — Douleur de courbature et de luxation au dos, à la nuque et 
aux reins, surtout étant assis ou couché. — Faiblesse douloureuse 
des muscles du dos. — Douleur paralytique aux reins, augmentée 
par la marche ou en restant debout. 

Bras. — Bras faibles et sans vigueur. — Douleur brûlante aux bra?, 
suivie d'une * éruption de petits boutons blancs avec desquam- 
mation de l'épiderme. — Tremblement des mains. — Déchire- 
ment aux doigts. — Douleur crampoïde au pouce. — Pâlissement 
et torpeur des doigts, qui sont en même temps très-sensibles au 
froid. — '^Prurit, douleur brûlante et rougeur des doigts comme 
par des engelures. 

Jambes.— Jambes lourdes et fatiguées, surtout aux cuisines. — '^Ti- 
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raillement dans. les jambes comme dans i'inlérieur des os, sur- 
tout étant assis ou debout , et amélioré par le mouvement. — 
Sensation douloureuse dans la hanche en marchant, -r- Tiraille- 
ment aux jambes. — Douleur lancinante aux pieds et aux orteils. 
— Pression tractive dans les malléoles. — * Prurit brûlant et 
rougeur aux orteils, comme par des engelures. 



S. — AGNUS CASTU8. 

AGN. — Gatillier coQiiDun. — Archires de Stapf. — Dose usitée ; 30. — Durée d'ac- 
tion : 8 à 15 JoarH dans quelques cas. 
Antidotes r Camph. 
Comparer atbc : Bot. cnpr. oatr-m. nitr>ac. oleand. ptat. selen. sep. 



CLINIQUE. — Les principales affections dans lesquelles on a 
employé ou recommandé ce médicament sont : Irwpuissance ; 
Gonorrhée secondaire ; Règles supprimées ; Agcdactie , Ulcères dans 
la bouche et aux gencives; Gonflement et induration de la raie; 
Ascite; Flatuosités; Excoriation et crevasse à l'anus (appli- 
cation extérieure); Gonflement et induration des testicules; 
Flueurs blanches; Luxations; Nodosités arthritiques; Gonfle- 
ment inflammatoire, rhumatismal, des articul^ions; Stéri- 
lité, etc., etc. 

Voy» la note, page 47. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Démangeaison picotante à difl'érenles 
parties. — Somnolence. — Sommeil agité avec réveil en sursaut 
— Rêves anxieux oii lascifs. — Frissons avec tremblement, quoi- 
que le corps soit chaud au toucher. — Frissonnement sans soif, 
avec froid aux mains. — Le soir, au lit, chaleur passagère au 
corps avec froid aux genoux. 

Moral.— Humeur mélancolique et hypochondriaque, avec apathie, 
absence d'idées et incapacité de faire quoi que ce soit. — État 
d'exaltation alternant avec mépris de soi-même. — Décourage- 
ment complet et désir de la mort. — Grande tristesse avec idée 
fixe d'une mort prochaine, — Grande distraction, absence d'es- 
prit et étourdissement, — Conception difficile des discours des 
autres. — Accès d'angoisse avec faiblesse et sensation, comme si 
une diarrhée allait s'établir. 

TÂTB. r~ Douleur contractive dans la tête, principalement en lisant. 
— • Mal de tète comme lorsqu'on est resté longtemps dans une 
chambie pleine de fumée, avec sensation de pesanteur, amélio- 
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rée en 6xant les yeux sur quelque objet. — Tiraillement pressif 
prÎDcipaiemént au front et aux tempes , augmenté par le mouve- 
ment. — Douleur de contusion comme si on avait reçu un coup 
à la tempe. — Cuisson lancinante à la tête comme dans les os , 
principalement le soir, et sensible même pendant le sommeil. — 
Prurit et démangeaison lancinante au cuir chevelu. — Tension et 
frissons aux téguments de la tête , qui , cependant , paraissent 
chauds au toucher. 
Yeux et Oreilles. — Sensation brûlante aux yeux, le soir, en li- 
sant. -^ Prurit et picotement aux paupières et autour des yeux. . 

— Pupilles fortement dilatées. ^ Tintement et bourdonnement 
des oreilles. 

Nez. — Odeur de musc ou de hareng, devant le nez. —Pression à 
la racine du nez, disparaissant par la compression. 

Visage et Dents. — Fourmillement et démangeaison pruriante 
aux joues. — Douleur déchirante dans la mâchoire inférieure. — 
Mal aux dents excité par des boissons ou des aliments chauds. 

Bouche et Gorge. — Sécheresse de la bouche avec salive vis- 
queuse. — Rougeur de la luette et du voile du palais. — Gratte- 
ment dans la gorge qui force à tousser, avec expectoration d'un 
mucus très-visqueux. 

Appétit. — Goût métallique ou cuivreux dans la bouche. — Faim 
et appétit augmentés. — Absence de soif et aversion pour toutes 
sortes de boissons. — Après le dîner, plénitude et ballonnement. 

— Hoquet fréquent, avec disposition à se fâcher. 

Ventre. — Malaise d'abord au creux de l'estomac , puis dans le 
ventre, comme si toutes les entrailles descendaient. — Pression 
dans la région hépatique augmentée par le toucher. — Borbo- 
rygmes dans le ventre pendant le sommeil. 

Selles et Urines. — Selles diarrhéiques ou molles. — Selles dures 
et constipation. — Selles difficiles sans être bien dures. •— Prurit 
et démangeaison au périnée. — Urines plus fréquentes et plus 
abondantes, sortant d'un jet plus fort. 

Parties génitales. — Affaiblissement des fonctions génitales. — 
Les organes génitaux sont froids, insensibles et peu disposés au 
coït. — Tiraillements dans les cordons spermatiques. — * Écou- 
lement Uennorrhéique par l'urèthre * avec manque cPappétit véné- 
rien et d'érections, — *Écoulement jaunâtre par l'urèthre. — Écou- 
lement de la liqueur prostatique pendant une selle difficile. — 
(Augmentation de l'appétit vénérien , avec érections fréquentes 
et accompagnées d'une espèce de fureur; effet alternatif?.) — 
"* Règles supprimées avec douleurs tractives dans le ventre. 

Poitrine. — Toux, le soir au lit, avant de s'endormir. — Pression 
dans le sternum, surtout en respirant profondément. 
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Extrémités. — Douletir de luxation dans les articulations de Té- 
paule, de la main et do genou. — Tiraillement aux pieds et aux 
orteils principalement en marchant. — Torsion facile des pieds en 
marchant sur le pavé. — Pesanteur tractive des pieds. — Gon- 
flement et tiraillement arthritique aux articulations des doigts. 



6. — ALOE GIJIOII. 

AL. — Aloês. — Médicament encore peu connu. Âloê. — Gummi-Aloê, alœ, aloès. 
— Gazette Hom. XX. Durée d'action? Antidote? 



SYMPTOMES. — Congestions à diverses parties, surtout à la poi- 
trine, à la tète, au ventre et aux parties génitales ; douleurs io* 
cales çà et là, avec gonflement extérieur; gerçures de la peau, 
avec écoulement d'un liquide visqueux. — Céphalalgie périodi- 
que alternant avec maux de reins; élancements dans la tempe 
gauche, aggravés à chaque pas que Ton fait. — Dans les oreiUes, 
tiraillements et élancements. — Lèvres sèches et gercées. — Dans 
les dents ereuses, élancements et pulsations. -* Dans la howhe, 
chaleur et sécheresse ; la langue rouge et sèche. — Crcût terreux 
dans la bouche ; appétit diminué; forte soif. — Renvois à vide 
avec goût des aliments ingérés; renvois bilieux. — Dans la ré- 
giùn hépatique, malaise, pression, tension et chaleur. — Dans le 
ventre, plénitude, chaleur et ballonnement; battement, perfo- 
ration et élancements dans la région ombilicale ; coliques avant la 
selle; émission abondante de venta fétides. — Selles molles, bi- 
lieuses, d'odeur spécifique; selles sanguinolentes;^ dia/rrhées 
dyssentériques ; ténesmes, brûlement à l'anus. — C/nne rare, 
brûlante, jaune et saturée ; besoin fréquent. — Appétits véné- 
riens augmentés chez les hommes, avec érections. -^ Régies plus 
fortes. — Poitrine oppressée, avec anxiété. 



7. — ALUMIIVA- 

ALUM. — Argile. — Hahnemaun. — Dose utitée : 30. — Durée d^action : Plus de 
40 jours, dans quelques cas. 

AimnoTES : ftry. Camph. Cham. ipcc. 

Comparer avec* Are. bar. bell. cale. cham. ign* ipec. laeh. led. magn. merc. 
n-vom. pho8. plumb, rhus. sil. suif. — C'est surtout après Bry. loch, et tulf. 
que ce médicament convient quelquefois de préférence , tandis qu'âpre» Valu- 
mine, la hryone est souvent d'une grande utilité, lorsqu'elle est indiquée. 

CLINIQUE. —-Étant indiqué par Vensemble des symptâm$s, ce mé- 
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dîcament pourra quelquefois être utile dans Y un ou l'autre eus 
des affections suivantes : — Faiblesse intellectuelle ; Céphalalgie 
congestive et céphal. nerveuse ou hystérique avec vomissement ; 
Strabisme? ; Otorrhée ; Ozène; Odontalgie des femmes enceintes ; 
ulcération des gencives ; Angines aiguës ; Douleurs hépatiques? ; 
Colique saturnine; Constipation des femmes enceintes et des 
nourrissons ; Écoulement de liqueur prostatique ; Flueurs blan- 
ches; Coryza chronique; Souffrances par suite de contrariétés; 
Rhagades ; Panaris : Dartres humides et rongeantes ; Souffrances 
mercurielles, etc. , etc. 

Voy. la note ^ page 17. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Douleurs tiraillantes aux membres. 

— Sensation de constriciion dans plusieurs organes, — Aggrava* 
tion des souffrances par les pommes de terre, et souvent tous 
les deux jours. — Plusieurs souffrances se montrent après le dî- 
ner et durent jusqu'au soir, où elles disparaissent ou sont rem- 
placées par d'autres, qui commencent alors seulement. — Les 
souffrances qui ont apparu le matin ou le soir, s'améliorent après 
le repas. — * Souffrances par suite de contrariétés. — * Tremble- 
ment et momemmls convuisifs des membres 'et même, de la 
tête. — Spasmes avec pleurs et rires alternatifs. — Exaltation 
de tout le système nerveux. — Tremblement de tout le corps , 
avec envie de se coucher , ce qui cependant augmente la fatigue. 

— Grande fatigue générale, même après une petite promenade 
à pied, niais principalement après avoir parlé. — "* Pendicula* 
tiens fréquentes, étant assis. — <*Manque de chalepr vitale. 

Prau. — Éruption miliaire aux bras et aux jambes, avec beaucoup 
de prurit, et saignement séreux après avoir gratté. — Les moin- 
dres lésions de la peau cuisent et s'enflamment. — "» Tubérosités 
lépreuses. — • (Croûtes et dartres suintantes, ~ou pruriteuses, 
principalement le soir.) — Renouvellement des symptômes cuta- 
nés à chaque nouvelle ou pleine lune. — * Rhagades. 

Sommeil. — * Sommeil tardif et ' insomnie avant minuit, — Som- 
meil nocturne trop léger, agité, avec sursauts fréquents. — * Som- 
meil étourdissant, non réparateur, avec envie, le matin, de dor- 
mir davantage. — Réveil fréquent la nuit. — * Rêves fréquents^ 
' anœieux, avec paroles, rires, pleurs, lamentations, gémisse- 
ments, somnambulisme. — Rêves de chevaux, de querelles et 
de vexations, d'incendie, de mariages, de spectres, de morts, de 
voleurs, — Rêves avec crainte de la mort après s'être réveillé. — 
Cauchemar. — La nuit, anxiété, asçitation ; ou chaleur, mal 
aux dents, m^\ à la télé, spasmes et oppression de la poitrine. 
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OU diarrhée avec douleur à Testomac et frissons. — Après le som< 
meil , le matin, en se réveillant, moral accablé par les idées 
chagrines, ou nausées avec fadeur dans Tesptomac et mouvements 
fébriles. 

Fièvre. — Frissonnement, même à la chaleur du jioêle, et la nuit, 
au point de ne point se réchauffer. — Fièvre vers le soir avec 
fyrédominance du froid, — " Apparition du froid immédiatement 
après avoir mangé la soupe à midi. 

Moral. — * Humeur chagrine, "triste, avec désespoir de la guéri- 
son. -— Pleurs involontaires. — * Angoisse et anxiété, comme si 
Ton était menacé de quelque accideut fâcheux ou qu'on eût com- 
mis quelque crime. — * Appréhensions. — Disposition à s'ef- 
frayer. — Air triste et morose. — Mauvaise humeur avec * inap- 
titude au travail. — Disposition à se fâcher. — Entêtement et 
humeur contrariante. — On prend tout en mal. — Humeur chan- 
geante, tantôt courageux, tantôt craintif. — Faiblesse de la mé- 
moire. — Distraction, inadvertance et * Âmpossibilité de suivre 
une idée. — * Absence d'idées. — On se trompe toujours en par- 
lant. — Grande vivacité d'esprit , avec inadvertance et insensi- 
bilité de la vue et de l'ouïe. — Sensation comme si la conscience 
de soi-même était en dehors du corps. 

TÊTE. — Vertiges tournoyants ^ le plus souvent à faire tomber, 
quelquefois avec nausées , ou tension à la nuque. — État d'i- 
vresse , après avoir fumé du tabac ou avoir pris la plus faible 
boisson spiritueuse, et principalement le matin. — *Mal à la tête 
comme si l'on était tiré par les cheveux, ou "élancements vifs au 
cerveau , *avec envie de vomir. — Pesanteur de la tête avec 
pâleur du visage et fatigue. — Céphalalgie compressive. — Batte- 
ments et pulsations dans la tête. — oCongestion de sang vers les 
yeux et le nez, avec *pression au front et épistaxis. — Le mal de 
tête augmente pendant la promenade au grand air. — Lorsqu'on 
appuie doucement la tête, étant couché, le mal de tète s'amé- 
liore. — *Prurit au front. — Douleur d'excoriation au cuir che- 
velu. — *>(Groûte8 suintantes aux tempes. ) — Sécheresse des 
cheveux. — Prurit au cuir chevelu qui s'écaille beaucoup. 

Yedx. — Pression dans les yeux avec impossibilité de les lever. — 
*Pression , comme par un grain de sable, dans l'angle de l'œil , 
le soir. — ^Sensation de brûlure aux yeux, avec 'agglutination 
nocturne des paupières et larmoiement diurne, — **Sensalioa de 
froid aux yeux , en se promenant au grand air. — Paralysie de 
la paupière supérieure. — ( Orgelet. ) — - Chute des sourcils. — 
Traction spasmodique des paupières, la nuit , avec douleurs aux 
yeux en les ouvrant. — Photophobie. — Trouble de la vue comme 
par un brouillard , et scintillement devant les yeux. — Aspect 
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jaune de tous les objets. ^ Reflet coloré autour de la bougie, le 
soir.— Strabisme des deux yeux. — Clarté devant les yeux en 
les fennant. 
Oreilles. — Élancements aux oreilles, principalement le soir ou la 
nuit. — Prurit et sensation de brûlure aux oreilles. — Le soir, 
souvent, chaleur et rougeur d'une seule oreille. ^^ Écoulement 
purulent des oreilles. — Crépitation et '^bourdonnement dans les 
oreilles, "principalement en mâchant, mais aussi en avalant. 
Nb2. *— Douleur à la racine du nez et au front. — *Endolorissement , 
gonflement et rougeur du nez, — Corrosion et croûtes dansle nez. 
— «Sortie de morceaux solides, jaunes, verdâtres, par le nez. — ^ 
^Accumulation et écoulement â^une matière épaisse, jaunâtre par 
le nez, — Narines ulcérées. — Obturation du nez. — Furoncles 
au nez. — Mouchement de sang et *épistaxis. — Odeur aigre 
dans le nez. '— Odorat ou excessivement fin , ou *afiFaibli. — Co- 
ryza fluent d'une narine avec obturation de Vautre. — Coryza , 
alternativement sec et fluent. — ^Obturation du nez. 
Face. — Air sombre, morose. — Alternatîon rapide de rougeur et 
de *pdleur du visage. — Rougeur cuivrée des joues , comme chez 
les ivrognes. — Fourmillement au visage, et tension comme s'il 
était couvert de blanc d'oeuf desséché. — Sensation de gonfle- 
ment et de *pesanteur du visage. — Tache rouge douloureuse à 
la joue. -^ Apreté de la peau du visage, surtout au front. — Pru- 
rit et éruption de petits boutons à la face. — ''( Croûtes suintantes 
aux tempes. ) — *Tiraillement lancinant dans la pommette des 
joues. — Chaleur passagère du visage. — Furoncles aux joues. 

— *»Tubérosités lépreuses au visage. — Lèvres sèches et gercées 
avec exfoliation de la peau. — Gonflement des lèvres. — Boutons 
et éruptions croûteuses aux lèvres. — Gonflement des mâchoires 
avec douleur tensive en ouvrant la bouche et en mâchant. —-Rac- 
courcissement de la mâchoire inférieure. 

Dents. — Douleurs aux dents en mâchant, ou le soir, au lit. — Dé- 
chirement aux dents, jusque dans l'os zygomatique et dans le 
front et les tempes. — Douleur térébrante dans les dents cariées. 

— Ulcération des racines des dents. — Ulcère aux gencives. — 
Gonflement et saignement facile des gencives. — Sensation d'al- 
longement des dents. — Odontalgie avec irritation nerveuse, 
comme après un refroidissement, ou après l'usage de la camo- 
mille. 

Bouche. — Douleur d'excoriation dans la bouche , au palais , à la 
langue et aux gencives, qui empêche presque de manger. — Pe- 
tits ulcères dans la bouche. — - ^Sécheresse de la bouche "princi- 
palement en se réveillant. — Accumulation d*une salive douceâtre 
ou aigre dans la bouche, comme une véritable salivation. — Odeur 
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patride d^ la bouche. — Langue chargée d'un enduit blanc ou 
jaunâtre. — Expectoration de mucosités sanguinolentes. 
GoRGB. — Mal de gorge qui s'aggrave le soir et la nuit , et qui s'a- 
méliore en prenant quelque chose de chaud , ainsi que dans la 
matinée. — * Douleurs coniractives ou lancinantes à la gorge , 
principalement en avalant. — ^Déglutition difficile, comme parré* 
irécissement de la gorge, — ""Mal de gorge avec gonflement des 
gencives et du voile du palais, accompagné de douleur d'érosion 
dans toute la bouche, empêchant d'avaler même le moindre 
liquide. — Pression crampoïde et serrement dans l'œsophage. — 
Gonflement des amygdales. ^— Grande sécheresse dans la gorge. 

— Accumulation d'un mucus épais et visqueux dans la gorge , 
avec difficulté de l'expectorer. ' 

Appétit. — Goût douceâtre ou goût de sang, dans la bouche. — 
Goût âpre, astringent, ou amer çt fade. — * Appétit irrégulier; 
tantôt trop fort, tantôt trop faible, — Insipidité des aliments, sur- 
tout le soir, et principalement du pain et de la viande, — Dégoût 
de la viande. — Faim avec manque d'appéiit. — Boulimie. — 
Désir de légumes , de fruits et d'aliments tendres. — Après avoir 
mangé, et principalement le soir, hoquet, pression dans l'esto- 
mac et le ventre, dégoût, nausées et lassitude. -^ Les pommes 
de terre excitent des nausées et des rapports amers. 

Estomac. — *Rapports aigres, acres et pyrosis, — "Disposition chro- 
nique à avoir des rapports. — "^Rapports fréquents. — ^Nausées 
fréquentes "et envie de vomir, principalement en parlant, en ren- 
trant dans la chambre après s'être promené, et le matin. — Pres- 
sion dans l'estomac, principalement le soir et après avoir mangé. 

— Contraction et constriotion dans la région de l'estomac, souvent 
jusque dans la gorge et la poitrine, et quelquefois avec oppression 
de la respiration. — *Douleur d'excoriation dans le creux de l'es- 
tomac et aux hypochondres , 'principalement en se retournant 
au lit, ou en se baissant.. 

Ventre. — *Sensibilité douloureuse du foie, en se courbant, "suivie 
Quelquefois d'élancements. — Coliques , après tout refroidisse- 
ment du corps. — Coliques tiraillantes , principalement le soir, 
ou la nuit , ou après dîner, — * Tranchées , principalement le 
matin. — Colique flatulente. — Les coliques s'améliorent par la 
chaleur extérieure, — Sortie et incarcération des hernies ingui- 
nales. 

Selles. — *Selles dures, rares et trop peu abondantes, quelque- 
fois avec douleur à Tanus. — *Gonstipation et resserrement du 
ventre. — * Selles difficiles, par inactivité des intestins. — Sortie 
de beaucoup de glaires avec la selle, pendant les coliques.— 
Selles diarrhéiques avec mal au ventre et ténesme. — > Sortie de 
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sang pendant et après les selles. — Brûlure et *pni,rit à Vanus. 

— Hémorrhoïdes. — Pression et élancements au périnée. 
Urines. — Doulmrs dans les reins, principalement en marchant et 

en se baissant. — Sensation de faiblesse dans la vessie et ies par- 
ties génitales. — Envie pressante d*uriner, avec évacuation aug- 
menUeet aqueme, accompagnée quelquefois de sensation de brû- 
lure. -— Urines moins abondantes; avec un sédiment rouge et 
sablonneux. -^ *Pissement nocturne. — Urines troubles, blan- 
ches , comme si on y avait mis de la craie. — Sédiment épais , 
blanchâtre dans les urines. 
Parties viriles. — * Appétit vénérien exalté, 'ou-supprim*é. — Fré- 
quentes polhitions et érections nocturnes. — Sécrétion abondante 
derrière le gland. — Excoriation du prépuce. — Douleur contrac- 
tive dans le cordon spermatique, avec contraction du testicule. 

— Dureté et sensibilité douloureuse d'un des testicules. — ^'Ëcou- 
lement de liqueur prostatique pendant des selles difficiles. — Dou- 
leurs au périnée, pendant le coït et pendant les érections. — 
Augmentation des souffrances après les pollutions. 

RÈGLES. — * Règles trop peu abondantes, "trop hâtives et de trop 
courte durée. — Règles trop abondantes avec ballonnement du 
ventre. — Pendant les règles, sommeil agité, avec beaucoup de 
rêves , bouillonnement de sang, chaleur au visage , mal à la tète 
et palpitations de cœur. — Avant et *pendant les règles, coliques, 
'mal à la tète et autres souffrances. — Après les règles , grande 
fatigue. — *Flueurs blanches corrosïves, avec cuisson aux par- 
ties génitales. — *Flueurs blanches avant ou après les règles, 
"et souvent avec tremblements , fatigue et coliques. — Flueurs 
blanches incarnates, ou aqueuses et roidissant le linge. 

Larynx. — Toux sèche , principalement le matin , et quelquefois 
suivie plus tard d'expectoration. — *Toux courte, sèche. —*Toux 
avec gêne de la respiration, ou avec douleur à la tête et à la nu- 
que. — ^Catarrhes du larynx et des bronches, avec grattement 
dans la gorge. — Enrouement subit , avec aphonie , le matin et 
le soir. 

Poitrine. — *Oppression de la poitrine. — *Dyspnée, étant assis. 

— Pression nocturne à la poitrine. — Sensation de constriction 
de la poitrine , principalement étant assis dans une position cour- 
bée , ou en se baissant. — Douleur d'excoriation dans la poitrine 

, et le creux de Testomac, quelquefois avec toux. — *Palpitations 
et ""secousses au cœur. — «"Douleur au sternum en y touchant. 

Tronc — *Mal aux reins, pendant le repos. — Douleur de brisure 
aux reins et au dos. — Élancements au dos, — Sensation au dos, 
comme si l'on y enfonçait un fer chaud. 

Bras. — ''Douleurs aux bras tant qu'on les tient pendants ou éten^ 
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dus au lit. — Déchirement dans le bras, depuis la/Miu^ jusqu'aux 
doigts. — Douleur de brûlure comme par un fer chaud , dans les 
coudes et les doigts. — *Pesanteur paralytique aux bras. — Gon- 
flement du bras et des doigts. -7- ''Dartres et croûtes suintantes 
aux avantrbras. — Desquammation farineuse des mains. — 
*Gerçures aux mains, qui saignent facilement. — Douleur ron- 
geante sous les ongles, quelquefois avec fourmillement dans le 
bras. ^— Les ongles se cassent facilement quand on les coupe. — 
*Panari8. 
Jambks. — «"Roideur, engourdissement et insensibilité des jambes, 
la nuit. — Déchirement dans presque toutes les parties des mem- 
bres inférieurs. — *Grande lourdeur et faiblesse des jambes , 
^'principarement aux hanches. — Douleur tractive aux genoux en 
montant Tescalier. — Tension aux mollets en marchant, et cram- 
pes en croisant les jambes et en appuyant les orteils par terre. — 
^'Douleur de fatigue aux articulations des pieds, étant assis. -— 
Douleurs aux plantes des pieds en marchant. — Froid aux pieds. 
Prurit et rougeur aux orteils, comme par des engelures. — **Sen- 
satïon de brûlure sous les orteils. 



8.— AMBRA GRISEA. 

AHB. " Ambre gris. — Hahneiiasn. — Dose witéê : 30. ~ Durée Sactiùf^ : jus- 

qa'dk 40 jours dans quelques cas de maladies chroniques. 
AMTIDOTB8 : Gamph. n-Yom. puis. — On l'emploie comme antidoU de : Staph. 

n-Tom. 
COMPAKER AVEC ; Calc. cham. graph. Ijc. fi-«om. pihos. puis, sabad. sep. etaph, 

veratr. vcrb. 



CLINIQUE. — Se laissant guider par Vensemble des symptômes , 
on verra si ce médicament est à consulter dans Fun ou l'autre cas 
des affections suivantes : — Mélancolie; Épistaxis; Grenouillettel ; 
Douleurs hépatiques?; Ictère?; Hémorrfaoïdes?; Leucorrhée; Souf- 
frances par suite d'un coryza supprimé; Coqueluche?; Toux con- 
vulsive, surtout chez les personnes maigres; Souffrances asthmati- 
ques, surtout chez les enfants ou les personnes scrofuleuses ; 
Maladies de cœur?; Souffhinces des vieillards et des personnes 
d'une constitution sèche et maigre ; Douleurs arthritiques et rhuma- 
tismales?; Podagra, etc., etc. 

ttC^ Voir la noie^ page 47. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. - Crampes et UressaiUemenis dans les 
muscles, — Douleurs déchirantes, prmcipalement aux articula^ 
i"Part.— T. I. 4 
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Uons ^ et souvent 4'un 9eul eôté. •<- Eagourdissement facile de 
pluaieors parties. *rT. Plusieups des souffrances apparaissent pen- 
dant le SQBimeU et diminuent après qu'on s'est levé. — Beaucoup 
de souffrances sont soulagées par la promenade au grand air, ou 
lorsqu'on est couché sur la partie malade. — Le soir et à la cha- 
leur, beaucoup de symptômes sont aggravés. ^ "^Sensation et ti- 
raillement par tout le corps, r^ '^Douleur incisive aux mains et 
aux pieds. — EaUonmmênt et puUatian par tout le cwps, avec 
grande faiblesse après la promenade en plein air. — Après avoir 
beaucoup parte , agitation et tremblement par tout le corps avec 
insomnie. — '^fatigue , surtout le matin , au lit, et la nuit, en se 
réveillant, ^-> Sensation d'engourdissement et de torpeur de toute 
la surface du corps , principalement le matin. 

P£AU. — Prurit et sensation de brûlure à plusieurs parties de la 
peau , comipo par la gale<, — Les dartres et les éruptions galeuses 
reparaii^nt pendant l'usage de ce médicament — '^Sécheresse 
de la peau, -r Dartres brûlantes. 

Sommeil. -^ *Envie de dormir le jour. — ' Insomnie nocturne. — 
Sommeil agité à cause du froid au corps et de tressaillement aux 
membres. — *Som7neil plein de rêves anxieux et de rêvasseries. 
— En s'endormant, sursauts avec effroi. 

FiàvRB. — Frissonnement, surtout le matin, avec fatigue et som- 
nolence , amélioré par le dîner. — *Frissons fébriles à diverses 
parties, suivis de chaleur au visage. — *Chaleur passagère, 
quelquefois avec anxiété au cœur. — *Sueur continuelle le jour, 
surtout au ventre et aux cuisses (en marchant). — Sueur nocturne 
, après minuit, surtout au eôté malade. 

Moral. — * Tristesse inconsolable. — Anxiété surtout le soir. — •Ti- 
midité. — Désespoir et *dégoût de la vie. — <>Répugnance pour 
1q r|re et la conversatipn, t- :^xcitation, agitation et précipitation, 
principalement pendant des travaux intellectuels. — Imagination 
occijpéa dû figures à grimaces et d'images lascives. — Absence 
d'idées. — Conception difficile, 

TÊTE. -^ Accès de vertiges surtout en marchant au grand air. — 
Vertiges qui forcent à se coucher, avec sensation de faiblesse à 
l'estomac. — Le matin, mal à la tète comme après une débauche 
nocturne. — Sensation de faiblesse dans la tète , avec frissonne- 
ipçnt à l'extérieur. — Douleur pressive à. la tête, tous les deux 
jours, avec chaleur à la tête, ardeur aux yeux et pâleur du vi- 
sage. — Pression au front avec crainte de perdre la raison. — 
Serrement pressif, avec embarras, principalement au front et à 
l'occiput. — Congestion de sang à la tête, surtout en entendant de 
la musique*— Tiraillement aigii dans la tête avec ulcères ap cuir 
cbevçlu. «- PQUifiur à la t^te conme après s'être donné un tour 
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de reio8< — *SnttolarinetneM dt» evtl* duvèh ati t(mo^ef^ avec 

Ybux* ^Pfésston oiioD yefia? avec pesanteur^ et Bensation comme si 
les yeux étaient trop enfoncéd^ arec difficulté de les ouvrir le 
matin. — Chatouillement insupportable autour des yeiix. — Pru- 
rit à la paupière, comme si un orgelet allait Bortir. -^ ''Rougeur 
inflammatoire de la sclérotique, avec injection des vaisseaux. — 
'trouble de la vue^ tomme un brouillard et obscurcissement de- 
vant leayeuxb 

Oheillss. -^ Tiraillement aigu dans les oreilles. -^ Tension aux 
oreilles» -^ Fo^urmillement et chatouillement dans Tintérieur des 
oreilles^ — '^Tintement et bourdonnement devant les oreilles. 

Nbi< -^ Spasmes aux ailes du net. «^ *SétnorfhagiB msàlé , prin- 
cipalement le matin. •— Croûtes de sang desséchées dans le nez. 
— Ëternuement fréquent. — SédiereSse et ^ohWraiicm du nez ^ 
"avec douleur d'excoriation. — *Cory2a,sec. -^ «SUppressioii chro- 
nique d'un rhume de cerveau. 

YiaACffi^*^ Rougeur et tohakur (quelquefbis paésagère) du ^Uagë,-^ 
Face ictérique< «^ Tremblement et mouvements ebhvulèifis des . 
muscles de la face» ^ Démangeaison fourmillante et pruriante à 
la face, avec éruption de boutons, même au front et dans la ré- 
gion des favoris. — Tache rouge auf la JoUè. ««^(ionvulslons aux 
lèvres» «^ Lèvtee chaudes. 

Dbmts. '«-Dm»kuTS iraoUvBê landnùntêê^ pHticipalemeht dans les 
dents cariées, et surtout au grand alr^ augmentées en pretiant 
quelque chose de chaud. «^ Saignement des dehts et des gencives. 
— 'Gonflement douloureux des gencives. 

Bouche. — Le matin , en se réveillant , sécheresse et sensatioh d'en- 
gourdiasement à la bouche , à la langue et aux lèvres. -^Démab* 
geaison et cuisson dUns la bouche» ->* Vésicules dans la bouche 
avec douleur brûlante» "^ Nodosités aveé douléUf d'écorchure au- 
dessous de la langue, -r Langue chargée d*uti enduit blàuc ou 
gris jaunâtre» ^Mauvaise odeur de la bouche. 

Gorge. ««^Sensation comme s'il y avait un tampon dafts la gorge , 
avec difficulté d'avaler. «^ * Étrauglemefit datis la gorge, en ava- 
lant les aliments. «^ * Corrosion , 'et grattemetit dans la gorge. -— 
Accumulation de mucosités grisâtres daus la gorgé , avec vomitu- 
rition et vomissement en renâclant. •^'^ Le matih, renâclement 
de mucosités. 

AppÉtiT. — * Goût fade ou rance. — * Manque d'iappétit. — ■ Ai- 
greur dans la bouche après avoir pris du lait. — Après avoir 
mangé, pression à la fbssette du cou, cohime si un morceau s'y 
était arrêté. 

Estomac. — "^ Rapports avortés. — iloi^ports fréquents, et souvent 
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aigres, ou avec le goût de ce que Ton a pris. — Hoquet après 
avoir fumé du tabac. — Pyrosis, principalement le soir, ou en se 
promenant au grand air. — * Nausées et vomissement * — Pression 
et douleur crAmpoïde à restomac. — Sensation de brûlure à Tes- 
tomac et à la région précordiale. 
Ventre. — * Douleurs hépatiques, le plus souvent pressives. — 
Douleur pressive dans Tépigastre et dans le bas-ventre. — * Pe- 
santeur dans le ventre. — Tension et *■ ballonnement du ventre , 
'principalement apfès avoir bu et mangé. — Compression dans 
le ventre, quelquefois le matin. — Tranchées le soir, après mi- 
nuit, et le matin au lit, avec diarrhée. — * Douleur de blessure 
dans les muscles abdominaux en toussant et en tournant le corps. 

— * Sensation de froid dans le ventre , quelquefois d'un seul côté. 

— Le soir, tressaillements dans les muscles abdominaux. — * Fla- 
tuosités incarcérées. — Colique flatulente nocturne. 

Selles. — Constipation et selles tardives. — Envie inutile d'aller à 
la selle, avec anxiété et impossibilité de supporter rapproche de 
personne. — * Selles irrégulières, intermittentes, souvent seule- 
ment tous les deux jours. — Selles molles (diarrhétiques) brun clair. 

— Après la selle , pression dans le bas-ventre. — Écoulement de 
sang avec la selle. — '^Boutons hémorrhoïdaux à l'anus. — Pru- 
rit et chatouillement à l'anus et au rectum. 

Urines. — Le matin, après s'être levé, envie pressante d'uriner. 

— Sécrétion d*urine augmentée, principalement la nuit et le ma- 
tin. — Urines d'un brun jaunâtre, et troubles, avec sédiment 
brun. — Nuage rougeâtre dans l'urine. — Urines sanguinolentes. 

— * Odeur acide de l'urine. — Brûlement dans Torifice de l'u- 
rèthra. 

Parties viriles. — Vive sensation de volupté et prurit aux parties 
génitales , sans excitation extérieure. — Brûlure à la région des 
vésicules spermatiques. — Érection le matin, avec engourdisse- 
ment des parties génitales. 

RÈGLES. — Règles trop hâtives. — Écoulement dé sang hors le temps 
des règles. — Pendant les règles, gonflement des varices, avec 
pression dans les jambes. — * Leucorrhée "épaisse, muqueuse, pré- 
cédée d'élancements dans le vagin. — Sortie de matières blanches, 
bleuâtres, par le vagiif. — La leucorrhée est plus abondante la 
nuit. — Brûlement, douleur d'écorchure et prurit aux parties 
sexuelles de la femme. 

Larynx. — Toux, avec coryza et expectoration d'un mucus blan- 
châtre et salé. — roux fiocfurne, excitée par un vif chatouil- 
lement au gosier. — Toux le soir, avec douleurs sous les côtes 
gauches, comme si on y arrachait quelque chose. — * Toux 
contmlsive, "avec rapports et enrouement. — * En toussant , mal 
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de tête pressif aux tempes. — Voix rauque, enropée, et accumu- 
lation de beaucoup de mucosités épaisses dans les voies aériennes. 

PoiTRiNB. *—* Haleine courte, — * Oppressioh de la respiration, — 
Haleine fétide, le matin après s'être réveillé. — Sifflement dans 
la poitrine. — * Opjpression doubur^se à la poitrine et au dos. — 
Pression à la poitrine , principalement dans la région du cœur. 
— * Sensation de corrosion dans la poitrine. — * La nuit trem- 
blement à la poitrine. — Battement de coeur, souvent eh se pro- 
menant au grand air, avec pâleur du visage , et pression dans la 
poitrine comme par une masse. — Douleur de brisure, rhumatis- 
male, à la poitrine. 

Tronc. — Mal aux reins , lancinant. — * Roideur aux reins après 
être resté assis. — Pesanteur au dos avec douleur au ventre comme 
si les intestins étaient comprimés. — Douleur pressive , tiraillante 
à la nuque et au dos. 

Bras. ~ *L€$ bras &* engourdissent facilement, "soit que Ton s'appuie 
dessus, * ou que Ton porte quelque chose, ou même la nuit , avec 
sensation de torpeur.*— Tirailleinent paralytique, comme de luxa- 
tion, aux articulations scapulaires, aux coudes, aux avant- 
bras et aux mains. — * Tremblement des bras. — * Douleur ostéo- 
cope du coude au toucher. — * Crampes aux mains en saisissant 
quelque chose. — Froid prolongé des mains. — Contraction des 
doigts. — Le soir, accès de tremblement au pouce. — Le matin, 
la peau au bout des doigts est ridée. — Faiblesse nocturne des 
doigts. — Dartre pruriteuse entre les doigts. 

Jambes. — Sensation de torpeur aux jambes, avec marche mal as- 
surée. — Pesanteur, enroidissementet laxité des jambes. — Cram- 
pes aux jambes, et, la nuit, aux mollets. — Tiraillement aigu 
aux jambes, depuis le sacnum jusqu'aux pieds, avec impossibi- 
lité d'appuyer le pied par terre; la jambe malade parait plus 
courte que l'autre. — Excoriation aux jarrets, avec douleur, prin- 
cipalement le soir. — Bourdonnement dans les mollets et dans 
les pieds. — Douleurs arthritiques dans les articulations des pieds 
et des gros orteils. — /^Roideur des articulations des pieds. — • 
"^Douleur d'ulcération aux plantes des pieds, en marchant. — 

* '^Brûlement à la plante des pieds. — "^Gonflement des pieds. — 
'^Élancements aux engelures des orteils. — .Douleur d'écorchure 
aux cors. 
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AStMONIAC. -> Guinmi ammoniacùm ; Àrhmoniàé. — 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Gotiflëmeht deô articulatloné aux ex- 
trémités supérieures et itiférieures. — Névralgie. — Lassitude 
après là plus légère fatigue. — Pesanteur dans les membres, vers 
la soir! -*- Pesanteur et lassitude physiqife, avec abattement mo- 
ral. — Envie de dormir le jour, quelquefois déjà le ^mûtin en se 
levant, avec paressé; bâillement par vacuité de rfestomac, quel- 
quefois avec larmoiement; sommeil agité, la nuit, interrompu 
par deg rêves, non réparateur; sommeil tardif; rêVes nombreux, 
quelquefois pénibles. — Froid et frissons ; disposition à transpi- 
tBt. — PôuIè petit, tendu, fréquent et dur. — HumeUr sombre, 
taciturne ; répugnance pour tout; mauvaise humeur, qui rend 
mécontent de tout ce qUe Ton fkit ; incapacité de toute tension 
d'esprit. 

TÊtE. — Tête entreprisé, avec impossibilité de travailler; tète 
lourde. — Violentes douleurs de tête. — Pression semi-latérale 
dans le front; pression au-dessus des sourcils. — Embarras dans 
le fi*ont, avec trouble dfe la vue; déchirement dans le côté droit. 
— Pressioiï à l'occiput. — Élancement au cuir chevelu. — Sensa- 
tion d'enflure à l'occiput. ~ Prurit avec besoin de gratter, four- 
millement; boutons à là naissance des cheveux. 

YËtrx. — Pression et fourmillement à la partie supérieure du globe 
de TcBil; battement et fourmillement à la partie supérieure de 
l'œil gauche, suivis de pression. —^Sensation de sécheresse dans 
les yeux, avec sensation d'un corps étranger sôus la paupière su- 
périeure de l'cfeil gauche. — Vue trouble , le soir, et principale- 
ment le matin , immédiatement après le lever, avec ardeur dans 
les yeux. ^ — Lecture impossible, à moins de grands efforts. — 
Photophobie, bien que le temps soit couvert. 

Oreilles. -^ Déchirement à l'extérieur du conduit auditif droit. — ^ 
Glouglou daiis l'oreille gauche, en se grattant à l'océiput; bruis- 
sement dans les oreilles , avec dureté de l'ouïe. 

Nez. —^ Sécheresse pénible du nez, le matin au lever. — Sécrétion 
nasale augmentée. — Étemuement, suivi d'écoulement abondant 
de mucosités nasales. 

Visage. — Pâleur de la face, avec sensation de malaise, à la suite 
de variations fréquentes du teint. — Tiraillement dans la pom- 
mette gauche, vers la tempe. — Élancement dans la région sous- 
maxillaire jusque dans la bouche. 
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BoùCâfi; GORôK. ^ Sécheresse de la bouche et de ta gorge, le iia- 
tin, ati réveil.-^ Sensatioh de plénitude dans Tarrièi-e-gôi^e et le 
gosier, avec nausées. — Sensation d'un corps étranger dans la 
gorge; il semble qu'on doit Tavaler. -^ Grattement brûlant dans 
le goMer et l'œsophage. 

STHTTÔHfis GASTRIQUES. — Reuvois fréqucuts, nausées avec envie 
de vomir. Goûts pâteux , fade , douceâtre le matin , amer, dans 
le gosier, avec perte du goût au bout de la langue. 

VlomiB. -^ Borborygmes dans le bas-ventre, avec embarras dans 
le front. — Pincements. — Violentes douleurs abdominales. — 
Pression douloureuse dans la région du pubis. 

Selles; Anus. — Selle insuffisante, nulle jusqu'au soir, ou pen- 
dant 2-3 jours. — Selle molle , en forme de bouillie , après le re- 
pas ; molle, avec beaucoup de vents et précédée de borborygmes 
dans le ventre; muqueuse ^ quelquefois précédée de frisson et de 
coliques à se tordre. — Selles liquides; diarrhée muqueuse. — 
Pression au rectum. 

Urines. — Organes génitaux. — Urines plus abondantes; urines 
contenant beaucoup d'acide urîque et d'acide lactique. ^ Brûle- 
ment dans l'urèthre.— Écoulement de quelques gouttes d'urine 
après avoir uriné. — Élancements dans le cordon spermatique 
droit et dans le voisinage de ce dernier; tiraillements dedans. 
Élancements à la naissance de la verge. — Prurit à la région du 
pubis. 

Lartnx. — Rudesse dans la gorge. — Chatouillement continuel , 
sans besoin de tousser. 

Poitrine. «^ Respiration courte et haute, avéé anxiété; accélérée; 
en inspirant, oppression et élancement dans le côté gauche de la 
poitrine. — Pression daife la poitrine; gêne au fond, vers le dos, 
dans le côté droit , suivie de pression dans la profondeur de la 
poitrine. 

ExTAÉlitiTÉs sct>ÊBi£URES. — Ëlancemëhts et déchirements dans 
rarticulttion de l'épaule; fourmillement dans l'articulation gau- 
che. — Sensation de faiblesse dans le bras gauche , douleur rhu- 
matismale; brisement, principalement dans lé coUde et le poi- 
gnet gauches, quelquefois aussi avec déchirement dans la majn 
droite, gonflement des doigts; tiraillement dans le doigt du mi- 
lieu à droite; douleur rhumatismale dans l'index droit. 

ExTRÉMitÉs INFÉRIEURES (et lotobfes.) — Pesattteur et pression dans 
les vertèbres lombaires; élancements dans les lombes, surtout 
en inspirant. —Douleur rhumatismale à gauche du bassin; élan- 
cement dans la région des hanches, en marchant, qui forcent à 
boiter ; dans l'articulation droite , en étant assis. — Lassitude 
' dans les jambes. — Douleur tressaillante dans la cuisse gauche , 
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le long du nerf crural; forte douleur au-dessus du genou , en mar- 
chant. — Sensation de gonflement dans le genou , le soir en étant 
assis, avec pincements dans le jaret; élancements dans le genou 
droit. — Tension dans Tarticulation , en marchant. — Élance- 
ments et pression au tibia gauche ; déchirement dans le droit. — 
Déchirements dans l'articulation du jpted; pression au-dessus; 
craquement par le mouvement; déchirement, brûlement dans le 
métatarse. — Pesanteur dans le pied droit; on se cogne la pointe 
du pied en montant Tescalier; pincement, brûlement, déchire- 
ment et tiraillement dans le pied gauche : fourmillement dans le 
droit. — Orteils gonflés; brûlement et élancement dans le gros ; 
tiraillements dans celui du milieu. 



10.— AMMONIUM CARBONICUM. 

AMM. — Carbonate d'ammoniaque. — Hahnemànn. — Dose usitée : 30. — Durie 
(Taciion : jusqu'à 40 jours dans quelques cas de maladies chroniques. 

Antidotes : Arn. camph. hep. 

CoMPARsa AVEC ; Am-muT, am. ars. hell. bry. cbin. fer. graph. hep. kal. laur. 
lyc. mang. merc. n-vom. phos. puis. rhus. sil. suif. 



CLINIQUE. — Se laissant guider pur V ensemble des symptômes, 
on verra si ce médicament est à consulter dans les affections sui- 
vantes : — Migraine ? ; Céphalalgie par suite de congestion san- 
guine; Catarrhe nasal; Orgelet; Amblyopie amaurotique; Myopie; 
Parotide?; Éruptions (et dartres?) à la face; Ozène?; État scorbu- 
tique des gencives; Dyspepsie; Castralgie; Hématémèse; Douleurs 
hépatiques; Hénorrkoïdes ; Douleurs dans les testicules; Dysmé- 
norrhée; (Stérilité); Leucorrhée; Hémoptysie; Souffrances asthma- 
tiques ; Hydrothôrax ; Goître ; Podagra? ; Douleurs par suite de luxa- 
tion; Convulsions?; Tétanos? ; Inflammations locales?; Scrofules; 
Rachitisme; Éruptions miliaires; Scarlatine ; Verrues ; partres fa- 
rineuses ; Fièvres typhoïdes? etc., etc. 

Jf^ Voir la note, page 17. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Douleurs d'ulcération , dans diffé- 
rentes parties, ou élancements et tiraillement aigu, s'améliorant 
dans la chaleur du lit. — Douleurs de luxation ou '^tiraillement 
et tension aux articulations, "comme par raccourcissement des 
tendons. — Le côté droit du corps paraît être plus affecté que le 
côté gauche. — La plupart des souffrances apparaissent ou le soir 
et la nuit, ou le matin « -^ Le soir agitation générale dam le corps, 
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— Besoin d'étendre les bras et les jambes. — En parlant beau- 
coup et en écoutant parler, on se fatigue beaucoup. — Fatigue, 
courbature et *grande faiblesse des membres, principalement en 
se promenant au grand air, "ou le soir,' et quelquefois avec be- 
soin de se coucher. — '^Répugnance pour la promenade. :— Con- 
vulsions. — Inflammations locales. — Tétanos. — Dyscrasie scor- 
butique. —» Disposition du sang à se décomposer. — Amaigrisse^ 
ment, — Grande sensibilité au froid. 

Peau. -—Fort prurit par-ci par-là, avec des vésicules et des boutons 
brûlants après avoir gratté. — '^Éruptions miliaires , ""chroniques. 
•— Rougeur sur toute la partie supérieure du corps, comme de la 
scarlatine. — *Scarlatim. — *>Éphélicles. — "Brûlement, élan- 
cements et tiraillements aigus au corps. — Excoriation de la 
peau (entre les jambes, à Tanus et aux parties génitales. ) — 
( Ganglions. ) — Gonflement de glandes. — Rachitisme. 

Sommeil. — *Somnoience diurne, — '^Insomnie et 'sommeil tardif, 
surtout lorsqu'on se couche lard. -^ *Cauchemar en s'endormant. 

— Réveil fréquent avec effroi, 'et difficulté de se rendormir. — 
Sommeil plein de rêves tant anxieux que romantiques, histori- 
ques et lascifs. — Rêves de spectres , de mort, de vermine et de 
querelles. — Sommeil agité et qui ne délasse point. — La nuit, 
accès d*angoisse, vertiges, congestion de sang à la tète, céphalal- 
gie, mal aux dents, nausées, gastrcdgie, coliques, envie d'uri- 
ner, crachements de glaires, douleurs aux gros orteils et aux 
ganglions, secousses dans le corps, douleurs aux membres, pru- 
rit et picotement dans la peau, agitation^ bouillonnement de sang, 
chaleur sèche, sueur, surtout aux jambes, frissonnement et froid. 

Symptômes fébriles. — *Accès de frissons le soir, — Avant de 
s'endormir, violent frisson avec tremblement. — "^Chaleur fébrile 
à la tête avec froid aux pieds. — Sueurs toutes les nuits et vers 
le matin. 

Moral. — Tristesse avec humeur pleureuse, appréhensions, et an- 
goisse qui disparaît souvent vers le soir. — '^Inquiétude le soir. 

— '^Anxiété^vec faiblesse, "et cauchemar nocturne. — Caractère 
ci:aintif . — *Dégoût de la vie. — Mauvaise hum,eur le matin , et 
lorsqu'il fait mauvais temps. — Humeur morose et colère. — 
'^Caractère désobéissant et difficile à conduire. — Gaieté exces- 
sive. — Inadvertance. — Grande distraction et manque de mé- 
moire. — On se trompe en parlant, en écrivant, en calculant. — 
'^Diminution des facultés intellectuelles. 

TÊTE. " ^Vertiges, ""en lisant dans la position assise, 'ou le matin, 
ou le soir, quelquefois avec namées. — Mauas de tête opiniâ- 
tres. — Mal de tête avec nausées, — Les maux de tête apparais- 
sent souvent le soir, après la promenade au grand air, ou le matin. 
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ou at)fèB Id repas. — Douleur d'ulcération à la t&tô, prihcipa- 
lement en remuabt la tète ou en la pressant. --^ ^MàHeliëinent , 
'fjTBSHm et battemmts dans la tête , avec *èenmtion comme si 
tout allait sortir par le front, 'ou que la tête Mt éclater, — 'Élan- 
cements 6u fond dii cerveau. ^^ Mail de tête comtnë par le gaz 
carbonique. ~ Sensation comme si le cerveau vacillait. — Ëndo- 
lorlssement du cuir chevelu et des cheveux. -*- Cfurit â là tète. 
•— *Chute des cheveux. 

Ybux. — *Brélemera ùuoi yeHûo, principalement le soif, bli le matin 
avec photophobie, — ^Sensation de froid aulc yeux. — Orgelet. 
-^ Agglutination nocturne des paupières. — *Châsôie sèche aux 
paupières. — Itamobilité deô yeux. — *Vue trouble àVec scifitil- 
lement devaht les yeux. -^ «Myopie. ■*- '^Cataracte. — Diplopie. 
-^ *Point3 noirs et bandes lumineuses devant les yeùjc. — Lar- 
moiements 

OBCtLtBS. -^ Bourdonnement dans le& oreilles , particulièrement ta 
nuit. — *Bruis8ement et tintement aux oreilles. — *Dureté de 
TouTe) av^ suppuration et démàiigeaisoh de Toreillé. — '^Gôn- 
Qëment ù\ït des glandes du cott ,^'et des parotides. 

Nez* -^ Pesanteur au bout du nez, en se CdUrbàht, cioînme parbon- 
gestloh de sang. -^ *Prurit et boutonâ purulëfits au nei. — Fu- 
roncle au bout du ûet. -^ Gonflement , sensation d'ejtcofiàtion et 
Sensibilité douloureuse dès hnrines. -^ Écoulement de pus par le 
«e*. ~ Excrétion de mucosités ôanguifaôlentes. — *Sa{gnemènt 
de net, particulièrement le matin en se levant, oii 'après le re- 
pas* *- •Sécheresse opiniâtre dU nez. -=^ *Cot*i/55a opiniâtre. — 
* Coryza seb, 'et obturation du nez, principalement ta nUit, avec 
péril de suffocation. 

yiSÂùÉ. ^ Bouffissure etpâlewr de la fàûe, èivët nausées et fatigue 
du corps et de Tesprit. -^ Teint maladif. -^ Chaleur aii visage 
pendant des travaux intellectuels. — Tension et "^tiraillehiehts 
aigus, avec élancements au côté droit du visage. *- tension dans 
la peau du visage , coMme si la face était gonflée. -^ Gonflement 
dur des joues. — Contorsion des traits, — *ÉrUptions au visage 
°avec prurit* — Furoncles aux joues. — ^Éphélldes. — Éruptions 
dartreuses avec desquammation de la peau , aux joueS , autour 
de la bouche et au menton. --^ Lèvres sèches, gercées, brûlantes 
et saignantes. --^ Gonflement douloureux des glandes sous-maxil- 
laires. 

Dents. — Mal aux dents en les serrant, oU le sbtr après s'être cou- 
ché, ou quand Tair y pénètre , ou pendant les règles; les doub- 
leurs sont pour la plupart tiraillantes, ou tressaillantes ^ ou lan- 
cinantes; ou comméi d'ulcération, et souvent elles se propagent 
jusque dans les joues et les oreilles.— Douleur lancinante, opiniâtre 
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aux dents. -- pourriture, allongemeiit, et ^vaciUement chronique 
des dents. — Gonflement inflamnoiatoire , suppuration et saigne- 
ment facile des gencives. 

Boucha, — Rougeur, inflammation, douleur d'excoriation et sen- 
sation de gonflement dans Vintériewr de la 6aucAa. -^ Ëniption de 
Tésicules dans la bouohe et sur la langue, -r- Parole difficile , 
comme par faiblesse des organes. -^ Grande sécheresse dans la 
bouche, principalement la nuit. ^— Accumulation de salive dans 
la bouche et crachement continuel, -r- Mauvaise odeur de la bou- 
che qu'on sent soi-même. 

Gorge, -r- Mal de gorge comme s'il y avait un mùrceau an dedans, 
principalement le matin et le soir. — '^Douleur d*excoriation et 
grattement dans la gorge. — Gonflement des amygdales , avec 
difficulté d'avaler. — Après avoir bu, les muscles antérieurs du 
cou se contractent spasmodiquement. 

Appétit. — Goût sanguinolent dans la bouche. — "^Goût amer, 
principalement après avoir mangé, "ou le matin, après le réveil. 
— Goût acide des alimenta , et après avoir pris du lait. — Goût 
ihétallique des aliinflfîts. — ^Soif continuelle, — Impossibilité de 
manger sans boire.?» Beaucoup de faim et d'appétit. — "^Manque 
d'appétit le matin. ^^ En mangeant on est bientôt rassasié. — 
Répugnance pour le lait. — ''Goût excessif pour le sucre. — *En 
mangeant, vertiges étourdissants ~et chaleur au visage. — * Après 
le repas, pyrosis avec grattement dans la gorge, "et envie de dormir. 

Estomac. — '^Renvois aigres 'ou avide, ou avortés. —^ '^Renvois 
avec le goût des aliments ingérés. — *Pyro8i8. — *Renvois et 
vondissements. — Causées et vomissements toutes les fois qu*<m a 
fnangé, ^vèc pression ^u creux de Testomac. ^ Vomissement 
sanguinolent, violent, -r- Pression à l'estomac, principalement 
après le repas ^ avec nausées et sensibilité douloureuse du creux 
de l'estomac. — - "^Gastralgie, — ""Douleur contractive au creux de 
l'estomac, ''ep s'étendant. — Chaleur et sensation de brûlure à 
l'estomac. 

Ventre. — Pression , douleur d'écorchure et «brûlement dans la 
région hépatique. — «^Élancements térébrant^ dans le foie, le 
soir étant assis. — *Mal au ventre avec diarrhée. — Coliques cor^ 
tractives, spasmodiques, sivec nausées et accumulation d'eau dans 
la bouche. — «Douleur de commotion dans le bas-ventre en mar- 
chant. — *Bruit dans le ventre. — Gonflement élastiqi^e dans 
l'fijnci, comme une hernie vepteuse. -^ Colique flatulente, dou- 
lourepsç. 

SjiLLKs, — *Constipation. — *Selles difficiles, — Selles t^r4ives, 
dtires, en petits morce^»4X. — Selles moljes ou diarrhéiques, mu- 
quçusea, suivies ou précédées de t^anch^. r- Aprfs et *pendant 
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la selle, sortie de sang par Vanus. — *Hémorrh(ndes à l'antis quel- 
quefois saignantes^ "avec douleurs cuisajites. — Sortie des hé- 
morrhoïdes du rectum pendant la selle , avec beaucoup de dou- 
leurs après. — Brûlement nocturne et *prurit à l'anu^. — 
Écorchure entre les jambes et à Tanus. 

Urines. — Envie continuelle d'uriner, même la nuit, avec évacua- 
tion peu abondante. — Le soir surtout, pissement fréquent et 
abondant. — *PissemerU nocturne. — Pissement au lit. -^ Urines 
blanches, sablonneuses. — Urines rougeâtres , comme de Feau 
mêlée de sang. — Écoulement de sang par l'urêthre. 

Oaganes génitaux. — Violent appétit vénérien , sans idées lasci- 
ves ni érections; ou *manque d'appétit vénérien et répugnance 
pour ie sexe. — Pollutions fréquentes, "et étranglement, tiraille- 
ment et pesanteur aux testicules. — Sortie de liqueur prostati- 
que après une selle difiScile. 

RÈGLES. — Gonflement, prurit et brûlement aux parties génitales 
4e la femme. — "^Excoriation de la peau aux parties et à l'anus. 

— Règles trop hâtives et trop fortes, d'un sang noir et acre. — 
Avant et *pendant les règles, coliques et maux de reins. — *Penm 
dant les règles, mal aux dents, ''pression sur la matrice, tran- 
chées, tiraillements aigus au dos et aux parties génitales, '"besoin 
de se coucher, 'pâleur du visage, frissonnement, coryza et tris- 
tesse. — Écoulement séreux de la matrice. -^ *Leucorrhée acre, 
corrosive , "ou brûlante. 

Larynx. — Raucité et enrouement avec diflBculté de parler. -^ Ca- 
tarrhe avec dureté de l'ouïe et brûlement à l'estomac. — *Toux 
avec enrouement. — Toux sèche, comme par du duvet dans la 
gorge. — *Toux avec oppression asthmatique, particulièrement le 
soir au lit. — *Toux chatouillante avec expectoration. — '*Toux 
seulement la nuit, ou seulement le jour, 'ou le soir avant de s'en- 
dormir, ou le malin vers les 3 ou 4 heures. — •En toussant, 
élancements aux reins, 'au sternum, ou au creux de l'estomac. 

— Toux avec expectoration muqueuse, sanguinolente, haleine 
courte , et sensation d'un poids à la poitrine. — Expectoration de 
sang pur par la toux. 

Poitrine. — *Haleine courte "avec étouffement, principalement en 
montant un escalier. — Gêne asthmatique de la respiration, et 
dyspnée principalement à la chaleur de la chambre, ainsi qu'après 
un effort quelconque, parfois avec battement de cœur. — Dyspnée 
nocturne. — Sensation douloureuse d'asthme spasmodique avec 
toux courte et sourde. — *Élancements dans la poitrine "et dans 
les côtés, particulièrement en respirant, en chantant, en se bais- 
sant , en marchant , ou la nuit , avec impossibilité de rester cou- 
ché sur le côté malade. — Poitrine comme fatiguée. Congestion 



Digitized by VjOOQ IC 



AMMONIUM CARBONIOUM. 40 

vers la poitrine. — Sensation de pesanteur à la poitrine. — 
''Brûlement dans la poitrine. — Souvent un point au cœur. — 
Battements de cœur, principalement après un effort , et quelque- 
fois avec rétraction de Fépigastre et faiblesse au creux de l'es- 
tomac. 

Tronc. — ^^Élancements dans les téguments de la poitrine. — Mi- 
liaire pourprée et furoncles à la poitrine. — Maux de reins et 
*douleurs' à la nuque, le plus souvent tiraillantes, — '^Tension 
tractive au dos et aux reins. — ""Tiraillements aigus depuis le côté 
jusqu'à Tarticuiation scapulaire. — '*^Gonilement douloureux des 
glandes du cou et des glandes axillaires. — ^Goitre. 

BiiAS. — *Bras et doigts morts et roides, la nuit, ainsi que le matin, 
et en saisissant quelque chose. — Pesanteur et faiblesse para- 
lytique des bras. — Tiraillement aigu dans les articulations des 
bras, des mains et des doigts, amélioré par la chaleur du lit. — 

* Douleur de fouMire au poignet. — Accès de tremblement des 
mains. — Veines gonflées et couleur bleuâtre aux mains , après 
les avoir lavées à Teau froide. — Exfoliation de la peau des mains. 
— La peau des mains devient dure et gercée. — Crampes aux 

doigts. — ^Engourdissement des doigts. — ""Enflure des mains en 
laissant tomber les bras. — Gonflement des articulations des 
doigts. 
Jambes. — Tension dans les jambes, comme si les tendons étaient 
trop courts. — Tressaillement et contraction des jambes. — 

* Grande fatigue dans les jambes. — Douleur de courbature dans 
l'articulation cooDo-fémortùe et les cuisses, particulièrement le 
matin au lit, améliorée par la marche. — * Crampes aux pieds, 
'aux mollets et aux tibias. — Tressaillements dans les genoux et 
les jambes. — * Douleur tractive aux jambes, étant assis. — Ti- 
raillement aigu aux articulations des pieds, amélioré par la cha- 
leur du lit. — Douleur d'ulcération et '*^élancements aux talons. 
— Sensation de brûlure aux pieds. — ^Gonflement des pieds. — 

* Sueur des pieds. — Froid et frissons aux pieds, principale- 
ment le soir en allant au lit. — * Douleur (de luxation) dans le 
gros orteil y principalement la nuit au lit, en le remuant. — Le 
soir, rougeur, chaleur et gonflement du gros orteil, conune par 
des engelures. 



l'^Part,— T.i. & 
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11. — AHHOIVIUIII CAXISTIGUll. 

ilUION-GAUS.*!'AiiimontaiH oausticom, ammoBÎaqne caustique. 



SYMPTOBIES GÉNÉRAUX. ^ Affection des membranes muqueuses 
et des organes de la poitrine ; wniraetion des musoks fléchisseurs; 
contraction de l'œsophage et du coton. ^^ Grand gisement et 
faiblesse museulaire ; faiblesse qui permet à peine de se tenir 
debout; fort tremblement au plus léger eifort. — Peau chaude et 
sèfihe, puis moite jusqu'à la transpiration. — Sommeil agité. 
— Frissons ; fièvre vers le soir ; pouls d'abord petit et peu accé- 
léré, puifl plus fréquent d'heure en heure. — Grande disposition 
à s'effrayer. 

TÊTB. — GoBGB. — Tète entreprise; pression dans le front avec 
sensation, comme si la tète allait éclater; pression dans les 
tempes. -^ Nez complètement bouché, avec écoulement d'un mu- 
cus séreux. — Face pâh , avec expression anxieuse ; traits dé- 
composés. — Bçûlement dans TcBsop^ape , ou douleurs violentes ; 
langue blanche ; grattement et brtÛement dans la gorge; dégluti- 
tion gênée ; contraction de l'oesophage, empêchant la déglutition ; 
rougeur foncée du palais, des amygdales et de la paroi posté- 
rieure du pharynx ; luette rétractée et recouverte d'une couenne 
blanche. 

Estomac. — > Partibs gbnitalbs. -^ Soif aifdente, vomissement vio- 
lent du contenu de l'estomac, par le nez et la bouehe , avec ar- 
deur brûlante des parties par m les matières ont passé, vomisse- 
ment de muoQsités. -— Sensibilité douloureuse et gonflement du 
creux de l'estomac. -«- Borborygmes. — Plusieurs selles diar- 
rhéiques après le vomissement, avec brûlement dans l'anus, puis 
constipation ; contraction de l'anus, du sphincter et du colon. — 
Règles en avance de 45 jours, et trop abondantes. 

PoiTRiifB. — Toux et expectoration de mucosités; voix basse et 
faible ; parole entrecoupée. — Forte oppression ; manque de res- 
piration ; besoin de respirer profondément, avec empêchement de 
le faire, par une douleur dans la région de l'œsophage; respira- 
tion rapide, difficile, râlante. 
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i2« — AMMONIUM MURIATIQUM. 

AkM-ittni. — Mariate d^mmottiàquë. -^ HahiœmAmm. — Doses usitées : 12 , so. 
— Dwrée exaction : juâqn'à f semaintiB dans quelques cas de maladies chro- 
niques. 

Antidotes : Camph. hep?. 

Comparer avec : Amm. am. ars. bell. bry. chin. fer. graph. hep. kal. laur. lyc. 
maog. mett). intom. phos. pull. rhus. ail. siilf. 



CLINIQUE. *>- Se Idissdnt guider par Ven%emhh d^s i^mptômes, 
m verra les cas oà l'on poilrrft consulter ce médicament Cont^6 : — 
Mélancolie; Migraine; Àmblyopie amaurotiqile ; Hémorrhoïdes ; 
Dyfflnénorrhée; Toux chronique ; Douleur de lùx&tioh ; Glandes en- 
gorgées; État scorbutique des gencives; Podagra?; Panaris?; etc., etc. 
Q;:^ Voir la note, page 47» 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Douleur d'Ulcération à plusieurs 
parties du corps» -^ Tension dans les articulations comme par 
raccourcissement des tendons. -— Le côté dfoît du totp» paraît 
dire plus ufilBCté que le côté gauohd. Les soufifhmcès de la tête et 
delà poitrine s'aggravent principalement le matin; les souffraâces 
gasUiques et abdominales après le dîner^ et les douleurs dans les 
membres, les affections cutanées , ainsi que les Symptômes fé- 
briles, le soir et la nuit.-^ Bouillonnement de sang aveé anxiété. 
^-^ * Faiblesse paralytiqm et "fatigM, principaledient aux extré- 
mités inférieures ) * quelquefois avec étourdissemeht , ~oU avec 
tension et tiraillement aux jambes^ -^ Cachexie scorbutique. — 
Disposition du sang à se décomposer. — Douleurs ostéocopes, ti- 
raillantes , nocturnes. 

Peau. -^Prurit et déman^ëisôn, avec besoin de se gratter, soiVis 
d'éruption de boutons. ^ Éruption miliaire. -^ Ëruptiohâ vésicu- 
leuses qui forment des croûtes. — fixfoliation de la peâd dans 
plusieurs endroits» 

SoHMEii,. ^ «"Somnolence diurne, avec paresse et horrëuf du tra- 
vail. — Le soir de bonne heure, envie de dormir. --* Insomnie 
avant minuit. — Réveil de trop bonne heure. -^ Beaucoup de 
rêves anxieux, effrayants ou lascifs. — La nuit, tranchées, éter- 
liuements fréquents^ fourmillement dans la gorge^ pesanteur et 
pression à la poitrine (cauchemar?), fnal (Mœ reins i)ioknt et 
douleurs au tronc et auoo membres^ froid aux pieds, chaleur à la 
Ij^te, frisson et prurit à la peau. 

FiÈVftE. — Froid et frissons, le plus souvent le soir vers 6 heu- 
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res. — Chaleur avec soif et face rouge, bouffie. ^^*SueurnoC'- 
tume, *" après minuit. 

MoBAL. — Grande angoisse et état mélancolique comme par du 
chagrin ou des soucis, avec * humeur pleureuse. — * Humeur mo- 
rose , apathique, 'avec répugnance pour la conversation. — Irri- 
tabilité et disposition à se fâcher. — Antipathie pour certaines 
personnes. 

TÉTB. — Ëtourdissement et vertiges qui disparaissent le plus sou- 
vent au grand air. — Sensation de plénitude dans la tête et pe- 
santeur au front, principalement le matin en se levant. — Pres- 
sion au front, vers la racine du nez, avec sensation comme si le 
cerveau était meurtri. — Tiraillement aigu semi-latéral à la tête 
et au visage. — Congestion de sang à la tête avec chaleur inté- 

' Heure. — Prurit au isuir chevelu, qui force à se gratter conti- 
nuellement. 

Ybdx. — Brûlement aux yeux et dans les angles des yeux, le soir , 
au crépuscule, ou le matin avec photophobie, — Palpitation aux 

. paupières. — Vue trouble comme par un brouillard. — * Taches 
' et points voltigeant devant les yeux, ""le jour et le soir à la lumière 
des bougies. — Taches jaunes devant les yeux, en regardant fixe- 
ment quelque objet. 

Oreilles. — Élancements aux oreilles de dedans en dehors, surtout 
au grand air. — Tressaillement térébrant aux oreilles. — Érup- 
tion aux oreilles. — Écoulement par les oreilles. — (''Dureté de 
Touïe.) — Tintement et bourdonnement devant les oreilles. 

Nez. •— Grondement et Sensibilité douloureuse du nez au toucher , 
avec douleur d'ulcération et croûtes sanguinolentes dans les na- 
rines. — *" Éternuement avec élancements à la nuque et jusque 
dans les épaules. — Coryza avec obturation du nez et perte 
de Todorat. — Écoulement d'eau claire, corrosive, pendant le co- 
ryza. 

Visage. — Tiraillement aigu, violent dans les os zygoma tiques. — 
Chaleur brûlante de la face. — Éruptions au visage. — * Ulcéra- 
tions aux coins de la bouche 'et à la lèvre supérieure. — Lèvres 
luisantes comme par de la graisse. — Lèvres sèches, ridées, ger- 
cées et excoriées avec douleur brûlante. — *Douleur tensive dans 
l'articulation sous-maxillaire en mâchant et en ouvrant la bou- 
che. — Gonflement des glandes sous-maxillaires, avec douleur 
pulsative. " 

Dents. — Tiraillement aigu aux dents. — Gonflement des gencives 
avec douleur lancinante. . 

Bouche. — Vésicules brûlantes au bout de la langue. — Douleur 
lancinante à la gorge en avalant. — Mucosités tenaces dans la 
gorge, prineipalemei]it le matin. 



Digitized by VjOOQ IC 



ABfMONIUM MURIÀTIGUM. . 53 

ÂPi»éTiT. — Groût amer dans la bouche, principalement le matin, 
avec renvois amers et anxiété. — Manque de faim et d'appétit. — 
Beaucoup de soif, surtout le soir. — Après tout repas, nausées, 
écoulement d'eaupar la bouche, avechorripilation, diarrhée avec 
coliques et douleurs aux membres, et quelquefois avect>attemeiit 
dans la poitrine, chaleur au visage et inquiétude. 

Estomac. — ^Renvois, le plus souvent amers ou à vide. — Régur- 
gitation de ce que Ton a pris ou d'une eau amère et acide. — Ho- 
quets fréquents, violents, souvent avec élancements à la poitrine. 
Pituites de l'estomac. — Douleurs tractives ou rongeantes à l'es- 
tomac, comme par des vers. — Sensation de brûlure à l'estomac 
et dans la région précordiale. 

Vbntrk. — * Élancements dans la région splénique^ ^particulière- 
ment le matin en se réveillant , avec dyspnée, qui force à se re- 
dresser. — Ballonnement du ventre. — Pincement dans le ven- 
tre. — Tension et gonflement aux aines. — *Eïi touchant, sensa- 
tion de gonflement et douleur d'ulcération aux aines. 

Sbllbs. — * Constipation. — Selles dures ou fréquentes et mollas. 

— Diarrhée avec douleur d'excoriation ou de meurtrissure au 
~ ventre. — Selles diarrhéiques, muqueuses, verdâtres. *— Avant 

la selle, mal de ventre autour du nombril. — ^Sortie de sang avec 
la selle. — * Douleur d'excoriation dans le rectum, *" étant assis. 

— Douleurs au périnée en marchant. 

Urines. — Évacuation d'urine , augmentée principalement la nuit. 

— Urines rougeâtres, claires, sans dépôt. 

Parties viriles. — Élancements et battements au cordon sperma- 
tique. — Érections fréquentes. 

RÈGLES. — Règles trop hâtives et trop fortes , *avec mal aux reins 
et doukiurs (compressives et con tractives] au dos, — <* Pendant les 
règles, vomissement et diarrhée , tiraillement aux pieds, 'ou sor- 
tie de sang avec selle. — Flueurs blanches avec ballonnement 
du ventre, ou comme du blanc d'œuf , précédées de pincements 
autour du nombril, ou muqueuses , bnines, sortant après avoir 
uriné. 

Larynx. — Enrouement avec sensation de brûlure au larynx. — 
* Toux violente, 'principalement le soir et la nuit, étant couché, 
sur le dos. — *Toux sèche le matin , *avec expectoration de ma- 
tières blanchâtres et épaisses. — r ^La toux est plus forte après le 
repas ainsi qu'après avoir bu frojjid et lorsqu'on e^t couché la tète 
basse. — Toux en respirant profondément^ surtout étant couché 
sur le côté droit. — En toussant , élancements dans la poitrine et 
aux hypochondres. — Expectoration de sang précédée de dé- 
mangeaison à la gorge. 

PorraiNB. ^ État asthmatique en remuant fortement les bras et en 
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les baissant. — Pesanteur et oppfèsêion de la pùitrifie, aVëc gêûe 
de la respiration, principaleiâent au grand air ou la fim'f. — Pres- 
sion et élancements dans la poitrine. — Pulsations dans la poi- 
trine, étant debout. 
Taoïfo. '^Tension et douleur de courbature à Fextéfieur delà poi- 
trine. — «'Éruption "et taches rouges, brûlantes et pruriantes à 
la poitrine. *- Douleurs de courbature aux reins, principalement 
h nuit, étant couché, en marchant et après s'être baissé. — 
* Roideur douloureuse aux reins "qui force à marcher courbé. — 
'^Élancements aux omoplates, «"surtout en respirant. -^ Tirail- 
lements aigus aux côtés du cou et aux claviculesi -<- Roideur 
du cou, avec douleur en le remuatit^ depuis la nuque jusqu'aux 



Bras. -^ Bras lourds et roides comme paralysés. — La nuit, tirail- 
lement aigu aux bras comme si c'était dans les os. — Tiraille<- 
ment aux épaules. -^ Gonflement des poignets avec dbuleurd ti- 
raillantes. '— Vésicules au poignet qui forment des croûtes. — 
*DouIeur de luxation au poignet. — Tiraillement tressaillant ou 
élancements, battement, fourmillement et douleur d'ulcération au 
bout des doigts. — ExfoliatiOb de la peau entre les doigts. 

JAMBBS. — Tension dans les hanches et les jarrets. — "Êlailcie- 
mentd, douleur de luxation et *tifaillemeht à la hanche. — Rac- 
courcissement des tendons des jarrets et roideUf de l'articulation 
du genou. — La nuit, tiraillement aigu aul jambes comme dans 
les os. — Douleur lancinante aux mollets, après avoir marché 
longtemps. — Jambes mortes et inseftsibles. -^ DoiilëUr d'Ulcé- 
ration et tiraillement aux talons. -^^ Froid aucd pieds, — Sueur 
fétide des pieds. —Tiraillement tressaillant ou élancements, bat« 
iemént et fourmillement aubout des orteils. 



15.— AiîACAIttonjM ORÏEiVTAlË. 

ANAG. — Fève de malac. — Hahnemann. — Dose usitée : 30. — Durée d'oclten : 

jusque 30 joars dans quelques affections chroniques. 
Antidotes : camph. n-jugl ?. 
Comparer AtEC : Acon. ara. talc, oleand. 



CLiNiQUBi — Se laissant guidei* par Vensemble des sytnptômes , 
on verra les cas où Ton pourra coiisulter ce médicament contre : 
Aliénation mentale et démence allant jusqu'à la fureur ; Mélanco- 
lie; Imbécillité?; Hystérie et hypochondrie?; Céphalalgie par suite 
de travaux intellectuels trop fatigants; Amblyopie; Dureté de 
l'ouïe; Otorrhée; Dyspepsie; Hémorrhoïdes; Goryza chronique; 
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Faiblesse 'nenreUse et physique ?; Coqueltiôhe?; SoUfTfftnces asth- 
matiques? ; Paralysie ; Suites fâcheuses de Fabus dU ëOït? ; Souf- 
ffanced par suite de chagrin?, etc« 
S:;;^ Voir la note, page 17. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Douleurs pressives feomme par une 
cheville ou par uii tampon, â plusieurs endroits. ^ Les souffran- 
ces apparaissent lé plus souvent périddiquemeiit. — La plupart 
des souffrances disparaissent pendant lê dîner, mais peu de temps 
ëprès elles se renouvellent et il en apparaît beaucoup d'autres.— 
Le moindre mouvement fatigue beaucoup. ■— Grande fatigue, 
* tnmbletnehi et faiblesse extrême dctns les membres, et pfincipa- 
lefMM auoDgeno^, "augmentant jusqu*à la paralysie. — Grande 
lassitude en marchant et en montant Tescaiier. -*- ^Disposition à 
se tefMdir facilement, et une grande sensibilité pour le froid 
et le courant d'air. 

Peaïî. •" Prurit brûlant; augmenté par le grattement. -»- Peu dif- 
ficile â eiciter par des irritants. -^ Douleur d'abcès aUi parties 
malades. 

Sommeil. — Somnolence comateuse jour et nUlt. *— BriVie de dor- 
mir de bonne heure, avec sommeil nocturne agité. -^ * Sommeil 
tardif. — * Rêves ùuûsieux, "dégoûtants oU horribles, ttvec cris, 
rêves vifs avec méditation et activité de l'esprit, suivis de dou- 
leur de meurtrissure à la tête après le réveil. — Rêves de projets, 
de fëu, dé maladies, de morts et de périls. — La nuit, mal eux 
dents, douleurs aux membres et dans les os, diarrhée, Crampes 
\ÊLUt mollets et treësaillement dé la boucha et des doigts pendant 
le sonmieil. 

FiÈvftfi. -^ * Grande disposition au frissonnement, "et fTiâsôns con- 
tinuels, même à la chaleur de la chambre. — Froid et tfemble- 
ment) avec tiraillement à la tête, mauvaise humeur et agitation, 
tous les deux jours. — Froid intérieur avec chaleur extérieure. 
-*- Chaleur du i)isage, toutes les après-midi vers les 4 heures, 
avec nausées et fetiguè. — * Bueut' diurne étaht asiiis. — Suéur 
nocturne, 

MoRÀt. -*»* Ttistesse hypochondriaque, "et idées mélancoliqueë. — 
"^Ahthropophobie. — *Àfiaoiêti, appréhensions et crainte d'une 
mort prochaine. ^ Crainte et méfiance de l'àvehir, avec '^décou- 
ragement et désespoir. ^-^ Disposition à prendre tout en mal , à 
contredire et à se mettre en colère, ^ Manières gauches, sottes. 
— Disposition à rire des choses sérieuses et à garder son sérieux 
où il y aurait à rire. -^ ^jStat cdmniê si l'on avait deux volontés 
dont l'une rejette oe que l'autre exigé. -^ "^Manque de sentiment 
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moral (scélératesse, impiélé, dureté du cœur, cruauté). — * En- 
vie irrésistible de blasphémer et de jurer. — ""Sensation comme 
si Tesprit était séparé du corps. — ^ Faiblesse de Vesprit et de la 
mémoire. — Absence d*fdées. 
TÊTB. — **Tête embarrassée. — Étourdissements. — Vertiges en 
marchant, comme si tous les objets étaient trop éloignés ou va- 
cillaient. — Vertiges tournoyants avec obscurcissement des yeux 
en se baissant. — '^Mal de tète par le bruit à chaque (faux) pas. 

— Mal de tête avec étourdissement et vertiges, aggravé par le 
mouvement. — Mal de tête à lu suite d^un travail intdl&Dtuel ^ 
avec douleur de meurtrissure au cerveau ou pression tractive 
dans le front. — * Douleurs pressives, principalemnent aux tempes. 

— Douleurs constrictives à la tête. — Tiraillement dans la tête, 
principalement du côté droit et souvent jusqu'au visage et au 
cou, suivi de bourdonnement des oreilles. — Le soir, fouillement 
dans la tête, disparaissant en s'endormant. -^ Démangeaison au 
cuir chevelu. 

Yeux. — Pression douloureuse sur les yeux. — Photophobie. — 
Contraction des pupilles. — *Faiblesse et trouble de la vue. — 
Myopie. — *»Fi!et8 et taches noires devant les yeux. — Auréole 
autour de la chandelle, le soir. 

Oreilles. — Otalgie lancinante et tiraillante. — Pression doulou- 
reuse dans les oreilles. — Douleur d'ulcération dans les oreilles, 
principalement en serrant les dents et en avalant. — '^Écoulement 
(brunâtre) par les oreilles. — *Démangeaison dans les oreilles. — 
Dureté de Voûte. — "^Bourdonnement et bruissement dans les 
oreilles. 

Nez. * Épistaxis. — Anosmie. — Odeur continuelle devant le nez, 
comme de la 6ente de pigeons, ou de Tamadou brûlé. — "^Obtura- 
tion du nez, avec sensation de sécheresse dans les narines. — 
'^Coryza et écoulement muqueux du nez, chroniques. — Coryza 
. violent avec fièvre catarrhale, tension aux mollets et aux jambes, 
et agitation au cœur« 

Visage. — Face pâle, maladive, avec yeux creux, enfoncés et cer- 
nés. — Pression sur les pommettes. — Taches râpeuses, dartreu- 
ses et farineuses, autour de la bouche et aux joues, avec déman- 
geaison formican te. — Sensation de brûlure autour du menton. 

Dépits. — Odontalgie tiraillante , tressaillante , principalement en 
prenant quelque chose de bien chaud dans la bouche. — Dou- 
leurs tensives crampoïdes, aux dents jusqu'aux oreilles, le plus 
souvent le soir vers les 40 heures. — Gonflement et saignement 
facile des gencives. 

Bouche. — * Mauvaise odewr de la bouche, sans 8*en apercevoir 
soi-môme. — Lourdeur et gonflement de la langue avec parole 
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difficile. — Langue blanche, rude. — * Accumulation d*eau dans 
te bouche. — Sécheresse dans la bouehe et à la gorge. 

Appétit. — Goût fade de tous les aliments. — Goût amer avec sé- 
cheresse de la bouche et de la gorge. — ®Goût fétide de la bou- 
che. — Soif violente, continuelle, avec étoulfement en buvant. 
— Manque d*appétit. — *'Faiblesse & la digestion. — Après le 
repas, humeur hypochondriaque, chaleur du visage, pression et 
tension dans la région précordiale, à V estomac et au ventre; 
envie de vomir eu d'aller à ta selle; répugnance pour le travail ; 
iirande fatigue et envie de dormir. 

Estomac. — Le soir, pituites de Testomac, et vomissement suivi 
d*aigreur dans la bouche. — "^Nausées matutinaies, — Pression 
à Vestomac, principalement après le repas, ainsi qu'en méditant 
et en travaillant de tête, -r- <>Le matin , en se réveillant, pression 
dans la région précordiale. — Élancements au creux de Vesto- 
mac, principalement en respirant. — .Gloussement et fermenta-^ 
tion au creux de Testomac. — Après le repas , commotion dans 
la région précordiale à chaque pa^. 

Yentrb. — * Pression dans le foie. — Coliques dans la région om- 
bilicale, le plus souvent pressives, ou lancinantes obtuses, aggra- 
vées par la respiration, la toux et la pression extérieure. — '^Du- 
reté du ventre. — Colique flatulente avec pincements et horbo- 
rygmes dans le ventre, et envie d'aller à la selle. . 

Sellbs. — Envie inutile d'aller à la seile. — Sortie difficile, même 
des selles molles, à cause de l'inertie du rectum. — Selles d'une 
couleur pâle. — ^'Sortie de sang avec la selle. — ""Hémorrhoïdes 
douloureuses à l'anus. — '^Prurit à l'anus. —<' Suintement du 
rectum. 

Urinbs. — Évacuation fréquente d'une urihe claire, aqueuse. — Pis- * 
sèment nocturnQ. — ''Pendant et après l'évacuation d'urine^ sen- 
sation de brûlure au gland. — Urinés troubles, couleur d'ai^iie. 

Parties viriles. — •Érections sans cause, le jour. — Pollutions. — 
Prurit voluptueux au scrotum. — Appétit vénérien exalté, ou 
inexcitable. — Manque de jouissance pendant le coït. — Écoule- 
ment de liqueur prostatique pendant les selles, et après avoir 
uriné. 

RÈGLES. — «"Flueurs blanches, avec prurit et excoriation aux par- 
ties. 

Larynx. — Raucité et sensation d'excoriation dans la gorge, prin- 
cipalement après le repas. — Toux avec chatouillement dans la 
gorge et étouffément. — Toux après le repas, avec vomissement 
de ce que l'on a pris, ou le soir, au lit, avec congestion de sang à 
la tête. — Toux ébranlante, comme la coqueluche, principale- 
ment la nuit, ou à force de parler. — *Toux (courte) avec expec- 
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toration 'purulente. *^ Expectoration de sang avec la ioux» «— 
En toussanti douleur à k tête. "^ Après une quinle de tottk , 
bâillement. 

PoiTRiNBk '*^ Haleine o&urte et respiration asthmatique. '^ Op- 
pression de poitrine, avec chaleur intérieure et angoisse qui 
pousse à chercher le grand air. r— Pression et sensation d^exco- 
riation dans la poitrine. -^ Élancemente dans la région du coeur. 
•^ ""Râlement dans lA trachée-artère, étant couché sur le côté 
gauche. -^ Inquiétude au cœur. 

Tbonc. — • Douleu/rs au dos et entre les omoplates, pour la plupart 
tractives si kmcinantee ou pressites. — Fourmillement entre les 
omoplates. ■— Pression sur lei épaules comme par un pCHds. — 
Roideur de la nuque* 

Baas. — '^Faiblesse et douleur tensive au bras. *^*Trembletnent de 
la main ~et du bras» «^ Douleurs pressites dans les muscles et les 
osdes bras, ayeo fatigue. — ^Élancement et pesanteur dans Tavant- 
bras.*-*^ Douleurs orampoïdes dans les os et leS articulations des 
mains et des doigts. — Sensation de sécheresse aux mains et aux 
doigts. ^ Sueur Tîsqueuse à la pdume des maids. — Torpeur 
des doigtSk 

Jambes. -^ Roideur des jambes, comme si elles étaient enveloppées, 
avec agitation en dedans. -^Tretnblement, tiraillement et très- 
saillement aux genoux et dans les cuisses ^ comme après avoir 
fhtigué lès jambes par la marche. — Pression cadencée dans les 
cuisses. — Sensation de paralysie aux genoux. — Éruption pruri- 
teuse autour du genou jusqu'aux mollets. >=— Tressaillement et 
pression crampdide aux tnoitéts et abx jambes. — Douleur tensive 
aux mollets, le jour, en marchant, et la nuit, au lit, aveo itisom- 

' Aie; — ''Brûlement à la plante des pieds, ~et aux jambes. -« Froid 
aux pieds en marehant, particulièrement le matin. 



14. — ANOUSÏtJftA. 

aNO.— A&gusture ynié (écoree du Bonplandia irifoliata). -^ HABmMAmf. ^^ Dose 
usitée : 30. — Durée d'action : jusqu'à 4 jours qyelquefois. 

Antidotes : Coff. 

Com^AREk aVec : Câiith. coif. bruô. carb-an. plat. 

N.B. — Les symptômes mis entre deux parenthèses, sont regardés par quelques- 
uns comme appartenaût è la fautse Angusture. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Sensation de faiblesse et de roideur 
dans tout le (iorps. — (Roideur et extension des membres). — Ten- 
sion dans les muscles en marchant. — Paralysie de différentes 
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parties, •r— Tressaillements oonmUsifs, — Accès de tétanos, provo- 
qués le plus souvent par le toucher, en buvant et par le bruit. 
— Ooiwulsions, se terminant par le bleuissement des joues et des 
lèvres, respiration difficile et haletante, gémissement, et resser- 
rement des paupières. -^ Gomipotion du tronc (comme par des 
secousses électriques. — Accès (hystérique?) avec envie de vomir, 
sensation spasmodique dansTestomac et la poitrine, vertigeet sen- 
sation de gonflement de la matrice. — Craquement dans les arti- 
oulatione, -^ Carie, et ulcères douloureux qui attaquent les os et 
les perforent jusqu'à la moelle. — Douleurs en plusieurs endroits 
comme par des eotips. 

Sommeil. —Le soir, grande envie de dormir, suivie d'insomnie 
avant minuit. -* Sommeil agité avec rêves fréquents. — Le soir, 
au lit, sensation anxieuse, comme si tout le côté gauche était en- 
gourdi. 

PiÈVRB. "* Horripilation à la partie malade. — Le soir et la nuit, 
chaleur avec embarras et douleur à la tête. 

Moral. -^ Caractère peureux et disposition à s*effrayer. — Pusilia- 
nimité, et manque de confiance en soi-même. — Mauvaise humeur 
et mécontentement avec grande susceptibilité aux offenses. — 
-r- Exdtaiion extrême et gaieté exaltée, — Distraction et rêve- 
ries. «— Vivacité de Tesprit, principalement après midi. 

TâTB. —Tète entreprise, et hébétude comme après Tivresse. — Ver- 
tiges à l'air libre, ou ea passant évlt un courant d'eau. — Vertiges 
comme si le corps était tourné en arrière. — La tête est tirée en 
arrière, avec des bâillements qui soulagent. — Après le mal de 
tête, le cou semble gonflé. —% Pendant la marche, ta tête est sou- 
vent tirée de côté. — Le soir, mal de tête pressif, avec chaleur du 
visage. -^ Douleur de meurtrissure au cerveau. — Douleurs orarn- 
pdtdes dans la tête. — Térébration aux tempes. — Les maux de 
tète apparaissent le plus souvent au crépuscule, et durent jusqu'à 
ce que l'on s'endorme. — Sensation de torpeur aux muscles tem- 
poraux, avec tension en ouvrant la bouche. 

Ybujl, — Tension et pression auœ yeux, comaoe par une lumière trop 
vive. — Sensation de séchere^e et douleur d'excoriation aux 
paupières. — Rougeur, chaleur et bvûlement auœ yeux, avec ag- 
glutination nocturne des paupières. «- (Écartement spasmodique 
des paupières.-— Yeux fixes, protoinents, immobiles.) — Vue 
trouble comme par un breuillard, ou comme si la cornée était 
obscaroie. — " Myopie. 

OfiBiLLEs. — Douieuf erampotde aux oreilles. ^- Tressaillement 
tiraillant devant et dans les oreilles. -^ Sensation comme si quel- 
que chose était placé dans ou devant les ore'lles ^ Chaleur aux 
oreilles. -^ Diminution de l'ouïe. 
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Visage. — (Chaleur et rougeur bleuâtre du visage. ) — Tendon des 
muscles faciaux. — Dodeurs crampdides aux pommettes et aux 
masseters. — Trismus, avec lèvres fortement écartées et dents 
découvertes. — (Après les spasmes, la face et les lèvres restent 
encore bleuâtres pendant quelque temps. ) — Exostose à la mâ- 
choire inférieure. 

Dbnts. — Odontalgie tractive. — Battement dans les dents creuses. 

Bouche. — Sécheresse de la bouche et des lèvres. — (Le soir) mu- 
cosités visqueuses, fades et putrides dans la bouche, avec envie 
continuelle de boire. — Langue blanche et comme rude. — 
Sensation de brûlure à la langue. — Écoulement abondant de 
salive. 

Appétit. — Goût amer, principalement après le d!ner, et après 
avoir fumé du tabaci — Soif de boissons froides, ou sensation de 
soif sans désir de boissons. — Dégoût des aliments, principale- 
ment des aliments solides et anima/ux (avec désir irrésistible de 
prendre du café)^ ou avec une faim insatiable. — Dégoût du porc. 
— Après avoir mangé, renvois avortés, avec sensation de pléni- 
tude à la poitrine. — Perte d*appétit avec désir de diiérentes 
choses qui répugnent lorsqu'on les a obtenues. 

Estomac. — Renvois bilieux. — Nausées en dînant, ou en se pro- 
menant au grand air, avec malaise à s'évanouir. — Douleur 
d'excoriation incisive à l'estomac, particulièrement au commen- 
cement du repas. — Douleur erampotde au creux de restomac. — 
Sensation de vacuité dans Testomac après avoir bu. 

Ventre. — Douleur de meurtrissure au ventre. -- Coliques cram- 
pdides. — Tranchées, principalement après avoir pris du lait 
(chaud). — Douleur lancinante dans le ventre. — Borborygmes 
et fermentation dans le ventre, comme pour la diarrhée. 

Selles. — Selles fréquentes, abondantes. — Diarrhée muqueuse 
avec tranchées. — Douleur pressive et contractive à l'anus, avec 
gonflement des hémorrhoïdes. — Brûlement à l'anus pendant la 
selle. 

Parties gjênitales. — Descente de la matrice, avec élancements, 
le matin, au lever. — Sensation comme si la matrice se gonflait 
ou se renversait. — Écoulement d'un liquide laiteux du vagin. — 
Parait avoir une forte action sur le système utérin. — Pression 
dans l'ovaire droit. — Sensation comme si quelque chose de rond 
était dans le vagin et allait s'enfler. — Boutons pruriteux aux 
lèvres. — Prurit aux parties, avec grande irritation intérieure; 
après avoir gratté, il s'écoule du sang, ce qui soulage. 

Urines. — Envie fréquente d'uriner, avec évacuation peu abon- 
dante, ou évacuation fréquente d'urines abondantes, précédée par 
une pression sur la vessie et suivie de ténenne. — Urine de cou- 
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leur orange, et qui ne tarde pas à se troubler. — Prurit violent 
aux parties génitales. 
Larynx. — Enrouement par des mucosités dans les voies aériennes. 

— Voix faible, timide. — Toux sèche, avec râiement et gratte- 
ment dans la poitrine. — Toux violente, profonde, avec expecto- 
ration de mucosités jaunâtres. 

Poitrine. — Respiration cofimdsive (intermittente). — Oppression 
de poitrine, en marchant, vite et en montant. — Secousses inci- 
sives, ou élancements dans la poitrine, et dans la région du cœur. 
Battement violent de cœur, étant assis et penché en avant, ou le 
soir, au lit, étant couché sur le côté gauche. — "^Battement de 
cœur avec angoisse. — Sensation de contraction douloureuse du 
cœur. — Crampes de poitrine, avec spasmes douloureux des 
muscles de la poitrine. — Élancements dans le poumon droit, avec 
sensation comme si le poumon se retournait. 

Tronc. ^-Douleur de meurtrissure dans les muscles de la poitrine, 
en remuant les bras. —"Maux de reins, comme brisés, le plus 
souvent la nuit, et principalement vçrs les 4 heures du matin. 

— %)ideur douloureuse à la nuque et entre les omoplates, le 
matin, au lit. — Opisthotonos, — Prurit violent le long du dos. 

Bras. — Bras las et lourds, comme paralysés, avec roideur du coude. 

— Faiblesse paralytique des coudes et des mains. — Tiraille^ 
ments crampotdes dans les avant-bras, les mains et les doigts. 

— Froid aux doigts. 

Jambes. — Douleur de luxation, ou de crampe à Tarticulation coxo- 
fémorale, aux jambes et aux pieds. — Douleur de courbature aux 
cuisses et aux jambes, en marchant, comme si elles allaient se 
briser. — Tension au sacrum et dans la hanche jusqu'au genou, 
comme si ces parties étaient trop courtes. — Tiraillement pressif 
dans toutes les parties des extrémités inférieures. — En posant 
le pied , douleur à Tarticulation du pied , qui force à boiter. — 
Paralysie des articulations des pieds. 



I S. — ANGUSTURA SPURIA. 

ANG-SP. — Fausse angusture. — Voyez aussi Brucea antidysnnterica* 



SYMPTOMES. — Tétanos ; Opisthotonos ; trismus ; aggravation des 
spasmes toniques par la plus légère odeur, le contact, le mouve- 
ment et la déglutition. — Épuisement; tremblement spasmodi- 
que; tremblement qui dégénère en spasme. — Soupirs sans dou- 
leurs. — Pouls lent, irrégulier, supprimé. — Congestion à la tête; 
I" Part. — T. I. 6 
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vertige chaocelant; vertige au point de tomber en se levant de 
son siège. — Yeux proéminents, hagards et immobiles; obscurcis- 
sement de la vue. — Tintement d'oreilles. — Serrement des mâ- 
choires. — Bouche grande ouverte (dans le spasme). — Tension 
des muscles de la face; joues et lèvres bleues; après les spasmes 
toniques, yeux fermés, face et front couverts de sueur; trismus 
tfuï embarrasse la parole. — Déglutition empêchée. — L'amer- 
tume du médicament provoque immédiatement des baut-le-cœur 
qui deviennent douloureux, mais qui demeurent sans résultat. — 
Gêne de la respiration; après le spasme, respiration très-difficile. 
— Épine dorsale et tête renversées en arrière; violent ébranle- 
ment le long de Tépine dorsale. — Roideur des membres; impos- 
sibilité de fléchir les membres inférieurs, avec violentes douleurs 
chaque fois qu'on Tessaye. 



I e, — AlVISUm STEl^t ATUM. 

ANIS. — Adîs. *- Remède dont on neiionnait point encore les effiets primirtfs, mais 
qui , même en do»e homœoptithiqQe , oalme souTent iDStantauément les coliqwa 
cawéet par det fiatuoiités. 



47. — ANTHROKOKALI. 

ANTHROK. — f Durée cf ochon ?, 
Antidotes?. 



SYMPTOMES. — Auginentation de V activité de la peau ; éruption 
urticaire; érysipèle chronique; boulons purulents, comme des 
papules, avec fort prurit, se formant pendant la nuit et disparais- 
sant le jour; hydropisie. — Absence de sommeil, avec agitation, 
et pouls agité. — Horripilation fébrile :, alternant avec chaleur, 
suivie de légère transpiration avec fréquence du pouls ; rougeur 
et chaleur de la peau, disparaissant dès que s'établit la sueur; 
transpiration générale, avec maux de tête, agitation, brisement 
et fréquence du pouls; sueur nocturne, parfois générale, parfois 
limitée aux parties affectées; sueur visqueuse des pieds; avant la 
sueur, oppression de poitrine et violentes palpitations de cœur; 
la peau reste encore longtemps moite après la transpiration. — 
Sécheresse de la bouche; langue sale. — Sécheresse dans la 
gorge; chaleur dedans, s'étendant jusque dans l'estomac; dé- 
glutition quelque peu gênée. — Absence d'appétit; dégoût; goût 
F^pugnant dans la bouche; soif ardente; tomiturition ; vomisse- 
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ment.de bile et de mucosités noires; sensatioD de chaleur dans 
Yestomac; pression dedans; crampes d'estonlaG» -^ Bailoane- 
ment du ventre, comme dans ki tympanite; coliques* — Sétte» 
noirâtres; évacuations en forme de bouillie, avec coliques et bor- 
borygmes; diarrhée qui dure plusieurs joursi ^ .^li^menfafiefi de 
la sécrétion des urines; écotdemetU abimdêni d'une wrine epoHique 
et sans sédiment; en urinant, brûlement dans Turëthre; ou prurit 
à Torifice ; rétention d'urine. ^** Érections fréquentes; réglée hors 
de répoque. 



le.^AIfTHIIOlItUlll GRtJBIJM. 

ANT-GRÙD. — Antimoine erui — Hahhemann. -- Dosm utitées : 1>, 30. ~ Dwée 

d^<iction : jusqu'à 4 semaines, et même plus longtemps dans les maladies ohro> 

niques. 
ÂNTinoTis : Hep. merc. 
GoMPAnik Jlvbo : Acon. ars. asa. cham. eoff. Mp. ipec. mttb. n-vom. pu!*. »tp. 

suif, — Ce sont surtout puU. et «lerc. qui , après l'antimoiB«| eonTiasMiit qael- 

quefois bien, si toutefois ils sont indiqués. 



CLINIQUE. — Se laissant guider par Xw»em\Àe des symptômes^ on 
verra les cas où Ton pourra consulter ce médicament contre i >^ In- 
flammation rhumatismale des muscles; Affections arthritiques avec 
gonflements, et avec même nodosités; Fongus articulaire; Afi^tions 
hydropiques?; Coma somnolent; Ulcères fistuleux; ËruptionB mi- 
liaires et urticaires?; Varicelles conoïdes?; Fièvres intermittentes; 
Mélancolie noire?; Blépharophthalmie; Odontalgie; Snites fâcheuses 
d'une indigestion; Anorexie chronique; Souffrances gastriques et 
bilieuses; Gastrite aiguë'?; Gastralgie; Entérite?; Coliques; Consti- 
pation alternant avec diarrhée chez les personnes âgées; Diarrhée 
des femmes en couche; Blennorrhée du rectum et de la vessie; 
Aphonie ; Souffrances asthmatiques ; Cors et indurations coUeuèes ùux 
pieds; fongus au genou? etc., etc. 

{p^ Voir la note, page 11. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Douleurs rhumatismales, et^inflam- 
mation des tendons avec rougeur et contraction de la partie affectée. 
— * Tiraillements ou élancements et tension ^ principalement dans 
les membres. — Les symptômes s'aggravent à la chaleur du soleil, 
après avoir bu du vin, après le repas, la nuit et le matin ; amé- 
lioration pendant le repos et à Tair frais. — '^Grande sensibilité 
au froid. — Pesanteur de tous les membres. —- Faiblesse géné- 



Digitized by VjOOQ IC 



64 ÂNTIMONIUM. 

raie, surtout la nuit, en se réveillant. — Amaigrissement, ou forte 

• obésité. — Gonflement hydropigue de tout le corps. 

Peau. — Démangeaison, surtout au cou, à la poitrine, au dos et 
aux membres. ^ Éruptions qui apparaissent principalement lo 
soir ou qui démangent à la chaleur du lit , et empêchent de dor- 
mir. — Éruptions miliaires tê urticaires, -^ Bosses et ampoules 
comme par des piqûres d'insectes. — Éruptions semblables auos 
varicelles conmdes, avec douleur lancinante en pressant dessus. 
— Pustules avec croûtes jaunâtres ou brunes. — Éphélides. — 
Taches hépatiques. — Ulcères fistulêux. — Ck)rs aux pieds et ex- 
croissances calleuses. — Ongles décolorés et difformes. -^ Gon- 
flements rouges et chauds. — Dégénérescence de la peau. 

Sommeil. — Forte envie de dormir le jour, et* somnolence, pnn- 
cipalement le soir ou le matin. — Coma avec délire. — Réveil 
avec effroi la nuit. — Rêves anxieux, horribles, voluptueux, ou 
pénibles et pleins de querelles. 

FiÈvaB. — "^Fièvres intermittentes, avec affections gastriques ou 
bilieuses, principalement avec dégoût, nausées, vomissements, 
renvois, langue chargée, amertume de la bouche, et soif modérée^ 
diarrhée; tension et pression au creux de l'estomac avec tran- 
chées. — * Fièvre tierce, — Sueur chaude, le matin de bonne 
heure tous les deux jours. — Pouls irrégulier, tantôt accéléré, 
tantôt lent. 

Moral: — Réflexions tristes sur son sort. — Dégoût de la vie avec 
tendance à se brûler la cervelle, ou à se hoy^r! — Disposition à 
s'effrayer. -*- * Humeur chagrine , mauvaise humeur. — Les re- 
gards et le toucher sont insupportables (à yn enfant). -^ Désirs 
et amour exaltés. — Esprit obtus, imbécillité. — Manie, 

TÊTE. — embarras de la tête , comme après un long travail au 
froid. — Ivresse. — Vertige avec nausées, — Attaque d'apoplexie 
avec salivation écumeuse. — Céphalalgie après s'être baigné 
dans l'eau courante. — Céphalalgie avec étourdissement, par la 
fumée du tabac. — Sensation comme si le front allait éclater. — 
Douleur sourde dans le sinciput et le vertex , augmentée en mon- 
tant un escalier. — Douleur crampifide dans la tête, améliorée 
par la marche au grand air. — Douleur*lérébrante dans le front 
et dans les tempes. — * Congestion à la tête, "douloureuse et sui- 
vie d'épistaxis. — Douleur ostéocope au vertex comme par un 
gonflement du périoste. — '* Démangeaison incommode à la tête, 
^vec chute des cheveux. 

Yeux. — Élancement dans les yeux. — * Paupières rouges, enflam" 
mées. — Inflammation des yeux, avec démangeaison et aggiuti- 
nation nocturne des paupières. — Léger suintement de la peau 
près de l'angle externe de l'œil. — Chassie dans les angles défi 
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ymx}. — Agrandissement des yeux. — Sensibilité des yeux à la 

lumière du jour. — Cécité. . 

Obbilles. — Élancements dans les oreilles. — Rougeur, gonflement 

et chaleur de Toreille. — Fowllemeiit et bruissement dans les 

oreilles. — Surdité, comme si on avait un bandeau sur Toreille. 

Bourdonnement dans les oreilles^ 
Nez. — Éruption au nez. — * Excoriation des narines et des coins 

du nez. — Narines gercées et croûteuses. — * Obturation du nez. 

— Saignement de nez, surtout le soir. — Sécheresse du nez, 
principalement en se promenant au grand air. — Accumula- 
tion de mucosités épaisses, jaunâtres dans les fosses nasales. 

— Sensation de froid dans le nez en inspirant Tair. 

YiSage. — r * Chaleur du visage, et principalement des joues, avec 
démangeaison. -^ Éruptions de la face y suppurantes, rouges, 
brûlantes, avec croûtes jaunâtres, r— Bosses et ampoules sur la 
face, comme par des piqûres d'insectes. — Éruptions granulées, 
jaunes comme du miel, sur la peau du visage. — Éruptions sem- 
blables au^ varicelles conoïdes, au visage et au nez. — Sensa- 
tion d'excoriation au menton. — Gerçures douloureuses aux com- 
missures des . lèvres. — Boutons sur la lèvre supérieure. — 
Sécheresse des lèvre* 

Dei^s. — * Douleurs dans les dents cariées, avec picotement sourd, 
tiraillements successifs, et rongement jusque dans la tète, re- 
nouvelées après chaque repas, augmentées par Teau froide et 
soulagées au grand air. — Maux de dents tressaillants le soir, 
au lit, et après le repas. — Grincements des dents en s'endor- 
mant étant assis, -r Saignement des dents et des gencives , qui 
se décollent. 

BouGHB. — Sécheresse de la bouche, — Accumulation d'eau sur la 
langue et dans la bouche. — Salivation. — Langue cfaargéfi 
d'4in enduit blanc, r^ Douleur d'excoriation aux bords de la lan- 
gue. — Vésicules sur la langue. — Mal de gorge, comme s'il y 
avait un tampon dedans. — Impossibilité d'avaler. — Séche- 
resse et grattement, ou accumulation de mucosités visqueuses 
dans la gorge. 

Appétit. — Goût amer. — - Soif, principalement la nuit. — * Perte 
de V appétit, — Sensation de faim et de vacuité à l'épigastre , le 
matin surtout, et ne s'apaisantpas en mangeant. -^ Après le re- 
pas, abattement, lassitude, plénitude et tension dans le ventre. 

Estomac. — * Renvois avec g&af des aliments, "ou bien acres. — 
Régurgitation d'un liquide aqueux. — Hoquet en fumant du tà- 

' bac. — * Dégoût, nausées et envie de vomir,* comme par suite 

d'une indigestion. —Nausées après avoir pris du vin. — ** Vo- 

' missements de mucosités et de bile, 'quelquefois accompagnés 
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de diarrhée, gra&de an^siété et convuIsionB» •-* Douleur brûlâfite 
et * crampdïde au creux de V estomac, quelquefois avec désespoir 
et envie de se. noyer. — ''Tension et pression au creux de TestO'- 
mac. — Sensation douloureuse comme si Testomae était sur- 
chargé û'alimetits, — Endolorissement de la région de Testoinac 
au toucher. 

WEHiTtkE, -^ Baikmtmnmt du ventre avec sensation de plénitude, 
principalement après le repas. — * Tranchées violentes, quelque- 
fois avec manque d'appétit; urine rouge, et selles dures. — Sen- 
sation de vacuité dans le ventre , comme après une diarrhée vio- 
lente. — Sensation de gon^ement.et de dureté dans la région 
inguinale, au toucher et à la pression. — Accumulation de fia- 
tuosités dans h ventre, avec grondement et horhtyry^es. * 

SiLLBs. — Évacuation difficile de selles dures. ^— Envie pressante 
d'aller à la selle; — Selles de consistance de bouillie. — Diar- 
rhées avec trcmohées, généralement Oijjumses, — * Sécrétion conti- 
nuelle de mucosités blanc jaunâtre par l'anus. — Écoulement d'un 
sang noir par Fanus. — Boutons hémorrhdïdaux aveugles et 
fluents, avec broiement et fourmillement. — Démangeaison brû- 
lante et gerçures à Fanus. — Pression expansive dans le rectum 
et Fanus. — Furoncle brûlant au périnée.» 

UaiNEs. — Envie fréquente d'uriner, avec émission peu abondante. 
— * Émission fréquente et abondante d'urine, ** avec écoulement 
abondant de mucosités, et brûlemmt dans l'urèthre, accompagnée 
de maux de rein». — En toussant, émission involontaire des uri- 
nes, — Urines aqueuses, ou de couleur dorée, ou brun ^ougcsâtre, 
et quelquefois mêlées de petits corpuscules rouges. -^ Douleur 
incisive dans Furèthre , en urinant. 

PAfiTiES VIRILES. — Emitation de l'appétit vénérien et grande las- 
civeté. — Pollutions. 

RÈGLES. — Métrorrhsgîe. — Écoulement acre et Corrosif par le 
vagin. 

Larynx. — Forte chaleur dans la gorge, pendant le mouvement au 
grand air. -^ Grande faiblesse ou perte entière de la voix , prin- 
cipalement en s'échauffant; — Sensation d'un corps étranger dans 
le larynx, avec impossibilité de Fexpeclorer. — Spasme vio- 
lent au larynx, avec sensation d'excoriation. — Toux avec brû- 
lement dans la poitrine. — Toux matutinale, sèche et ébran- 
lante. 

Poitrine. — Oppression étouffante, et orthopnée paralytique. — 
Kespiration profonde et suspirieuse. — Élancements dans la poi* 
trine, pendaftt et hors le temps de la respiration. — Douleur de 
contusion dans le grand pectoral, en levant les bras et en pres- 
sant dessuâ. 
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Trono. *^ Traction cf ampoïdé dans led muddleb du coa et de la 
nuque. — Doukurs rhwmtismcUes à la nuqwii -^ Miliaire à la 
nuque ^ "^fltix omoplates $ et* derrière les oreilles* 

BaAs. DùiJil^n rhwnaiiBmaUs dans les bras. — Vésicules rougeâ- 
tresau bras^ avec démangeaison. — ** Inflammation douloureuse 
des tendons du coude, eyec forte rougeur et courbure du bras. 
— '^Gonflement chaud et rouge de Tavant^bras, avec tension 
lancinante. -^ Traction dans Tavant-bras, les doigts et les artiou- 
lations des doigts. -^ Dou/eurs arthritiqueB dans les artictidaiims 
des doigts. — Sensibilité douloureuse de la peau sous les otigles, 
et croissance lento de ceux-Kïi. 

Jambes. — Tiraillement dans les membres inférieurs , surtout dâtis 
l'articulation coxo-fémorale. -^ Bosses eveo auréole rduge aux 
fesses et aux jambes. — ^^Douleurs violentés aux ettréthités in- 
férieures. -^ * Engourdissement des jambes après être fèsté assis, 
-r- Douleur lancinante du gebou et au tibia. -^ Roideur doulou- 
reuse du genou, qui ne permet pas d'étendre la Jambe. — Vési- 
cules au genou après l'avoir gratté. — ^ Sensibilité de la platite 
des pieds en marchant sur le pavé ^ ^- £n/lure roagë du ttUon, 
avec élancements brûlants^ qui s'aggravent par la marchoi — 
*Cors à la plante des pieds, e% excroissance calleuse à la nais- 
sance des orteils. — Douleur pressive dans les cors. — Brûlement 
à la partie charnue du gros orteih — ' * Excroissance calleuse sous 
l'ongle du gros orteil. 



18f. — AKOElVltJM. 

ARG.~ ArçcDt.— Hahnemanm.— Dose utitée : 30.— Durée d'action . 3 à 3 semaineti, 

dans les maladies chroniques. 
ANTIDOTES : Merc. pulsf. 
GoHPARBK AVic : AflE. aui*. cbio. taevt. nitr-«c. ti-vond. pvàëi plat. stam. 



CLINIQUE. — Jusqu'à présent on n'a encore employé ce médi- 
cament que contre des Angines par l'abus du mercure, et avec beau- 
coup de succès contre ies laryngites chroniques surtout des (wocats, 
des prédicateurs et en général des personnes qui sont obligées de 
parler longtemps sans discontinuer. 

Q;::^ Fo»r la note, page 47. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Pressiofl crampoïde, tiraillante, prin- 
cipalement dans les membres et les os. — Douleur de brisement, 
principalement dans le sacrum et les articulations des membres 
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inférieurs. — Abattement et sensation de brisure, surtout le ma- 
tin et particidièrement après le réveil. — Sensation d'excoriatioa 
de la peau et des organes internes. — Sensation d'engourdisae- 
ment et de roideur dans les^embres. — Attaques d'épiSepsie. — 
Sensation de commotions électriques surtout dans les membres 
du côté gauche. — Exacerbation des symptômes tous les jours 
après midi. — Démangeaison brûlante à diverses parties de la 
peau, et prurit ou picotement, comme par des puces ou des 
étincelles électriques. — Éruptioi boutonneuse, avec douleur - 
brûlante d'excoriation. — Sommeil agité avec rêves anxieux et 
terribles. — Horripilation et froid, surtout après midi et la nuit. 
Sueur nocturne. — Inquiétude qui force à marcher vite. — Mau- 
vaise humeur et aversion pour la parole. — Idée fixe que Ton 
allait être frappé d'apoplexie. 

TÊTB. — Hébétude et sensation de vacuité dans là tête. — Obscur- 
cissement comme par.de la fumée, et sensation d'ivresse avec 
fourmillement dans la tête. — Vertige avec obscurcissement de 
la vue ou avec assoupissement et chute des paupières. — Dou- 
leur tractive et pressive à Tocciput , comme causée par un corps 
étranger, avec sensation de roideur dans la nuque. — Douleurs 
tractives semi-latérales, comme dans le fond du cerveau. — Pres- 
sion engourdissante au sinciput. — Accès de compression dans 
la cerveau, avec nausées et brûlement à Tépigastre en lisant et en 
se tenant debout. — * Douleurs crampoïdes et ^lancements dans 
la tête, — Douleur d'excoriation au cuir chevelu, à la plus légère 
pression. — Douleur ostéocppe, crampoïde et pressive, dans la 
tête. — Tressaillement douloureux dans les muscles des tempes 
et du front — Boutons aux tempes, avec douteur d'ulcération. 

Yeux. — Prurit aux yeux et principalement dans les angles. — 
Gonflement et rougeur du bord des paupières. 

Oreilles. — Élancements dans les oreilles, avec douleur incisive 
qui s'étend jusqu'au fond du cerveau. — Prurit rongeant à l'o- 
reille extérieure, qui porte à se gratter jusqu'au sang. — Sensa- 
tion d'obturation des oreilles. — Violents élancements et tirail- 
lements dans la fossette derrière le lobe de l'oreille. 

Nez. — Épistaxis après s'être mouché, ou précédée de fourmille- 

^< ment et de chatouillement dans le nez. — Obturation du nez, 
avec démangeaison dans les narines. — Violent coryza fluent, 
avec éternuement fréquent. — Écoulement de matières purulen- 
tes, mêlées de caillots de sang par le nez. 

Visage. — Rougeur de la face. — Douleurs ostéoœpes rongeantes, 
crampoïdes et pressives, dans la face. — Battements et sensation 
de gonflement dans la joue gauche* — Gonflement de la lèvre su- 
périeure, immédiatement au-dessous du nez. 
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Dents. — Maux de dents, comme si elles étaient déchaussa. — 
Sensibilité douloureuse des gencives au toucher. — Grencives dé- 
collées et saignant facilement. — Les dents inférieures se collent 
aux supérieures , comme par le moyen d'un enduit visqueux. 

Bouche. — Sécheresse de la bowhe. — Sensation de sécheresse à la 
langue, bien qu'elle soit humide, elle se colle au palais. — Accu- 
muiation d'une saUve visqueuse ''adhérente au palais, 'ou dans la 
bouche, avec horripilation. — Vésicules sur la langue, avec dou- 
leur brûlante d'excoriation. 

GoBGB. — Mal à la gorge, comme provenant d'une tumeur dans le 
gosier, avec difficulté d'ataler. — Raucité et grattement dans la 
gorge. — "* Inflammation de la gorge, avec sensation d'excoria- 
tion , en avalant et en respirant. — Térébration et fouillement 
dans la gorge. — Accumulation de mucosités grisâtres et vis- 
queuses dans la gorge, avec expectoration facile. 

APPÉTIT. — Répugnance pour tous les aliments, même en y pen- 
sant, avec prompte satiété. — Appétit prononcé, même quand 
l'estomac est chargé. — Faim rongeante, qui ne peut être calmée 
par les aliments, avec mal au cœur et sensation de vide dans 
l'estomac. 

Estomac — Pyrosis. — Hoquet en fumant du tabac. — Nausées 
et malaise continuel. — Vomiturition et vomissement de ma- 
tières acres, d'un goût désagréable, et qui laissent dans lu gorge 
une sensation de grattement et de brûlure. —«Pression, à i'épi- 



Yentbb. — Pression violente dans tout le bas-ventre, jusqu'au pu- 
bis, apparaissant dès que l'on commence à manger, aggravée en 
inspirant et soulagée en se levant. — Ballonnement pressif et 
doulourjsux du ventre, — Tranchées. — Contraction des muscles 
de l'abdomen en marchant. — Borborygmes bruyants dans le 
ventre. — Ballonnement tympanique de tout le côté droit. 

Selles. — Envie fréquente d'aller à la selle , avec évacuation peu 
copieuse de matières molles. ^ Selle sèche , sablonneuse. — Vo- 
missements pendant la selle. -^ Après une selle, le matin, dou- 
leur de contraction dans le ventre. — Sensation comme si un 
ver perçait l'anus. 

Urines. — Envie fréquente d'uriner, avec émission abondante. — 
Douleur de meurtrissure dans les testicules. — Pollutions. 

Larynx. —- Douleur d'excoriation dans le larynx, surtout en tous- 
sant. — Le soir au lit, en s'endormant, craquement dans le la- 
rynx ayant presque un son métallique. — En mangeant, sur- 
tout en mangeant des pommes, il entre faèilement quelque chose 
dans le larynx; **au haut du larynx, à la partie antérieure, pe- 
tite place répandant une sensation de froid. — "Sensation comme 
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d'une petite écorchure daos le larynx^ aux environs dd la foB0etté 
du cou, plus forte en parlant et en chantant. — Accumulation de 
mucosités dans la trachée-artère , qui se détachent lorsqu'on se 
baisse, qu'on rit, ou qu'on monte un escalier, et qui s'expecto- 
rent facilement. — Accumulation abondante de mucosités dans 
la poitrine. — Toux excitée par une douleur incisive dans la 

, trachée-artère, avec expectoi^ation de matières séreuses. -^ Ac-' 
ces de toux courte et râlante , le jour, avec expectoration facile 
de matières épaisses et blanchâtres» — Toux excitée en riant; 
"" pendant la toux, sensation comme si la gorge était au vif. 

PoiTfUNE. — Pression à la poitrine. — Pression et élancements 
dans le sternum et aux côtés» — Douleurs incisiveë dans les côtés 
de la poitrine, en inspirant et en se penchant en avant. — Dou- 
leurs crampoïdes dans les muscles de la poitrine et dans les 
côtés. — Palpitations spasmodiques fréquentes ^ surtout étant 
couché sur le dos. 

Tronc. — Douleurs de brisement, ou de tiraillement aux reit$. — 
Douleurs crampoïdes dans les épaules et les omoplates. 

Bbas. — Tension et tiraillements aigus, crampoïdes et pt'essifs, 
dans les bras et les mains. — Douleurs crampoïdes et pressives , 
dans lea os et dans les articulations des mains et des doigts. ^^ 
Contraction des doigts. 

Jambes, — En marchant douleur lancinante, pressive et comme pa- 
ralytique, à l'articulation coxo-fémorale«. — Tressaillement des 
muscles des cuisses. — Douleurs crampoïdes, aiguè's et inci- 
sives, dans les genoux et les malléoleë. -^ Crampes dans les mol* 
lets , avec sensation de raccourcissement des muscles, en descen- 
dant un escalier. — Douleur de brisement et pulsation dans les 
articulations du pied. — Douleurs crampoïdes dans les os et dans 
les articulations des pieds et des orteils. -^ Sensation d'engour- 
dissement dans le talon et au tendon d'Achille; 



20.— AROENTUM WITMCUM. 

ARGENT-N. — Nitrate d'argent. — Hahneiiann. — Médicament peu connu. 



SYMPTOMES. — Épilepsie; ^'tremblement nerveux; «^paralysies , 
principalement semi-latérales, — Sensation comme si tous les 
membres allaient s'endormir ou se roidir. — Lassitude l'après- 
midi. — Sueur nocturne abondante. — Anxiété qui force à mar- 
cher vite. — Tête entreprise, comme avant un accès d'épilepsie. 
— ''Des épîleptiques recouvrent la mémoire et la clarté des idées. 
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-^ Congestions à la tète diminuées. — Vertige , avec obscurcisse- 
ment total de la vue, pomme cécité; obscurcissement de la vue 
avec anxiété ; chaleur à la face et larmoiement. — Obturation du 
nez; écoulement de pus et de caillots de sang. — «'Diminution 
d'une douleur névralgique dans les mâchoires. — Gencives décol- 
lées, saignant facilement. ->- Sensation de gonflement au voile du 
palais, seulement en remuant la langue et en avalant. — Manque 
d'appétit , dégoût et vomissemenlts. — Douleurs d'estomac; pres- 
sion et pesanteur dans l'estomac, avec nausées; chaleur brûlante 
dans l'estomac. — Diarrhée ou constipation. — Forte irritation 
des voies urinaires. — Brûlement sur la poitrine et dans l'estomac. 



21 • — ARNICA MONTAiVA. 

ARN. -r- Arnica des montagnes. — HAHMEiiAinf. — Doses usitées : 0, 6, 12, 80. ^ 
Durit d'action : jqsqa'à i3 jours, dans quelques cas de maladies chroniques. 

Antidotes : Gampb. ign. -^ On Vemploie comme antidote de : Amm. chin. cic. fer. 
ipec. seneg. — Le vin en aggrave les souffrances. 

Comparer avbg : Aoon. amm. ars. bell. bry. cann. caps. cbam. chin. cic. cin. 
coloo. euphras. fer. hep. ign. ipec. merc. natr. n-vom. puis. rhus. rui. samb. 
sabin. seneg, staph. sulf-ac, veratr, — C'est surtout après acofi. ipec. veratr. 
que Tarnica sera souTent d'une grande utilité, lorsqu'il est indiqué. — Après 
Pamica, conviennent quelquefois : Acon. ipec, rhus. sulf-ac. 



CLINIQUE. — Se laissant guider par Vensemhk des ^symptômes, 
on verra les cas où Ton pourra consulter ce médicament, contre : 
— Affections surtout des personnes pléthoriques à face rouge ; ou 
bien des personnes lymphatiques ou épuisées, à face pâle, jaunâ- 
tre, terreuse; Affections rhumatismales et arthritiques , avec gonfle- 
ment inflammatoire et érysipélateux des parties affectées ; Atrophie 
des enfants?; Affection par suite de lésions mécaniques (chute, com- 
motion, coups, etc.); Blessures, principalement par des instru- 
ments obtus; Morsures; Excoriations; Écorchure des malades alités; 
Contusions; Luxations, Entorses et /racfwres; Accidents par suite 
d'un tour de reins; Épilepsie par suite de lésions mécaniques?; 
Trismus; Tétanos; Convulsions traumatiques; Sugillations ; Pi- 
qûres d'insectes ; Furoncles ; Cors ( par application extérieure après 
les avoir extirpés); Cachexie par Tabus du quinquina; Paralysie 
apoplectique; Fièvre intermittente; Fièvre traumatique; Fièvre 
typhoïde?; Aliénation mentale; Congestion cérébrale, avec vertiges 
et perte de connaissance ; Apoplexie sanguine ; Céphalalgie conges- 
tive; Céphalalgie nerveuse; Migraine?; Commotion du cerveau et 
de la moelle épinière ; Hydrocéphale aiguë? ; Ophthalmie traumati^ 
que; Hémorrhagies du nei et de la bouche ; Odontalgie avec gonfle- 
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ment de la joue; Uématémèse ; Splénalgie; Coliques, même celles 
provenant d'un tour de reins; Péritonite puerpérale?; Diarrhée; 
Lientérie?; Gonflement inflammatoire des testicules; Hématocèle; 
Douleurs après l'accouchement ; Inflammation des parties génitales, 
par suite d'un accouchement laborieux ; Inflammation érysipélateuse 
des mamelles, et exconatim des mamelons ;Q(>que\iiche'f] Grippe?; 
Pleurodynie; Pleurésie?; Hémoptysie; Gonflement inflammatoire 
des articulations, principalemeift des genoux et des pieds; Tumeur 
blanche?; Podagra, etc., etc. 
(K^ Voir la note, page 47. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — * Tiraillement «igu , ou picotement 
formicant, ou douleurs paralytiques et sensation de meurtrissure 
dans les membres et les articulations , ainsi que dans les parties 
lésées. — * Douleurs de luxation, — * Douleurs rhumatismales et 
arthritiques.— -'^Inquiétude dans les parties malades, qui force à 
les remuer constamment. — Aggravation des douleurs le soir et 
la nuit, ainsi que par le mouvement, et même par le bruit. — 
Douleurs vagues qui passent rapidement d'une articulation à l'au- 
tre. — Courbature douloureuse de tout le corps , avec fourmille- 
ment. ^- Roideur des membres après des efforts. — Tressaille- 
ment musculaire. — Lourdeur et * lassitude de tous les membres. 
— ^Sensation d'agitation et de tremblement dans le corps, comme 
si tous les vaisseaux étaient en pulsation. — SensiôtVtïéecDo/téa 
de tout le corps , principalement des articulations et de la peau, — 
'^Bouillonnement de sang, et congestion à la tête, avec chaleur et 
ardeur dans les parties supérieures du corps, et froid ou fraîcheur 
dans les parties inférieures. — * Accès de défaillance avec perte 
de connaissance "par suite de lésions mécaniques. — *Convul- 
sions, trismus et tétanos traumatiques. — Chute générale des 
forces., — «État paralytique (du côté gauche), par suite d'apo- 
plexie. 

Peau. - * Beaucoup de petits furoncles. — *Gonflement chaud , dur 
et luisantdes parties affectées. — "^Taches rouges, bleuâtres etjaur 
nàtres, comme des sugillations. — Éruption miliaire. 

Sommeil. — Grande somnolence le jour^ sans pouvoir dormir. — 
Envie de dormir le soir de bonne heure. — ^'Somnolence coma- 
teuse , avec délire. — Sommeil non réparateur et plein de rêves 
anxieux et terribles , avec réveils en sursaut et effroi. — Rêves de 
morts , de corps mutilés , de reproches, d'indécisiou. — Pendant 
le sommeil, gémissements, paroles, respiration ronflante, selles 
et urines involontaires, — État d'étourdissement en se réveillant. 

Symptômes fébriles. — Frissons , "principalement le soir, et quel- 
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quefois avec sensation comme si Ton était aspergé d'eau froide. 

— Chaleur le soir et la nuit , avec frissons en soulevant seulement 
un peu la couverture du lit, et souvent avec douleur au dos et aux 
membres . — * Fièvre avec beaucoup de soif, même avant les frissons . 
Avant la fièvre, tiraillement dans tous les os. — Pendant Tapy- 
rexie : Douleur à l'estomac, manque d'appétit et dégoût pour la 
viande. — Sueur nocturne, acide. 

Moral. — * Anxiété hypockondriaque avec crainte de mourir et hu- 
mewr maussade. — <*Grande agitation et angoisse avec gémisse- 
ments. — Inaptitude au travail et indifférence pour les affaires. 
Appréhensions et désespoir. — Surexdtation et sensibilité morale 
excessive. — Disposition à s'effrayer. — Humeur contrariante , 
querelleuse.. — Pleurs. — *Résistance opiniâtre. — «Folle gaieté, 
légèreté et méchanceté. — Absence d'idées. — Distraction et rê- 
veries. — *Perte de connaissance. — "Délires. 

TÊTE. — * Vertiges tournoyants avec obscurcissement des yeux, prin- 
cipalement m se redressant, en remuant la tète ou en marchant. 
-^ * Vertiges avec nausées. — *Mauœ de tête pressifs , principale^ 
ment au front, — ^Compression crampaide au front, comme si 
le cerveau était contracté en masse dure, principalement près du 
feu. — Douleur comme si un clou était enfoncé dans le cerveau. 

— * Tiraillements tressaillants et éUmcemeats dans la tête, princi- 
palement aux tempes. — Douleur incisive à travers la tète. — 
""Douleur à la tète au-dessus d'un œil , aVec vomissement verdâtre 
(après un tour de reins). — * Chaleur et ardeur à la tète, avec 
absence de chaleur au corps. — Pesanteur et faiblesse de la tête. 

— Aggravation et apparition des douleurs à la tête, principale- 
ment en marchant, en montant, en méditant et en lisant, "^ainsi 
qu'après le repas. — Fourmillement au vertex. — Fixité et immo- 
bilité du cuir chevelu. 

Ybux. — *DQiulewr d'eaxioriation aux yeux et aux paupières , avec 
difficulté de les remuer. — ''Yeux rouges, enflammés. — Brûle- 
ment aux yeux et écoulement de larmes brûlantes. — ""Pau- 
pières gonflées , ecchymosées. — *Pupilles contractées. — **Yeux 
ternes, troubles et abattus. — '^Yeux proéminents, ou *>à moitié 
fermés. — Regard fixe, anxieux. — "Obscurcissement de la 
vue. 

Oreilles. — Douleur de contusion aux oreilles. — Tiraillement 
aigu dans les oreilles. — Élancement dartë et derrière les oreilles. 

— Dureté de l'ouïe et bourdonnement devant les oreilles. 

Nez. — Douleur de contusion au nez. — Fourmillement dans le 
nez. — *Nez gonflé **et ecchymose. — Hémorrhagie nasale. — 
Narines ulcérées. — Coryza avec brûlement au nez. 

Visage. — *Face pâle, creuse, **ou jaune et bouffie. — Chaleur au 
i"Parl.— T. 1. 7 
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viiagô tans ohadeur du wrps. --Gronflement dur, rougeur luisante 
et chaleur d'une joue avec douleur pulsative. — Fourmillement 
autour des yeux, aux joues et aux lèvres. '^Éruption pustuleuse 
au visage, principalement autour des yeux. — Sécheresse, cha- 
leur brûlante, gonflement et gerçure des lèvres. — Ulcération des 
coins de la bouche.-^ État paralytique de la mâchoire inférieure. 
— Gonflement douloureux des glandes sous-maxillaires et de 
celles du cou. — «Trismus avec bouche fermée. 
Dknts. — ^Mal aux dents avec gonflement de la joue et fourmille- 
ment aux gencives. -~ Tiraillement aux dents en mangeant. — 
Vacillement et allongement des dents. 
BouGHB. — Sécheresse de la bouche avec soif. «— Salive sanguino- 
lente. — Sensation d'excoriation et démangeaison à la langue. — 
*Langue aéchô ou chargée d'vn enàmt Uano. — Le matin, odeur 
putride de la bouche, 
GrOBGB. — Sensation comme s'il y avait quelque chose de dur dans 
la gorge. — Déglutition empêchée par une espèce de nausée. — 
Bruit pendant la déglutition. ^ Brûlement dans la gorge, avec 
anxiété comme par une chaleur intérieure. — Mucosités amères 
dans la gorge. 
Appétit. — *Goût putride ou amer ou glaireux. — Soif d'eau ou 
envie de boire avec répugnance pour toute boisson. — * Dégoût 
des aliments, principalement (du lait?) de la viande, du bouillon 
et du tabac. — Goût pour le vinaigre. — Manque d'appétit avec 
langue chargée d'un enduit blanc ou jaunâtre. (Le soir) appétit 
immodéré, avec sensation de plénitude et pression crampoïde au 
ventre , immédiatement après le repas. «^ Humeur chagrine et 
pleureuse après le repas (du soir)* 
Estomac. — * Rapports putrides ou amers, ou violents et à vide, ou 
avortés. — Régurgitation d'un mucus amer ou d'eaux salées. — 
*Nau8ées evec envie de vomir, principalement le matin. — *Vo- 
miturition , même la nuit , 'avec pression dans la région précor- 
diale. — *Vomissemient d'un sang coagulé et couleur foncée. — 
^iprès avoir bu (ou mangé), vomissement de ce qu'on a pris, 
souvent mêlé de sang. — Pression , plénitude , *contraction et dou- 
leur orampdtde dans l'estomac et dans la région précordiale, — 
"Élancements au creux de l'estomac , avec pression jusque dans 
le dos et constriction de la poitrine. 
Ventre. — Élaneemmts dans la région splénigue avec gêne de la 
respiration. — Pression dans la région hépatique. — *Ventre dur 
et gonflé, "avec douleur d'excoriation incisive dans les côtés , sou- 
lagée par l'émission des vents, principalement dans la matinée. 
— Douleur dans la région ombilicale pendant le mouvement. — 
Qïoos à travers le bas-ventre. «^ Douleur de contusion dans les 
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côté8« <-^ Flatuoûtés d'odeur d'œuft pourris. *^ Coliques avec 
ischurie. 
Anus. — *Ccn9tipatim avec envie inutile d'aller à la selle. -*- SêUes 
en forme da houUHe, d'une odeur acide. -^ Diarrhée avec té- 
neeme. **• Fréquemment de petites selles muqueuses. -*- *Sèlies 
involontaires, principalement lanvH;, — *Sdles de matières non 
digérées, — Selles purulentes, sanguinolentes. -*- HémorrhoYdes. 

— Pression dai^ le rectum. — Ténesmes. 

VoiBS URiNAiRES. •*- Ténosmo. -^ Bétef^ion d'urim spasmodique, 
avec pression dans la vessie. — Envie inutile d'uriner. — Té- 
nesme. -* Émission involontaire Swrine, la nuit au lit et le jour 
en courant. -^ * Urines, rouge bfunâire avec sédiment couleur de 
brique. — ''Pissement de sang. 

Organes génitaux. -^ «Gonflement rouge bleuâtre do la verge 
et du scrotum. ^ » Gonflement inflammatoire des testicules 
( par suite de contusion ). -^ <*Hydrocèle. -^ «"Gonflement dou- 
loureux du cordon spermatique > avec élancement des testionles 
jusque dans le ventre. — ^pétit vénérien augmenté , avec 
érections, pollutions et perte séminale à la moindre excitation 
erotique. 

RÈGLES. — Sortie de sang de l'utérus hors du temps des règles, avec 
nausées. — ^Excoriation et ulcération des mamelles. 

Voies aériennes. — *Touœ sèche, courte^ produite par une titilla- 
tion au larynx. «^ Toux la nuit pendant le sommeil. — *" Accès de 
toux s'annonçant par des pleurs» et *toux chsz les enfants après 
avoir plewré et sangloté par caprice et méchanceté. — Même les 
bâillements provoquent la toux. — *Toua) avec eccpectoration san- 
guinolente; ^'le sang est clair, écuineux, mêlé de masses coagu- 
lées et de mucosité. -**<* Même sans toux, expectoration d'un 
sang noir coagulé , après chaque effort corporel. — * Impossibilité 
^expectorer les mucosités ; il faut avaler ce que la toux a détaché, 
•— En toussant, élanc^m^t à la tête ^ ou douleur de meurtrissure 
à la poitrine. 

Poitrine. — * Respiration courte, haletante, *dt/j|îcfYe et anxieuse. 

— Râlement dans la poitrine. — * Oppression de la poitrine et gène 
de la respiration. —«-Souvent respiration lente et profonde. -^ Ha- 
leine d'une odeur putride. ^ Élancement dans la poitrine et les 
côtés, avec gène de la respiration, aggravés en toussant, — en 
respirant profondément et par le mouvement. -* *J)ouieur de 
meurtrissure et compression de la poitrine, -^ Battement et pal- 
pitations de oceur. — * Points douloureux au cœur avec accès de 
défaillance. 

Tronc. — Douleurs de meurtrissure et de luxation au dos, à la 
poitrine et aux reins, -— Fourmillement au dos. — Faiblesse des 
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muscles du cou; la tète tombe en arrière. — Gonflement doulou- 
reux des glandes du cou. 

Bras. — Douleur de courbature et fourmillement aux bras et aux 
mains, — Douleurs de luxation dans les articulations des bras et 
des mains. — Tressaillement dans les bras. — Veines gonflées 
aux mains , avec le pouls plein et fort. — Manque de force 
dans les mains en saisissant quelque chose. — ^ Crampes aux 
doigts. 

Jambes. — Douleurs de courbature ou de luœation, ou tiraillement 
aigu dans les différentes parties des membres inférieurs. — *jPat- 
blesse douhwreuse, paralytique dans les articulations, principale- 
ment de la hanche et du genou. — Manque de force au genou , 
avec fléchissement en marchant. — Tension au genou , comme 
par raccourcissement des tendons. — Gonflement pâle du genou. 
— Gonflement inflammatoire, érysipélateuœ des pieds ^ avec en- 
dolorissement et aggravation des douleurs par le mouvement. — 
Gonflement chaud, douloureux, dur et luisant des gros orteils, — 
Fourmillement aux pieds. 



22. —ARSENIGUM ALBUM. 

ARS. ~ Arsenic. — HahneMamn. — Dote utitée : 30, 40. — Durée d^acUon : 36 à 
40 jours, dans quelques affections chroniques. 

AîrriDOTBS : Chin. fer. hep. ipec. n-vom. samb. yeratr. — Contre Vempoitonnt" 
ment par de fortee doees : L'oxy-hydrate de fer, ou une solution du foie de 
soufre, du lait gras pris en abondance , du carbonate de potasse mêlé d'huile, la 
l)0uillie de sayon. — On emploie l'arsenic comme antidote de : Carb-veg. chin. 
graph. ipec. lach. veratr. 

COMPARER AYBC : Acou. am. bell. bry. cale. carlM». cham. chin, co£f. dig. dulc. 
ferr. graph. heU. hep. iod. ipec. iach. lyc. merc. natr-m. n-vom. phos. puls^ 
rhus. iomb. sep. eulf. veratr. — C'est surtout après : Acon.,arn. bell. chin. 
ipec. lach. veratr. que l'arsenic fait du bien lorsqu'il est indiqué. ~ Après l'ar- 
senic, on tronyera quelquefois convenable : Chin. ipec. n-votn. eulf. veratr. 



CLINIQUE. — Se laissant guider par Vensemble des symptômes, 
on verra les cas où l'on pourra consulter ce médicament conlbre : — 
Affections surtout des personnes épuisées, de constitution nerveuse, 
ou leucophlegmatique , 2i\ec disposition à des catarrhes et des blénor- 
rhées, ou à des affections hydropiques; ou bien affections des per- 
sonnes de constitution lymphatique, avec disposition à des<^riip- 
tions, des dartres, des ulcérations et des suppurations; ou des per- 
sonnes de constitution bilieuse, de tempérament cofengue et vif, ou 
a\ec diaposifion à la mélancolie, etc.; Souffrances des ivrognes; 
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Suites fâcheuses d'un refroidissement dans Teau ; Cachexie par l'abus 
du quinquina et de Viode; Atrophie des enfants scrofuleux, et Atro- 
phie des personnes adultes; Affections scrofuleuses ; Ictère; Chlo- 
rose?; Affections hydropiques; Faiblesses nerveuses des personnes 
hystériques, avec accès d'évanouissement; Spasmes et convulsions ; 
Convulsions épileptiques ; Paralysies? ; Faiblesse musculaire avec 
tremblement des membres; Tremblement des ivrognes; Éruptions 
miliaireSy urticaires et galeuses; Dartres phlycténotdes et furfura^ 
cées; Dartres rongeantes; Ulcères putrides carcinomateux et gangre- 
neux ; Charbon ; Pemphigus sanguineux ; Varioloïdes et petite vé- 
role ; Verrues?; Engelures?; Varices; Coma vigil et coma somnolent; 
Fièvres intermittentes, même cdlespar Vabus du quinquina, et prin- 
cipalement fièvres tierces et quartes , Fièvres typhoïdes avec symp- 
tôrnes deputridité; Fièvres inflammatoires avec état bilieux , ou mu- 
queux; Fièvres lentes, hectiques; Fièvres gastriques; Mélancolie 
religieuse, Mélancolie noire , même avec penchant au suicide; Alié- 
nation mentale des ivrognes; Manie?; Imbécillité; Ramollissement du 
ceiDeau? ; Migraine; Teigne, avec gonflement des glandes de la nu- 
que et du cou; Ophthalmies (arthritiques?) scrofuleuses?, rhumatis- 
males?; Ophthalmies à la suite de la grippe ou d'un refroidissement 
dans l'eau ; Taches ei ulcères de la cornée ; Cancer au nez, au visage , 
et aux lèvres; Croûtes de lait; Couperose au visage; Dartres fari- 
neuses à la face ; Prosopcdgie; Coryza chronique; Engorgement des 
glandes sous-maxillaires ; Stomacace ; Aphthes dans la bouche ; Gon- 
flement inflammatoire de la langue ; Angines , même celles par suite 
de la petite vérole ; Angine gangreneuse ? ; État d'indigestion par suite 
d'un refroidissement de l'estomac par des glaces, des acides , etc. ; 
Mal de mer ; Souffrances par suite d'un bain de mer; Dyspepsie avec 
vomissement des aliments; Hématémèse; Vomissement des ivrognes 
et des femmes enceintes; Affections gastriques et bilieuses; Mekéna; 
Gastrite cUguë; Squirrhe de l'estomac? ; Cholérine; Choléra asiati- 
que; Souffrances à la suite du choléra; Coliques; Coliques spasmo- 
diques; carreau des enfants; Ascite; Bubons scrofuleux; Diarrhées, 
même celle des enfants pendant la dentition , et celles à la suite de 
la petite vérole; Dyssenterie; Lientérie?; Souffrances hémorrhoï- 
dales; Inflammation du rectum; Ischurie; Paralysie de la vessie; 
Dysurie; Inflammation et gonflement des parties génitales; Érysi- 
pcle au scrotum?; Papules au scrotum; Aménorrhée; Flueurs 
blanches; Cancer et squirrhe de l'utérus?; Nausées et vomissement 
des femmes enceintes; Grippe; Laryngites aiguës et chroniques; 
Coqueluche?; Hémoptysie?, symptômes phthisiques; Eydrothffrax; 
Affections asthmatiques. Asthme spasmodique; Asthme de Millar?; 
Angine de poitrine; Affections organiques du cœur?; Notalgie; 
Sciatique?; Ulcères aux jambes; Tumeur blanche? ; Inflammation 
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phlegmoneuaa des pieds ; Coxalgie; Ongles décolorés; Goutte aux 
pieds; Bhagades auso mains. 
K^ Voy- ioL noH^ page 47. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — '^Accès de souffrances avec anxiété, 
froid , chute rapide des forces , et besoin de se coucher. — *BtÙ' 
kmmt principalement dans Vintèriewr des parties affectées, ou 
doulêwrs vives et tractives. -*< *Doulews nocturnes qui sont res- 
senties même pendant le sommeil, et qui sont tdlement insuppor» 
tables qu'elles portent au désespoir et à la fureur. — '^'Aggravation 
des souffrances en entendant parler, ainsi qu'après le repas, le 
matin en se levant, le sdr au lit, en se couchant sur la partie af- 
fectée, ou pendant le repos, après les exercices prolongés; soula* 
gementjoar la chaleur extérieure, ainsi qu'en restant debout, ou 
par la marche et le mouvement du corps. — * Apparition des souf- 
frances par intermittence ou accès périodiques. — '^Gonflement 
œdémateux, avec douleur brûlante aux parties affectées. — 
Grande paresse et horreur de tout mouvement. -^ *Manque de force, 

, faiblesse excessive et asthénie complète jusqu'à la prostration, 
quelquefois '^avec paralysie de la mâchoire inférieure, yeux ternes 
et enfoncés, et bouche ouverte. «^ * Chute rapide des forces, et 
sensation de faiblesse comme par manque de nourriture. «*^ *Im- 
possibilité de marcher, et6eso«n (2d rester couc/i^.-^'^Étantcouché, 
on se sent plus fort, mais dès qu'on se lève, on tombe de fai- 
blesse. — *Amaigrissemmt et atrophie de tout le corps avec sueurs 
coUic^ives, grande faiblesse, face terreuse et yeux enfoncés et 
cernés. -^ '^Accès de convulsions violentes; 'spasmes et tétanos. 
*<- ^ Accès d'épilepsie, précédé de brûlement à Testomac , pression 
et chaleur au dos qui remontent jusqu'à la nuque et au cerveau , 
avec vertiges. •— "^Enflure œdémateuse et gonflement de tout le 
corps, principalement de la tète et du visage, avec grosseur du 
ventre et engorgement des glandes. — *Tremblement des membres, 
principalement des bras et des jambes. ^r^Roideur et immohiliié 
des membres, quelquefois avec douleurs vives, rhumatismales. • — 
Paralysie et contraction des membres. — Accès d'évanouissement, 
quelquefois avec vertiges et enflure du visage. — Sensation de 
torpeur dans les membres, comme s'ils étaient morts. 

Pbau. — Desquammation de la peau du corps. — *Peau sèche comme 
du parchemin, froide et bleuâtre. — *Couleur jaunâtre de la peau. 
•— Élancements , prurit brûlant , et brûlement violent à la peau. '-- 
*Taches rougeàtres ou bleuâtres à la peau. -^ *Pétéchies. ^ Taches 
enflammées, comme des morbilles, principalement à la tète, au 
visage et au cou. — Éruptions miliaéres, rouges et bUmehfs. — 
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Boutons coQoYdes; blanchâtres ou rougeâtres, avec prurit brû- 
lant. --^ ^Éruptions urticaires. — Éruption de pustules noires, 
douloureuses. -—Éruption de boutons galeux, petits et pruriteux. 
-^ «Éruption de petits boutons rouges, qui crèvent et passent en 
ulcères rongeants se couvrant d'une croûte. ^- «Pustules remplies 
de sang et de pus. '— «Tacbes dartrOuses couvertes de phlyctènes 
et de furfures, avec douleurs brûlantes nocturnes. — *Uloères à 
bords élevés et calleux, entourés d*une auréole rouge et luisante, au 
fond lardacé ou d'un bleu noirâtre , et avec douleurs brûlantes ou 
lancinantes, principalement lorsque les parties affectées se refroi^ 
dissent. — '*^Odeur fétide , suppuration iehoreuse, saignement fa- 
cile, putridité et couleur bleuâtre bu verdâtre des ulcères. — 
"^Croûtes minces ou chairs luxuriantes aux ulcères. — Manque de 
sécrétion dans les ulcères. •*- «Tumeurs inflammatoires avec dou- 
leurs brûlantes. — Verrues. — «Ulcères en forme de verrue. — 
Engelures. — *Varices. — Ongles décolorés. 

Sommeil. — Envie de dormir continuelle , avec bâillements forts et 
fréquents. — * Insomnie nocturne, avec agitation et jactation con- 
tinuellea, — Somnolence le soir. — *Coma vigil , souvent inter- 
rompu par des gémissements et des grincements de dents. — Som- 
meil non réparateur ; te matin, il semble qu- on n*ait pasassez dormi. 
-^Pendant le sommeil, sursauts avec effroi, gémissements, pa- 
roles et querelles , grincements de dents , mouvements convuisifs 
des mains et des doigts, sensation d'un malaise général et jacta- 
tion. «^ En dormant , on est couché sûr le dos , la main sous la tête. 
•— Sommeil léger; on entend le moindre bruit, quoique l'on rêve 
continuellement. -^ A^t^es fréquents y pleins de menaces, de soucis, 
d'appréhensions , de repentir et d'inquiétude, rêves anœieusa, hor- 
ribles, fantastiques, vifs et fâcheux; rêves d'orage, d'incendie, 
d'eaux noires et d'obscurité ; rêves avec méditation. — *La nuit, 
tregsaillêments des membres, chaleur et agitation , brùlement sous 
la peau , comme s'il y avait de Veau bouillante dans les veines, ou 
froid avec impossibilité de se réchauffer, étoulDBment au larynx , 
accès asthmatiques , grande agitation et angoisse au coeur, — °Ré- 
veil fréquent, la nuit, avec difficulté de se rendormir. 

FiÈVEES. — Froid de tout le corps, quelquefois avec sueur froide, 
visqueuse. — "^^Frissons et horripilation, principalement le soir au 
lit, ou en se promenant au grand air, ou après avoir bu ou mangé, 
et souvent avec apparition d'autres souffrances, telles que dou- 
leurs vives dans les membres, pendiculations , mal à la tête, op- 
pression dé la poitrine et gène de la respiration, tiraillement dans 
les membres, anxiété et inquiétude. — Chaleur universelle, prin- 
cipalement la nuit, et souvent avec anœiété, inquiétude, délires, 
pesanteur et embarras à la tète, étourdissements, vertiges, op- 
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pression et points dans la poitrine , rougeur de la peau , etc. — 

* Accès fébriles, principalement le matin ou le soir, souvent avec 
frissons et c^oîeûr peu développés , soif ardente, ou adypsie com- 
plète, type quarte ou tierce, ou, quelquefois, quotidien; souf- 
frances avant V accès et sueurs après, en s' endormant ; Bpy^i^e 
(ou frissons ou chaleur) avec grande faiblesse, affections hydropi^ 
queSy endolorissement des régions du foie et de la rate , mcU à la 
tête étourdissant ou lancinant, douleurs vives et tractives aux 
membres , au dos et à la tête, pression, plénitude, tension et brû- 
îement à Vestomac et à répigastre, points dans la poitrine et dans 
les côtés, gêne de la respiration, anxiété, face bouffie, terreuse, etc. 

* Pouls irrégulier, ou accéléré, faible , petit et fréquent, ou sup- 
primé et tremblant. — *Sueurs fréquentes, cdliquatives, ou froides 
et visqueuses; *sueur la nuit, ou le soir en s*endormant, ou le ma- 
tin en s'éveillant; 'sueurs partielles, principalement au visage et 
aux jambes. — Transpiration qui colore le linge et la peau en 
jaune. — Pendant la sueur, pesanteur à la tète , bourdonnement 
des oreilles et tremblement des membres. 

Moral. — *Mélancolie, quelquefois avec des idées religieuses, tris- 
tesse, soucis, chagrin, cris et plaintes. — * Anxiété, inquiétude et 
angoisses excessives qui ne permettent de rester nulle part, prin- 
cipalement le soir au lit, ou le matin en s'éveillant, et souvent 
avec tremblement, sueur froide, oppression de la poitrine, gêne 
de la respiration et accès d'évanouissement, — '^Anxiété de con- 
science , comme si Ton avait commis un crime. — Angoisses in- 
consolables, avec plaintes et lamentations. — Humeur hypo- 
chondriaque, avec inquiétude et anxiété. — *Peur de la solitiide, 
de spectres et de voleurs, avec envie de se ccu^her. — Indécision et 
humeur changeante, qui demande, tantôt ceci, tantôt cela, et 
rebute tout après Tavoir obtenu. — '^Découragement, désespoir, 
dégoâl de la vie, penchant au suicide ou *crainte excessive de la 
mort, qu'on croit quelquefois très-prochaine.^— Trop grande 
sensibilité et scrupules de conscience , avec idées tristes comme 
si l'on avait offensé tout le monde. — Mauvaise humeur, impa- 
tience, dépit, disposition à se fâcher, répugnance pour laconver- 
scUion, envie de critiquer, et grande susceptibilité. — Esprit 
caustique et moqueur. — Sw-impressionnabilité de to^8 les or- 
ganes ; tout bruit, toute conversation, toute lumière vive, sont 
insupportables. — Grande apathie et indifférence. — Grande fai- 
blesse de mémoire, r- Stupidité et hébétude. — *Délire!k avec 
grande alHuence d'idées. — Perte de connaissance et des sens ; 
radotage, actions maniaques et fureur. 

TÂTB. — * Pesanteur, sensation de faiblesse et embarras dans la 
tète, principalement dans la chambre, amélioration au grand air. 
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—Stupeur et étourdissement.— Vertiges, principalement 2e soir, 
en fermant les yeux, en marchant, ou au grand air, et quelque- 
fois avec chancellement et péril de tomber, ivresse, perte des 
sens, obscurcissement des yeux, envie de vomir, et mal à la 
tète. — *D(mkurs pulsatives, oppressives, étourdissantes, ou 
tractives, lancinantes et brûlantes, à la tète souvent seulement 
d'un côté, et principalement au-dessus d*un oeil, ou à la racine 
du nez, ou à Tocciput, 'et quelquefois avec envie de vomir, ''et 
bourdonnement des oreilles. — Tension, serrement et douleur de 
meurtrissure dans la tète. — *Les maux de tête apparaissent sùu- 
vent périodiquement, et surtout après chaque repas, le matin, la 
nuit, et le soir au lit, et quelquefois ils sont insupportables, ""avec 
pleurs et gémissements, "étant soulagés momentanément par 
Teau froide, et se renouvelant d'autant plus fortement après. — 
Sensation, en remuant la tête, comme si le cerveau frappait 
contre le crâne. — Craquement ou bruissement dans la tète. — 
— *Endolùrissement du cuir chevelu et des téguments de la tête, 
comme s'ils étaient ulcéréô ou meurtris , augmenté fortement par 
le moindre contact, — Gonflement excessif de la tête et du visage. 

— Pruri^ongeant ou brûlant, *éruptions croiUeuses^ pustules et 
ulcères rongeants au cuir chevelu. 

Ybux. — Douleurs pressives, hrûlarUes et lancinantes dans les 
yeux, "^aggravées par la lumière, '^ainsi que par le mouvement 
des yeux, et quelquefois avec besoin de se coucher "ou avec 
angoisse qui ne permet pas de rester au lit. — *Yeux enflammés, 
rouges, avec rougeur de la conjonctive ou de la sclérotique, et in- 
jection des veines de la conjonctive. — Gonflement des yeux. — 
^Gonflement inflammatoire, ou œdémateux, des paupières. — 
Grande sécheresse des paupières, principalement au£D bords , et en 
lisant à la lumière (des bougies). — *Larmes corrosives. — *Agglu- 
tination des paupières. — '^^Occlusion spasmodique des paupières, 
quelquefois par l'effet de la lumière. — *Photophobie excessive. 

— *»Taches et ulcères de la cornée, — Yeux convulsés , proémi- 
nents ; regard fixe et furieux. — Pupilles contractées. — Couleur 
jaunâtre de la sclérotique. -^ Couleur jaune , taches ou points 
blancs et étincelles devant les yeux. — Faiblesse , obscurcisse- 
ment et perte de la vue. — Yeux ternes et enfoncés. 

Orbillbs. — Serrement, douleurs vives, élancements, fourmille-* 
ment voluptueux et brûlement aux oreilles. — Tintement, bruis- 
sement, bourdonnement et son de cloches dans les oreilles. — 
Sensation comme si les oreilles étaient bouchées, et dureté de 
l'ouïe , surtout pour, la parole humaine. 

Nez. — Douleurs ostéocopes au nez. — Gonflement du nez. — Sai- 
gnement de nez violent. — Desquammation de la peau du nez, en 
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furfiir98.-**»Tameurs aoueuseg dans les narinoB. *— Ulcération 
au haut des narines, avec écoulement d'un iehore fétide et d'un 
goût amer. «-^ Odeur de poix ou de soufre devant le nés. «^Éter- 
nument violent. -^ Grande sécheresse des. narines. «-« *Coryza 
flueiU avec obturation du nez, brûlement aux narines et sécré- 
tion d'un mucus séreux et corrosif. 
Visage. — *Face pàh^ oreus* et cadiwéreuse, — * Couleur iaunàtre, 
bleuâtre ou verdâtre du visage. — *Teint fdomhé et terreuoo, avec 
taches et stries verdâtres et bleuâtres. *^ *Face décomposée, avec 
distorsion des traits, ou avec yeux cernés et enfoncés et nez pointu. 

— '^Rougeur et bouffissure du visage. — Gonflement dw et élas-- 
tique du visage , principalement au-dessus des paupières, et sur- 
tout le matin. — Enflure du visage, avec accès d'évanouisse- 
ment et vertiges. — Papules, boutons, *uloères erouteux, 
«"couperose et dartres farineuses au visage. —Teint noirâtre 
autour de la bouche. -— * Lèvres bleuâtres ou noirâtres, "^sèches 
et gercées. — Bande brunâtre à la partie rouge des lèvres. — 
Peau rude, dartreuse autour de la bouche, *— '^Éruption à la 
bouche et aux lèvres, au bord de la partie rouge. -^ '^Nodosités 
dures et ulcères careinomateuœ , avec croûte épaisse et fond lar- 
dacé, aux lèvres. -? Lèvres excoriées , avec sensation de four- 
millement. — - Enflure et saignement des lèvres. «^ "^Gonflement 
des glandes sous-macoillaires , avec douleurs de oontitsion, et 
endolorissement au toucher. «— «"Paralysie de la mâchoire infé- 
rieure, 

DsNTS. *- Douleurs vives, pressives, ou tiraillements successifs, 
dans les dents et les gencives , principalement la nuit, se propa- 
geant quelquefois jusqu'à la joue, à l'oreille et aux tempes, avec 
gonflement de la joue et douleurs insupportables qui portent à un 
désespoir furieux, ou qui s'aggravent lorsqu'on se couche sur 
le eâté malade, et qui s'améliorent par la chaimr du feu. -^ 
Grincement convulsif de dents. <— * Sensation d'allongement et 
vacillement douloureux des dents, avec gonflement et «"saignement 
des gencives. 

Bouche. — Mauvaise odeur de l ^.he. •— *Grande sécheresse 
de la bouche, ou 'accumulation d'une salive quelquefois amère 
ou sanguinolente.—- ^Langue bleuâtre ou blanche. — Torpeur et 
insensibilité de la langue, cmnme si elle était brûlée. — ^Langue 
brunâtre, ou noirâtre, sèehe, gercée et tremblante. -^«"Langue 
d'un rouge vif. — Ulcération de la langue au bord antérieur — 
«"Aphthes dans la bouche. — Parole rapide, précipitée. 

Gorge. — '^Grattement, douleur vive et brûlement dans la gorge. 

— Inflammation et gangrène de la gorge. — Constriction spas" 
modigtitf de la gorge et de Vcesophage, avec impossibilité d'à- 
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iHiZw. -^DégluUtimi douloureuse et dHfioiie, oomm» pat paralysie 
de rcMopto^.-^Sensalion de grande técheresne dan$ la gorge 
et la bouche, qui force à boire constamment. -^ "^Accumulation 
de mucosités grisâtres ou verdàtres 'd*un goût salé ou amer, dans 
la gorge. 

Appétit. *- *Qo((U amer de la bouche, principalement aprêe aïooir 
bu ott mangé, ou bien ie matin.--* Goût astringent ou putride, 
ou adde dans la bouche. --* Goût acide des aliments. -^ Goût 
fade ou trop salé des aliments. -^ «"Insipidité des aliments. — 
Goût amer des aliments, principalement du pain et de la bière. 
-***Adypsie complète, ou soif violenté, ardente, étoufftJêhte ^ et 
inextinguible, avec besoin de boire continuellement, mais peu 
à la fois, -* *Désir de Veau froide, des acides, de Vea/u^-vie, 
~du café et du lait. -** Mangue d'appétit et de faim, souvent avec 
w\i ardente. -^ Dégoût insurmontable de tous les a/tmen^s^ prin- 
cipalement de la viande et du beurre. — "^Tout ce qu'on avale 
cause une pression dans l'cdsophage comme si cela y était arrêté. 
-^^Faim continuelle^ avec manque d'appélit et prompte satiété. 
-~'^ Après le repas, nausées, vomissement, rapports, douleurs à 
l'estomac, coliques et beaucoup d'autres souffrances. — "^Après 
avoir bu , frissons ou horripilation , renouvellement des vomisse- 
ments et de la diarrhée, rapports et coliques. 

BsTOiUG. *«• Bapports fréquents, principalement après avoir bu 
eu mangé, le plus souvent à vide, acides, ou amers. -*- Régurgi- 
tation de matières acres, ou de mucosités amères, verdâtres. — 
Hoquets fréquents et convulsife, principalement la nuit. «- Nau- 
sées fréquentes et excessives, quelquefois remontant jusqu'au 
cou, avec envie de vomir, besoin de se oouoher, sommeil, accès 
de défaillance, tremblement, horripilation ou (Valeur, douleurs 
aux pieds, etc. -^ ^Écoulement d'eau de l'estomac, comme des 
pituites. — '^FiofiMsstfments quelquefois très-violents, et principa- 
lement après avoir bu ou mangé, ou la nuit, vers le matin; 
*vomissements des aliments et des boissons, ou des matières mu- 
queuses, bilieuses ou séreuses, de couleur -jowkttre^ verdâk-e, 
brunâtre ou noirâtre; ^vomissement de matières sanguinolent 
tes.— '^Ën vomissant, douleurs violentes à l'estomac, sensation 
d'excoriation dans le ventre, cris, chaleur intérieure ardente, 
diarrhée et crainte de la mort, — "^Ballonnement et tension de 
la région précordiaie et de l'estomac. •— Endohrissemmt exces- 
sif de l'épigastre et de l'estomac, principalement au toucher. 
— * Pression dans l'estomao comme par une pierre, ou comme 
si le cœur devait éclater, et angoisse excessive dans la région 
précordiaie, avec plaintes et lamentations. — ^^Sensation de con- 
strietioii, douleurs erampcndee, 'Uraillement, térébration et ron- 
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gement dans Testoiuac. — '^nsation de froid, ou chcdew et brûle' 
ment insupportable dans l'estomac et la région précordicUe, — 
"^Les douleurs à restomac se manifestent principalement après 
le repas, ou la nuit. — Dartres au creux de l'estomac. 

Vbntrb. — Compression dans la région du foie. — Gonflement de 
la rate. — *Maua) de ventre excessifs ^ principalement du côté 
gauche, et souvent avec grande angoisse dans le ventre, — '^Bal- 
lonnement du ventre. — *Gonflement du ventre comme dans 
Vascite. -^ * Tranchées violentes, douleurs crampdides, fouillement, 
tiraillement, déchirement et rongement dans le ventre. — *Les 
coliques se manifestent principalement après avoir bu ou mangé, 

^ ou ^ nuit, et sont souvent accompagnées de vomissement, ou de 
diarrhée, avec froid , chaleur interne ou sueur froide. — *Sen- 
sation de froid , ou brûlement insupportable dans le ventre, — 
''Douleur de plaie dans le ventre , principalement en toussant et 
en riant. — ""Gonflement et induration des glandes du mésentère. 

— Beaucoup de flatuosités, avec borborygmes et grondement 
dans le ventre. — ' Flatuosités d'une odeur putride, — Gonfle- 
ment douloureux des glandes inguinales. — ""Ulcère au-dessus du 
nombril. 

Selles. — Constipation, avec envie fréquente, mais, sans effet, 
d'aller à la selle. — Ténesme, avec brûlement à l'anius. — Sortie 
involontaire et inaperçue des selles. — * Diarrhées violentes, avec 
selles fréquentes, nausées, vomissement,, soif, grande faiblesse, 
coliques et ténesme. — * Diarrhées nocturnes, et renouvellement 
de la diarrhée après avoir bu ou mangé. — * Selles brûlantes et 
corrosives; *selles muqueuses, bilieuses, sanguinolentes, séreu- 
ses, etc., etc., de couleur verdâtre, jaunâtre, ''blanchâtre, ou 
*hrunâtre et noirâtre; *se\\es fétides et putrides; ""selles avec 
matières non digérées. — Sortie de mucosités par l'anus, avec 
ténesme. — Chute du rectum , avec beaucoup de douleurs. — 
"^Prurit, douleur d'excoriation et brûlement au rectum et à Vanus, 
ainsi qu'aux boutons hémorrhoïdaux , principalement la nuit. — 
Élancements dans les boutons hémorrhoïdaux. 

Urines. — '^Rétention d'urine, comme par paralysie de la vessie. — 
Envie fréquente d'uriner, mémelanuit, avecévacuation abondante. 

— Incontinence d'urine et évacuations involontaires, même la 
nuit, au lit.. — ""Émission difficile et douloureuse des urines. — 
""Urines rares, couleur jaune foncé. — Urines aqueuses, verdâtres, 
brunâtres ou troubles, ""avec sédiment muqueux. — '^Urines san- 
guinolentes. — *Brûlement dans l'urèthre, en urinant. 

Parties viriles. — Prurit, élancements et brûlement au gland et 
au prépuce. — Inflammation, gonflement douloureux et gangrène 
des parties génitales. — Gland gonflé, gercé et bleuâtre.— Gon- 
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flement des testicules. — Pollutions nocturnes. — Écoulement de 
liqueur prostatique pendant les selles diarrhéiques. 

Règles. — Désir vénérien chez la femme. — *Règles trop hâtives 
et trop abondantes, avec beaucoup de soufiFrances. — Règles sup- 
primées, avec douleurs au sacrum et aux épaules. — "^Flueurs 
blanches, acres, corrosives, "épaisses et jaunâtres. 

Larynx. — Catarrhe, avec enrouement, coryza et insomnie. — Voix 
rauque et enrouée. — Voix tremblante, ou inégale, tantôt forte, 
tantôt faible. — * Mucosités tenaces dans le larynx et la poitrine. 
— *Sensation de sécheresse et brûlement au larynx. — **Constriction 
spasmodique du larynx. — *Toux sèche, quelquefois profonde, 
fatigante et ébranlante, principalement le soir, après s'être cou- 
ché, ou la nuit, avec besoin de se redresser, ainsi que le matin, 
ou bien après avoir bu, en étant à l'air libre et froid, pendant 
le mouvement , ou en expirant, et souvent avec gêne de la res- 
piration, étouffement, douleur contractive ou sensation d'exco- 
riation dans le creux de Testomac et la poitrine, douleur de meur- 
trissure au ventre, élancements aux hy pochondres , à Tépigastre 
et dans la poitrine, etc. — Toux excitée par une sensation de 
constriction et d' étouffement au larynx, comme par la vapeur 
du soufre, — "Accès de toux périodique. — *Toux avec expecto- 
ration de mucosités sanguinolentes, ""quelquefois avec chaleur 
brûlante par tout le corps. — Expectoration difficile ou peu abon- 
dante et écume use. 

Poitrine. — * Haleine courte, gêne de la respiration, étouffement, 
dyspnée et accès de suffocation, quelquefois avec sueur froide, 
ccmstriction spasmodique de la poitrine ou du larynx, angoisse, 
grande faiblesse, corps froid, douleur au creux de l'estomac et 
accès de toux, — Apparition des souffrances, principalement le 
soir au lit, ou la nuit, étant couché, ainsi que par un temps ven- 
teux , à Tair libre et froid , ou ""à la chaleur de la chambre ou en 
8*habillant chaudement, 'en se fatiguant, en se fâchant, *en mar- 
chant, en se remuant, et même en riant. — *Respiration anxieuse, 
gémissante et sibilante. — Oppression de poitrine, en toussant, 
en marchant et en montant l'escalier. — * Constriction et com- 
pression de la poitrine, quelquefois avec grande anxiété, impos- 
sibilité de parler et accès de défaillance. — Tension et pression 
dans la poitrine. — * Elancements dans la poitrine et dans le 
sternum. — Frissonnement ou grande chaleur et brûlement dans 
la poitrine. — *Battemenis violents» et insttpportables du cœur, 
principalement étant couché sur le dos, et surtout la nuit, — 
"^Battements irréguliers du cœur, quelquefois avec angoisse. 

Tronc. — Taches jaunâtres à la poitrine. — Douleur violente et 
briUante au dos, fortement aggravée par le contact. — Douleurs 
i^Part. — T. I. 8 
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traotévêê aiguës, dans le dos et entre les omoplates, avec 
besoin d^éire oouché. -* Gonflements œdémateux et non doulou- 
reux du cou et de la mâchoire inférieure. — Dartres entre tes 
omoplates. 
Bras. -— Douleurs tractlves aiguës dans les bras et les mains. — 
"^Gonflement des bras, aveo pustules noirâtres d'odeur putride. — 
^Douleurs tractives, aiguës, la nuit, partant du coude et répondant 
jusqu'à l'aisselle. — Tiraillement aigu et lancinant dans les poignets. 
— Crampes dans les doigts. — La nuit, sensation de plénitude et 
de gonflement dans la paume des mains. — Excoriation entre les 
doigts. -^ Gonflement dur des doigts, avec douleurs ostéocopes. 

— ""Ulcères au boutdes doigts avec douleur brûlante. — Ongles 
décolorés. 

Jambbs. — Crampes dans les jambes. — ""Douleurs tractives aiguës^ 
dans les hanches, jusque dans les aines, les cuisses , et s'éten- 
dant quelquefoi!» jusqu'aux malléoles, avec inquiétude qui oblige 
à remuer constamment le membre. — Douleur rhumatismale aux 
jambes et surtout au tibia. — Faiblesse paralytique de la cuisse. 

— '^Douleur de brisement dans l'articulation du genou. — Rac- 
courcissement des tendons du jarret. — '^Dartres au jarret. — 
Crampes aux mollets. — ^Ulcères brâlants et lancinants à la jambe. 

— ""Fatigue des jambes et des pieds. — "'Gonflement du pied^ brû- 
lant, dur et luisant, avec vésicules brûlantes couleur bleu noirâ- 
tre, sur le cou-de-pied. — «"Vésicules rongeantes et ulcérées à la 
plante des pieds et aux orteils. — Douleurs à la partie charnue 
des orteils , comme s'ils étaient usés par la marche. 



S5.— ARSENICUM CITMIVUM. 

ÀESEN-GIT. — Arsenic Jaune de citron, orpiment. .—Peu connu. 



SYJUiPTOMES. — Sursauts, le soir, en s'endormant. -— Vertige 
chancelant, comme si on était ivre , en marchant au grand air ; 
étourdissement, avec affluence d'idées; élancements, quelque- ' 
fois pulsatifs, au côté droit du front; tension comme par un 
corps étranger, derrière l'oreille droite , en rebroussant les che- 
veux. "^ Chassie aux angles des yeux. — Douleur en mâchant, 
comme si les dents branlaient. — Violente nausée , après le re- 
pas. — Violentes tranchées dans le ventre* comme à la suite 
d'un refroidissement, le matin, au réveil. -— Élancements comme 
des coups d'épingles qui semblent sortir du côté droit de la poi- 
trine. 
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24. — ARTEiaSIA VULGARIS. 

AATEM . — Médicament encore entièrement in«>nnQ , mais qui a été employé avec 
beanconp de soccèg contre une espèce d'ÉpiUpiie produite par une frayeur 
ehei une femme en couché. 



Atl. — Hsrihg. ~ Médicament encore très-peo connu. 



SYMPTOMES. —Gencives saignant facilement. -^ Maux de gorge 
avec déglutition difficile, comme par resserrement de VodSùfiiage, 
et besoin d'avaler constamment, — Serrement anxieux dans le 
ventre, qui s'étend jusqu'à la poitrine et au cou. — Urine claire, 
aqueuse, répandant une odeur de corne brûlée, et dép<»ant un 
sédiment nuageux. — Grande fatigue et faiblesse, -~ Ewoie de 
dormir invincible a^ès U repas, et face plus rouge pendant le 
sommeil. 



26.— ASA FOËTIDA. 

ASA. — Gomme résine de fémla. -^ HABimiAini. — J>09t» u$itéet : z, 6« 9. — Dwrée 
ffaetiim : 4 à 6 semaines dans quelques cas de maladies chroniques. 

AariDOTBS : Cans. chio. electric. -~ On V emploie comme anUdoiê de : Merc. 
pola?. 

CoMPAJiSR AVEC : Ant, aur. caui, chio. coff. con. merc. n-Tom. phoi. plat, puis, 
rfans. rat. thui, tart.— C'est surtout après thui, et puis, que Tasa mérite la pré- 
férence lorsqu'il esi Indiqué. — Après l'asa, conTiennent quelquefois : Pult. et 



CLINIQUE. --Se laissant guider par V ensemble des eymptâmes, 
on verra les cas où ce médicament pourra être consulté contre : — 
Affections scrofukmes et rachiiiques; Inflammations, ramollisse- 
ment, déviation, suppuration et carie des os; SvppurcUùme ieho- 
reuses ; Engorgement des glandes; Souffrances hystériques et hypo- 
cbondriaques ; Hémorrhagie?; Suites fâcheuses de Tabus du 
mercure; Danse de Saint-Guy; Otorrhée et dureté de Touïe après 
Tabus du mercure; Ophthalmie, ozène et phlegmon du nez des en- 
fants scrofuleux; Souffrances gastriques et bilieuses; Gastrite?; 
OEsophagite? ; Carreau?; Ascite avec hydropisie générale, dépen- 
dant d'affections organiques dans le ventre; Affections asthmatiques 
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des personnes scrofuleuses , provoquées par des efforts , le coït ou 
des repas trop abondants; Affections organiques et battements du 



cœur, etc., etc. 
8?:^ Voy. la note; page M 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Douleurs saccadées, rhythmiques, le 
plus souvent tractives, aiguës, avec tiraillements successifs, ou 
bien pressives avec élancements sourds, ou bien encore douleurs 
vives qui se manifestent du dedans au dehors, améliorées ou chan- 
geant de nature par le toucher, et accompagnées de sensation 
d* engourdissement, — Douleurs dans les muscles fléchisseurs. — 
Les symptômes apparaissent étant assis et s'améliorent par le 
mouvement au grand air. — Palpitations et frémissements de 
quelques muscles et fibres musculaires, — Grattement et térébra- 
tion dans le périoste. — "Inflammation douloureuse et ulcération 
des os. — *Carie. — Gonflement chaud et rouge des parties affec- 
tées. — '^Gonflement des glandes. — Sensation de lourdeur dans 
tout le corps. 

Peau. — Ulcères avec bords durs, bleuâtres et très-sensibles au 
toucher. — *Pus séreux, fétide et sanieux* 

Sommeil. — Forte disposition à dormir. — Affluence de rêves géné- 
ralement gais. — Sommeil non réparateur avec jactation et réveil 
fréquent. 

Fièvre. — Sensation de chaleur au visage après le repas, sans soif, 
avec angoisse et envie de dormir. — Uorripilation passagère. — 
Pouls accéléré. 

Moral. — Inquiétude et angoisse hystérique et hypocbondriaque. — 
' Versatilité. — Mauvaise humeur et peu de goût pour le travail. 
Grande irritabilité avec indifférence pour toutes choses. 

TÉTE. — Confusion et tournoiement dans la tète, — Embarras de 
la tète avec forte pression et difficulté de penser. — Émoussement 
des sens sans perte de connaissance. — Maux de tête gut chan- 
gent de nature ou se dissipent au toucher. — Tension étourdis- 
sante dans la tête. — Élancements obtus ou pression dans les côtés 
de la tête y les tempes et le front, comme celle d'un tampon qui 
presserait du dehors en dedans. — Douleurs constrictives dans la 
tête. — Congestion à la tête avec battements. — Douleurs cram- 
poïdes dans le front au-dessus des sourcils. 

Yedx. — Douleurs aux yeux comme s'il y avait du sable dedans, 
avec sensation de froid. — Brûlement dans les yeux, avec traction 
des paupières comme par le sommeil. — Sensation pénible de 
sécheresse ou sécheresse réelle des yeux. — Frémissement des 
paupières. — Obscurcissement de la vue en écrivant. 
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Oreilles. — Douleurs pressives dans l'oreille. — **Dureté de Toùïe, 
avec écoulement purulent par VoreUle, 

Nez. — Douleurs pressives dans le nez et principalement dans les 
aOes du nez. — Tension avec sensation d'engourdissement dans 
les os du nez. — "* Écoulement purulent par le nez de matières fé- 
tides , verdâtres. 

Visage. — Douleurs à la face , généralement tensives , avec sensa- 
tion d'engourdissement dans ks os de la face, principalement à la 
pommette. — Sensation de plénitude pressive dans le visage. — 
Pression engourdissante au menton. — Douleurs tractives aiguè's 
à la mftchoire inférieure. 

Bouche. — Lèvres gonflées avec lancination brûlante. — Sécheresse 
de la bouche avec sensation de brûlure et douleur d'excoriation. 

— Sensation de sécheresse quoique la bouche soit humide. 
Gorge. — Maux de gorge, comme si un corps étranger montait dans 

V œsophage avec pression. — Sensation de brûlure, de sécheresse 

et d'excoriation dans la gorge avec tension pendant la déglutition. 

APPETIT. — Goût généralement amer ou rance comme de la graisse. 

— Goût fade et dégoût comme après une indigestion causée par 
des aliments trop gras. — Aversion pour la bière qui semble avoir 
un goût muqueux. 

Estomac. — Renvois comme après avoir mangé de l'ail , ou bien 
avec goût acre et rance. — Pression à Vestomac avec tension et 
sensation comme si quelque chose montait dans l'œsophage, 
même après le repas. — Douleurs crampoïdes, contractives, à 
l'estomac. — Douleur de brisement et sensation de plénitude à la 
région de Vestomac. — Sensation de brûlure à l'estomac et au dia- 
phragme. — Pulsation visible et sensible à Vépigastre, 

Ventre. — Douleurs hépatiques généralement pressives ou lancinan- 
tes. — Lanci nations fouillantes dans les hypochondres, se diri- 
geant vers le dehors en respirant. — Maux de ventre avec grand 
malaise dans l'hypogastre et inquiétude anxieuse. — Pression et 
lancination dans les côtés du ventre, — Fort ballonnement du 
ventre. — Pesanteur dans le ventre, avec froid à l'intérieur, prin- 
cipalement après avoir bu. — Élancements dans la région ombi- 
licale. — Coliques venteuses avec pincement. 

Selles. — Constipation avec émission abondante de vents fétides. 

— Envie pressante d'aller à la selle , avec constipation et selles 
lentes, dures et difficiles. — Selles diarrhéiques de consistance de 
bouillie, brunâtres ou jaunâtres et fétides, le plus souvent ac- 
compagnées de mauœ de ventre et d'émission abondante de vents. 

— Pression au périnée. 

Urines. — Urine brunâtre, d'odeur acre , piquante. — Crampes de 
la vessie pendant et après Vémission des urines. 
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Paetijbs viailbs. — Sensation comme ai tout se portait vers lee par« 
ties génitales avec douleurs dans les testicules. 

RÈGLES. — Règles trop hâtives et trop faibles. -^ Pression vers 
l'utérus comme pour T^fantement. *- Inflammation des parties, 
avec engorgement des mamelles et sécrétion laiteuse des der- 
nières. 

FoiTHiNB. — Toux courte, rauque, avec sensation de vapeur dans 
les bronches. — Oppression de la poitrine, principalement étant 
couché et après le repas, avec respiration acoHéréê et pouls pe- 
tit. — Accès d'asthme spasmodique comme si les poumons ne 
pouvaient pas assez se dilater. — Pression sur la poitrine avec 
lancinations, surtout étant couché, avec respiration gênée et san« 
glotante. — Pression au thorax, — Élancements vers le de- 
hors, à la poitrine.-— Pulsation et battement dans la poitrine. 
--*• Palpitations de eeeur. 

Membres. — Maux de reins très-violents. — Douleur lancinante 
dans les muscles lombaires. -*- Tressaillement fréquent dans 
les muscles des bras et des matm. -*- Roideur et torpeur des 
mains. — Tressaillement des musdes, des jambes et de$ pieds, 
— Roideur et torpeur des pieds. — * Gonflement, froid autour des 
malléoles, — Pulsation très-sensible dans le gros orteiL 



27.-- ASARUM EUROPiflUM. 

ASAB.-* Astret d^urope.— Hahuehash.— Doie* usitita : 13, 16.~ Duré» exaction : 

jusqu'à 15 jours, dans quelques cas de maladies chroniques. 
AnriDons : Campb. acetum. 
CoiiPARER AVEC .* AcoD. hep. pols. s«p. stniB. 



Q^INIQUE. -"-En étudiant les symptômes, on verra si Ton peut 
consulter ce médicament contre quelques cas de : —Migraine; 
Ophthahnie; Affections gastriques et bilieuses; Helminthiasis ; 
Lientérie, etc., etc. 

<Ik^- Voy. la note, page 47, 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Susceptibilité excessive de tout le sys- 
tème nerveux. — Douleurs tractives, aiguës, tiraillements succes- 
sifs et traction crampoïde, principalement dans les membres. — 
Grand abattement, principalement après le dîner, avec noncha- 
lance et aversion pour le travail. — Faiblesse le soir et envie de 
vomir avec désir de se coucher. — Grande agUité de tous ke 
membres; il semble qu'on vole au lieu de man&r. ^ Les souf- 
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frances se dissipent en se lavant h visage avec de l'eaa froide. <— 
Envie de dormir le jour. — On ne peut s'endormir le soir à cause 
de l'ébullition du sang. — Rêves fâcheux, désagréables.' — Froid, 
frissons et frémissements. — Altemation de froid et de chaleur 
•brûlante. «^ Humeur chagrine, mélancolique. <— Tristesse avec 
disposition à pleurer. 

Tête. — Embarras pressif avec tension et hébétude de la tète et 
incapacité de travailler. — Le$ idées se perdmt, — Vertige 
comme par ivresse en se levant de son siège ou en marchant. •— 
Douleurs à la tète provoquées ou aggravées par la fatigue intel- 
lectuelle. — traction étourdissante ou pression dans la tête et 
principalement aux tempes, au front et au-dessus de la racine 
du nez. -*- Compression dans les parties latérales de la tête. — 
Accès de céphalalgie au côté gauche de la tète, tous les jours vers 
5 heures du soir. — Pulsations et battements dans la tète, et sur- 
tout dans le front en se baissant. -^Tension du cuir chev«lu avec 
endolorissement des cheveux. 

Ykox. — Douleurs dans les yeux comme si on écartait fortement les 
paupières en lisant. — Douleurs vives, pulsatives dans les yeux. 
— Sensation de froid dans les yeux.-— Sensation de sécheresse 
aux yeux ou bHUemmlt et Uvrmoieiment, surtout le soir dans Tap- 
partement. -— Yeux enflammés avec larmoiement abondant. — 
L'air froid fait du bien aux yeux, mais le vent et la lumière du 
soleil sont insupportables. — Fixité des yeux. -- Yeux ternes, 
abattus. -^ IWssatUemento du paupières. — Obscurcissement de 
la vue. — Rougeur de la eoiyonotive avec élancements dans les 
angles dee yeux. 

Obbillbs. — - Tension douloureuse, pressive, à Torifice du conduit 
auditif.— Chaleur de Toreille à Textérieur, — IHira^^ de Voûte 
comme par obstruction ou resserrement du conduit auditif, 

BoocHK. -— Sensation de froid dans les dents incisives (supérieures). 
«—Chaleur brûlante dans la bouche et sur la langue. — Con- 
traction dans la bouche avec accumulation de salive franche, 
séreuse. — Accumulation de mucosités visqueuses dans la bouche 
et dans la gorge. 

EtTOHAG. — Amertume du pain et du tabac. — Éructation d*air et 
rapports à vide. — Faim avec sensation de plénitude à Festomac. 
— Rapports putrides. -^ Pyrosis avec rapports acides qui agacent 
les dents. — Nausées avec dégoût et frémissement. — • Envie de 
vomir avec pression dans le front et accumulation abondante 
d'eau dans la bouche. — Violente vomiturition avec exacerba- 
tion de tous les symptômes. — Vomissements avec efforts vio- 
lents et douleurs à l'estomac, à l'épigastre et à la tète avec forte 
angoisse. — Pincements dans l'estomac— Pression dans la ré- 
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gion de Testomac, et à Tépigastre. — Gonstrictioo dans la région 
du diaphragme. 
Ventre. — Ballonnement du ventre avec sensation de plénitude. 

— Cuisson et douleur de plaie dans la rate. — Pincement dans le 
côté gauche du ventre qui s'étend jusqu'au dos. — Tranchées 
dans la partie supérieure du ventre. -^ Coliques douloureuses 
avec vùmissements. — Hernie inguinale. 

Selles. — Selles diarrhéiques , de mucosités blanches, visqueuses, 
SLwec expulsion d'ascarides. — Selles gris blanchâtre, couleur de 
cendre. — Écoulement d'un sang noir et épais pendant la selle. 

— Diarrhée avec évacuation de matières non digérées, principa- 
lement après avoir mangé des pommes de terre. — > Tranchées 
avant la selle. — Qiute du rectum pendant la selle. — Après la 
selle, pression sur le rectum, avec écoulement de mucosités te- 
naces, blanchâtres et sanguinolentes. 

Urines. — Envie presque continuelle d'uriner. — Pression sur la 
vessie, pendant et après l'émission des urines. 

Règles. — Règles trop hâtives et de trop longue durée, avec écou- 
lement d'un sang noir. — A l'apparition des règles, violentes 
douleurs dans les lombes, qui coupent la respiration. 

Poitrine. — Toux, excitée par un chatouillement dans la gorge, avec 
expectoration abondante de mucosités. — Respiration courte, 
par constriction de la gorge. — Gêne de la respiration, comme 
par suffocation. — Pression à la poitrine. — Constriction dans les 
poumons. — Lancination dans les poumons, en inspirant. — 
Tressaillements successifs des muscles de la clavicule. 

Tronc. — Douleurs de meurtrissure et sensation de faiblesse para- 
lytique aux reins, au dos et aux omoplates. — Contraction cram* 
poide au cou et à la nuque, — Crampes dans les muscles du cou 
qui font porter la tète de côté. 

Bras. — Douleur d'entorse dans Particulation scapulaire, en remuant 
le bras. — Tiraillement avec sensation de faiblesse paralytique 
dans les articulations de la main et des doigts. 

Jambes. — Douleur pressive, obtuse à Varticulation coooo'fémorale 
et à la cuisse, principalement en s'appuyant sur le pied et en 
marchant. — Crampes dans les cuisses. — Tiraillement au genou 
et dans les tendons du jarret. — Lassitude des cuisses et des 
genoux avec marche chancelante. — Tressaillements successifs 
dans les mollets. — Élancements au cou-de-pied. 
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28. ^ASPARAGUS. 

ÀSPARAG. — Asperge. ^ Journal de Grieesilich, 1840. — Pea connu. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Aggravation par le mouvement. — 
Envie de dormir, avec bâillements; bâillements le matin. — Aug- 
mentation de la chaleur naturelle; pouls accéléré, petit, facile à 
supprimer ; fréquent, en étant assis. — Aniiété avec palpitations 
de cœur, et mauvaise humeur ; sérénité de Tesprit. 
TÊTE. — Yeux. — Face. — Vertige dans le front; tète entreprise, 
comme par un vertige; étourdissement dans le front suivi de 
pression dans les tempes, surtout à gauche; pression dans le 
front, sur les yeus, ou sensation comme si la tête était entreprise 
à sa partie antérieure ; pression dans les tempes, aggravée par la 
pression ; pesanteur dans le front. — Élancements et fourmille- 
ment dans les yeux; vue plus perçante. — Pâleur de la face; 
augmentation de chaleur de la face; joues brûlantes. 
Voies digestives. — Goût fade, douceâtre; (cuivreux); douceur 
de la salive comme si elle était mêlée de sang. — Soif augmentée. 
— Renvois; flatuosités dans l'estomac; nausées le matin, au 
réveil, suivies de vomissement des aliments, avec de la bile et 
des glaires, puis diarrhée de bile et de matières stercoraies. — 
Sensation de plénitude dans le ventre; pincements dans la région 
ombilicale, le soir avec sensibilité douloureuse au toucher. — 
Ballonnement du ventre ; émission fréquente de vents. — Diarrhée 
bilieuse , avec brûlement et douleur d'excpriation à Tanus , coli- 
ques et tiraillement dans les aines. 
Voies urinaires. — Urine jaune paille, rare, se troublant prompte- 
ment, avec de petites pellicules blanches ; puis (au bout de I heu- 
res) sédiment floconneux et blanc; l'urine dépose un sédiment 
gras aux parois du vase; urine brune, sans sédiment; claire et 
d'odeur fétide; odeur particulière de Turine. — Besoin d'uriner; 
émission fréquente d'une urine rare, précédée d'une sensation 
comme si un objet s'introduisait dans l'urèthre, et suivie de brû- 
lement; diminution de la sécrétion des urines; augmentation vers 
la fin de l'expérience ; brûlement dans Vurèthre, quelquefois dou- 
leurs incisives, quelquefois avec tiraillement dans les aines, 
colique, diarrhée, et douleur à l'anus, quelquefois avec sensation, 
comme s'il venait encore de l'urine après. 
Parties génitales. — Excitation de l'appétit vénérien ; élancement 
dans le gland. — Règles durant un jour de plus. 
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Obganes dx la respiration. — Ëternumënt fréquent; renàde- 
ment, avec besoin de tousser, sans pouvoir détacher les muco- 
sités; accès de toux qui font soulever de son siège, cédant après 
le déjeuner; forte toux avec oppression de poitrine et expectora- 
tion de mucosités abondantes ; toux violente, amenant des haut- 
U-cœwr. — Sécrétion de mucosités abondantes dans la gorge; râle 
muqueux continuel dans la poitrine, -avec raucité dans la gorge. 
— Opjpression de poitrine, surtout en écrivant; dyspnée, par le 
mouvement, et en montant les escaliers, quelquefois aussi la 
nuit, forçant à se mettre sur son séant.— Premon sur la poitrine, 
quelquefois après le déjeuner, ou bien avec tension en respirant ; 
sensation intérieure de vacuité, avec pesanteur sur la poitrine; 
élancements à différentes parties de la poitrine, surtout au-des- 
sous de Tomoplate gauche, quelquefois dans le côté gauche, en 
inspirant; élancenient effrayant qui traverse le o6té droit, en 
étant assis. — PalpitatioM de cœwr visibles et audibles , même 
pendant un mouvement très-modéré; fréquentes; avec agitation 
anxieuse, pendant le mouvement et en montant les escaliers; 
violentes en étant assis; battements du cœur irréguliers, rapides, 
redoublés, presque imperceptibles. -^Élancements dans la région 
cordiale après le repas. 

Dos.-^RsiNS, etc. — Sensation comme si quelque chose traversait 
les reins, et pénétrait jusque dans les vertèbres abdominaux en 
étant assis; maux de reins dans la région des fausses vwtèbres. 
— ' Douleur dans la région des épaules au toucher; douleur rhu- 
matismale entre les épaules. 

Extrémités inféribcrks.— Douleur de luxation dans Tartioulation 
fémorale droite, forçant à boiter.— Élancements aux genoux, le 
soir, puis sous la rotule à gauche en étant assis. -^ Douleur de 
brisement dans la cuisse gauche, avec difficulté de marcher, et 
surtout de monter les escaliers; douleur à l'intérieur comme 
d'excoriation au toucher, comme aussi dans l'articulation fémo- 
rale et le genou en fléchissant la jambe; la Jambe droite fait plus 
souffHr que la gauche, et est aussi beaucoup plus faible.— Forte 
douleur tiraillante dans le mollet droit, le matin au réveil et en 
l'étendant; crampes dans les mollets.— Tiraillement dans le gros 
orteil qui avait été jadis blessé. 
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29. — ATHAMANTHA. 

ATHAM* — AthaiBK&tba oreoMliDum. — Àrchi^et d$ Staj^f. — > Pf tt oonna. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Sensation de faiblesse et Rabatte- 
ment, principalement dans les yeux. — Froid glacial des pieds 
et des mains , avec frisson par tout le corps et abattement qui 
oblige à se reposer souvent; brûlement tantôt par-ci, tantôt par- 
là , se dissipant au toucher et suivi d'un froid excessif et d'en- 
gourdissement d'un doigt (comme mort); augmentation de la 
chaleur dans la tête, le soir, avec pouls agité et surexcitation de 
l'esprit et des forces, sans soif. — Sommeil nocturne, lourd et 
profond , se prolongeant le matin plus que de coutume. 

TÊTE. — Yetjx. — Oreilles. — Vertige moindre en étant couché , 
ou bien avec tiraillement de côté et d' autre dans le cerveau; hé- 
bétude , et comme si la tète était entreprise dans l'occiput , avec 
sensation, comme s'il y montait de la vapeur, pendant le mouve- 
ment de la marche ; pression dans la tète, et tète entreprise, 
aveo même sensation dans les dents supérieures; obnubilatiou 
avec douleurs sourdes dans la tète; constriction vertigineuse 
dans les côtés de la tète ; pression vers le dehors dans la région 
des tempes. — Dans les ymx, pression de haut en bas sur le 
globe. — Oreilles comme bouchées par du coton. 

Estomac.-- Ventre. — Selles. — Âj&uence d'eau dans la bouche, 
avec sensation de sécheresse sur la langue; goàt amer, surtout 
après chaque repas ; Renvois, quelquefois incomplets avec malaise, 
comme par la faim , ou sans aucun goût et précédés de borbo- - 
rygmes dans le ventre. — Faim violente, avant le souper, avec 
afflux de salive amère. — ^Dans Vhypochondre gauche tiraillements 
et pincements; tiraillement rhumatismal à l'extérieur, surtout en 
marchant, s'étendant jusqu'aux jambes. — Sdles promptes, de 
telle sorte qu'il est presque impossible de les retenir^ à la suite 
des tranchées. 

Larynx et Poitrine. — Dans le larynx, goût amer qui ne peut être 
chassé même par les vomissements; après le souper, accumu- 
lation d'un liquide séreux dans le larynx, chatouillement dans la 
trachée-artère qui excite à vomir. — Les viscères du thorax sont 
comme oppressés; pincement douloureux dans la cavité gauche 
du thorax, aggravé en inspirant; élancements brûlants à Pexté- 
rieur de la poitrine à gauche , en étant assis. 

ExTRÉnrrés. — - A la cuiese gauche sensation de chalittr; dealeur 



Digitized by VjOOQ IC 



96 ATHAMANTHA. — AUHUM. 

de brisement au-dessus des cuisses, même en étant assis, comme 
aussi en marchant; dans Tarticulation du genou, pression du de- 
dans au dehors, en se promenant, cessant pendant le repos et 
revenant pendant la marche; sensation de grattement sur le cou- 
de-pied gauche, en étant assis; déchirement brûlant dans le gros 
orteil gauche; tiraillement dans l'os du métatarse du pouce 
gauche. 



50. — AURUM. 

AlIR. — Or métallique. — Haunemann. ~ Dose^ usitées : 3, 9, i2, 30. — Durée 

(Paciion : jusqu'à 40 jours, dans quelques cas. 
Antidotes ; Bell. chio. cupr. merc. — On Vemploiê comme mntidote de : More. 

spig. 
Comparer avec : Asa. bell. chin. cupr. merc. nitr-ac. puis. spig. — ' C'est surtout 

après l'usage de hell. chin. puis, que l'or couYienl de préférence, si toutefois il 

est indiqué. 



CLINIQUE. - Se laissant guider par Vensemble des symptômes, 
on verra les cas où Ton pourra consulter ce médicament contre: — 
Ictère ; Souffrances mercurielles (et syphilitiques); Convulsions et spas- 
mes hystériques; Goutte noueuse?; Affections scrofuleuses; Affec- 
tions hydropiques?; Inflammation et carie des os, principalement par 
suite de Uabus du mercure; Rhagades; Mélancolie religieuse; Hy^ 
pochondrie; Hystérie; Maux de tête hystériques; Fatigue de la tête 
par des travaux intellectuels; Migraine; Exostoses au crâne; Oph- 
thalmies; Abcès et fistule lacrymales; Taches de la cornée?; Am- 
blyopie amaurotique; Otorrhée par carie des os de l'appareil auditif; 
Ozène avec carie des os du nez; Affection carcinomateuse du nez; 
Gonflement et ulcération du nez et des lèvres, principalement chez 
des sujets scrofuleux ; Prosopalgie inflammatoire par l'abus du mer- 
cure; Ulcération et carie du palais; Odontalgiecongestive; Maladies 
des gencives; Boutons de mauvaise nature aux lèvres; Gastrite et 
gastralgie; Entérite et entéraîgie; Hépatite; Induration du foie; 
Affections hémorrhoïdales ; Engorgement de la prostate; Maladies de 
l'utérus; Vaginite; Hernie des enfants; Ischurie; Orchite; Indu- 
ration des testicules; Chute et induration de la. matrice; Asthme 
coûgestif; Hydrothorax et affections organiques du cœur, princi- 
palement celles par l'abus du mercure, etc., etc. 

CK^ Voy, la note, page 17. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Douleur de meurtrissures avec tirail- 
lements aigus et faiblesses paralytiques dans les^ membres en 



Digitized by VjOOQIC 



ADRUM. 97 

générai, et principalement dans les articulations, surtout en dé- 
couvrant la partie affectée, le matin en se réveillant, et dans le 
repos, se dissipant lorsqu'on se lève. — Douleurs lancinantes 
dans les membres avec grand abattement. — ''Inflammation des 
os avec douleurs nocturnes. — ^Exostoses à la tête , au bras et 
aux jambes. — Grande acuité et finesse des sensations avec sensi- 
bUité eaxiessive à la moindre doxdeuir, — Spasmes hystériques, 
parfois avec ^pleurs et rires »lternatifs. — Grande sensibilité au 
froid, ou grand désir d'aller au grand air, même lorsqu'il fait 
mauvais temps, parce qu'on s'y trouve soulagé. 

SoMMBiL. — Envie de dormir après le repas. — Somnolence con- 
tinuelle. — Sommeil nocturne jusqu'à i heures du matin seule- 
ment. — Le matin, en se réveillant, fatigue et faiblesse, — Som- 
meil inquiet, rêves anxieux, pénibles, fatigants. — Radoteries 
nocturnes en forqtie de questions. 

Fièvre. — Frissons fébriles par tout le corps, le soir au lit, non 
suivis de chaleur ni de soif. — Froid de tout le corps avec cou- 
leur bleuâtre des ongles, goût nauséabond et envie de vomir 
suivi parfois d'un accroissement de chaleur. — Chaleur de la face 
avec froid aux mains et aux pieds. — Forte sueur générale, le 
matin de bonne heure. 

Moral. — *Mélancolie avec inquiétude et désir de la mort. — Désir 
de la solitude. ^ Envie irrésistible de pleurer. — Désir de revoir 
les siens, comme une sorte de nostalgie. — Besoin de changer de 
place, d'aller et de venir. — *Grande angoisse qui va jusqu'à 
porter au suicide, avec contraction crampoïde dans l'abdomen. — 
Scrupules de conscience excessifs. — On désespère de soi et des 
autres, — Mauvaise humeur et aversion pour la conversation. — 
Humeur grondeuse, querelleuse. — Colère et emportement, — 
Altemation de gaieté, d'irritabilité et de mélancolie. — «Hu> 
meur hypochondriaque. — Faiblesse des facultés intellectuelles. 

— Faiblesse de la mémoire. — Exaltation religieuse. 

TÊTE. — Fatigue de la tête par des travaux intellectuels. — Étour- 
dissement subit avec perte des sens. — Violents étourdissementi 
en se baissant. — Migraine tous les 3, 4 jours, avec élancements, 
battements dans un côté du front, nausées et vomissement de 
bile. — Douleur de meurtrissure au cerveau^ surtout le matin, ou 
pendant un travail intellectuel, et allant quelquefois jusqu'à 
rendre les idées confuses. — "Douleur dans la tète, comme si l'air 
traversait le cerveau , lorsqu'on ne la tient pas très-chaudement. 

— Brûlement dans toute la tête, plus fort à l'occiput, — Douleurs 
tractives aiguës dans la tète. — Douleur battante et martelante 
dans un seul côté de la tête. — * Congestion de sang à la tête. — 
'^Bourdonnement dans la tète. — Douleur ostéocope dans le crâne, 

i"Parl. — T. I. 9 
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surtout étant couché. — ^Exostoses à la tète. ^ Chute des che- 
veux. — Éruptions de petits boutons blancs sur tout le cuir che- 
velu, avec chaleur et prurit. — Fort brûlement continuel au 
sommet de la tête. 

Yeux. — Douleur aux yeux aggravée par le toucher, comme si le 
globe de l'œil était pressé en dedans. — Tension dans les yeux, 
avec diminution de la vue. — Douleur brûlante et rougeur aux 
yeux. — *Ohscurcissement de la vue. — Taches noires devant 
les yeux. — Yeux très'proéminents. — Brûlement, élancements, 
tiraillements et prurit aux paupières et dans l'angle interne des 
yeux. — Rougeur de la sclérotique. — Rougeur des paupières à 
rapproche des règles. — Agglutination des paupières le matin. — 
— ^ Ulcération des paupières, avec grande difficulté de les séparer 
le matin. — Sensation continuelle de sable dans les yeux. — 
Larmoiement continuel. — Flammes et étincelles devant les 
yeux. — Hémiopie ; on voit les objets coupés en ligne horizontale. 

OuEiLLBS. — Douleurs aux oreilles, comme une tension intérieure. 
— Brûlement, picotement, prurit et suintement derrière les 
oreilles. -^Brûlement et élancements dans les oreilles. — Carie 
des apophyses mastoïdes. — **Écoulement d'un pus fétide par les 
oreilles. — * Dureté de l'ouïe °par hypertrophie des amygdales avec 
parole embarrassée. — *Bruissement dans les oreilles, "sifflement, 
bourdonnement et bruit de cloches. — Gonflement des parotides. 

Nez. — Douleur osléocope du nez au toucher. — Picotements ron- 
geants dans le nei; prurit et brûlement à l'extérieur. — Boutons 
rouges sur le nez. — *Gonflement inflammatoire et rougeur du nez, 
suivi de desquammation. — * Carie des os du nez, — * Fosses nasales 
ulcéréêf et couvertes de croûtes épaisses, — *Écoulement par le nez, 
d'un pus fétide jaune verdâtre. — ^Obturation du nez. — *Coryza 
fluenty "épais comme du blanc d'œuf. — Éternument fréquent. — 
Desquammation furfuracée de l'épiderme du nez. — Exaltation 
ou absence de V odorat. — Odeur douceâtre putride , ou odeur 
d'eau-de-vie, devant le nez. — Prurit, brûlement, élancements et 
cuisson dans le nez. 

VîSAGE. — Face bouffie, luisante comme parla sueur. — Rougeur 
de la 6gure. — Figure marbrée de plaques rouges et violettes. — 
Figure vultueuse. — ^Inflammation des os de la face. — Enflure 
des joues, -^ Gonflement des os du front , de la mâchoire supé- 
rieure et du nez. — * Éruption rouge, «qui s'écaille, au front et au 
nez. — Gros boutons rouges sur la figure. — Traction dans les 
mâchoires avec enflure des joues. — ^Douleur tensive à la mâchoire 
supérieure. — Douleurs des glandes sous-maxillaires. — Boutons 
aux lèvres, avec brûlement, élancement, picotement et forte dé- 
mangeaison. 
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Dbnt». — Odontalgie avec ohaieur elcongestion à la t6te. •«- Dents 
vacillantes. — Ulcères aux gencives avec enflure des joues. — 
Gencives rouges, gonflées et saignant facilement. 

BoucBB. — Odeur de la bowhe, fétide, comme du fromage fort. -*- 
Chaleur, cuisson et aphthe dans la bouche. -^ Gène pour manger. 

— (Salivation abondante.) — Douleur térébrante au voile du pa- 
lais. — * ""Carie au palais, avec ulcères couleur bleuâtre, -^^fon- 
$illes gonflées <>et ulcérées. ^- Les boissons sortent par les narines. 

— Gêne pour manger.— Prurit, élancements, brûlement, tiraille- 
ment et grattement dans la gorge. 

Appjbtit. — Goût laiteux ou douceâtre* — Dégoût pour les aliments, 
et surtout pour la viande. — ' Grand désir du café. «^ Faim et soif 
ardentes; désir de boissons froides, ou bien de boissons alcooli- 
ques. — Envie de vomir après avoir mangé, ou même en mangeant. 

— Hoquets. -^ Rapports aqueux. 

Estomac. — Douleur à Testomac, comme provenant de la faim. *— 
Sensation d'un malaise indicible dans Tépigastre. — Gonfl^nent 
de répigastre et des hypochondres , avec douleurs lancinantes au 
toucher. — Brûlement, tiraillements et douleurs sécantes â Tes- 
tomac. — Étouffements bientôt après le repas. 

Ybntrk. — Coliques avec sensation d'un grand malaise dans le 
ventre et besoin d'aller à la selle. -^ Pression tensive et i^énitude 
dans le ventre. -^ Ventre ballonné. -^ Exostoses dana le bassin. 
"^'^Disposition des hernies à sortir, "quelquefois avec douleurs 
crampoïdes et incarcération de fiatuosités. — Coliques venteuses 
nocturnes, aveo pincements, grondements, et borborygmes. — 
Émission fréquente de vents, très-fétides. -^ Chaleur et tiraille- 
ments dans le ventre. -« Sensibitité du ventre au toucher. -^ Pe- 
santeur sur le pubis. -*- Douleur de tension dans le ventre pendant 
et avant les selles. — Brûlement et douleurs sécantes à Thypo- 
chondre droit* — Point douloureux dans l'hypoohondre gauche. — 
Chaleur et sensibilité à l'hypogastre. •» Douleur sécante, chaleur 
et grattement dans les aines. 

Sblles. — Selles copieuses. — Diarrhée nocturne. — Diarrhée jour 
et nuit; selles verdâtres. -^ Brûlement et douleurs arrachantes à 
l'anus. -^Selles nocturnes, diarrhéiques, jaune grisâtre. ^ Hé- 
morrhoïdes externes, avec écoulement de sang pendant les selles* 
«— Chaleur et douleurs sourdes au périnée. 

UaiNiss. — * ""Rétention douloureuse des urines, avec envie pressante 
d'uriner et pression sur la vessie. — Émission fréquente d'urines 
aqueuses. -^ Urine trouble, comme du petit-lait, avec sédiment 
muqueux, épais. — « Urines rares, jaunâtres, en petite quantités — 
Urines rouges, chaudes, contenant du sable. •--* Urines épaisse?,^ 
d'une forte odeur ammoniacale, et se décomposant prônçpîâîi^rfj ? 
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— Forte diminution des urines. — Douleurs en urinant. — Besoin 
continuel d'uriner. — Brûlement, élancements et cuisson dans 
Turèthre. 

Parties viriles. — Appétit vénérien fortement exalté. — Tout le 
système génital est fortement attaqué. — Érections et pollutions 
nocturnes, — Érections douloureuses. — Écoulement de liqueur 
prostatique avec flaccidité de la verge. — Gonflement des testicules, 
avec douleur pressive au toucher et au frottement. — Induration 
des testicules. — Suintement autour du gland. 

RÈGLES. — Douleurs dans le ventre, comme si les règles allaient 
venir. — Retard des règles. — Leucorrhée blanche , épaisse. — 
Brûlement et picotements dans le vagin. — ^'Chute et induration 
de la matrice. — Rougeur et gonflement des grandes lèvres. — 
Chaleur, picotement et cuisson à la vulve. 

Larynx. — Accumulation de mucosités dans la trachée-artère et sur 
la poitrine, qui , le matin, ne s'expectorent que difficilement. — 
°Voix nasillarde. — Toux par manque d'haleine la nuit. — Toux 
fréquente, forte et arrachante; petite toux sèche, rare; toux écla- 
tante, pendant la nuit. — (Toux le matin, au lit, avec expec- 
toration difficile , de matière jaune, tenace.) 

Poitrine. — Grande gêne de la respiration, la nuit et en marchant 
au grand air, avec nécessité de respirer profondément. — *Accès 
d'étouffement, avec oppression constrictive de la poitrine, chute, 
perte des sens et couleur bleuâtre du visage. — Douleur, comme 
s'il y avait une cheville placée sous les côtes. — Pression perma- 
nente dans le côté gauche de la poitrine. — Douleur incisive et 
élancements obtus près du sternum. — «"Forte congestion à la 
poitrine. — *Battements de cœur irréguliers ou par accès, quelque- 
fois avec angoisse et oppression de la poitrine. — Brûlement et 
élancements dans la poitrine. — Accès d'étoufibment avec corn* 
pression de la poitrine. — Chaleur et prurit au cœur; palpitations 
la nuit, ou quand on est couché sur le dos. — Tiraillements et 
douleurs sécantes au cœur. 

Trokg. — Douleurs généralement pressives ou tractives aiguës, au 
dos, principalement le matin, et parfois tellement violentes qu'on 
ne peut remuer aucun membre. — Engorgement inflammatoire 
sous les aisselles. — Gêne pour tourner le cou, comme par le tor- 
ticolis. — Chaleur dans les aisselles; douleur de brisure et cha- 
leur dans les reins; brûlement depuis les reins jusqu'à la vessie. 

Bras. — Douleurs pressives dans les bras et les avant-bras. — Dou- 
leurs crampoïdes et tractives aiguës dans les os du carpe et du 
métacarpe. — DoiUeurs tractives aiguës , avec faiblesse paraly- 
tique, dans les os et ks articulations des doigts. — Brûlement, 
-iékmcm^tf , picotements et fatigue dans les bras. 
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JAMBB3. — Douleurs vives dans les cuisses, surtout le matin et le 
soir. — Faiblesse paralytique et douloureuse des genoux, comme 
s'il y avait un lien serré au-dessus ; ils sont faibles et fléchissent. 
— Douleurs tractives et tiraillements aigus, avec faiblesse para- 
lytique, dam les os et les articulations des orteils. — Enflure des 
pieds. — Rougeur et enflure des orteils. 



51.— AURUM FULHINANS. 

AUR-FUL. — Or fulminant. — Hahnbmann. — 



SYMPTOMES. — Décroissance des forces, évanouissements, sueur 
froide aux membres, vomissements violents, convulsions. — 
Angoisses. — Coliques, surtout chez les enfants. — Fortes 
diarrhées. 



52. — AURUM MURIATICUM. 

AUR-M. — Moriate d'or. * Journal do docteur Molin. 



AVIS CLINIQUES, ou cas pour lesquels on pourra consulter 
ce médicament : Hypochpndrie ; Affections hydropiques; Coryza; 
Eczéma ; Couperose ; Lupus des ailes du nez ; Boutons cancéreux 
aux lèvres; Rougeur et gonflement des paupières; Ophthaknie 
aiguë; Ophthalmies scrofuleuses ; Carie des os du nez; Gonflement 
des lèvres; Inflammation des gencives; Gastrite, gastralgie; Affec- 
tions chroniques du foie ; Gonflement scrofuleux des glandes du mé- 
sentère; Métrito; Leucorrhée; Hémorrhoïdes; Fluxhémorrhoïdal; 
Vaginite ; Gonflement des testicules ; Catarrhe pulmonaire ; Irritation 
chronique des voies respiratoires; Maladies du cosur; Maladies des 
os; Carie; Affections mercurielles; Laryngite chronique chez les 
personnes syphilitiques, ou après Tabus du mercure. 

Ce médicament remédie aux effets produits par le chagrin. 



SoHiiEiL. — Envie de dormir pendant le jour, même en travaillant; 
insomnie la nuit; rôves pénibles; réveil en sursaut. 

Moral. — Tristesse; pleurs fréquents. — Paresse; dégoût pour 
toute espèce de travail. — Graieté excessive, insouciance. ^ [Ca- 
ractère capricieux.] — Ennui, contrariété sans motifs. *- Dégoût 
de la vie, penchant au suicide. 
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TÉTB. -^ Brùlement dans le front. — [Brûlement presque continuel 
dans toute la tête, mais plus fort à gauche; tiraillements dans le 
côté gauche de la tête; par instants la tête est comme insensible.] 
— Étourdissements fréquents. — Sensation de fraîcheur sur le 
sommet de la tête ; battements dans le côté gauche du front ; tète 
lourde, pesante; la tête remue souvent. -^ ^rti/emen^s et élan- 
cements dans le derrière de la tête. — Douleurs, tiraillements et 
prurit chatouillant au front. 

Yeux. — Rougeur et gonflement des paupières ; brûlement, élan- 
cements, picotements et cuisson aux paupières ; agglutination des 
paupières le matin; larmoiement; [rougeur de la sclérotique avec 
chaleur brûlante et picotements;] brûlement, picotements et dé- 
mangeaison aux yeux ; difficulté à tenir les yeux fermés. •** Dé-- 
chirements dans Tœil gauche. 

OUBaLES. — Croûtes derrière les oreilles; brûlement et prurit der- 
rière les oreilles , surtout la nuit. — Tintement dans les oreilles , 
suivi de surdité, comme si Tintérieur des oreilles était large et vide. 

Nez. — Rougeur et gonflement du nez ; brûiement et prurit au nez ; 
coryza jaune, épais; croûtes dans le nez, besoin continuel d'y 
porter les doigts. — Écoulement aqueux, irritant fortement la 
lèvre et ayant une mauvaise odeur. -^ "^Rougeur et inflammcUion 
du nez, avec prurit et desquammation ; gonflement rouge avec 
narines ulcérées, croûtes sèches, jaunâtres, et sensation d'obtu- 
ration dans le nez. -*- «Ozène '^avec écoulement de pus jaune et 
mouchement de sang. 

YlSAOB. — Figure rouge. — Figure pâle, marbrée de rouge. — 
Gonflement des lèvres; brûlement et prurit aux lèvres. •— Bouche 
pâteuse, mauvaise. -^ ''L^t^res ulcérées et gonfléeSi -— Douleurs 
tressaillantes aux dents. 

Bouche. — Àphthes dans toute la bouche; brûlement, prurit et cuis- 
son dans la bouche. — Rougeur et gonflement des gencives, sur* 
tout pendant la nuit. — Boutons sur les lèvres; ils s'acoompa* 
gnent de cuisson et de démangeaison. — Soif; inappétence. 

GoBGB. — Grattement et picotements dans la gorge; difficulté à 
avaler. — Engorgement douloureux des glandes sous-maxillaires. 

EsTOMAG. *— Malaise et embarras â Testomac après avoir mangé. — 
Envie de vomir après ^voir mangé. — Renvois ayant ie goût de 
pourri. — Brûlement, élancements et douleurs rongeantes et sé- 
cantes à Testomac. -r* Digestions longues. — Bâillements fré- 
quents après avoir mangé. 

Vbntre, «^ Sensibilité du ventre au toucher. -^ Coliques sourdes. 
-^ Tiraillements dans tout le ventre. — Brûlement dans Tby- 
pochondre droit. -« Chaleur et picotements à Thypogastre.-^ Point 
dans rhypochondre gauche , comme si Ton avait trop couru* -^ 
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Étouffements, pour peu qu'on soit serré. — Sensation continuelle 
de gône dans l'hypochondre droit. — Rougeur, chaleur, prurit et 
cuisson au nombril. — Éruptions de petits boutons rouges au- 
dessus du pubis. — Gonflement et ballonnement du ventre. 

Selles. — Diarrhée, surtout la nuit; selles grises, blanchâtres. — 
Hémorrhoïdes, avec écoulement de sang, quand on va à la selle. 

Urines. — [Urines trop fréquentes.] — Urines peu abondantes; 
urines rouges, épaisses et contenant du sable. — Brûkment et 
cuisson dans le canal de l'urèthre, en urinant. 

Parties génitales. — Suintement continuel à la vulve ; rougeur 
et gonflement des lèvres. — BHilement et prurit à la vulve; sen- 
sibilité excessive de la vulve; forte cuisson continuelle, à la 
vulve ; chaleur et prurit dans le vagin. — Gonflement et tension 
dans les testicules. — Tiraillements le long des cordons sper- 
matiques.. — Chaleur et démangeaison dans le canal de Furèthre. 
— Leucorrhée jaune, claire, coulant surtout le matin. -^Quelques 
jouis avant les règles, sortie de gros boutons rouges aux grandes 
lèvres. <-^ Roideur dans les aines. 

LARTirx.^Tous criarde, fréquente; toux fréquente surtout la nuit; 
petite toux sèche, par quintes, surtout la nuit, suivie de chaleur 
à la gorge. — Toux forte, fréquente, avec expectoration blanche, 
mêlée de quelques filets de sang; toux continuelle, grasse, avec 
expectoration jaune, épaisse. '-^Parole difficile; voix rauque, 
criarde, -^ Sensation d'obturation dans la larynx, avee dyspnée. 

Poitrine. — Respiration gênée. — [Douleur dans le côté gauche de 
la poitrine ; elle est semblable à un point, change de place et ne 
dure pas continuellement.] — Palpitations ; tiraillements et dou- 
leurs sécantes au cœur; hriUement et pieotements au cœur. — 
Suffocations la nuit. -** Élancements au*des8us du cœur. 

Tronc. «^Picotements dans les reins ; fatigue douloureuse dans les 
reins. •— Brûlement, picotements, douleurs sécantes et roideur 
dans le dos. 

ExTRémTés supérieures. •*- BnUemmt et élancements dans les 
bras et les avant-bras; roideur dans les bras; sensation pénible 
dans les épaules et les bras. -^ Brûlement et prurit dans les 
mains; difficulté à fermer les mains; roideur des articulations des 
doigts; secousses involontaires dans les bras. -* Mouvements 
convulsifs dans les bras. — Gonflement du poignet, avec ten- 
sion en renversant la main, et élancements en saisissant un 
objet. — Déchirement dans le doigt du milieu, après le repas. 

Extrémités inférieures. — Clous aux fesses et aux cuisses; roi- 
deur dans les cuisses et les jambes; gonflement des genoux; 
chaleur, picotements et élancements dans les genoux; enflure 
des pieds. — Brûlement dans les pieds; douleurs sécantes dans 
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les orteils en marchant ; rougeur des orteils ; rougeur et gonfle- 
ment des orteils y avec brûlement, élancements et difficulté à 
poser les pieds par terre. 



55.— AURUM SULFURICUM. 

AUR-SULF. — Snlfate d*op. — Journal du docteur Molin. 



AVIS CXiINIQUES, ou cas contre lesquels on pourra consulter ce 
médicament : — L'hypochondrie, les névralgies faciales et dentaires, 
les ophthalmies, les inflammations aiguës ou chroniques du nez, les 
maladies de la bouche, la couperose, Térysipèle , les maladies des 
lèvres, les maladies du tube digestif, les aflections hémorrhoïdales, 
Tincontinence d*urine, les maladies de Tutérus et de ses annexes, 
la chlorose, les maladies du cœur, les affections des seins, le goître, 
le catarrhe pulmonaire, Fengorgement des testicules, soit aigu, soit 
chronique, les maladies des os, les affections scrofuleuses, les 
suites de Tabus du mercure; il remédie, ainsi que les deux autres, 
aux indispositions causées par le chagrin. 



SYMPTOMES. — Sommeil. — Somnolence pendant le jour, avec in- 
somnie la nuit; agitation nocturne; rêves pénibles, effrayants; 
on rêve de voleur», d'assassins, etc. 

Moral. — Désir de la solitude; caractère sombre, soucieux, mé- 
chant; humeur désagréable, malhonnête; [pleurs continuels;] 
chagrin , dégoût de la vie. 

TÊTE. — Brûlement et cuisson au cuir chevelu; forte démangeaison 
à la tète , surtout la nuit ; afflux continuel du sang à la tète ; 
étourdissements; chute des cheveux; la tète remue continuelle- 
ment ; élancements dans le derrière de la tête. 

Yedx. — Rougeur des paupières; élancements, picotements et dé- 
mangeaisons aux paupières ; les paupières sont collées le matin ; 
[ulcération aux paupières;] la lumière fait mal; orgelet vers 
Tangle externe de Tœil; battements dans les yeux. — Chute des 
cils. — Teux brillants. 

Oreilles. — Brûlement et élancements dans les oreilles. — [Bour- 
donnement continuel dans les oreilles.] — Douleurs sécantes et 
fouillantes dans les oreilles. — Dureté de Touïe. 

Nez. — Rougeur et i^nflement du nez; élancements et démangeai- 
sons au nez; [dartres aux ailes du nez;] coryza sec; éternu- 
ments fréquents ; croûtes dans le nez; sensibilité vive du nez au 
moindre contact; battements et douleurs sécantes au nez. 
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ViSAGB. — Boutons rouges à la figure; figure couverte de plaques 
rouges ; pâleur de la face; prurit à la face; [visage fatigué, tiré.] 

BoncHB. — Aphthes à la partie interne des joues seulement, avec 
cuisson et élancements ; rougeur, saignement et gonflement des 
gencives; boutons sur les lèvres, avec chaleur et petits élance- 
ments; langue et gencives décolorées; soif vive; inappétence; 
lèvres crevassées ; élancements, tiraillements et douleurs sécantes 
dans les dents; sensation d'engourdissement dans les dents; dou- 
leur» sourdes qui partent des molaires supérieures, montent dans 
toute la tète, puis redescendent dans les dents. 

Gorge. — • Élancements et tiraillements dans la gorge; difficulté à 
avaler. 

Estomac. — Nausées. — Envies de vomir peu de temps après avoir 
mangé. — Hoquet fréquent. — Rapports aqueux, sans goût. — 
Digestions excessivement longues; renvois aqueux, ayant le goût 
des aliments. — Chaleur et élancements à i'estomac. 

Ventrb. — Ballonnement du ventre et sensibilité au toucher, sen- 
sation d'une boule qui roule dans le ventre. — Élancements dans 
différents points du ventre vers la ceinture. -^ Sensation comme 
si quelque chose se déchirait dans le ventre. — Élancements et 
tiraillements à Thypochondre droit. — Douleurs sourdes à Thypo- 
gastre. — Élancements à Thypogastre. — Sensibilité de Tutérus 
au toucher. 

Selles.— Constipation. — Sellés semblables à des crottes de lapin. 

— Élancements, tiraillements, déchirement, prurit et douleurs 
sécantes à Fanus. 

Urines. — Urines jaunes, épaisses, ou rouges et sableuses. — Incon- 
tinence d'urines la nuit. 

Parties génitales. -— Chaleur, cuisson et élancements dans lat 
verge ; suintement à la vulve et autour du gland. — Rougeur et 
gonflement de la vulve. — Chaleur, élancements et prurit à la 
vulve. — Leucorrhée jaunâtre, épaisse, coulant surtout le matin. 

— Gonflement douloureux des testicules. — Suppression des 
règles. — Règles irrégulières, tantôt avançant, d'autres fois retar- 
dant. — Impuissance. — Érections fréquentes avec désir de coït, 
mais cessant de suite. — Pesanteur sur les parties chez les fem- 
mes ; quand on est debout, il semble que quelque chose va sortir 
du corps. — Courbature, maux de cœur, nausées la veille de l'ap- 
parition des règles. 

Larynx. — Toux sèche. — Toux criarde par quintes, la nuit. — Toux 
forte, avec expectoration d'un peu de sang pur. — Toux grasse, 
avec expectoration jaunâtre. — Enrouement. — Toux grasse, fré- 
quente, surtout quand le temps est mauvais. — Toux grasse 
jour et nuit, avec expectoration jaunâtre, fade. 
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PoiTEiNB.— Respiration gênée.— Élancements et picotements dans 
les clavicules. -* Palpitations en montant, jan courant, et après 
tous les mouvements violents. — Élancements au cœur. — Dou- 
leurs sourdes au cœur. <— Suffocations la nuit. 

Tbong. — Douleurs dans les parotides. -^ Douleurs en tournant le 
cou. — Élancements, picotements et chaleur dans les reins. — 
Sensation de brisure dans les reins. — Douleurs sécantes et bro- 
iement dans le dos. — Sensation de déchirement le long de répiiie 
dorsale. — Gonflement de la glande thyroïde. — - Gonflement des 
seins ; ils sont douloureux au toucher. -^ Crevasses aux mame- 
lons. —Cuissons et élancements au bout des seins. 

Ventrb. — Fortes coliques. — Diarrhée nocturne de matières gri- 
sâtres. 

Parties oénitaubs. •— Tiraillements le long des cordons sperma- 
tiques. 

Labtnx. — Aphonie. 

ExTRÉMiTiÉs suvÉBiBUEBS. ^- Élancements et douleurs déchirantes 
dans les bras. -^Boideur des bras. -^ Douleurs sécantes dans les 
bras, quand on les remue. — Rougeur et gonflement du dos de la 
main. 

Extrémités iNFÉRiBnRBS. -^ Roideur dans les cuisses. '^^ Élance- 
ments dans les jambes. *-« Yacillement; en marchant on relève 
excessivement les jambes et on les jette un peu. — Faiblesse des 
jambes. •— Enflure des pieds. — Marche difficile. 



34.— BARYTA CARBONICA. 

BÂBYT. — Carbonate de baryte. — Ràhkemaniv. — Dos9 utitée : 30. — Durée 
d'isefo'Ofi : jnsqiA ploaieors semaines dans quelques cas d'afiections chro- 
niques. 

ÂMTiooTEs : Camph. (merc. bell. duic.) ? 

Comparer avec : Alum. bell. cale. cham. chin. dulc. magn. merc. natr. sep. 
sil. suif. tart. -M C'est surtout tart. que l'on emploiera souvent avec beaucoup 
d0 soooès avant e4 après baryt., si toutefois les symptômes de la maladie IMn- 
diquent 



CLINIQUE. — Se laissant guider par Vensemble des symptiimes, 
on verra les cas où Ton pourra consulter ce médicament contre : 
— Faiblesse physique et nerveuse, et autres souffrances des enfants 
et des vieillards ; Souffrances à la suite d'un refroidissement ; Affed- 
tions scrofuleuses; Engorgement et induration des glandes ; Atrophie 
des enfants scrofuleux; Tumeurs enkystées; Stéatome; Somnolence 
comateuse ; Apoplexie, principalement chez les vieillards, mais aussi 
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dusz les ivrognes ; Teigne; Alopécie; Opfathaimie et blépharite des 
personnes scrofuleuses; Prosopalgie inflammatoire ; Dartres faciales ; 
Croûte de lait?; Odontalgies, principalement celles par suite d'un 
refroidissement; Angines phlegmoneuses; Angine tonsiltaire avec 
suppuration; Angine à la suite d'un, refroidissement ; Angine 
pendant la petite vérole ; Dyspepsie ; Squii*rhe de l'estomac? ; 
Catarrhe des voies aériennes ; Orthopnée paralytique des vieillards 
(après avoir administré tart.), etc., etc. 
tlP^ Voy. la note, page 47. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX.— Douleurs dans les articulations et 
dans les os creux. — Pression crampoïde, ou tiraillement avec fai- 
blesse' paralytique, ou bien tension comme par raccourcissement 
des tendons, dans différentes parties. — Douleurs tractives, aiguës, 
dans les membres, avec faorripiiation. — La nuit, tressaillement 
des muscles. — Secousses et tressaillemmits de quelques membres 
et de tout le corps, le jour. — Les symptômes se montrent surtout 
au côté gauche et lorsqu'on est assis; ils se dissipent par le mou- 
vement, ou au grand air. — * Gonflement et induration des glan- 
des. — Lourdeur dans tout le corps, — Grand malaise et surexci- 
tabilité de tous les sens. — Grande faiblesse qui ne permet pas 
de se tenir debout. — Besoin d'être couché ou d'être assis. — 
* Faiblesse intellectuelle, nerveuse et physique, — * Amaigrissemmt 
ou "^bouffissure du corps et de la face, avec ballonnement du 
ventre. — * Porte disposition à éprouver des refroidissements, qui 
occasionnent principalement des inflammations de la gorge. 

Peau. — Sensation à diverses parties, comme de piqûres ^épingles 
brûlantes, démangeantes et formicantes. — La nuit, démangeaison 
et fourmillement insupportables par tout le corps. — Excoriation 
et suintement à plusieurs parties de la peau. — *Les lésions de la 
peau ne se guérissent que difficilement. — *» Verrues. — Panaris. 

SoMMBiL. — Grande envie de dormir le jour. — * Somnolence sopo- 
reusejour et nuit. —Sommeil nocturne agité, avec réveil fréquent 
et rêves axieux. — La nuit, ébullition de sang, forts battements 
de coeur et sensation au cœur comme s'il était excorié, avec 
grande anxiété et impossibilité d'être couché sur le côté gaudie. 
— *Sommeil avec rêvasserie. 

FiÈVKB. — Forte disposition frileuse. — Horripilation avec chair de 
poule et hérissement des cheveux , ou avec tension dans la face. 
— Horripilation qui parcourt le corps , partant de la face ou de 
l'épigastre , suivie d'une chaleur passagère par tout le corps. — * 
''Suet^rs nocturnes. 

Moral. — •Humeur pleureuse. — Répugnance pour les personnes 
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étrangères ou la société. — '^Inquiétude anxieuse sur ses affaires 
domestiques. — Esprit scrupuleux , irrésolu , soupçonneux , avec 
méfiance de soi>mème. — Peur et poltronnerie. — Eloignement 
pour le jeu (chez les enfants). — Accès de colère subit, à propos 
de bagatelles. — Activité incessante. — * Grande faipksse de la 
mémoire de manière à oublier facilement. — "^Les enfants sont 
inattentifs à leurs études. 
TÉTB. — * Vertige avec nausées, 'et mal à la tète ""en se baissant. 

— Douleurs pressives à la tète, principalement dans le front, 
* au-dessus des yeux'ei de la racine du nez, ou avec tension à 
Tocciput , vers la nuque. — Douleurs lancinantes dans la tète* 
surtout à la chaleur du poêle. — Fouillement dans la tète avec 
sensation de vaciltement du cerveau. — Sensibilité douloureuse 
du cuir chevelu. — ^'Disposition à se refroidir la tête. — Déman- 
geaison et rongement au 'cuir chevelu. — * Éruptions °ei croûtes 
humides ou sèches à la tète. •^'** Calvitie. 

Ysux. — * Pression et douleur brûlante dans les v^ua;^ surtout en 
se fatiguant la vue. — "^ Inflammation du globe de l'œil et des 
paupières avec douleur d'excoriation , sensation de sécheresse et 
photophobie. — Gonflement des yeux le matin. — *AggliUination 
des paupières. — ''Trouble de la vue qui empêche de lire. — 
Points voltigeants et taches noires devant les yeux. — Étincelles 
devant les yeux dans l'obscurité. — ''Éblouissement des yeux par 
la lumière. 

Orbillbs. — Démangeaison aux oreilles. — Pulsation nodturne dans 
les oreilles, en étant couché dessus. — * Éruption aux oreilles 
et derrière les oreilles. — Parotides gonflées , douloureuses. — 
Dureté de l'ouïe. — * Tintement et bruissement dans les oreilles. 

— Craquements dans les oreilles en avalant, en éternuant, et en 
marchant vite. 

Nbz. — Épistaxis, surtout après s'être mouché. — * Croûtes au- 
dessous du nez. — Odorat très-fin. ~ ''Coryza fluent avec sé- 
crétion abondante de mucosités épaisses. — "^ Sécheresse pénible 
du nez. 

Visage. — Face rouge foncé, avec lèvres pourpres, et fort bouillon- 
nement de sang. — Sensation de gonflement et tension dans la 
face, comme si elle était recouverte de toiles d'araignées. — 
"^ Douleurs à la face avec gonflement tensif. — * Éruption à la face. 

— Lèvres sèches, gercées. — En serrant les mâchoires, douleur 
aiguë dans l'articulation. — Gonflement des glandes sous-maxil- 
laires. 

Dents. — Maux de dents seulement le soir, au lit. — Tiraillements, 
battements et '^secousses dans les dents, 'allant jusqu'à l'oreille 
et la tempe. — '^Élancements brûlants dans les dents cariées, 
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<'6xcités par le contact de quelque chose de chaud. — ''Mauœ de 
dents, avant les rè^, avec gonflement rouge pâle des gencives et 
de la joue. — Saignement des dents et des gencives. 

Bouche. — Sécheresse de la bouche, — Accumulation de salive dans 
la bouche. — Mauvaise odeur de labouche. — Vésicules enflam- 
mées^dans la bouche et sur la langue. — Gerçure à la langue, avec 
douleur brûlante d'excoriation. 

Gorge. —*Mauœ de gorge avec gonfieTnent du palais et des amjfg^ 
dates, qui suppurent. — * Sensation comme si on avait un tampon 
dans la gorge, — Étranglement et contraction dans la gorge. — 
Élancem>ents et douleur d'excoriation dans la gorge, surtout pen- 
dant la déglutition. 

Appétit. — Goût désagréable, ou amer, généralement le mcUiri, avec 
langue fortement chargée. — Goût aigre, surtout avant et non 
après le repas. — Soif continuelle. — Appétit faible et prompte 
satiété, bien que les aliments plaisent au goût, — * Après le diner, 
douleurs à l'estomac, malaise, paresse et éloignement pour le tra- 
vail. — ^Faiblesse de la digestion. 

Estomac — *Renvoi8 après le ropas. -- Renvois fréquents à vide ou 
*aigres. — *Écoulemîent pituiteux de l'estomsic. — Vomissement 
muqueux. — '^Nausées, principalement le matin à jeun , et quel- 
quefois comme par suite d'une indigestion. — * Douleurs à Ves- 
tomac, à jeun, après le repas , et en appuyant sur Tépigastre. 

— Sensibilité et douleur à Tépigastre à chaque pas que Ton fait. 

— *Pesanteur, plénitude et pression dans Vestomac et Tépigas- 
tre , même après avoir peu mangé. — *Douleur d'excoriation à 
la région de l'estomac, avec sensation, en mangeant, comme 
si les parties par lesquelles passent les aUments étaient toutes à 
vif. 

Ventre. — Maux de ventre soulagés par des renvois , ou par la 
chaleur extérieure.. — Tension et ballonnement douloureux du 
ventre. — Coliques avec rétraction du nombril. — Pincements et 
tranchées dans le ventre, avec envie d'aller à la selle, comme pour 
ane diarrhée. — Accumulation de flatuosités dans le ventre. 

Selles. — *Selles difiBciles °et noueuses, *ou dures et ^'insuffisantes. 

— Ewoie fréquente d'aller à la selle, avec sensation de malaise 
anxieux dans la région des lombes, frissons parcourant les cuisses, 
et selles molles et diarrhéiques, — Envie pressante d'aller à la 
sélk; on peut à peine se retenir. — Sortie d'ascarides. — Sortie 
des boutons hémorrho!daux , avec douleur lancinante. — '^Dé- 
mangeaison , sensation de brûlure , eîccoriation et suintement à 
Vanus, 

Urines. — *Envie fréquente d'uriner avec émission abondante,-— 
Envie pressante d'uriner; on peut à peine se retenir. 
fPart.— T. I. 10 
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PAATmviAiUBS.'-^'^Dtmtnutton de ^appétit vémérim et /«tUesse 
des ((mctùms génitales, -^ On s'endort pendant )e ooït, sans que 
l'éjaculation ait lieu. •— Excoriation et suintement entre le sero- 
tumetleaeuigsea. 

Ràci'SS. ^«- '^Diminution do l-appétit vénérien chez la femme.— 
Règle» trop faibles et de trop oourto durée. <^ «Leucorrhée peu 
avant les règles. 

LAavNX. «-< Catarrhe avec toux, voix creuse et basse, et coryza 
Suent. ^^ Enrouement et extinction de la voix, par accumulation 
de mucosités visqueuses dans la gorge et la poitrine, avec toux 
aècbe, priqcipalement la nuit, le soir ou le matin. 

PoiTRiNB. — Gène de la respiration et haleine courte avec sensation 
de plénitude dans la poitrine. ^ Douleurs de poitrine, soulagées 
partie par des renvois et partie par la chaleur extérieure. — Plé- 
nitude et pesanteur pressive à la poitrine , surtout en montant , 
avec élancement en respirant.^^^ Battements de oeeu/r très-violents. 
•^ Battements de ùCËHnr, excités étant couché sur le Côté gauche, ou 
renouvelés en y pensant. 

Taoi«G. •^*Mauoo de reins, "plus forts quand on est assis que pen- 
dant le mouvement. -*- '^iiotcteur tensive aux reins, aggravée le 
soir à tel point qu'on ne peut ai se lever de son si^e, ni se re- 
dresser. -* Tension dans les omoplates , la nuque et les musdes 
du cou, surtout à l'air âpre et froid. -^ Douleur brûlante et jpui- 
sation battante dans le dos, surtout après des émotions morales. 
-^*Rpideur de la nuque, -^ Élancements dans la nuque. *— Dou- 
leur Qstéoeope dans la fHA^tie.-^-i' "^Stéatome à la nuque, avec dou- 
leur brûlante dans le fond. -^ Gonfiement et dur^é des glandes de 
kk nuque* — * ^'Tumeur enkystée sous Taisselle. 

Bras. — Enflure du bras avec douleur des glandes axillaires. — 
En levant les bras, douleur dans le muscle deltoïde. — *Le bras 
s'endort lorsqu'on est couché dessus.-*- Mains frmdes avec taches 
bleuâtres. -^Veines gonflées et rougeur des mains. — Mains sè- 
ches comme du parchemin. «—Tremblement de la main en écri- 
vant. -« Fourmillement et rongement violent dans la paume de 
la main, avec besoin de gratter. — • Desquammation de la peau 
du dos de la main, et du bout des doigts. — ^Les doigts s'endor- 
ment. -^ Panairis. 

Jambes. -^ Douleur de luœation ou de roideur de V articulation coxo- 
fémorale. «-~ Tension dans les jambes, comme si les tendons étaient 
trop courts.— «-"^Tyocttons et douleurs aiguës dans les jambes, 
comme dans les os. — Démangeaison aux cuisses, même la nuit. 
— Élancements dans les articulations du genou. — Tension dans 
le tibia et les mollets. -- Crampes dans les mollets et les orteils 
en étendant les membres. ^ Inquiétude et tremblement dans les 
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jambeg et les tu^ds.^ Dcnttoor daos roftf(nilatiMi du pied, txAim& 
par uoe foulure* x^^^nèur fétiiêàt»fMs. ^""Ulcères auï pieds. 
— ""Gonflement lymphatique ^ douloureul^ à la partie ehumue du 
grog orteil. «^ Douleur pareille à oelle d*ttn èor à la partie calleude 
de la plante des pieds, surtout en mardiant. ^ Co^i avec élance- 
ments brûlants et pincementa. 



58.— ftAîirrA MUMAtlCA. 

BAR«lf . - Nuriats d« Baryte. -- HiRMo. i- Do96 «éilM .* 36 ? 



CLINIQUE.^ En étudiant les symptômes auivantÉl, le médecin 
Terra s'il peUt employer ce mëdicameot contre l'un ou l'autre cas 
des affections feuiTantes : -^ Affg^tionè des glùndea ; Scroftilee ; Érup- 
tions croôteusea ; Gastrite ; Entérite ; Diabètes? ; Gonorrhée chronique; 
Asthtne humide; fiydropisie à la suite de la scarlatine, etc., etc. ; 
Blénorrhée des poumons; Petite Vérole et variolotdes; Angines 
maiigftes; Infiammatiods arthritiques dos artâoUlatioBs des maiiia et 
des pieds. 

«i^- Foy. la 1lfft$^ pige 47. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Grande faiblesae qui^fôroe A se cou- 
cher. —Faiblesse et prostratiOD, allant presque jusqu'à la para- 
lysie. *- Syncope. ^ Roideur et inienftibiTité du corps , avec 
convulsions périodiques. — Lourdeur générale. — Tremblement 
des m^mbrea. «^ Tremblement ctmvulsif. ^ Tressaillement à 
la face > oïl dans qtiélques membres , ou dans tout le corps. -— 
Accès périodiquea de convolions avec tressaiUeméhtft et jacta- 
tioos excessives. 

Pbau. — Picotement à la peau. — Brûlement et picotement aux en- 
droits excoriés. -^ Petites éruptions galeutos à la tète^ à la nuqué, 
à l'abdomea et aux cuisses.-^ «Glandes enflammées et ulcérées. 

— Hémorrhagies. 

FiÊVBB. — Chaleur sèche générale, la nuit et le jour. — Rougeur 
et chaleur de la îâcê. — Pouls fréquent et plein. — Fièvre tierce, 

— Transpiration augmentée. — Sueur froide. 

Moral. — Forte anxiété avec gastralgie, nausées et vomiturition. 

Tâns. «^ Vertiges , tournoiement devant les yeux«^-^Téte embar- 
rassée et lourde. «^Céphalalgie avec vomissemehts. <^ Éruptions 
très-purulentes au cuir chevelu. — Éruptions croûteuses â la tète 
et au cou. — Éruption à la nuque. 
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Ybxjx bt Oebillbs. ^ Yeux fixes et immobiles. — Pupilles dilatées 
et insensibles, avec regard fixe. — Blénorrhée des yeux, des 
oreilles et du nez. — Surdité en vomissant. 

Visage et Dents. — Douleurs tractives dans les muscles de la face. 
— Nodosité douloureuse au bout du nez avec un léger picotement. 
— Douleurs lancinantes, pulsatives, aux dents, surtout en se ré- 
veillant, après minuit. — Vacillement des dents. 

Bouche et Gorge. -=- Gonflement des glandes salivaires et du 
palais. — Langue chargée. — Langue et bouche sèches. — Fétidité 
de la bouche comme par le mercure. — Goût putride de la bouche 
et des aliments. — Perte d'appétit. — Soif. — Déglutition difficile. 

Estomac et Ventre, — Envie de vcmir, — Vomiturition. — Vomis- 
sement le matin avec anxiété. — Vomissement d'une petite quan- 
tité d'eau avec nausées. — Mal au cœur. — Pression à l'estomac, 
avec spasme. — Sensation de chaleur, montant de l'estomac vers 
la poitrine et la tête. — Douleur brûlante dans l'estomac avec 
vomissement. — Les membranes de l'estomac sont bieu rouge , 
avec taches rouges à la partie musculaire. — Le fond de Vesto- 
mac est enflammé avec ecchymoses isolées. — Malaise comme 
par des vers. — Douleurs brûlantes à l'abdomen. — Tuméfaction 
du foie. 

Selles et Urines. — Selles muqueuses. — Selles faciles. — Diarrhée 
lente sans douleurs. — Urines fréquentes, involontaires et dou- 
loureuses. — Flux d'urines. — Sédiment blanchâtre de l'urine. — 
Gonflement des testicules. 

Parties génitales. — Émission fréquente de sperme. — Règles 
trop hâtives. — Douleurs de meurtrissure dans la cavité pel- 
vienne. 

Poitrine. — Catarrhe avec chaleur. — Chaleur dans la partie supé- 
rieure de la poitrine. — Oppression. — Toux. — Battements de 
cœur accélérés. — Palpitations de cœur. Le cœur bat même 
après la mort et pendant longtemps. — La cavité du cœur est 
remplie de sang coagulé. 

Tronc et Membres. — Douleurs au dos. — Crampes dans les orteils. 
— Douleurs tractives dans les cuisses. — Tuméfaction des mains 
et des pieds. 



36.— BELLADONNA. 

BELL. — Belladonne. — Hahnemaivn. — Doset nuitées : 12, 30. ~ Durée éPaetion : 
4 et 5 jours dans les affections aiguës, et jusqu'à 8 semaines dans quelques affec- 
tions chroniques. 

Antidotes : Coff. hyos. hep. vinum. (contre des empoisonnements par de fortes 
doses : Coffea tosta). — L'application du vinaigre aggrave les souffrances. — Ce 
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sont : iteofi.cvpr. ftr, hyot: merc. plat. phmb. qai trouTent leur tntidote en 
belladonna. 
Comparer avec : Àcon, agar. alam. amm. arn. ars* aar. bar, cale canth. caus. 
cham. chin. cin. coff. coloc. con, cupr. dig. dulc, fer. hep, hyoi, lach, merc. 
nitr'-ac. op.phos.phoi'Hc. plat, plumh. pult. rhw. seneg. aep, sil. 9ir(im. suif. 
valer. — C'est surtout après hep. lach. merc. et ni(r-ac,, que belladbnna est 
souYent convenable. Après belladonna, conyiennent quelquefois : Chin, con. 
dùlc. hep, lach. rhus. eenêg. stram, valer. 



CLINIQUE. — Se laissant guider par Vensemble des sympt&mes , 
on verra les cas particuliers dans lesquels on pourra consulter ce 
médicament contre : — Affections principalement des personnes de 
constitution lymphatique ou pléthorique, avec disposition à l'en- 
gorgement des glandes ou à des inflammations phlegmoneuses ; 
maladies des enfants et des femmes, ainsi que des personnes à 
tempérament doux, yeux bleus, cheveux blonds, teint coloré et 
peau délicate, etc., etc.; Souffrances par suite d'un refroidissement; 
Affections à la suite d'une pe^r, dune frayeur, ou d'un chagrin; 
Suites fâcheuses de Tabus de la valériane , du mercure , de la ca- 
momille ou de Fopium; Affections rhumatismales et arthritiques, 
même avec fièvre inflammatoire et gonflement; Congestions san^ 
guines ; Engorgement des glandes , avec suppuration ; Affections scro- 
fuleuses et rachitiques; Atrophie des enfsuits scrofuleux; Cachexie 
par Tabus du quinquina; Ictère; Ergotisme; Crampes, convulsions, 
tétanos, spasmes hystériques, éclampsie, épilepsie, danse de Sainte 
Guy et autres affections spasmodiques ; Paralysies; Affections squir- 
rheuses et carcinomateuses ; . Ulcères scrofuleux et mercuriels ; 
OiarbOns; Furoncles; Engelures; Piqûres d'insectes; Pemphigus?; 
Érysipèles simples et phlegmoneux ; Érysipèle vésiculeux (avant 
rhus); Scarlatine; Miliaire pourprée (après aconit); Morbilles; 
Rougeole; Métastase de la petite vérole sur les membranes du 
cerveau; Léthargie; Insomnie; Fièvres inflammatoires, avec affec- 
tions nerveuses, gastriques, ou rhumatismales; Fièvres inter- 
mittentes; Fièvres lentes; Fièvres typhoïdes; Imbécillité, delirium 
tremens, aliénations mentales, mélancolie, manie et autres a/fec- 
$ions morales, soit par suite d'une frayeur, d'un chagrin ou autres 
causes; Hydrophohie; Congestions cérébrales, avec vertiges; Apo- 
plexier sanguine; Encéphalite, première période; Hydrocéphale 
aiguë'; Céphalalgie, même celle par suite d'un refroidissement; 
Migraine; Ophthalmies, même chez les personnes scrofuleuses ou 
arthritiques; Hémorrhagie oculaire; Ophthalmo-spasme ; Stra- 
bisme?; Taches et ulcères de la cornée; Fôngus médullaire aux 
yeux; Amblyopie amaurotique, même à la suite de travaux fins; 
Otite; Parotite; Dureté de l'ouïe, même par suite d'un refroidisse- 
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ment; Inflammation phlegmoneuse du nas; Hémorrhagîd nasale ; 
Prosopalgie nerveuse; Éruptions faciales boutonneuses ehez les 
«nfants et les adultes; Érysipèle à la face; Croûtes de lait?; indu- 
ration squirrheuse des lèvres; Odontalgies, principalement chez les 
femmes, et surtout les femmes enceintes; Dentition difficile des 
enfants; Salivation par suite de Tabud- du mercure; Trismus; Glos- 
site; Balbutiement; Angines phlegmoneuses ; Angines tonsillaire, 
pharyngée et uvulaire; Anorexie, dyspepsie, vomissement et au- 
tres affections gastriques; Hoquet convulsif; Hématémèse?; Gas- 
tralgie; Hépatite; Ictère; Coliques spasmodiques et flatulentes; 
Entérite?; Péritonite?; Diarrhée, môme celle avec vomissement, 
par suite d'un refroidissement; Dyssenterie; Hémorrhoïdes; Né- 
phrite; Métrite; Dysménorrhée; Métrorrhagie; Chute ^ induration 
squirrheuse et affection carcinomateuse (?) de l'utérus; Souffrances 
à la suite d'un avortement; Affections morales, odontalgie^ gas- 
tralgie et coliques des femmes enceintes; Douleuri spasmodiques y 
mais impuissantes pour acGoucheri avec crainte et tremblement chez 
les femmes d'une fibre rigide; Spasmes des femmes en couehe; 
Adhérence du placenta ; Tumeur blanche « nymphomanie et autres 
affections des femmes en couche; P^ftfomtepuefp^a/6> principa* 
lement celle à la suite d'émotions morales^ ou de suppression du 
lait; Fièvre de lait; Galactorrhée et souffrances à la suite du 
sevrage; Érysipèles aux mamelles, principalement à la suite du 
sevrage; Gonflement, induratiôti (etclincer?)de8 glandes mam- 
maires; Ophthalmie, cris^ convulsions et autres souffrances des 
nouveau-nés; Affections catarrbales des voies aériennes; Aphonie; 
Grippe; Toux^ même nerveuse et oonvulsive; Coqueluche; Group?; 
Pneumonie; Asthmes spasmodiques ^ hystériques,^ oongestife, etë^, 
etc.; Hémoptysie; roideur rhumatismale de la nuque; CoxalgiSj etc«, 
etc.; Luxation spontanée Chez les enfants. 
dl^ Voy. la note, page 47^ 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. -^ * Douleurs lancinantes, ou déchl*- 
rantes, pressives, dans les membres. — Douleurs de meurtris- 
sure dans les articulations et les os. — Les douleurs s'aggravent 
principalement la nuit, et après midi vers lés 3 ou 4 heures. — 
Le moindre eontaet, et quelquefois aussi le mouvement, aggra- 
vent les souffrances. — Quelques-unes des souffrances s'aggra- 
vent ou apparaissent aussi après avoir dormi. — Tressaillement 
dans les membres, palpitations musculaires et soubresaut^ des 
tendons. — Sensation dans les muscles , comme si une souris les 
parcourait. — * Crampes, spasmes et mouvements (sonvUlsifs et 
contorsion violente des membres; * accès de convulsions, avec cfis 
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ei perte de oonntMsance; ^eonotklsifmÊ éptJ^HNjfUM^ ""réfkwlion 
des pouoes» ^^ *Aeeês d'immobilité et àç raideur spamoâiijw du 
corps ou de quelques membres, "quelquefois ateo ineebsibilité , 
gonfiMnent des veines » bouffissure et tougeùr du visage, peufe 
plein et accéléré, atec sueur aboadante. -^^Aocès de tétanoÉ, 
même avec renversement de la tête. «^ *ÂCGès de st)asmes > avec 
rires involontaires. — ''Avant les accès de convulsions, formica- 
tion^ avec sensation de gonflement et de torpeur dans les inembres; 
ou coliques et pression dans le ventre , s'étendant jusqu'à la lète ; 
après les accès» oppression de poitrine, comtne par un poids lourd. 
-^ ''Les accès se renouvellent par le moindre contact, ainsi que 
par la contfâriété la plus légère. -^ Grande inquiétude dans la 
tète et les membres, principalement les mains. -^* Tremblement 
des mem6r«8^ avec fatigue et lassitude. ^*^*Lourdeur dans les mem- 
bres, avec lassitude, grande paresse et 'horteur de tout mouveihent 
ei de t&ut travail, '^*Gtaïie des forcés, faiblesse paralytique et 
paralysie des membres. ^ '^Paralysie et insensibilité de tout un 
<^té du oorpSi — Accès d'évanouissement et de sydoope » avec 
perte de tout sentiment et de tout mouvemetit, comme dans la 
mort. ** ''Bouillonneinent de sang, avec congestion à là tète et 
fatigue jusqu'à s'éVànouir. -^ SureiEdtation et trop gltinde îm- 
pressionnabiiité de tous les organes. --« Disposition d se refroidir 
foGilement, avec gramJe seneibilité à Vair frùid, -«-'^Formication 
danï les membres. 
VEkv,*^*Gonflemènt avec thoAtwr tt rôtigfèttr éea/fiate de tout le 
corps eu éA plusieurs parties, prinoipaleihent du visage, du cou, 
de la peitrinO) du ventre et des mains. ^^ *ïnflammation érysi- 
p&aieuse, avee phlegmon, "qUi^ quelquefois, passée \^ gan- 
grène. — Gangrène et sphàcèle de plusieurs parties. -^ *Platjues 
r&uges, enflammées et taches êcarlates sur plusieurs parties du 
corps, 'quelquefois avec pouls petit, accéléré, gène de la respira- 
tion, toux violente, délire, mémoire piiis vive, besoin de se frot- 
ter le nez, et pupilles dilatées. — Tadles rouges couleur de sang, 
par tout le corps, principalement au visage» au cou et à la poi- 
trine. — *Éruption semblable aux motbilles. — Éruption de pé- 
téchies, avec prurit et rougeur dô tout le corps. — Vésicules qui 
suintent des sérosités abondantes, et qui sdnt tellement doulou- 
reuses qu'elles forceht à crier et à gémir. — <»Éruptioa de pus- 
tules à bords blanchâtres, avec des esoakres noires» et gonflement 
oedémateux de la partie malade. -^ Éruption rUugé ^ squammeuse 
à la partie inféHeurë du corps. ^-^ Tuikieurs et nodosités froides 
et douloureuses. — Douleur d'excoriation, èHUernsHt et tiraille- 
ment dans les ulcères^ principalement au touchèl^, peudant le 
jnavvement et la nuit. — *(îionflement rouge, chaud et luisant des 
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parties malades. -^ Les ulcères sécrètent un pus sanieux et san- 
guinolent. — *Fwr<mcles, — ''Engelures. — *Gonllement douhur 
reux des glandes. 
Sommeil. — *Envie de dormir continuelle, quelquefois avec obnu- 
bilation de la tète, pendiculatîons et bâillement, et principale- 
ment vers le soir. — * Accès de coma somnolent et de léthargie, 
SLvec sommeil profond, immobilité du corps , 'soubresauts des ten- 
dons, face pâle et froide, mains froides et pouls petit , dur et ac- 
céléré. — *Coma interrompu par des moments de réveil, avec r«- 
gards furieux. — Après les accès de coma , forte faim , chaleur 
brûlante et sécheresse de la bouche. — Sommeil comateux la 
nuit , avec réveil fréquent et mouvements convulsifs. — *Insomnie 
nocturne, quelquefois avec envie de dormir et efforts inutiles de 
s'endormir, le plus souvent à cause d'une angoisse excessive, ou 
d'une grande agitation. — *En dormant, sursauts fréquents avec 
effroi, gémissements, cris, tressaillement des membres , carpo- 
logie, aggravation des douleurs, chant, paroles , dé/«res et rêves 
continuels. — * Rêves anxieux, 'terribles, effrayants, vifs; rêves 
d*incendie, de brigands et d'assassins; rêves avec méditation. 

— **£n fermant les yeux pour s'endormir, visions effrayantes et 
tressaillement des membres. — En s*éveillant, mal à la tête ''et 
aggravation des souffrances. 

Fièvre. — Froid de tout le corps, avec pâleur du visage, ou froid 
aux extrémités avec bouffissure et rougeur de la face. — *Frissons 
et horripilation partielle, principalement au dos, ou au creux de 
Vestomac, ou à un bras, et quelquefois avec chaleur à d'autres 
parties, principalement à la tête , ou suivie de frissons universels. 

— '^Les frissons apparaissent le plus souvent le soir, quelquefois 
''avec nausées , courbature et tiraillement dans le dos et dans les 
membres, 'picotement dans la poitrine et obscurcissement des 
yeux. — * Accès fébriles composés de frissons alternant avec chor 
leur ou de frissons suivis de chaleur avec exacerbation nocturne 
ou vespertine, type (pwtidien, ou double quotidien , ou tierce , et 
adypsie complète , ou soif ardente et inextinguible. — *Chaleur 
sèche, brûlante, souvent avec enflure des veines, pulsation des ca- 
rotides, chaleur, rougeur et bouffissure du visage, soif ardente, 
agitation, délires furieux, et frissons pour peu que Ton se découvre. 

— *Pouls fort et accéléré, ou plein et lent, ou petit et lent ou petit 
et accéléré, ou dur et tendu. — Sueur avec ou après la chaleur; 
sueur abondante la nuit, ou le matin ; sueur seul&mnt des parties 
couvertes ; sueur en dormant; sueurs d'odeur empyreuma tique, 
ou qui colorent le linge en jaune* 

Moral. — "^Mélancolie avec tristesse, humeur hypochondriaque, 
accablement moral et découragement. — *Grande agitation, avec 
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jactatwn continuelle, inquiétude et agitc^ion, priDCipalement la 
nuit et après midi , quelquefois avec mal à la tête et rougeur du 
visage. — Envie de mourir et penehant au suicide. — '^Lamen- 
tations , gémissements, eris et pleurs. — '^Méchanceté avec pleurs 
(chez les enfants). — "timidité, caractère peureux, méfiance et 
soupçons, appréhensions et disposition à s'enfuir. — Crainte d'une 
mort prochaine. — Surexcitation morale, avec trop grande sensi- 
bilité pour toute impression , gaieté ûnmodérée et disposition à 
s'effrayer facilement. — Radoteries, délires et manie, avec gémis- 
sements, disposition à danser, à rtra^ à chanter et à siffler; '^manie 
avec gémissements ou avec rires involontaires; '^déUres nocturnes ; 
''^délires avec murmures; délires où l'on voit des loups, des chiens, 
des incendies, etc., etc.; délires par accès, et quelquefois avec 
fixité du regard. -:- Grande apathie et indifférence, désir de la so- 
litude, horreur de la société et de tout bruit. — Répugnance pour 
la conversation. — Mauvaise humeur, caractère irritable, suscep- 
tible, avec disposition à se fâcher, à se quereller et à offenser. — 
*Folie, avec farces plaisantes et ridicules, gesticulations, actes de 
démence, manières impudentes. — *Fureur et rage, avec envie 
de frapper, de cracher, démordre et de tout déchirer, et quelque- 
fois avec grondements et aboiements, comme ceux d'un chien. — 
Accablement et faiblesse de l'esprit et du corps. — Horreur.de 
tout travail et d^ tout mouvement. — *Démence, jusqu'à ne plus 
connaître les siens, illusions des sens et visions effrayantes, — 
"^Perte complète de la raison, stupidité, inadvertance et distrac- 
tion , inaptitude à la méditation et grande faiblesse de la mé- 
moire. 
TÊTE. — Embarras de la tête , ohnuhilation et état d'ivresse, princi- 
palement après avoir bu et mangé, ou bien le matin. — * Accès de 
vertiges, avec chancellement, tournoiement dans la tête, hébétude, 
étourdissement , nausées , tremblement des mains , anxiété , et 
scintillement devant les yeux; principalement le matin en se le- 
vant, ou en M redressant, et en se baissant. — ^ Vertiges avec an- 
goisse, et chute avec perte de connaissance, "ou avec lassitude et 
fatigue avant et après l'accès. — *Stupeur et perte de connaissance, 
Me manière à ne reconnaître les siens que tout au plus par l'ouïe, 
quelquefois avec pupilles dilatées et bouche et yeux à demi ou- 
verts. — *Plénitude, pesanteur et pression violente dans la tête, 
principalement au front, au-dessus des yeux et du nez, 'ou dans 
un côté de la tête, *et quelquefois avec étourdissement, stupeur 
et sensation comme si le crâne allait éclater, "ou avec mauvaise 
humeur et gémissements , traction des paupières et besoin de se 
coucher. — '^Sensation de ballonnement et d'eocpansion pressive 
dans le cerveau. — '^Douleurs vives, tractives et lancinantes dans 



Digitized by VjOOQ IC 



m BfiLLÀIdONflA. 

la iè^4'>^*Ékme0nmU dam le Utê ùomrAê pigr ies eà^temiit. -— 
""fiattemeftts tiolentB dftng la tête. -*-*Fèrt« pfttsarioH des artères 
de la téie, -^ ^Ébollition et congestion de sang à la tête , *principale- 
ment en se baiêsafUk — ^Sendation de froid ou de thaleur à la 
tète««^'*S0iiftaUoii de fluctuation dans le cerreau, comme s'il y 
avait de Teau.'- Sensation pendant lee douleurs^ comme si le 
crAno était trop mince. -^ ^Stnsatim iTiin batantetnent lourd dans 
le oermau, et secousses dans la tête, principalement en marchant 
Yite et en montant. --• *M aux de tète quotidiens, depuie i heures 
après midi environ jusqu'au lendemain matin vers les 3 heures, 
aggravés par la chaleur du lit et la position couchée. -^ 'C'est or- 
dinairement par le mouvement, surtout celui des yeux, par des 
aeoousses, le contact, l'air libre et le courant d'air, que les maux 
de tète s'aggravent; *en renversant la tète et en l'appuyant, ils 
s'améliorent. -^Douleur orampoïde au cuir chevelu. -«-*Sueur 
abondante dans les cheveux. «^'^Vacillement ou re^nversetnènt de 
la tète en arrière. ^ *Eiï dormant, on enfonce la tété dans l'oreil- 
ler. «^Gonflement de la tête et du visage* 
YEiHL.'^^QMleur et brûlemet^ taa ymias ou pressiéh comme par 
du sable. -^ *Doiuieurs premiws dms Us yeum et les orbites jusque 
dans la tête. -^ '^Sensation de pesanteur aux paupières qui Se fer- 
ment involontairement* —"^Frémissement dans les paupières. — 
"^Ihute de la paupière comme par paralysie .-^'Élancement aux yeux 
et dans les angles avec prurit. •^*reuas rouges, brillants et con- 
vulsés ou fixes, éUnoelants et proéminents, *^n ternes et troubles. 
^*M»gard fime ou fitfieuto et tnûsrtoin.-** 'Spasmes et mouve- 
ments convulsifs des yeux. — Paupières largement ouvertes. — 
'Inflammation des feux avec injection des veines et rougeur de la 
oenjonotive et de la sclérotique.*^ Gonflement inflammatoire et 
suppuration du point lacrymal à l'angle de l'exil. ^*»RàmoUisse- 
mont de la sclérotique. «^ *taches et ulcères de la cornée.— 
«Fongtts médullaire dans l'CdiL^^Cïonflement et renversement 
des paupières.— 'Couleur jaunâtre de* la sclérotique.-^ •Yeux 
oomme ecchymoses et hémovrhagie dêS t/eucr. -^Sensation d'une 
sécheresse brûlante aux yeux 'ou écoulement de larmes âcfes et 
corrosives (salées). ^^'Pi»pt7{es immobiles et ordinairement dila- 
tées, mais quelquefois aussi contractées. ^-'Agglutination (âoc- 
tttrne) des paupières. — «Désir de la lumière ou^photophobié "avec 
mouvements convulsifs des yeux , lorsque la lumière les frappe. 
-*-'Fué trouble et affaiblie ou obscurcissement et* "perte entière 
de la vue. — Presbyopie. *^ Brouillard , flammes et étincelles de- 
vant les yeux. —'Diffusion de la lumière des bougies qui paraît 
entourée d'une auréole colorée. — Étoiles blanches et nuages ar- 
gentés devant les yeux, surtout en regardant le plafond" de la 
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cbaœbre, — *te$ objets paraissent doubles ou renversés ou de cou- 
leur rouge. — ""Cécité nocturne dès que le soleil s'est couché. — 
TreinbldmeBt et gcintillement des lettres eu lisant. — ^ ""Les objets 
paraissent avoir un bord rouge. 

Obuujbs. •^'^éréhration, pression, douleur vive, pincements, ser- 
rement et élancement au^i^ oreilles. -^Écoulement de pus par les 
oreilles. •*<•<- "^Tintement, bruissement et bourdonnement dans les 
oreilles. ^^ Qrande sensibilité de Touïe. — '^Dureté de Touïe, 
"quelquefois comme s'il y avait une peau devant les oreilles. — 
"^Gonflement des parotides, *aYec douleurs lancinantes et traotives, 
""qui quelquefois se propagent jusqu'à la gorge. 

Nez. —'^Douleur de meurtrissure au noK, surtout en y tou^ant ""et 
quelquefois avec brûlement, «^''Élancements nocturne au nez. 
— ^Gonflement, "rougeur et brûlement au bout du nez. — *Ulcé- 
ration douloureuse des narines. — Nez très-froid. — "^Saignement 
de nez, "principalement la nuit et le matin. — ""Hémorrbagie na- 
sale et buccale. — «Grande sécheresse du nez. — *Odùrat ou trop 
sensible, "surtout pour la fumée du tabac, ''ou diminué. -^ ''Odeur 
putride du nez. -* Ck>ryza ûuent d'une seule narine ou alternant 
avec obturation du nez. —Odeur de hareng dans le nez, pendant 
le coryza. 

Yi&àGB. — *Faoe pâle, alternant quelquefois subitement avec rou- 
geur^ — ''Face creuse avec traits inquiets et air égaré. — *Cha- 
leur hràlante du visage, quelquefois sans rougeur. — ''Rougeur 
ardente et boufi&^sure du visage , comme après avoir bu du vin. — 
^Rougeur foncée, ou éearlata, ou bleuâtre du visage» ^ ^Gonfle- 
merd dur et rougeur bleuâtre du visage, principalement (de l'une) 
des joues, et quelquefois avec brûlenaent, élancements, térébra- 
tion et pulsations. — Taches écarlates ou couleur rouge foncé à 
la face. — "Éruption de boulons rouges aux tempes, aux coins 
de la bouche et au menton. -— '^Boutons purulents et croûteux , 
principalement aux joues et au nez. — Épaississement de la peau 
du visage. **- Pression crampqtde, douleurs vives et tractives aux 
pommettes. -^ ^'Douleur névralgique, violente, incisive, au visage, 
suivant le cours du nerf suus-orbitaire. — "Palpitations muscu- 
laires et mouvements convulsifs au visage, principalement à la 
bouche qui est tirée vers l'oreille, — induration et "gonflement 
des lèvres» ''avec élancements par un temps rude. — ''Rougeur 
foncée et sécheresse des lèvres. -^"Boutons, croûtes et ulcères 
(avec auréole rouge) aux lèvres et aux coins de la bouche. — 
"Serrement convulsif des mâchoires avec impossibilité d'ouvrir 
la bouche. -^Sensation comme si la mâchoire intérieure s'était 
rétractée. — ''Douleurs vives aux mâchoires ; "^élancements et ten- 
sion aux articulations soua^maxillaires.-— "Gonflement des glandes 
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sous-maxillaires et de celles du cou "avec douleurs (lancinantes ) 
nocturnes. 

Dents. — Grincement violent des dents. — *Doulew8 vives et trao 
tives ou tiraillements successif s aux dents , quelquefois avec dou- 
leurs aux oreilles, et principalement la nuit ou le soir, pendant 
un travail intellectuel, ou bien après avoir mangé, — *Le contact 
et le grand air aggravent les maux de dents. — *Maux de dents 
avec fluxion à la joue. — Térébration dans les dents cariées et 
écoulement de sang en y suçant. — Gonflement douloureux des 
gencives avec chaleur, prurit et pulsations, ou avec douleur 
d'ulcération au toucher. — Saignement des gencives. — Vésicules 
aux gencives avec douleur de brûlure. 

Bouche. — *SenscUion d'une grande sécheresse ou sécheresse réelle, 
excessive, étouffante dans la bouche. — '^ Écume devant la bouche, 
•quelquefois de couleur rougeâtre , "ou d'une odeur d'œufs pour- 
ris. — '^Accumulation et écoulement d'une salive "visqueuse, 
épaisse et blanchâtre. — *Forte accumulation de mucosités vis-- 
gueuses, blanchâtres dans la bouche et dans la gorge, — Mauvaise 
odeur de la bouche , principalement le matin. — "Gonflement in- 
flammatoire et rougeur de la cavité buccale et de Tarrière-gorge. 
— *Hémorrhagie violente de la bouche, — Excoriation du côté in- 
térieur de la joue ; les orifices des conduits salivaires sont comme 
ulcérés. — Sensation de froid, de torpeur et d'engourdissement à 
la langue. — ''Langue rouge, chaude, sèche *et gercée, *ou chargée 
de mucosités blanchâtres, jaunâtres ou brunâtres; ^'rougeur des 
bords de la langue, — * Gonflement inflammatoire et rougeur des 
papilles de la langue. — inflammation phlegmoneuse delà langue. 
— * Endolorissement de la langue, surtout au toucher, "avec sen- 
sation comme si elle était couverte de vésicules. — ^'Pesanteur, 
* tremblement et faiblesse paralytique de la langue^ avec parole 
difficile et balbutiement. — Mutisme. — "^ Voix faible, sibilante et 
nasillarde. 

Gorge. — * Douleur d* excoriation, grattement et élancements dans 
la gorge et dans les amygdales, principalement en avalant, **et 
quelquefois se propageant jusqu'aux oreilles. — * Grande séche- 
resse et brûlement dans la gorge et sur la langue. — * Inflamma- 
tion et gonflement de la gorge, du voile du palais , ""de la luette 
*et des tonsilks; * suppuration des Umsilles. — * Déglutition dou- 
loureuse et difficile. — * Impossibilité complète d'avaler même le 
Tmindre liquide, «qui souvent sort parles narines. — * Besoin 
continua d'avaler^ 'avec sensation comme si l'on allait suffoquer 
en ne le faisant point. — * Sensation de rétrécissement, étrangle- 
ment et constriction spasmodique dans la gorge, — '^Sensation 
comme s'il y avait dans la gorge une tumeur ou un tampon que 
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l^on ne pût détacher. — Faiblesde paralytique des organes de la 
déglutition. 

Appétit. — * Perte du goût, — Insipidité, ou goût trop salé des ali- 
ments. — *Goût putride, ou fade, ou muqueux, ou amer de la 
bouche. — Goût acide du pain de seigle. — * Manque d'appétit et 
dégoût pour tous les aliments, principalement pour la viande, les 
acides, le café, le lait et la bière. — *Soif ardente , excessive et 
insupportable, souvent avec horreur de toute boisson, ou envie 
continuelle de boire, avec impossibilité d'avaler une seule goutte 
de liquide. — On boit avec une précipitation tremblante. — *Faim 
forte et insupportable. — Après avoir mangé, ivresse, coliques, 
douleurs à Testomac, chaleur et soif. 

Estomac. -7-*Rapports fréquents, souvent amers, ou putrides, ou 
aigres et brûlants. — Pyrosis. — Rapports empêchés et avortés, — 
*Nausées et envie de vomir, principalement au moment de man- 
ger, ou au grand air, ou après déjeuner, quelquefois avec soif 
ardente. — * Vomiturition et vomissements violents , "principa- 
lement le soir ou la nuit; *vomiturition <wec impossibilité com- 
plète de vomir ; vomissement des aliments ou de matières mu- 
queuses ou bilieuses;^ *ou acides et séreuses; * vomissement avec 
diarrhée ou avec vertiges, chaleur et sueur. — *Hoquet spasmo- 
dique, quelquefois avec sueurs et convulsions. — * Pression , dou- 
leurs crampdïdes et contractives , sensation de plénitude et bal- 
lonnement à Vestomac et dans Tépigastre , principalement après 
avoir mangé, ou en mangeant. — Élancements, battements, pul- 
sations et brûlement dans Festomac et dans la région précordiale. 
— Inflammation de Testomac et du duodénum. 

Ventbk. — Coliques avec constipation, flux abondant d'urine, rap- 
ports et envie de vomir. — ^Douleur violente dans le ventre qui 
ne laisse reposer nulle part. — Élancements dans le côté gauche 
du ventre, en toussant, en éternuant et au toucher. — Douleurs 
et brûlement aux hypochondres. — * Pression dans l'abdomsn 
ccmmepar une pierre, "principalement au bas-ventre et aux aines. 
— *Ballonnement et tension du ventre, ^principalement aux hy- 
pochondres. — * Douleurs crampcïdes contractives et constrictives, 
et pincement dans le ventre, surtout autour du nombril ou à 
rhypogastre , avec sensation comme si l'une ou l'autre des par- 
ties était serrée ou saisie par des ongles ; les douleurs forcent à se 
plier, et sont quelquefois accompagnées de vomissement ^'ou de 
ballonnement et saillie du colon en forme de bourrelet. — 
^'Fouiliement dans le ventre. — Tranchées et élancements dans le 
ventre comme par des couteaux. — Chaleur et grande angoisse 
dans le ventre. — Borborygmes dans le ventre avec sortie fré- 
quente de flatuosités sans odeur. — *Endolorissement de iotU le 
i^Part.— T.i, n • 
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vmtre comme si tout y était excorié et au mf:, et sensibilité dou- 
loureuse des téguments du ventre au toucher. — Élancemçints aux 
aines. •— *Prurit au ventre. 

S£Li4ES, — * Selles supprimées et constipatiani 'quelquefois avec bal- 
lonnement du ventre , chaleur sf la tâta et sueurs abondantes. 
—Selles dures, insuffisantes. — Envie fréquente d'aller à la selle 
avec ténesme et sans résultat, — Petites selles fréquentes^ souvent 
avec ténesme. — Selles blanchâtres comme de la craie, ou ver- 
dâtres; selles aqueuses *ou muqueuses, — -Selles diarrhéiques, 
avec envie de vomir et douleurs pressives à Testomac. — *S6lles 
involontaires, "par paralysie du sphincter de Tanus. 

Urines. — Envie fréquente d'uriner. — *Émissi(m fréquente d'urines 
abondantes, pâles et aqueuses, 'quelquefois avec* sueurs abon- 
dantes, soif, appétit augmenté, diarrhée et obscurcissement de la 
vue. -^ * Incontinence et émission involontaire d'urine, "même la 
nuit et pendant le sommeil. — Paralysie du col de la vessie. — 
* Urines troubles couleur jaune, ou limpides couleur d'or ou de 
citron, ou rares et c(mleur rouge brunâtre, ou couleur de sang, 
ou couleur rouge vif. — Dépôt rouge ou blanchâtre et épais dans 
les urines. — Sensation d'un mouvement dans la vessie comme 
par un ver. — Pression nocturne dans la vessie. — **DQuleurs lan- 
cinanteSf brûlantes dans la région rénale. 

Parties viriles. — ^'Douleur vive et tractive dans les cordons sper- 
matiques, principalement en urinant. — Rétraction du prépuce. 
Nodosité molle et sans douleur au gland. — Élancements dans 
les testicules qui sont rétractés. — Pollutions avec flaccidité de la 
verge. — Sueur nocturne des parties génitales. — Écoulement de 
liqueur prostatique. — Appétit vénérien diminué avec indifférence 
complète pour toute excitation voluptueuse. 

RÈGLES. — *PressiQn violente vers les parties génitales comme si tout 
allait sortir par en bas, "principalement en marchant et en étant 
accroupi. — *Élaucements dans les parties génitales internes. — 
"Grande sécheresse du vagin. — "Chute et induration de la ma- 
trice. — Règles trop fortes et trop hâtives, ou trop tardives. — ^ 
"Règles trop pâles. — Avant les règles, fatigue, coliques, manque 
d'appétit et vue trouble. — Pendant les règles, sueur nocturne à 
la poitrine , avec bâillement et frissons passagers , coliques ou 
angoisse de cœur, soif ardente , douleurs vives et crampoïdes au 
dos et aux bras, etc., etc. — "Écoulement de sang hors le temps 
des règles. — * Métrorrhagie , "d'un sang rouge clair avec sortie 
de caillots fétides. — Flueurs blanches avec coliques. — "Lochies 
diminuées. —^Écoulement de lait par les mamelles. 
Larynx. — ^ *Gatarrhe avec toux, coryza, enrouement et mucosités 
tenaces dans la poitrine. — *Voix rauque, faible et sibilante; 
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*vtsix nasillarde. •— *Pef fe de la voix. -*• Hkand mdol&ri^smmt 
du larynx, arec péril de suffocation en tâtant le gosier, ainsi 
qu'en toussant, en parlant et en respirant.- — ^Âccèé dé (xmtriction 
spasmodique du larynx, — Toux , comme si Ton avait avalé de la 
poussière, on comme s'il y avait un corps étranger dans le larynx 
ou dans le creux de Testomac qui excitât la toux, ^principalement 
la nuit, ou après midi, lé soir au lit, et même pendant le sommeil ; 
*la toux est, le plus souvent, sèche, courte, •et quelquefois con- 
vulsive, fatigante et ébranlante, *ou creuse et ^aboyante. — 
*Avant de tousser, pleurs ou douleurs d'estomac; *en toussant, 
élancements dans le ventre, ou vomiturition , ou douleur de bri- 
sement à la nuque; après l'accès, éternument. — *Le moindre 
mouvement, la nuit, au lit, renouvelle la toux. — "Toux avec râle- 
ment dans la poitrine, ou avec catarrhe et élancements au ster- 
num, 'ou avec mal à la tête et rougeur du visage. — *Expècto- 
ration de mucosités épaisses et puriformes, avec la toux. —Toux 
avec crachement de sang. 

PormiNE. — *Bruit, râlement et crépitation dans les broncha, — 
*Oppression de la poitrine, respiration gênée, dyspnée et haleine 
courte, quelquefois avec anxiété, et principalement le soir au lit, 
ou après avoir bu (dii café). — *Respiration irrégulière, ^tantôt 
petite et rapide, tantôt lente et profonde. — *Mespiration courte, 
anxieuse et rapide. — Le matin, après le lever, manque d'haleine, 
amélioré au grand air< ^^ En marehant, oppression crampoïde 
de la poitrine, avec besoin de respirer profondément. — "^Pression 
dans la poitrine, "avec douleur dans les omoplates et haleine 
courte. — Tension dans la poitrine. — *ÉIancement8 dans la poi- 
trine, quelquefois comme par de» couteaux, et principalement 
en toussant et en bâillant. — - Grande inquiétude et battements 
dans la poitrine. -*- * Battements de cœur violents, qui répondent 
quelquefois jusqu'à la tète. -^Palpitations de cœur en montant. 
•^^Tremblement du C(Bttr, *^y&c angoisse, 'et douleur pressive. 

Tftom:. — Yésioules douloureuses, remplies d'eau, ou. petites taches 
couleur rouge foncé à la poitrine. -^ Douleur de luxation, dou- 
leurs rhumatismales et tractives , au dos et entre les omoplates. 
— ^Furoncle â l'épaule. — Élancements comme par des couteaux, 
dans les os de ta colonne vertébrale. -^ Rongement dans l'épine 
dorsale , avec toux. — Roideur douloureuse et douleurs cram- 
poïdes aux reins et au dos. — *Gonflêment douloivreum et roideur 
du cou et de la nuque. — "Gonflement douloureux des glandes du 
cou et de celles de la nuque. — Douleurs vives aux aisselles. — 
Boutons rouges et purulents au dos et à la nuque. — Veines gon- 
flées au cou. — Sueur acide, seulement au cou. 

BaAs« «^ Bras engourdis et douloureux. -^ ^Pression tràctive avec 
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sensation de torpeur et douleurs vives aux bras. — Envie d'é- 
tendre les bras. — ^Torpeur et pesanteur des bras. — *Gonflement 
et rougeur écarlate des bras et des mains. — *A l'épaule, douleur 
tractiveetpressive, parcourant rapidement depuis le haut jus- 
qu'au bas du bras, et se manifestant surtout la nuit, diminuée 
par la pression extérieure , provoquée par le mouvement. — 
*Tressaillements douloureux, crampes et convulsions aux bras et 
aux mains. — Tremblement des mains. — Pression avec douleurs 
vives dans les os du carpe et du métacarpe. — Roideur arthritique 
des articulations de la main. — Luxation fréquente des articu- 
lations des doigts. — Rétraction des pouces. 
Jambes.— «^Élancement et douleurs brûlantes, s'aggravant par 
accès, à l'articulation coxo-fémorale, plus insupportables la nuit 
et augmentées par le moindre contact. — Roideur à la hanche, 
après être resté assis, avec diflBculté de se relever. — Douleurs 
à la hanche qui forcent à boiter^ — Tremblement des genoux. — 
Douleurs tractives dans les jambes, surtout aux genoux. — 
^Pesanteur et paralysie des jambes et des pieds. — Fléchisse- 
ment des genoux et des pieds en marchant. — Tension des 
tendons du jarret. — Gonflement des pieds. -^Fourmillement aux 
pieds. 



57.— BERBERIS VULGARIS. 

BERB. — Épine-Tinette. — Hesse.— Dote fiuitéc : 30. — J)uré$ d'action : Plusieurs 

semaines. 
Antidote : Gamph. 



CLINIQUE. — Guidé par Vensemble des symptômes y on verra si 
Ton pourra consulter ce médicament, contre : — AiTections rhuma- 
tismales des extrémités et d'autres parties; Céphalagie et ophthal— 
mie par suite de désordre dans les fonctions abdominales , ou en 
rapport avec des affections arthritiques et rhumatismales; Souf- 
frances gastriques; Diarrhées; Affections du foie et souffrances 
hémorrhoïdales ; Affections des voies urinaires et des parties 
génitales ) surtout quand elles sont la suite de faiblesse ou d'ato- 
nie, etc., etc. 

<p^ Voy, la note, page 47. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Doukwrs tiraillantes, lancinantes, 
et rongeantes , ou douleurs de courbature aux membres , aggra- 
vées ou provoquées par le mouvement, — Palpitations musculaires. 
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— Faiblesse paralytique dans quelques parties. — Gonflements 
lymphatiques. — Grande lassitude augmentée en marchant ou en 
restant longtemps debout. — Affaissement après les moindres 
efforts. — Abattement au point de trembler. — Faiblesse, comme 
par évanouissement, avec vertiges, en marchant ou en restant 
debout. — Après la promenade, accès d'évanouissement, avec 
ébuUition de sang, sueur et chaleur de la partie supérieure 
du corps , pâleur du visage , joues creuses et oppression de 
poitrine avant le coucher. — Évanouissement après avoir été en 
voiture. 

Peau. — Petites pustules rouges, brûlantes, pruriteuses ou lanci- 
nantes et sensibles à la pression, sur la peau de tout le corps; 
elles se changent en taches brunâtres comme des éphélides. 

Sommeil. — Somnolence le jour, surtout le matin ou après midi. — 
Sommeil inquiet, troublé par des démangeaisons brûlantes à la 
peau ou par des rêves anxieux. — Réveil le matin entre 2 et 
4 heures, sans pouvoir se rendormir, avec tension et congestion 
à la tète, et soif. — Sommeil très-prolongé avec douleur de meur- 
trissure et pression à la tète, aux reins et aux cuisses. — Réveil 
fréquent et fatigue comme si Ton n'avait pas dormi. 

FiÈVBES. — Frissons, avant le dîner et quelquefois après, avec 
pieds glacés, bouche sèche et pâteuse, et douleurs au côté 
gauche de l'épigastre. — Frissons, le matin, au dos, aux bras et 
aux cuisses, suivis de chaleur brûlante, avec étourdissement et 
douleurs violentes, lancinantes à la tête, et mal à la gorge; le 
troisième jour, sueur d'une odeur d'urine. — Chaleur aux mains 
et à la tète, après midi, continuant pendant plusieurs jours. — 
Disposition à suer aux moindres efforts, surtout après midi, avec 
anxiété. — Soif avec bouche sèche, surtout après midi. — Pouls 
lent et faible. / 

MofiAL. — Humeur indifférente, apathique. — Mauvaise humeur, 
dégoût de la vie. — Mélancolie avec aversion pour la conversa- 
tion. — Anxiété, grande peur et disposition à s'effrayer. — Dans 
le crépuscule, tous les objets semblent être plus grands qu'ils ne 
le sont réellement. — Les travaux de l'esprit se font difficilement 
et fatiguent, surtout le matin. 

TÊTE. — Vertiges avec sensation d'évanouissement et grande fai- 
blesse. — ^Vertiges en se baissant et en faisant des efforts avec les 
bras. — Ivresse et étourdissement. — Embarras et pesanteur de 
la tête, souvent avec pression, abattement, mauvaise humeur et 
frissons , commençant le matin , après le réveil. — Tête embar- 
rassée comme avant un coryza. — Sensation comme si la tête 
avait augmenté de volume. — Sensation de gonflement à la tête. 

— Douleurs pressives, tensives, au front, aux tempes et aux 
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yeux. -^Céphalalgie au firoiit et aux tempee, comme une pression 
de dedans ea dehors. -^ Douleurs aiguës , lancinantes, au firent 
et aux tempes. — Téguments de la tète comme tendus et gonflés. 
— Chaleur dans la tête après le diner et le matin* — Sueur après 
des efforts, en se baissant, ou en restant debout. — Petites tadies 
rouges au front et aux joues. — Démangeaison ou élancements 
rongeants dans les téguments de la tète et du visage. ^Pustules 
aux téguments de la tète et au visage. 
Yeux. — Yeux enfoncés, avec cercle bleu ou gris sale. — *Pres8ion 
et sensation de brûlure dans les yeux. — Sensibilité douloureuse 
des yeux en lisant à la lumière des bougies. -^ Sensation de roî- 
deur avec pression dans les yeux. — Ëlancements aux yeux, 
venant d'autres parties (par exemple du front), et se propageant 
vers les yeux, et de là au front. *^ Brûlement et sécheresse aut 
yeux, qui sont ternes. -^ Rougeur de la conjonctive avec vue 
trouble, comme s'il y avait un voile devant les yeux, le matin 
après le lever. -^ Vue indistincte, meilleure de près qu'à distance. 

— Sensibilité des yeux à la clarté du soleil. — Douleurs vives 
dans le globe de l'œil et aux paupières. -^ Pesanteur aux pau- 
pières pendant le mouvement. — Douleurs brûlantes ou ron- 
geantes dans les paupières. — Mouvements convulsifs des pau- 
pières en lisant à la lumière des bougies.. 

QRfetLLBB* — Démangeaison, tantôt rongeante, tantôt brûlante, 
tantôt lancinante , quelquefois avec petites pustules, à l'oreille 
extérieure. — Petites tumeurs sous et derrière l'oreille (glande 
sous-outanée?).*— Douleurs aiguës et lancinantes dans l'intérieur 
de l'oreille et à d'autres parties. 

Nb2. — Sécheresse du nez. — Goryxa avec sécrétion , d'abord de 
sérosités jaunâtres, ensuite de mucoâtés purulentes, blanchâtres, 
jaunâtres ou verdâtres , surtout le matin. — Douleurs fourmil- 
lantes ou rongeantes dans les narines. 

ViSAGB. -*- Chaleur bleuâtre de la partie interne de la lèvre infé- 
rieure. — Sécheresse des lèvres, et exfoliation de l'épiderme, avec 
croûte plate, brunâtre, siu* les bords. — Sensation de brûlure à 
l'extérieur des lèvres. — Sensation de fourmillement aux lèvres. 

— Petites pustules aux lèvres. — Douleurs aiguës pressives, ou 
aiguës lancinantes aux pommettes et à la mâchoire. -^ Grande 
pâleur du visage, teint gris sale, avec joues creuses et yeux en- 
foncés, entourés d'un cercle bleuâtre ou gris noir. «^ Aspect très- 
abattu, pendant longtemps. 

Dbnts. —Douleurs tractives aiguës et élancements aux dents, avec 
sensation comme si les dents étaient agacées ou trop grosses , 
ainsi qu'avec grande sensibilité des dents à l'air frais, surtout 
après midi et la nuit.— Ulcère aux gencives.— Petites nodosités 
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blancbeg aax genôives, sà&s douleur* -^ Couleur irouge Mde au 
bc»*d des geucives. *- Saignement des gencives. 

BoDOHB. — Sensibilité douloureuse de la langue au toucher et au 
mouvement. — Roideur et sensation de gonflement au bout de la 
langue* — Vésicule douloureuse , blanchâtre , au bout de la 
langue* --- Sensation de sécheresse, goût pâteux dans la bouche , 
plus désagréable le matin ^ après le lever, avec âpreté des mem- 
branes muqueuses et langue blanche. — Diminution de la sécré- 
tion de la salive, ou salive visqueuse, écumeuse comnie du coton. 

Appétit. — Goût acide, amer, surtout après le repas. — Goût brû- 
lant et acre dans la bouche et dans le gosier, comme par pyrosis. 

— Appétit etcessif , presque comme boulimie. -^ Manque d'ap- 
pétit avec goût amer, bilieux. — Insipidité dôs alinients. 

Estomac. — Nausées et vomitudtion avant le dîner*'— Renvois alter- 
nant avec bâillementSf^Renvois bilieux. '-^Frissons à Tépigastre. 
Pression avec douleurs lancinantes à l'épigastre* — Douleurs 
brûlantes, lancinantes, dans l'estomac, quelquefois jusque dans 
le pharynx. 

VfifTHB. — Douleurs crampoïdes sous le nombril. -^ Douleurs lan- 
cinantes, pressives dans la région hépatique, augmentées par 
la pression. «^ Douleurs tractives, aiguës et lancinantes, dans la 
région de Thypochondre gauche. — Sensation de tension aux 
aines, comme si une hernie allait sortir, surtout en marchant et 
étant debout. --*> Douleui's pressives dans la région des glandes 
inguinales } qui sont douloureuses au toucher^ comme si elles 
allaient se gonfler. -^ Douleur, àVeo élancements pulsatifis dans 
lesàined, surtout en marchant et en étant debout, s'étendant 
jusque dans les testiouleSi les cuisses et les reins. -^Veines vari- 
queuses aux aines. 

UaïKiis. -^ Douleurs inoisives dans Turèthre, tnénie hors lô tetnps 
de l'émission des urines. -^Douleurs cuisantes dans l'urèthre, 
avec sensation d'exeoriation , même pendant l'éjaculation du 
sperme dans le coït.— Le mouvement excite et aggrave les souf- 
frances de l'urèthre. — Douleurs brûlantes dans l'urèthre pendant 
et après, mais surtout hors le temps de l'émission des urines. — 
Douleurs lancinantes dans l'urèthre , s'étendant jusque dans la 
vessie, r-* Douleurs pressives dans la tégion de la Vessie , même 
quand elle est vide, et après avoir uriné. — Douleurs contrac- 
tives, tractives, aiguës, incisives et crampoïdes, dans la vessie. 

— Douleurs lancinantes, violentes aux reins , s'étendant jusqu'à 
la vessie. •— Sensation de brûlure dans la vessie. — Pression en 
urinant. — Grand besoin d'uriner, surtout le matin après le 
lever;— Augmentation de la sécrétion des urines, qui sont claires 
comme de l'eau. — Urines pâles, jaunâtres, avec sédiment mu- 
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queux, gélatineux ou farineux, blanc, blanc grisâtre ou rou- 
geâtre. — Urines épaisses, jaunâtres comme du petit-lait ou de 
Teau argileuse. — Urines d'un jaune foncé, avec sédiment abon- 
dant. — Urines rougeâtres, comme enflammées, avec sédiment 
abondant. — Urines rougeâtres, sanguinolentes , avec sédiment 
muqueux et farineux abondant, couleur rouge vif. — L'émission 
des urines est souvent accompagnée de douieurs dans les cuisses et 
les reins. 

Parties génitales. — Douleurs brûlantes, cuisantes au gland. — 
Sensation de froid au gland et au prépuce, quelquefois avec sen- 
sation de torpeur. — Sensation de faiblesse et d'insensibilité .des 
parties génitales extérieures. — La verge semble être racornie 
et rétractée. — Douleurs pressives, tractives, contractives, aux 
testicules et aux cordons spermatiques, avec contraction du scro- 
tum qui paraît froid et racorni. — Douleurs d'excoriation au 
scrotum. — Le mouvement excite ou aggrave la plupart des afifec- 
tions des parties génitales. — Douleurs cuisantes, brûlantes, 
lancinantes , tractives ou serrantes aux cordons spermatiques , 
s'étendant jusque vers les testicules. — Gonflement du cordon 
spermatique, avec douleurs se dirigeant vers les testicules. — 
Après le coït, sensation de grande faiblesse dans les parties gé- 
nitales. — Diminution de l'appétit vénérien. — Éjaculation trop 
prompte dans le coït. 

RÈGLES. — Jouissance tardive chez les femmes pendant le coït, et 
souvent accompagnée de douleurs incisives ou même lancinantes. 
— Sensation de brûlure et d'excoriation dans le vagin , jusque 
dans les lèvres. — Règles pâles, d'un sang séreux. — Pendant les 
règles, douleurs dans les parties génitales et les reins, ou dou- 
leurs violentes à la tête, avec sensation d'évanouissement. — 
Règles peu abondantes, avec douleurs aiguës, tractives dans tout 
le corps, ballonnement douloureux du ventre, mal aux reins, 
élancements dans la poitrine, air abattu et douleurs violentes à 
la tête; ou, avec mauvaise humeur, dégoût de la vie, abattement, 
douleurs cuisantes dans le vagin, sensation de brûlure et d'exco- 
riation à l'anus, et douleurs dans les bras jusque dans les épaules 
et la nuque. 

Lartnx ET Poitrine. — Enrouement avec endolorissement ou in- 
flammation des glandes du cou. — Sensation d'excoriation dans 
la poitrine. — Oppression de la poitrine, surtout la nuit, avec 
coryza fluent violent. — Douleurs lancinantes au centre de la poi- 
trine, augmentées, en respirant profondément, avec toux sèche, 
courte. — Élancements douloureux dans le côté gauche de la poi- 
trine. — Serrement avec élancements dans la région du cœur. — 
Battements de cœur. 
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TaoNC. — Douleurs lancinantes entre les omoplates, augmentées 
par la respiration. — Douleurs tractives, aiguës, dans Tépine dor- 
sale. — Pustules au dos. — Sensation de tension, de roideur et 
de torpeur dans les reins, comme s'ils étaient gonflés ou engour- 
dis. — Douleurs pressives, tensives, tractives, aiguës ou lanci- 
nantes, aux reins. — Sensation dépression tensive dans les reins, 
souvent avec pesanteur, chaleur ou torpeur de ces parties, 
surtout le matin au réveil, aggravées en étant assis ou couché, 
quelquefois diminuées par les selles ou rémission de flatuosités. 
— Douleurs tractives, aiguës, rhumatismales, à la nuque. — Pus- 
tules à la nuque, en groupes, surtout près du cuir chevelu ^ 
Bras. — Sensation de lassitude, de paralysie et de brisement dans 
les bras, surtout pendant le mouvement, provoquée ou aggravée 
par la pression. — Douleurs aiguës aux bras. — Douleurs à Té- 
paule, comme par ulcération sous-cutanée. — Tache marbrée au 
bras, avec démangeaison brûlante. — Douleurs crampoïdes à 
Tavant-bras. — Douleurs tractives aiguës à Tàvant-bras et dans 
les os, jusque dans la main et les articulations des doigts, avec 
pesanteur et faiblesse du bras. — Douleurs brûlantes ou cuisantes 
à Tavantrbras , aggravées par la friction ou le grattement, et sui- 
vies quelquefois d'une tache rouge. — Petites taches pruriantes 
comme des pétéchies, à Tavant-bras et au dos de la main , près 
du poignet. — Gonflement lymphatique de l'avant-bras , avec 
taches comme des pétéchies et douleurs brûlantes à la peau. — 
Douleurs tractives aiguës dans les articulations de la main et des 
doigts. — Douleurs pressives, fouillantes, violentes au dos de la 
main, avec sensation de pesanteur. — Tache urticaire au dos de 
la main. — Petites verrues à la partie charneuse de la main, sous 
le pouce. — Sensation au bout du doigt, comme par une ulcération 
sous-cutanée. — Verrue plate au doigt. — Rougeur des mains avec 
démangeaison, comme par des engelures. 
Jambes. — Sensation de lassitude et de courbature dans les jambes, 
quelquefois avec pesanteur, roideur et sensation de paralysie , 
comme après une marche forcée , ou comme par luxation des 
parties affectées, surtout aux parties molles, mais aussi dans les 
08, et facilement excitées par le mouvement. — Grande faiblesse 
des jambes pendant la promenade. — Sensation aux jambes, 
comme si elles étaient amaigries. — Aux cuisses , aux mollets et 
aux genoux, douleurs tensives, comme si les tendons étaient trop 
courts. — Douleur tractive, tensive aux jambes. — Tressaillement 
des muscles de la cuisse. — Sensation de froid au côté extérieur 
des cuisses, comme si du vif-argent circulait sous la peau. — 
Sensation de lassitude, de brisement et de paralysie dans les 
genoux, pendant et après la marche, ainsi qu'en se relevant après 



Digitized by VjOOQ IC 



180 BERBERIS VULGÂRIS. - BISMUTHUM. 

avoir éié longtemps assis. -^ Gonflement lymphatique du tendon 
d'Achille, avec douleurs en levant le pied, et sensation comme si 
le pied portait un grand fardeau. — Gonflement du pied après le 
mouvement , avec sensation de brûlure , gonflement du talon et 
crampe aux pieds. — Sensation de luxation dans les articulations 
des orteils. -*— Douleur brûlante à la plante des pieds, surtout le 
soir .-«'Douleurs tractives, aiguë's ou brûlantes dans les orteils. — 
Douleur d'excoriation dans les orteils, avec rougeur comme par 
des engelures. 



58. — BISStUTHîJM. 

BIS. -* Bismutti. — HABMEMiOVN. *- Do89 uaitéê ; 39* '^ Durée d'ae^tofi : 4 fc s se- 
maines. 
AUTiDOTEB : Calc. caps. (nux-vom.) 



CLINIQUE. -^ Jusqu'ici on n'a employé ce médicament puissant 
que contre quelques cas de Gastralgie. 

SYMPrOBfES GÉNÉRAUX.— Contractions crampoïdes de tous les 
muscles. «^Douleurs pressives ou pressives et tractlves à la fois. 
— Grande somnolence le matin après s'être levé. — Sommeil 
avec réveil en sursaut avec effroi. — Rêves voluptueux. — Lassi- 
tude quand on s'éveille la nuit. — Cuisson brûlante à la peau. — 
Froid extérieur de tout le corps. — Forte chaleur. — Pouls petit, 
intermittent. — Mécontentement, humeur morose et plaintes. — 
Inconstance. — Aversion pour la solitude. — Délire. — Delirium 
iremens. — Perte de connaissance. — Apathie et insensibilité 
morale. 

TÊTE ET Yeux. — Étourdissement le matin. — Vertiges comme si le 
cerveau tournoyait. — Vertiges violents , avec pression au front, 
rougear de là conjonctive, avec trouble, pression dans V estomac, 
pouh spasmodique, et bourdonnement des oreilles. — Stupeur 
avec brouillard devant les yeux. — Mal de tête, principalement 
au sinciput, s'étendant même jusqu'aux yeux. — Pesanteur près- 
sive à la tête, surtout au front, au-dessus de la racine du nez et 
aux tempes, r- Fouillement continuel et térébration au front, qui 
se propage jusqu'aux yeux et au bout du nez. — Contraction brû- 
lante dans la tête, surtout au front et aux yeux. — Pression aux 
prunelles. — Chassie dans les angles des yeux. 

Visage. — Face terreuse, maladive et défaite, avec yeux cernés. — 
Douleur pressive aux pommettes. —Visage pâle , ft-oid. 
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DsiTi. --* Gdoatalgie pressive, tractire. — Gencives gonflées, avec 
douleurs d'excoriation. — Sensibilité douloureuse de l'intérieur 
de la bouche comme par excoriation. — Sécrétion continuelle 
d'une salive brunâtre, épaisse, d'un goût métallique. — Inflam- 
mation de toute la gorge. -^ Douleur brûlante dans la gorge, 
quelquefois insupportable. — Le matin , goût de sang dans la 
bouche, avec exspuition de mucosités sanguinolentes. — Le 
soir, langue blanche, chargée. — Le soir, grande soif de boissons 
froides. 

Estomac et Ventre. — Nausées avec envie de vomir, surtout après 
aYoir mangé. — Rapports violents, d'une odeur putride. — Vomi- 
turition forte avec vomissement violent. — Vomissement de ma- 
tières brunâtres. — Douleurs crampoïdes et pressives dans l'esto- 
mac, surtout après avoir mangé. — Borborygmes et grondement 
dans le ventre. — Colique avec pincement, pression et envie 
d'aller à la selle. — Grand ballonnement du ventre. — Sensibilité 
douloureuse du ventre, au toucher. 

Selles et Ubinbs. — Le soir, envie inutile d'aller à la selle. — 
Diarrhée aqueuse d'odeur putride. — Émission fréquente et co- 
pieuse d'urine aqueuse. — Émission d'urine entièrement sup- 
primée. *— Douleurs pressives aux testicules. — Pollutions noc- 
turnes, sans rêves. 

Poitrine. — Toux, jour et nuit, avec expectoration abondante. — 
Pression et serrement à travers la poitrine , dans la région du 
diaphragme. — Contraction chaude, ardente de la poitrine, avec 
gêne de la respiration et de la parole. — Brûlement et térébration 
dans la poitrine et le dos. — Battement de cœur. 

Membres. — Douleur pressive et tractive avec faiblesse paralytique 
aux avant-bras et aux os du carpe. — Tremblement des mains 
après avoir mangé. — Douleurs tractives aiguës sous les ongles 
des doigts. — Dessèchement excessif de la paum^ des mains et 
de la plante des pieds. — Contraction crampoïde des mains et 
des pieds. — Douleurs vives et pressives dans les os du pied* — 
Prurit et rongement au tibia et au dos du pied, augmentés par le 
grattement. — Cuisses et pieds bleuâtres. 



59. — BOIVAX VEIVETA. 

BOR. — Sous-borate de soude. —Hahnemann. — Dose usitée : 30. — Dwie d'action , 

jusqu'à 4 semaines, dans quelques affections chroniques. 
Antidotes : Cham. coff. 
Comparer avec : Cham. coff. merc. natr. puis, suif., etc. 



CLINIQUE. — Jusqu'à ce jour, on n*a encore employé ce roédi-* 
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cament puissant que contre quelques cas de Stomacace, de Muguet 
et des Aphthes dans la bouche; mais suivant notre propre expé- 
rience, il se recommande aussi fortement dans les cas suivants : 
Douleurs rhumatismales avec fièvre et gonflement; gonflements 
et abcès lymphatiques; dartres phagédéniques; maladies des nour- 
rissons; ophthalmies; hémorrhcltdes muqueuses; otite; otorrhée 
purulente; affections scrofuleuses. 
(^^ Voy, la note, page 47. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Douleurs lancinantes et tractives. 
-^ * Apparition et aggravation des souffrances par un temps 
mauvais et humide, ou pendant et après le repas. — Souffrances 
pour avoir été en voiture ou pour avoir mangé des fruits. — In- 
quiétudes dans tout le corps qui ne permet pas qu'on reste long- 
temps à la même place. 7— Inquiétude, tremblement, nausées, 
étourdissement et vertiges après une conversation animée ou 
pendant la méditation. — Manque de force, surtout dans les arti- 
culations. — Accès d'évanouissement, avec fourmillement, trem- 
blement des pieds et nausées. 

Peau. — Peau maladive; toute lésion tend à s'ulcérer. — Inflamma- 
tions érysipélateuses, avec gonflement et tension de la partie 
affectée, et fièvre. — * Tendance des anciennes blessures à sup- 
purer. — Boutons blanchâtres^ avec auréole rouge. — Éruptions 
herpétiques. — Vésicules purulentes et phagédéniques. 

Sommeil. — Envie de dormir bien avant Vheure ordinaire, et som- 
meil du matin trop prolongé. — Sommeil inquiet à cause d'ébul- 
lition de sang, de colique et diarrhée. — Réveil de trop bonne 
heure, avec difficulté de se rendormir, par chaleur et trop grande 
affluence d'idées. — * Cris anxieux des enfants pendant le som^ 
meil, avec mouvements convulsifs des mains. 

Fièvre. — Frissonnement, horripilation, ou froid avec tremblement, 
assoupissement et faiblesse, ou avec céphalalgie et douleurs 
osléocopes au fémur, suivies de chaleur. — Froid, le pliLS sou- 
vent après midi; ensuite chaleur, avec mal de tête ou douleur 
aux hypochondres, quelquefois suivie de sueur. — Soif avant 
ou pendant le froid, ou bien après la sueur. — Chaleur le soir, 
au lit, avec frisson pour peu qu'on se découvre. — Moiteur du 
corps, la nuit. 

Moral. — Grande anxiété, surtout quand on est en voiture ou 
qu'on descend une montagne. — Peur d'être infecté de quelque 
maladie contagieuse. — Grande disposition à s'effrayer. — Irri- 
tabilité. — Disposition à se fâcher, avec mauvaise humeur et 
emportement. — Horreur du travail. 
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TÊTE. — Accès de vertige, avec évanouissement. — Vertige avec 
plénitude dans la tête, surtout en montant un escalier, ou à une 
élévation quelconque. — Mal à la tête , avec élancements dans 
les oreilles. — Mal à la tête, avec nausées et envie de vomir, le 
plus souvent le matin à 4 heures. — Plénitude dans la tête, 
avec pression au-dessus des yeux, — Douleurs pressives et Irac- 
tives au front et jusque dans la racine du nez et la nuque, aug- 
mentées en écrivant, en lisant et en se baissant. — Tiraillements 
successifs au front, avec nausées et douleurs tractives aiguës 
dans les yeux. — Élancements dans la tête, surtout au-dessus des 
yeux et aux tempes. — Congestion à là tête, surtout à Tocciput, 
avec doul^rs pulsatives, — Sensibilité des téguments de la tète 
au froid et au mauvais temps. — Cheveux entortillés, comme 
dans la plique polonaise. 

Yeux. — Pression aux yeux. — Démangeaison dans les yeux. — 
Les yeux brûlent et se contractent quand on met des lunettes. — 
* Inflammation des yeux, surtout aux angles, avec excoriation 
des bords des paupières, trichiase et agglutination nocturne. — 
Scintillement devant les yeux en écrivant. — Trop grande sensi- 
bilité des yeux à la lumière des bougies. 

Oreilles. — Élancem£nts aux oreilles^ avec douleur d*excoriation. 

— * Inflammation et gonflement des oreilles, avec écoulement de 
pus et céphalalgie lancinante. — Accès d'obturation des oreilles 
et de surdité. — Bourdonnement et bruissement aux oreilles, avec 
douleurs tractives aiguës au sommet de la tète. 

Nez. — Démangeaison du nez, avec fourmillement. — * Narines 
ulcérées, "avec gonflement et douleurs d*excoriation à la pointe 
du nez. — Croûtes sèches dans le nez. — Mouchement de sang. 

— Hémorrhagie nasale, avec douleurs pulsatives dans la tête. 

— Éternument, avec élancements violents au côté droit de la 
poitrine. — Accumulation de mucosités épaisses et verdâtres 
dans le nez. 

Visage. — Teint (chez un nourrisson) défait, pâle et terreux. — 
Sensation au côté droit du visage, comme s'il était couvert d'une 
toile d'araignée. — Palpitations musculaires aux coins de la bou- 
che. — Inflammation érysipélateuse et gonflement dés joues, avec 
douleurs tractives aiguës à la pommette, aggravées par le rire. 

— Éruption boutonneuse au visage, au nez et aux lèvres. — Cuis- 
son aux lèvres. — * Taches dartreuses autour de la bouche, et 
croûtes à la lèvre supérieure. — Gonflement de la lèvre inférieure, 
.avec brûlement et douleurs d'excoriation. 

Dents. — Douleur pressive et crampoïde dans les dents cariées, 
surtout |)ar un temps humide, quelquefois avec fluxion de la joue 
ou gonflement des gencives. — Douleurs tractives aiguës dans les 
1" Part. — • T. I. 12 
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dents cafiéeS) répondant jusque dans A tête, lorsqu'on y touche 
avec la langue, ou qu'on y applique de l*eau froide. — Fourmil- 
lement pressif dans les dents, immédiatement après le souper ou 
le déjeuner, soulagé en fumant du tab9c. — Douleurs lancinan- 
tes dans les dents cariées, avec élancements dans les oreilles et 
mal à la tète. — Ulcères aux gencives, avec fluxion de la joue. 

— Saignement des gencives. 

BoucBB. — *Aphthes dans la bouche et à la langue, 'qui saignent 
facilement. — Roideur spasmodique et torpeur de la langue. 

— Peau du palais racornie et ridée. — Sécheresse dans la 
gorge. — Mucosités tenaces dans la gorge avec expectoration 
difficile. 

Appétit. — Goût amer dans la bouche en mangeant, ou en ava- 
lant la salive. — Perte du goût. — Soif le matin. — Désir de 
boissons acides. — Faim et appétit médiocres, surtout au souper. 

— Nausées et inquiétudes pendant le repas. — Après chaque re- 
pas, ballonnement du ventre avec diarrhées et coliques. — Plé- 
nitude et pression à l'estomac ^vec malaise et mauvaise humeur, 
après avoir mangé des fruits (des poires et des pommes). — 
Colique avec disposition à la diarrhée, après avoir fumé du 
tabac. 

Estomac. — Nausées avec envie de vomir, en allant en voiture. — 
Vomissement de mucosités aigres le matin à jeun, ou après le dé- 
jeuner. — Pression à l'estomac après chaque repas» — Douleurs 
contractives à l'estomac^ ou sensation comme si l'on s'était donné 
un tour de reins, avec élancements dans la colonne vertébrale 
et les reins. 

Vbntbe. — Doule^rs dans les hypochondres, le plus souvent pres- 
sives et au côté gauche, et surtout pendant une promenade en 
voiture. — Pression et élancements dans la région des reins. — 
Douleurs dans les hypochondres et le bas-ventre , comme si des 
corps durs et tranchants s'y remuaient. — Pincement dans le 
ventre avec diarrhée. — Accumulation de flatuosités dans le ven- 
tre et sortie fréquente de vents. 

Selles. — Selles fréquentes, molles ou diarrhéiques avec pince- 
ments et bqrborygmes dans le ventre. — * Selles verdàtres (chez 
les enfants). — * Diarrhée muqueuse. — Écoulement abondant de 
glaires pâles, jaunâtres ou brunâtres, et de sang par Vanus avec 
maux de reins. — Démangeaison , contraction et élancements à 
l'anuset au rectum. 

Urines. — Envie inutile d'uriner avec douleurs incisives à Turè- 
thre, et ballonnement dans la région des reins. — Envie pres- 
sante d'uriner. — Émission fréquente d'urines, même la nuit. — 
* Fétidité acre de l'urine. — Cuisson dans Turèthre après avoir 
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uiiné et surtout m toucher, même hors lé temps de l'émission 
des urines. 

Pauties viriles. — Absence de Vàppétit vénérien. — Érections àVec 
tension douloureuse, le matin en s'éveillant. 

RÈGLES. — Réglée trop hâtives et trop fortes, de couleur rouge pâle, 
— Pendant les règles, douleurs pulsatives à la tête, bourdonne- 
ment dans les oreilles, nausées avec douleurs à Testomac et aux 
reins, ou élancements et pression dans les dines. — ^ Flueurs 
blanches, corrosives et épaisses comme de l'amidon. -^ * Stéri- 
lité, — Douleurs aux mamelles en allaitant. -^ Écoulement du 
lait qui se caille promptement. 

Larynx. — Douleurs tractives aiguës au larynx jusque dans la poi« 
trine avec envie de tousser. — Raucité dans la gorge avec élan- 
cements tractifs en toussant et en éternuant. — Touœ sèche, 
causée par un chatouillement et grattement dans la gorge, avec 
pression à la poitrine. -^ Toux sèche, étique, avec élancements 
dans le côté droit de la poitrine et les aines, soulagée en se la- 
vaut avec de Teau froide, augmentée en buvant du vin. — Toux 
nocturne. — Toux avec expectoration d'une odeur et d'un goût 
de moisi. — En toussant, expectoration de mucosités avec stries 
de sang. 

Poitrine. — Kespiratioh difficile avec besoin de respirer profondé- 
ment, et élancements au côté droit de la poitrine. — Oppression 
constrictive de la poitrine, surtout en montant l'escalier. — Ha- 
leine courte après avoir monté un escalier, avec élancements 
dans la poitrine en parlant. — Ëloulfement avec pesanteur à la 
poitrine. — * Élancements dans la poitrine, "surtout au cdté droit, 
et principalement * en bâillant, en toussant, en respirant profon- 
dément, en courant, et à chaque etfort corporel. — "^ Élancements 
tractifs dans les musclés intercostaux "du côté droit, jusque dans 
les aineë, augmentés par le moindre mouvement de la poitrine 
ou des bras, avec impossibilité de rester couché sur le côté 
affecté. — Douleurs de poitrine soulagées surtout étant couché 
tranquillement sur le dos ou en marchant lentement, et ei) ap- 
puyant avec la main âur la partie malade. — Sensation comme 
si le cœur était du côté droit et qu'il dût êtus écrasé. 

Troîîc. — Démangeaison et fourmillement au sacrum. — Douleurs 
pressives et brûlantes aux reins, surtout en étant assis et en se 
Daissant. — Douleurs vives et tractives entre les omoplates, sur 
V épaule et à la nuque, avec impossibilité de se baisser. — Fu- 
roncle dans Taisselle. 

Bras. — Sensation aux mains comme si elles étaient couvertes 
d^une toile d'araignée. — Douleurs pulsatives au bout du pouce, 
le jour et la nuit, empêchant de dormir. — Douleurs brûlantes, 
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chaleur et rougeur des doigts, comme des engelures. — Pustules 
aux doigts, avec gonflement et suppuration du membre affecté. 
Jambes. — Vésicules rongeantes avec ulcération sous-cutanée aux 
fesses. — Douleur brûlante aux cuisses. — Inflammation érysipé- 
lateuse et gonflement de la jambe et du pied^ principalement après 
avoir dansé longtemps, et quelquefois avec douleurs tractives, 
brûlantes et tensives, surtout au toucher. — Élancements dans 
la plante des pieds. — Douleur d'excoriation au talon. — Don- 
leurs brûlantes , chaleur et rougeur des orteils, comme par des 
engelures. — Térébration lancinante aux cors^ surtout par un 
temps pluvieux. 



40- — BOVISTA. 

BVS. — Bovist. — Hartlaub et Trinks. — Dose usitée : 30. — Durée (Faction : 

jusqu'à 50 jours dans des affections chroniques. 
Antidotes : Camph. 
Comparer avec : BeU. bry. carb-a. carb-veg. kal. merc. puis. sep. sil. spig. stront. 

vératr. 



CX.INIQUE. — Ce médicament a été employé contre des dartres, 
des ulcères aux lèvres et des panaris; affections dans lesquelles il 
a souvent été d'une grande efficacité, lorsque le reste des sym- 
ptômes l'avait indiqué. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Grande lassitude et manque de 
force , surtout dans les articulations. — Bouillonnement de sang. 

Peau. — Peau flasque; des instruments obtus y laissent une em- 
preinte profonde. — Prurit, surtout quand on a chaud, et tel 
qu'on n'éprouve aucun soulagement par le grattement. — Boutons 
et éruptions miliaires avec démangeaison brûlante. — Éruptions 
suintantes et à croûte épaisse. — Dartres humides. — Panaris. — 
Verrue. — Violent» élancements dans les cors. 

Sommeil. — Grande somnolence le matin et le soir de bonne heure. 

— Sommeil nocturne, agité par des rêves anxieux et effrayants. 
FiÈvRB. — Frisson avec soif, même près du feu, et la nuit au lit. 

— Chaleur avec soif, angoisse, agitation et oppression de poi- 
trine. — Sueur le matin , surtout à la poitrine. — Le soir, fièvre 
avec frisson et horripilation dans le dos , avec maux de ventre 
tiraillants. 

Moral. — Abattement et tristesse quand on est seul. — Mélancolie 
douce avec inquiétude et pensées sombres. — Grande suscepti- 
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billté. — Grande loquacité et discours sans réserve. — Faiblesse 
de la mémoire. — Distractions. — Gaucheries; on laisse tomber 
tout ce qu'on tient. — On se trompe en parlant et en écrivant. 
TÊTE. — Ivresse après avoir bu , môme très-peu de vin. — Vertige 
étourdissant avec perte des sens. — Douleurs au centre du cer- 
veau avec sensation comme si la tète avait augmenté de volume. 
Mal de tète en s'éveillant , comme après un sommeil trop pro- 
longé. — Mal de tête étourdissant avec chaleur dans les yeux. — 
Céphalalgie nocturne avec douleurs insupportables quand on 
lève la tête. — Douleurs pressjfes à la tête avec battements 
comme dans un abcès. — Céphalalgie compressive. — Douleurs 
vives dans la tête avec pesanteur et sensation de meurtrissure. 

— Sensibilité excessive du cuir chevelu au toucher. — Chute des 
cheveux. — Plaques excoriées au cuir chevelu. 

Yeux. — Tournoiement douloureux dans les yeux, avec pression 
sensible dans les orbites. — Agglutination nocturne des paupières. 
— ^Yeux ternes, sans éclat et sans feu. — Les objets semblent être 
plus proches qu^ils ne le sont réellement. 

Oreilles. — Ulcères dans Toreille avec douleur en avalant. — Érup- 
tion croûteuse et humide aux oreilles. — Écoulement de pus fétide 
par les oreilles. — Diminution et dureté de l'ouïe avec malen- 
tendus fréquents. 

Nez. — Excoriation dans les narines. — Narines croûteuses avec 
douleurs brûlantes. — Obturation du nez qui gêne la respiration. 

— Coryza fluent avec sécrétion de mucosités séreuses et embar- 
ras à la tête. 

Visage. — Chaleur aux joues comme si elles allaient éclater. — Vi- 
sage alternativement pâle et rouge. — Extrême pâleur le matin 
au lever. — Térébration et fouillement dans les pommettes. — 
Gonflement fort pâle de la lèvre supérieure, du nez et des joues. 

— Lèvres gercées. — Coins de la bouche ulcérés. — Douleurs 
rhumatismales de la mâchoire inférieure, avec gonflement et 
douleurs pulsatives dans les glandes sous-maxiltaires. 

Dents. — Douleurs dans les dents incisives supérieures, suivies 
de gonflement de la lèvre supérieure. — Odontalgie tractive, sur- 
tout dans les dents creuses, le soir et la nuit, soulagée par la 
chaleur et la promenade au grand air. — Térébration et fouille- 
ment dans les dents. — Les gencives saignent facilement, la nuit, 
ou en les suçant. 

Bouche. — Accumulation de salive dans la bouche. — Sensation de 
torpeur dans la cavité buccale. — Bégayement. — Douleurs inci- 
sives à la langue. — Ulcères aux bords de la langue, avec dou- 
leurs d*excoriation. — Odeur putride de la bouche. — Mal à la 
gorge avec grattement et douleurs brûlantes 
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ArtpjÉTiT. — Goût putride dans la bouche. — Goût de sang. — Désir 
de boisson froide , surtout après midi et le soir. — Faim ardente 
et continuelle, même après le repas. — Grande somnolence après 
avoir mangé , surtout après le dîner et le soir. — Hoquet avant 
et après le repas. 

Estomac. — Nausées avec disposition frileuse depuis le i^atin j\isqu'à 
midi. — Sensation de froid à Testomac , comme par un morceau 
de glace. — Pression et plénitude dans la région précordiale avec 
tension aux tempes et anxiété. 

Ventre. — Douleurs dans la région ombilicale après avoir mangé ^ 
comme si le ventre était coupé par des couteaux. — Violentes 
tranchées aggravées par le repos. — Sensibilité douloureuse de 
Textérieur et de l'intérieur du ventre. — Colique violente avec 
froid jusqu'à faire trembler et claquer des dents, surtout après 
les selles. — Douleurs d'ulcérations et élancements dans le ventre. 
— Sortie fréquente de vents fétides. 

Selles. — Constipation. — Selles dures et compactes. — Diarrhées 
avec coliques, tranchées et douleurs d^ulcération au ventre. 

Urinés. — Envie fréquente d'uriner. — Douleur d'excoriation dans 
l'urèthre en urinant. 

Parties viriles. — Augmentation de Tappétit vénérien. — Pollu- 
tions fréquentes. — Après le coït, chancellement , embarras à la 
tête et engourdissement. — Nodosité dure , douloureuse et Sup- 
purante dans la verge. — Douleurs brûlantes dans les parties 
génitales. — «Leucorrhée corrosive, avec tranchées violentes. 

RÈGLES. — Règles trop hâtives et trop abondantes. — Les règles ne 
coulent que la nuit. — Écoulement de sang hors le temps des 
règles. — Leucorrhée acre et corrosive. — Excoriation dans le 
pli des aines pendant les règles. 

Larynx. — Enrouement le matin avec nasillement , comme par un 
cpryza. — Grattement et excoriation dans la gorge avec accumu- 
lation de mucosités tenaces. — Toux sèche produite par un cha- 
touillement dans la gorge et dans la poitrine. 

Poitrine. — Respiration gênée et courte pendant un travail ma- 
nuel. — Oppression constrictive de la poitrine ; tout semble y 
être trop serré. — Points dans la poitrine. — Battement de cœur 
avec inquiétude, tremblement, vertiges, nausées et mal à la 
tête. 

Tronc. — Sueur d'une odeur forte sous les aisselles. — Gonflement 
des glandes du cou avec douleurs tensives et tractives. — *Dou- 
leur au dos avec roideur après s'être courbé. 

Bras. — Faiblesse paralytique et douleur de luxation au^^ articula- 
tions des bras et des mains. — Tensions dans les articulations 
scapulaires, comme si les tendons étaient trop courts. — Sensa- 
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tioti de paralysie dans l'artère de l'avabt-bfad. --^Tiraillement 
crampoïde aux artitulations des mains. -^ Douleurs lancibantes 
dans les articulations des mains en saisissaut quelque cheae. 
— Manque de force dans les mains , de sorte qu'elles (aissent 
tomber les objets les plus légers. -— Dartres humides an dos de la 
main. 
Jambes. — Fourmillement et engourdissement dans les jambes avec 
impossibilité de se tenir debout. — Élancements dans les articu- 
lations des genoux et des pieds. — Forte tension aux mollets et 
aux jambes, comme si les tendons étaient trop courts. — Gr&m^ 
pes aux mollets, le matin au lit.-~Miliaire aux jambes. 



41.— BROlttH. 

BROM.~ Brome. '^Hnimo, Archives de Stepf. — Qaoi qa'^n aieot dit led diTiga* 

lions des spécificistes, les dernières dilutions de ce médicament agissent, selon 
les observations profondes da docteur Hering, tout aussi longtemps et d'une ma- 
nière tout aussi positive que celles des substances moins volatiles. Toici , dtt 
reste , ce que dit à ce sujet oet observateur jtidiciettx et habile : « Prendre 
pour base la volatilité du brome pour en conclure sur son action passagère, c'est 
là une signature par trop grossière. Les substances volatiles sont celles qui se 
dissolvent facilement dkna Pair. Tous les médicaments volatils sont absorbés 
par l'air, lorsqu'ils arrivent en contact avec celai-ei dans le sang veinent des 
poumons. Mais d'abord il faut qu'iU arrivent là, et il y a toujours un ehemin à 
parcourir avant qu'ils arrivent. Puis, il y a encore une grande différence entre 
le brome qui a été inspiré et celui qui est expiré. Quel champ entre ces deux 
phénomènes pour produire des efiTets ! Entendre dire ( par les spéciflcistes ) que 
cette volatilité du brobie pourrait co&stituer un régalatif Importast po«r son 
administration dans les basses dilations seulement et pour la répétition fré- 
quente de celles-ci i ceci sonnera très-agréablement aux oreiUes de tous ceux 
dont le plus grand défaut n'est pas précisément celui de trop ralsotiiier. Le mé- 
decin dont le but se borne à faire exhaler à ses malades des vapeurs d« bMM&e , 
aura besoin, en effet, de bien observer le « régulatif j» cité ; mais celai qui veut 
arriver à des effets curatifs doit observer ces derniers, et alors il verra ce qui 
arrivera. Or, les médicaments les plus volatils, tels que l'aua fœtida, Vacide 
fluoriqve, la valériane, le musc, ainsi que ceux qui sont bientôt, avec mie 
promptitude égale < rejeiés par Torine, toutes ces substances pouvant proâtfire 
des effete trèSHjurables dans l'organisme, et les mêmes diotaieiu-tf ordonnant lés 
mêmes basses dilutions et les mêmes répétitions fréquentes pour les médica- 
ments les moins volatils, il en résulte que dans cette ordonnance il y a très- 
peu de traces d'un raisonnement éclairé. Mais ce n'est p8s là noh plus ce que 
cherchent oes écrivains; ils n'écrivent que poar ceux qui se laiésept éblouir et 
c^'ui aiment mieux suivre le char des autres que poursuivre eux-mêmes des idées.» 
Antidotes ; Gaz ammoniac j ammoniaque liquide, vapeurs alcooliques , coUXre 
leg fortes doses allopathiques de cette substance. — Op, magn. camph. 



GÊNÊRALITÉ&. — Les souffrances paraissent plus proiioncées â la 
chaleur de la chambre, ainsi que dans la position couchée ou 
assise, fit dans le repos en général ; le mouvement les fait moins 
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apercevoir; le grand air parait les améliorer. — Plusieurs sym- 
pt&mes, surtout ceux du poumon, semblmt plus prononcés du côté 
droit; d'autres symptômes affectent au contraire plutôt le côté 
gauche. — Roideur paralytique des membres supérieurs et infé- 
rieurs. — Fourmillement dans les doigts , avec tressaillements 
convulsifs dans les muscles du pied et autour des genoux. — 
Faiblesse, lassitude et grande fatigue, continuant même après la 
cessation des autres symptômes. — Tremblement général et 
impossibilité de rester debout. 

Peau. — Couleur jaune de la peau. — L'application extérieure dé- 
truit promptement la peau , avec sensation d'un broiement vio- 
lent et inflammation après; appliqué sur des plaies, celles-ci 
prennent un mauvais aspect, et s'entourent de putréfaction ver- 
dâtre, d'odeur cadavérique. — Sensation de quelque chose de 
vivant dans la peau, surtout aux bras et aux jambes. — Furoncles 
aux bras et à la face. — Augmentation de l'embonpoint. — *»En- 
gorgements scrofuleux. 

Sommeil. — Bâillements toute la journée, avec gêne de la respira- 
tion. — Grande envie de dormir le jour, surtout le soir, en lisant 
ou en écrivant, et parfois avec la sensation comme si la tête était 
serrée dans un cercle. — DifiBculté de s'endormir le soir. — Som- 
meil agité avec sursauts et beaucoup de rêves. — Rêves de morts, 
de cercueils, de meurtre, de querelles et de voyages. — Bouche 
ouverte pendant le sommeil. — Sommeil du matin très-prolongé, 
non réparateur et étourdissant. 

Fièvre. — Frisson grelottant avec bâillement, pendiculations et 
pieds froids, revenant tous les deux jours. — Tiraillement dans 
les membres et tête embarrassée pendant les frissons. — Dispo- 
sition très-frileuse avec froid extérieur, améliorée par la chaleur 
extérieure. — Chaleur des mains et des pieds, avec froid par tout 
le reste du corps. — Sensation d'ardeur brûlante intérieure, par- 
fois comme si c'était entre la peau et la chair, — Disposition à 
transpirer à la suite du moindre exercice. 

Moral. — Humeur triste, morose, avec manque d'appétit et vomis- 
sement. — Envie de se quereller. — Laconisme. — Grande acti- 
vité et besoin de faire des travaux intellectuels. — Répugnance 
pour ses affaires ; on croit devoir les quitter. — Faiblesse de mé- 
moire, qui fait qu'on oublie facilement. — Erreur des sens et vA- 
sions, l'on croit avoir derrière soi des personnes étrangères, ou il 
semble que toutes sortes de choses dansent sur la terre de- 
vant les yeux, 

TÈTK, — Vertiges, le soir en se couchant, mais surtout en passant 
sur un courant d'eau, — Aggravation des vertiges par un temps 
humide. — Tête entreprise, comme si elle était entourée d'un 
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cercle , avec vertiges, — Dotdeur gravative dam le sinciput, à la 
chaleur du soleil, et dissipée à Vombre, — Mal de tête après avoir 
bu du lait, une sorte de pulsations dures, améliorées en se cou- 
chant sur le côté droit, les bras posés au-dessus de la tète. — Cé- 
phalalgie pressive, surtout au-dessus des yeux. — Douleur expan- 
sive, comme si tout allait sortir de la tète. — Congestion veineuse 
et forte injection des vaisseaux du cerveau et de la moelle, épi- 
nière chez lès animaux. — Douleur au fond du cerveau, pressant 
par secousses sur les yeux et la racine du nez. — Céphalalgie 
frontale, alternant avec des maux de reins. — Chatouillement aux 
téguments de la tête. —«Tête maligne?. 

Yeux. — *Élancements dans les yeux et les paupières, — ^Élance- 
ments pulsatifs dans la paupière supérieure gauche, se répandant 
vers les sourcils, le front et la tempe, augmentés par la pression, 
le mouvement et la position courbée, améliorée par le repos, et 
rendant tout travail impossible. — Brûleînent dans les yeux, avec 
serrement spasmodique des muscles circulaires, larmoiement, 
oppression, toux et tête entreprise. — Froid et lourdeur des pau- 
pières, avec grande difficulté de tenir les yeux ouverts. — Lar- 
moiement, surtout de Tœil droit. — Inflammation des yeux, avec 
ramollissement et ulcération de la conjonctive. — Photophobie. — 
Éclairs devant les yeux. — En lisant, le soir, quelquefois perte 
momentanée de la vue. — Pupilles dilatées (chez les animaux). 

Oreillvs. — Brûlements, battements, élancements et bourdonne- 
ment dans les oreilles. — ^Engorgement chaud et dur de la paro- 
tide droite, avec gonflement de Tarticulation sous-maxillaire, cra- 
quement dans l'oreille en marchant; mal à la gorge et gonflement 
des amygdales. 

Nez. — Boutons au nez et au fond de la langue. — Gonflement 
douloureux au côté gauche du nez, comme s'il allait se former une 
pustule. — Croûtes et écorchure dans les narines, avec gonflement 
des ailes. — Épistàxis, avec soulagement des soufl'rances à la 
poitrine et aux yeux. — Sensation de plaie dans la narine comme 
si des poils étaient arrachés, et qu un rhume allait se déclarer. — 
Ëternument ébranlant, suivi d'obturation du nez. — Coryza fluent, 
avec obturation et excoriation surtout de la narine droite, et 
éternument fréquent. — Coryza opiniâtre avec excoriation des 
bords des narines et de la peau aihdessous du nez, — Écoulement 
de mucosités jaunâtres, tenaces. 

Visage. — Sensation de chaleur, surtout au-dessous du nez, avec 
chatouillement, comme si une toile d'araignée couvrait cet endroit. 
— Couleur pâle de la face. — Tressaillements convulsifs à la face, 
par suite du grattement et du brûlement à la gorge. — Chatouille- 
ment et fourmillement aux joues et aux pommettes. — Brûlement 
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à la lèvre supérieure, qui en tnème temps paraît très*lisse. •— * 
Desquamation de la lèvre excoriée. 

Dbnts. — Battement dans les dents. — * Douleurs dans les dents 
cariées, avec sensation en les serrant comme si elles étaient trop 
longues. 

BoccHB. -— Boutons à la partie postérieure de la langue. — Sécrétion 
de salive atigfmenf<<c.'— Salivation.— • Inflanmiation des glandes 
salivaires (chez les animaux). 

GoRGK. — Brûlement et douleur d'excoriation dans la gorge ; brûle- 
ment jusque dans Tœsophage et l'estomac. — État inflammatoire 
chronique de 1* arrière-gorge. — Inflammation des membranes de 
la gorge, avec exsudation de lymphe plastique, — ""Mal à la gorge 
avec gonflement rouge rosé des amygdales; engorgement dur et 
chaud de la parotide droite; renâclement de mucosités; élance- 
ments et pression dans la gorge pendant et hors le temps de la dé- 
glutition; déglutition difficile et augmentation des douleurs en 
avalant des liquides. — Rougeur rétiforme de la membrane mu- 
queuse dans la gorge, avec de nombreuses excoriations. 

Appétit et Gout. — Goût acre ou acide dans la bouche. — L*eau a 
une saveur salée, le matin à jeun. — Répugnance pour Tenu 
froide. — Appétit augmenté et bonne digestion. — Désir de 
choses acides, après l'ingestion desquelles les symptômes s'ag- 
gravent cependant, suivis de diarrhée. — Répugnance pour le 
tabac à fumer, lequel produit des nausées et des vertiges. 

EstOMAc. — Nausées et envie de vomir , parfois avec brûlement 
dans la gorge, depuis la langue jusqu'à l'estomac. — Rapports 
fréquents, avec vomituritions répétées qui font remonter beaucoup 
de glaires. — Augmentation de la sécrétion muqueuse, avec dé- 
goût et rapports fréquents. — Rapports d'un goût d'œufs pourris. 

— Vomissement de mucosités sanguinolentes ou de matières 
acides. — (Vomissement très-fétide et vomiturition qui épuisent 
les forces jusqu'à faire mourir.) — Sensation de vide dans l'estomac. 

— Pression dans Vestomac, comme par une pierre, ou avec envie 
de vomir , rapports , coliques et borborygmes. — Chaleur et brûle- 
ment dans l'estomac. — Inflammation de l'estomac. — Sugillations, 
comme de petits ulcères dans l'estomac. — Après la mort, mem- 
brane muqueuse de l'estotoac, d'une rougeur rétiforme, ramollie 
ou épaissie, et parsemée de taches noirâtres et d'ulcères gan- 
greneux. 

Vbntre. — Inflammation du diaphragme, de la rate et du foie. — 
Douleurs dans Vhypochondre gauche pendant plusieurs jours, et sen- 
sation comme s'il y avait là une boule. — ''Engorgement et indu- 
ration de la rate par suite d'une gonorrhée mal traitée. — Après 
avoir fumé du tabac, pincement violent dans le ventre, amélioré 
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en pressant dessus , aggravé par des mouvements prompts. — 
Coliques et borborygmes. — Inflammation des intestins, avec 
veines injectées, rougeurs rétiformes, épaississement de la mem- 
brane muqueuse et gonflement des glandes du mésentère. — 
Adhérences prononcées entre les intestins. — Inflammation du 
péritoine, avec exsudation d*eau et de lymphe plastique. — 
Forte extravasation de sang dans la cavité du bassin, le long des 
deux muscles psoas. 

Amis ET Selles. — Sortie fréquente dé vents inodores. — Selles 
comme le crottin de mouton, dures, tenaces, brunes et luisantes. 
— Selles rares les premiers jours, puis deux fois par jour, plus 
liquides et plus abondantes. — Selles diarrhéiques en forme de 
bouillie, — Diarrhée stercoreuse, jctunâtre, précéidée de tranchées 
et de borborygmes. — Selles liquides, la nuit, — Parfois beaucoup 
de mucosités avec les selles diarrhéiques. — Selles liquides avec 
des points sanguinolents. — Selles verdâtres ou brunâtres. — 
Diarrhée fétide. — ■ Selles semblables à du goudron et d'une odeur 
cadavéreuse. — Ténesme pendant et hors le temps des selles. — 
Diarrhée stercoreuse noirâtre, avec boutons hémorrhoïdaux très- 
douloureux (allégés par caps,, et en les mouillant de salive). — ^ 
Douleurs dans le ventre et aux reins, comme pendant les règles, 
avec fréquente émission de vents. 

Urines. — Sécrétion urinaire diminuée. — Émission de quelques 
gouttes après avoir uriné. — Brûlement dans Turèthre après avoir 
uriné. 

Parties viriles. — Pincement pressif dans la verge, davantage 
vers le côté droit. — Activité des testicules augmentée. — Sen- 
sation de froid dans le testicule droit. — *Gonflement des testicuksf 
''avec gonorrhée chronique, ou du côté gauche seulement et avec 
douleur d'excoriation. — Érections le matin. — Pollutions. — 
Éjaculation prompte pendant le coït. 

RÈGLES, etc. — Sortie bruyante de vents du vagin. — Douleur 
d'excoriation dans la vulve. — Sang des règles d'un rouge vif. — 
^Métrorrhagie passive, ■— Règles trop hâtives et trop fortes. — 
^Suppression des règles. — Avant l'époque, maux de reins, sen- 
sation de faiblesse et manque d'appétit, ou bien élancements dans 
le bas-ventre, améliorés étant couché dans une position courbée. 
— A Ventrée des règles, céphalalgie, particulièrement au front, avec 
sensation en se baissant, comme si les yeux allaient sortir de la 
tête. — «Douleurs spasmodiques contractives à chaque époque, 
suivies de douleurs d'excoriation dans le ventre. — Engorgement 
des mamelles. 

Larynx et Toux. — Inflammation du larynx, de la trachée-artère 
et des bronches, avec des stries rougeâtres ou des rougeurs fon« 
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cées, surtout là où la membrane du larynx entoure la glotte. — 
Exsudation de lymphe plastique dans le larynx et la trachée- 
artère. — Enrouement et aphonie, avec forte sensation tTeoccoria' 
tion et de raucité dans la gorge. — Sensation de froid au larynx, 
surtout en inspirant , après le déjeuner, et améliorée après s'être 
rasé. — Sensation de contraction dans le larynx, autour de la 
fossette, comme si Ton pressait sur cet endroit. — Chatouillement 
dans le larynx , excitant la toux. — Toux rauque, sèche, creuse. 
— Toux fatigante, ne permettant point de parler, — Toux exci- 
tée par un chatouillement continuel dans le larynx, ou bien en 
inspirant profondément. — Toux avec accès de suffocation, comme 
par les vapeurs du soufre, avec céphalalgie sourde, pressive. — 
Toux spasmodique, d'un son croupal, sibilant, rauque, avec 
dyspnée et éternument. — Toux avec vomiturition. — Dans les 
expérimentations faites sur les mammifères rongeurs, la toux ne 
s'étant jamais déclarée, le docteur Hering conclut de là, qu'il ne 
faudra administrer le brome ni contre le croup, ni contre la toux 
des personnes dont la position des dents aurait de la similitude 
avec celle des mammifères rongeurs. 
Poitrine bt Respiration. — Oppression violente de la poitrine, 
parfois avec toux, mal de tète et vertiges. — Respiration difficile, 
avec besoin continuel de respirer l'air, plus forte le matin, amé- 
liorée en marchant, ainsi que le soir et la nuit. — Bâillement 
continuel pendant la gêne de la respiration. — Sensation comme 
si la respiration était arrêtée par un obstacle au milieu de la poi- 
trine. — Sensation de plénitude dans la poitrine et la gorge, 
comme si un corps mou était entre les poumons et le sternum. — 
«"Gène asthmatique par suite de la rougeole, chez une jeune fille, 
ne permettant ni de marcher vite, ni de monter l'escalier, sans 
produire un grand épuisement. — Respiration très-difficile, avec 
bouche et nez pleins de salive et d'écume, larmoiement, toux, envie 
de vomir, vomiturition et vomissement écumeux , hurlement rau- 
que (chez des chiens), battements de cœur irrégulier», grande 
faiblesse jusqu'à la prostration, tremblement et froid par tout le 
corps , selles liquides, pouls très-fréquent. — Sensation de faiblesse 
et de fatigue dans la poitrine. — Douleurs (tensives ou contrac- 
tives) dans la poitrine, surtout du côté droit. — Poitrine 
comme contractée , avec gêne de la respiration et toux sèche 
excitée par un chatouillement. — Elancements dans la poitrine 
surtout au côté droite et parfois plus fort en marchant vite. 

— Inflammation des poumons jusqu'à Vhépatisation^ ou transfocr 
mation des poumons en une substance tuberculeuse purulente. 

— Congestion vers la poitrine. — Palpitations fréquentes , 
parfois avec oppression dans la région du cœur, besoin de 
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bâiller et sensation comme si Tair inspiré était très-froid. — Les 
palpitations ne permettent pas de rester couché sur le côté gau- 
che. — Inflàfnmation du cœur, avec dureté, couleur rouge foncé, 
accumulation d'un sang coagulé noir, et veines de la poitrine très- 
eng(yrgées,sding décoloré et liquide. — "Hypertrophie du cœur. — 
A Textérieur de la poitrine, chatouillement ou sensation, en y 
touchant, comme si la chair était détachée des os par un coup. 

Tronc — «- ^Goître? — ^Engorgement scrofuleux des deux côtés du 
cou? — Roideur du cou , empêchant de tourner la tète, ce qui est 
douloureux. — Chatouillement picotant à Tépine dorsale ; tirail- 
lement froid descendant le long du dos. — Douleur d'excoriation 
aux reins. 

Extrémités supérieures. — Sensation de constriction dans les 
membres supérieurs. — Douleurs paralytiques dans les épaules 
et les bras. — Faiblesse dans le bras gauche qui est comme para- 
lysé. — Lassitude et manque de force dans les bras. — Craque- 
ment dans l'articulation du coudet droit. — Douleur violente dans 
la main droite, la douleur traverse tout d'un coup le doigt du 
milieu , avec battements. — Main droite chaude et comme gon- 
flée. — Chaleur aux deux mains. — Déchirement et élancements 
dans les doigts. — Douleur sourde dans toutes les articulations 
de la main gauche , se propageant vers le coude et l'épaule. — 
Déchirement dans les articulations centrales du doigt du milieu, 
forceant le doigt à s'allonger. — Nodosités au doigt annulaire 
droit. — Roideur des doigts de la main droite, faisant craindre 
de devoir laisser tomber ce que la main tenait. — "^ Arthrite chro- 
nique, avec gonflement, immobilité et difformité des articula- 
tions. 

Extrémités infériburbs. — Battements dans les extrémités infé- 
rieures , la plus forte dans la droite , avec roideur jusque dans les 
pieds et les orteils, ces derniers sont même douloureux, le soir 
pendant la promenade. — Sensation de paralysie dans l'extré- 
mité inférieure droite; faiblesse dans la gauche. — Douleur 
dans le genou et la hanche du côté droit , plus sensible pendant 
le mouvement. — Brûlement et douleur rhumatismale dans le 
genou gauche. — Chatouillement aux extrémité^ inférieures. — 
Le soir, en appuyant le pied, douleur violente dans la partie 
charnue de la plante du pied gauche, avec sensation de paralysie 
dans le genou et la hanche, et suivie immédiatement de mal de 
gorge pressif à côté du cartilage thyroïde. — Chaleur dans les 
pieds. — Sensation de froid dans le gros orteil gauche, la nuit 
aussi, au réveil, avec fourmillement. — Douleurs dans les orteils 
du pied droit. — Les cors au petit orteil gauche deviennent dou- 
loureux et croissent rapidement. 

rParU — T. I. 13 
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42.— BRUCEA ANTI*BYS£NX£BXCA. 

brin:. ^HtsM togottore???— HiRiNG. *^ Médictnient encore trè^^ieff oonsn. 



STMPrœiBS GÉNÉRAUX. *- Sensation de ccmitartim dans les 
•xtrémiléa. — Pitieeiiiaiità plusieurs endroHs des membres. ^ Le 
soir, roideur aux articulations et douleurs traetîTes aiguës dans 
les membres, avec élancement dans la tête, aux oreilles et dans 
la poitrine. —Abattement. — Disposition à étendre les membres 
et à bâiller. — Grande lassitude en marchant. — Le soir, surexci- 
tation nerreuse, tremblement et chancellement en marchant. — 
Irritabilité augmentant le soir. 

FiitBi.*— Disposition frileuse et aversion pour l'air frais. — Pris- 
sons et froid excessif. — Sueur en marchant, malgré les frissons 
qui apparaissent principalement pendant le repos. 

SouiHL. — Somnolence toute la journée, surtout étant assis, le 
matin, après le dîner, et au plus haut degré après midi. -^ Som* 
noience le soir de bonne heure. — Sommai plein de rêves avec 
ébulliUon de sang. — Sommeil troublé par des rêves confus ou 
affireux, effrayants. — Somnolence attemant avee manque d'ap- 
pétit. 

Moral. •— Esprit abattu avec besoin de dormir. -^ Taciturnité 
et hypochondrie. — Humeur sombre, mélancolique avec pa- 
resse et lassitude. -^ Humeur triste et sombre en s'éveillant le 
matin. 

TÈTE ET Yeux. — Pesanteur et embarras à la tête, avec somnolence 
disparaîttant le soir. -^ Vertiges à faire tomber, le soir. -^ Four- 
millement fouillant au sommet. — Le soir, mai à h tête après 
avoir marché Im^itemps ai» sokU. ^- Céphalalgie derrière les 
sourcils qui semblent être gonflés. — Élancements dans la tête , 
empires en marchant, surtout au soleil. *^ Mal à la tête empiré, 
étant assis, ainsi qu'après avoir mangé. — Yeux ternes, gonflés. 
-«>Yeux rouges aux angles le soir.— «Démangeaison aux paupières. 
*— Le matin, yeux rouges, brûlants. «-^Sensation douloureuse aux 
yeux , comme par du sable , obligeant à les frotter. 

ViBAfiB sr Douci». — » Dartres farinewes , pruriantes au visage , 
suivies de desquamation de la peau. •— Pâleur du visage. — 
Petits mouvements convulsife rapides aux lèvres. *^ Douleurs 
aiguës aux dents et aux gencives surtout en buvant de l'eau 
froide. -^ Accumulation de salive dans la bouche, obligeant à 
cracher continuellement. — Sécheresse et douleur brûhmte au 
gosier, comme par de la graisse rancOé 
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BsTOMAfi. •<-" Pau tl'«{H^tit nfee insipidité d98 aliaeits , ea dînant 
et en déjeunant. -^ Ooùt pâteux. — Renvois à vide. ->• Sensation 
dans restomac, comme si Ton n'avait rien mangé depuis long- 
temps. — Sensation de brûlure et chaleur au creux de Testomac. 

— Sensation ds battements dans V estomac et dans tout le ventre. 

— Pression à Testomac immédiatement après avoir bu ou mangé. 

— Après le repas , battements de cœur violents, aggravation de 
maux de tête, fermentation dans les intestins et besoin d'aller à 
la selle. — Le soir , accès de nausées avec douleurs crampoïdes 
dans le ventre, vomissement des aliments f et selles diarrhélques 
avec grand abattement. 

VsNTns. *^ Pincement douloureux dans le ventre. — Serrement 
comme par des griffes dans le ventre , suivi de petites selles mu- 
queuses, fréquentes. — Borborygmes au ventre. — Les maux de 
ventre eessent après la première selle. — < Selles trop molles, en 
trop petite quantité , et trop claires de couleur. — Élancements 
dans le nombril après les selles. — Selles diarrhéiques suivies 
d'accès d'évanouissement qui forcent à se coucher* — Grande 
disposition aux selles diarrhéiques avec coliques et.flatuosités. -*- 
Le matin et le soir , selles diarrhéiques. — Le soir démangeaison 
à l'anus. 

PoiTRiNB, *- En respirant, sensation d'un grand poids sur toute la 
poitrine. — Oppression de la poitrine avec disposition frileuse et 
grande sensibilité au grand air. — Le matin, en s'éveillent, 
douleur de meurtrissure à l'extérieur de la poitrine, avec dou* 
leurs tensives en respirant profondément. — Douleurs d'exconih 
tion dans l'intérieur de la poitrine, surtout la nuit, au lit, le plus 
fort en étant couché sur le côté. 

Membres. — Sensation de serrement dans le dos. — Douleurs de 
lassitude aux cuisses et aux reins/ — Douleur crampoïde au dos 
de la main. -*- Miliaire rouge» élevée , démangeante, au dos de 
la main et sur le corps. "— Le soir, sensation de paralysie à la 
cuisse. *— Lassitude aux genoux. -- Courbure dans l'articulation 
du pied , de sorte que l'on marche presque sur la cheville* — 
Sensation de brûlure dans les cors. 



BftY. ^ anone.N«HABiiEHA!iii. ^ Doi9i utitéu : 12, 30. — Ihtrét éPacHùn : 

4 à S lourt dan» 1m tlfootioiift sigaèi; so |oan dsaa ^inlqaM mtliditt d»»- 

niques, 
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nux-vom, op. et rhui, qae la bryone fait da bien, lorsqu'elle se trouve indiquée. 
^ Après la bryooe, on trouvera quelquefois convenable t Âlum. rhus. 



CLINIQUE. — Se laissant guider par Vensemhle des symptômes , 
on verra les cas particuliers dans lesquels on pourra consulter ce 
médicament contre : — Affections principalement des hommes 
adultes d'une constitution nerveuse , ou sèche, maigre et bilieuse ; 
au tempérament colérique, teint brun, cheveux et yeux noifs ou 
bruns , caractère irritable , avec disposition à des inflammations 
membraneuses, etc. , etc. — Affections rhumatismales et arthriti- 
ques , même avec fièvre inflammatoire et gonflement ; Nodosités 
arthritiques; Affections hydropiques ; Inflammations locales aiguè's 
(et chroniques) ; Souffrances par suite cPun refroidissement par un 
froid sec (vent d'est) ; Suites fâcheuses d'une colère, d'efforts phy- 
siques (d'un tour de reins, etc.), et d'une vie sédentaire; Luxations 
spontanées; Convulsions et spasmes hystériques?; Tétanos et tris- 
mus?; Congestions actives; Paralysies; Tumeurs inflammatoires; 
affections scrofuleuses ; Engorgement et induration des glandes?; 
Iclère; Affections hydropiqiies ; Éruptions phlycténoïdes ; Dartres 
furfuracées; Pétéchies (morb. maculos.) ; Morbilles et affections à la 
suite de cette maladie ; Symptômes précurseurs de la petite vérole 
et des varioloïdes ; iSuites fâcheuses de la suppression de la scarla- 
tine; Inflammations érysipélateuses aux articulations; Éruptions 
miliairesdes enfants et des femmes en couche; Somnambulisme; 
Fièvres inflammatoires , avec affections nerveuses , gastriques ou 
bilieuses, et forte excitation du système sanguin et ncruetio?; Fièvres 
intermittentes; Fièvres typhoïdes, période inflammatoire; Cépha- 
lalgie à la suite d'émotions morales^ ou après un refroidissement; 
Migraine; Encéphalite (et méningite?), apsi quand elles provien- 
nent de la congélation ; Affection cérébrale à la suite du choléra ; 
Hydrocéphale aiguë; Coryza et obturation chronique du nez; Épi- 
staxis, même celle par suite de ménostasie; Prosopalgie inflamma- 
toire; Fluxion à la joue : Gonflement scrofuleux des lèvres ; Hoquet 
convulsif; Anorexie et dyspepsie chronique, même celles avec 
vomissement; Pituites; Gastralgie; Gastrite?; Rétrécissement du 
cardia?; Affections gastriques et bilieuses, avec fièvre; Hépatite; 
Entérite; Péritonite; Affections abdominales , par suite d'une vie 
sédentaire ; Ascite ; Diarrhées , principalement celles par suite d'un 
refroidissement ; Constipation opiniâtre ; Diarrhées alternant avec 
constipation; Aménorrhée; Métrorrhagie ; Spasmes hystériques ab- 
dominaux ; Coliques des femmes enceintes ou en couche ; Fièvre 
puerpérale; Phlegmon des mamelles; Induration des mamelles; 
Fièvre de lait ; Galactorrhée et souffrances par suite du sevrage; 
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Constipation, ophthalmie et miliaire des noaveau-nés.; Catarrhe des 
voies aériennes, même à la suite des morbilles, ou d'un refroidis- 
sement; Grippe; Toux catarrhale , nerveuse, ou convulstve, etc.; 
Hémoptysie ; Bronchites aiguës et chroniques ; Pneumonie parenchy- 
mateusCj aiguë ou clironique; Pleurésie, principalement chez les 
personnes âgées et après avoir employé l'aconit; Pleurodynie; 
Grippe; Hydrothorax; Souffrances asthmatiques; Cardite; Lum- 
bago ? ; Inflammation phlegmoneuse des pieds ; Psofte ; Coxalgie ; 
Luxation spontanée ; Inflammation rhumatismale du genou ; Poda* 
gra, etc., etc. 

Voy, la note, page 47. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — * Tension, douleurs tractives, tirail- 
lements aigus et élancements surtout aux membres, et principa- 
lement pendant le mouvemerU, avec douleurs insupportables au 
toucher, sueur de la partie affectée et tremblement de cette par- 
tie quand les douleurs diminuent. — '^Roideur et élancements aux 
articulations, au toucher, et pendant le mouvement. — Le soir, 
courbature des membres, avec faiblesse paralytique. — *Torpeur 
et engourdissement des membres, avec roideur et courbature. -— 
• Gonflement pdle , tendu, chaud. — * Çonflement rouge, luisant, 
de quelques parties du corps, avec lancements pendant le mou- 
vement. — * Douleurs de meurtrissure ou à*ulcération sous-euta- 
née, ou comme si la chair s'était détachée des os, — Pression 
tractive au périoste. — «"Gonflement et induration des glandes. 
"^ Nodosités dures , à plusieurs parties de la peau, comme de pe- 
tites glandes endurcies. — * Douleurs avec frissons et froid au 
corps. — Tressaillements des muscles et des membres. — Con- 
vulsions. — '^Aggravation des douleurs et des souffrances la nuit, 
ou le soir , vers les neuf heures , ainsi qu'après avoir mangé, et 
par le mouvement; amélioration pendant le repos. — Malaise 
général, sensation de serrement, avec frissons causés par la 
pression des habillements. — Tiraillement par tout le corps. ^ 
Tremblement des membres, en se redressant après avoir été 
couché. — Manque de solidité dans les membres , en marchant 
après avoir été assis. — '^Grande lassitude et faiblesse, surtout le 
matin ou en se promenant au grand air. — * Besoin de rester 
couché. — Accès d'évanouissement. — Sensation de faiblesse, 
surtoiit en se promenant à l'air. 

Peau. — *Couleur jaune de la peau. —Peau moite, visqueuse. — 
Brûlement et picotement par tout le corps, comme par des orties, 
après de légères émotions. — Inflammation * érysipélateuse , 
surtout aux articulations. — *ÉrupUons urticaires, — •iftitatrc. 
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•urtout cbez Im mfanU et les femmee en ooudie. -^ * ÉfMgh 
tifm$ pMyctérunde», avec démangeawm nmgeanie au brûianU, -^ 
<»Dartre8 furfuraoées, avec démangeaison brûlante .^«•'^P^oAiM.— 
Ulcères , avec sensation de froid, ou avec douleurs pulsatives ou 
cuisantes. —'Engelures. -*- Cors, avec pression ou élanoemento 
brûlants, ou douleurs d*excoriation au toudier. 
SoMHfiiL. *> Grand besoin de bâiller. ^ Grande somnolence le 
jour , surtout après le dîner. •— <" Somnolence comateuse, fnler* 
rompue par des délires anxieux. — * Insomnie , surtout avant 
minuit, causée par chaleur, ébuUition de sang et anxiété, sur* 
tout à la poitrine. — ''Sommeil troublé par la sOif l 'avec goût 
amer dans la bouche au réveil. — Impossibilité de rester couché 
sur le côté droit. — Sursauts , avec effroi en s'endormant et pen- 
dant kl sommeil, -^ Sommeil inquiet, avec rêves confus et 
affluence d'idées. — ""En s*endormant, cris et délires dès qu'on 
a fermé les yeux. ^ *Kévu dé$affréabi99, chagrinante, — RéTes 
vifs des affaires de la journée. -^*Déliresmithkme$ et rêvasseries, 
aveo yeux ouverts. ^ Gémissements i surtout vers minuit. — 

* SQmnambuli9m0* — Cauchemar. 

Flavius. -^ * Froid H fri$s<m$ au corps, même au lit, le soir, ou ac- 
compagnés de douleurs dans tous les membres et de sueur froide 
au front. — *Fri$ê(m avec trembkmeat, souvent avec chaleur à 
la iéu, rougeur de visa^, et soif; ou suivis de chaleur avec sueur 
.•tsoif.<i--''^vaf»^ k$ friêsons, vertig$ê et ôéphakUgie ; puis fris- 
sonnement avec tension et traction dans les membres. — ** Dégoût 
pour les aliments et les boissons pendant les frissons. — <* Chaleur 
d*abord alternant a?eo frissons; puis chaleur brûlante et soif { en- 
suite forte sueur. —* Chalet universelle, eèche, extérieure et in- 
térisure, presque toujours aveo grand désir de boissons froides. 
*^ ""Pendant la chaleur, vertiges et céphalalgie. *^ Accès fébriles 
aveo froid et frissons prédominants, type tierce t nausées et be- 
soin de rester couché , ou avec douleurs lanoinantes dans le oûté 
et dans le ventre, et soif pendant les frissons et la chaleur. -<^ Au 
début de la fièvre, toux sèche avec vomissements, élancements 
et oppressions à la poitrine. -^ Sueur froide au front et à la tète. 
-MSueurabondantependantqu^on se promène à Taur froid.-^ueur 
huileuse le jour et la nuit. — «"Sueur avec anxiété et inquiétude, 
respiration sospirieuse , toux courte et pression à la poitrine* — 

* Sueurs abondantes la nuit et le matin, quelquefois d'une odeur 
aigre. 

MoRAk -^ Anxiété et inquiétude avec craint dé Vavenir. ^ Pkuft 
/ih^9uefifo.->«« ''Désespoir de guérir, aveo crainte de la noH. — 
Peur avec envie de s'enfuir .-^""D^cowagitfmenf. —«A version peur 
la eOAversatienb «^ *IraeeibiM4 et emportemem, -* Manque de 
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méQHNr».-<-AbMiiee d*Mpdt momefiUiiée*^£to<irdi8semeD(.*— 
«"Envie de cbo8«6 qu'on n'ft pas , et qu'on rebute quand on lee a. 
-^'^ Délires et radoleries sur les affaires du jour. 

TÂTC. — ^Embarras, étourdissement et obnubilation de la tète. -- 
CbanceUement et ivresse comme par congestion à la tôte. — Étour* 
dissement de la tôte« — Vertiges semblables au chaoeellement. 
— <" Vertiges seulement quand on se baisse. — ""Fer^tj^^ four- 
noyants , surtout en se levant de son siège , ou en se redressant 
après avoir été couché, -^ Céphalalgie comme après des débau* 
ches nocturnes. — "^Mal à la tête , après chaque repas. — Accès 
de maux de tète avec vomissement » nausées et besoin de se cou- 
cher.-»-'^Mal de tète le matin dès qu'on ouvre les yeux.-*- '^(^roticte 
plénitude et pesantewr de la tête avec pressùm fouillante ver^ le 
ffwt, et quand on se baisse, sensation comme si tout allait sortir 
par le fnmt. — *Pres$iofk expansive ou amprêssion au cerveau. 
-^'^Élancements dans la tète, parfois d'un seul côté. — Douleurs 
pulsaiivee^, tressaillantes, augmentées par le mouvement, avec 
pression aux yeux. -* Congestion à la tète avec chaleur au cer- 
veau. *- «"Douleurs brûlantes au front. — *Le$ maux de tête $' ag- 
gravent par le mouvement et une marche rapide, ou quand on 
ouvre les yeux. *-> Sensibilité douloureuse du cuir x^hevelui 
comme par eicoria tien .-^Douleurs tractives et tressaillantes è la 
tète, depuis la pommette jusqu'à la tempe, augmentées par le con- 
tact. -^Chaleur brûlante de la tète» extérieure.*^ Sueur froide au 
front. -^ Cheveux trè»>gras. 

Yaux. «^ Douleurs aux yeux en les remuant -«- Pression aux yeux, 
comme s'ils allaient sortir de la tète* -^ '^Pression dans les yeux , 
comme par du sable, surtout le matin et le soir. *-*- Douleurs lan» 
dnantes et tractives dans les yeux,*^ Douleur brûlante aux yeux. 
—''Inflammation des yeuK et des paupières, avec rougPur.--^on. 
flement douloureux des yeux avec suppuration et conjonctive 
gonflée et rouge.— Gonflement rouge des paupières , surtout des 
paupières supérieures, avec douleurs pressi v es. —» ^Dartres furfu- 
racées aux paupières avec démangeaison brûlante.-*^ Orgelet à la 
paupière. — Abcès à l'angle interne de \'çb\\,'-- ÀggliUination 
nocturne des paupières, avec larmoiement le jour, surtout au so- 
leil, et avec vue trouble. ^- "^ Yeux ternes , vitrés, troubles ou 
éfeincelants , et comme noyés de larmes. — Presbyopie* — Confu- 
sion des lettres en lisant. — ""Noirceur ou flamme devant les yeux. 
— ^Pholophobie. • 

OasiLLsa.-^ Douleurs contractives aux oreilles, avec diminution de 
l'ouïe. — Elancements dans les oreilles, pendant et après la pro- 
menade au grand air. — Tumeur comme une bosse devant et der- 
rière l'oreille. — Saignement par les oreilles. -^ Sensation aux 
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oreilles comme si elles étaient bouchées. ^-^ Bourdonnement aux 
oreilles. — ""Tout bruit est insupportc^le aux oreilles. 

Nez. — ^Gonflement du nez avec sensibilité douloureuse au toucher 
et obturation du nez.— ** Inflammation et ulcération des narines. 
Ulcère dans les narines avec douleurs rongeantes. — ^Saignement 
•fréquent de nez , quelquefois le matin , ou lorsque les règles sont 
supprimées , ou même en dormant. — * Sécheresse et obturation 
du nez, parfois opiniâtres. — Coryza fiuent avec pression lanci- 
nante au front. — '^Coryza sec, parfois opiniâtre. — Mucosités 
dures, séchant en croûtes. 

Visage. — *Couleur du visage pâle, jaune, terreuse. — * Visage 
rouge, brûlant. — Taches rouges au visage.— "^Gonflement chaud, 
bleuâtre et brunâtre du visage. — Douleurs au visage , le plus 
souvent pressives, soulagées par la pression extérieure. — *Gon- 
flement du visage, "parfois d'un seul côté, ou sous les yeux et à 
la racine du nez. — Gonflement de la joue, tout près de Toreille. 

f — Petites nodosités et indurations au visage, comme des glandes 
sous-cutanées. — "^Lèvres gonflées M gercées , avec saignement et 
sensation de brûlure au toucher. — * Lèvres sèches. — Éruption 
aux lèvres avec cuisson brûlante. 

Dents. — Jl^aux de dents avec besoin de se coucher, augmentés la 
nuit par des choses chaudes ; aggravés en restant couché sur le 
côté sain, soulagés en se couchant sur la partie affectée. — Odon- 
talgie tressaillante et tiraillante, avec sensation comme si les dents 
étaient trop longues ou qu'elles branlassent , surtout pendant et 
après le repas. — Douleurs d'excoriation aux gencives avec va- 
cillements des dents. — Gencives fongueuses. 

Bouche. — *S^heresse de la bouche, avec soif ardente. — Accumu- 
lation d'une salive savonneuse et écumeuse dans la bouche. — 
Salivation. — Odeur putride de la bouche. — Langue ''sèche, 
*chargée d'un enduit blanc, ou sale, ou ''jaune. — •Couleur foncée 
et rugosité de la langue. — Vésicules brûlantes au bord de la 
langue. — ^Parole indistincte par sécheresse de la gora;e. 

Gorge. — Mal à la gorge avec enrouement et déglutition difficile. 
— Douleurs d'excoriation dans la gorge en avalant â vide. — 
*SeJisation de sécheresse et grande sécheresse dans la gorge. — 
Pression dans le pharynx, comme par un corps dur et pointu. — 
* Élancements dans la gorge au contact , ainsi qu'en tournant la 
tête et en avalant. — Mucosités tenaces dans la gorge , ne se dé- 
tachant que par des efforts. 

Appétit. — *Perte du goût. — *Goùt fade, pâteux, 'putride, — *In- 
sipidiré des aliments. — Goût douceâtre. — Goût amer de tous les 
aliments, ou seulement après ou hors le temps des repas , ainsi 
que le matin. — *Soif ardente, parfois après le repas, augmentée 
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en prenant de ta bière. — On ne boit pas souvent, mais toujours 
beaucoup à la fois. — Grand désir du vin , des boissons acides, 
du café, et "^même des choses qui ne se mangent pas. — '^Faim 
maladive qui force à manger souvent et peu à la fois. — Boulimie, 
souvent avec absence d'appétit ou avec soif et chaleur passagère,^ 
parfois même la nuit. — Perte de Tappëtit au premier morceau 
que l'on mange. ^ *Répugrumce et dégoût pour les aliments. '-^ 
Après chaque repas, renvois avec pression à Vestomac et à, Vépi" 
gastre, coliques ou vomissement, principalement après avoir 
m^ngédupain. 
Estomac. — Renvois, surtout après avoir mangé, le plus souvent 
amers ou aigres, ou avec goût des aliments. — ^Renvois à vide. 

— ^Régurgitation des aliments après chaque repas. — *Hoqmt, 

— * Nausées et envie de vomir, surtout après avoir mangé des ali- 
ments qu'on a trouvés de bon goût, ou quand on se lève après 
avoir été couché. — *Nausée8 avec envie de vomir et anxiété, 
quand on s'assied ou quand on s'efforce de boire. — Nausées le 
matin. ^ — *Vomituirition, avec écoulement pituiteux.-^ ^Vomisse- 
ment dès qu'on a bu , surtout quand on a bu après le repas. — 
Le soir vomissement de glaires. — * Vomissement des aliments » 
"avec hoquet et vomiturition , ou vomissement d'eau amère , ou 
de bile, même la nuit. — ""Vomissement de sang. — Élancements 
au côté gauche du ventre pendant les vomissements. -^^Pression 
comme par une pierre dans l'estomac, surtout après le repas, ou 
en marchant, quelquefois accompagnée de mauvaise humeur. — 
Douleurs incisives dans le creux de l'estomac , comme par des 
couteaux. — ^'Douleurs contractives dans l'estomac , quelquefois 
avec vomissement des aliments. — Serrement dans le creux de 
l'estomac et tension douloureuse au toucher, avec sensation de 
chaleur. — * Élancements dans Vestomac étant couché sur le côté, 
ainsi qu'au creux de Vestomac , pendant le mou/vement, quand on 
marche ou qu'oh fait un faux pas. — ""Douleur d'excoriation au 
creux de l'estomac , sensible au toucher ou en toussant. — *"La 
moindre pression au creux de l'estomac est insupportable. — "^Sen- 
sation de brûkire au creux de Vestomac et à Vestomac , surtout 
pendant le mouvement. —- Sensation de gonflement au creux de 
l'estomac. 

Vbntre. — 9 Douleurs au foie, le plus souvent lancinantes , tensives 
ou brûlantes, surtout au toucher, en respirant ou en toussant. — 
""Douleurs tractives à l'hypochondre, jusque dans l'estomac et dans 
le dos , le matin et après le dtner, et parfois avec vomissement. 

— Gonflement dur dans les régions hypochondriaque et ombili- 
cale. — Élancements dans la région spiénique. — '^Colique avec 
tension du ventre et écoulement d'eau comme des pituites. ^ 
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""BalloiiiieDient du ventre avec preçsion à l'épi^aslrei surtout après 
le dioer.-**-''Déc]iiremeot dans le ventre depuis les bandies jus- 
qu'au creux de restomac — * Douleurs crampoïdes , piueement , 
ou trivuchée^ ^ ^ancemmti dans le ventre j principalement après 
avoir mangé ou bu (surtout du laii chaud), quelquefois avec selles 
diarrbéiques. ^ Gonflement dur autour du. nombril. — '^Gonfle- 
ment bydropique du ventre. — Gargouillement et borborygmes 
dans le ventre, avec sortie de vents; quelquefois seulement le 
soir, au lit. 

Selles. — * Constipation, — "^Excréments gros avec évacuation 
difficile. •— "^Selles peu abondantes, mais dures et comme brû- 
lées. — * Diarrhées aveo coliques , "alternant quelquefoia avec 
constipation et gastralgie. -^ Selles diarrhéiques d'une odeur 
putride» comme du fromage trop fait, ou avec évacuation de ma- 
tières non digérées. 7- * Diarrhée le matin *~ Diarrhées nocturnes 
avec douleur brûlante à Tanus. — Diarrhées coUiquatives. — Co- 
lique coDStrictive pendant les selles. — * Selles diarrhéiques fré- 
quentée, de couleur brunâtre (chez les nourrissons). 

Uairaes. "— ^Urines rares, rougeâtres, brunâtres et '^chaudes. ^ En- 
vie pressante d'uriner, avec incontinence. -— Émission fréquente 
d'urines aqueuses., — Envie d'uriner» avec suspension de la res- 
piration en levant des fardeaux. -—Besoin. d'uriner la nuit. — 
Emission involontaire d' urinée chaudes quand on fait, des mou- 
vements. — * Sensation de brûlure et douleurs incisives dans 
l'urèthre, avant d'uriner. -~ Setisation de rétrécissement de 
Turèlbre*— Élancements et douleurs brûlantes dans l'urèthre. 

Pautibs viailbs. -^ Miiiaire rouge, pruriante, au gland. ^ Élan- 
cements dans lee testicules. 

RÈGLES. — * ""Règles supprimées, -*~ Hégks trop hâtives, •— • ^Doa- 
leurs tractives, aiguè's, dans les membres^ pendant les règles, ^ 
Écoulement de sang hors le temps des règles» «^ ""Métrorrhagie 
d'un sang rouge foncé, avec mal aux reins et à la tète» ^ ^Dou- 
leurs brûlantes au fond de la matrice, pendant la grossesse, 
augmentées par le mouvement, diminuées par la pression et le 
repos. — Gonflement de la lèvre, avec pustule noire et dure. 

Uatnx. — "^Earouement avec disposition à transpirer, toux et râ- 
lement dans la poitrine. — Envie de tousser, comme par des 
glaires; après, douleurs d'excoriation au larynx, augmentées en 
parlant ou en fumant du tabac. -- *Touœ, le plus souvent eèçke, 
excitée par un chatouillement dam la gorge, ~ou comme causée 
par de la vapeur dans le larynx, avec beisoin de respirer souvent. 
-— Toux, comme par irritation de l'estomac* — *Touœ arampcêùie, 
suffocante, surtout apiès minuit, ou après avoir bu ou mangé, 
et souvent avec vomissement des aliments, ^ Toux le matin avec 
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écoulement d'eau comme des pituites. — Toux qui semble bri- 
ser la poitrine. — *T(mx avec lancements dcms les côtés dé la 
poitrine, ou avecr douleurs pressives dans la tête, comme si elle 
allait se briser, ainsi qu'arec douleurs lancinantes au creux de 
l'estomac, ou avec douleurs aux hypochondres. — «Toux avec 
expectoration de mucosités de couleur sale, rougeâlre, — *Toux 
avec expectoration jaunâtre. — •Toux avec expectoration .d*un 
sang pur, ou de glaires avec stries de tông. — Bn toussant, dou- 
leur d'excoriation au creux de restomac. — Accès d'étouffement 
avant Taccès de la toux nocturne. 

PoiTRïNï. — "Respiration difficile ou compte, rapide et anxieuse, 
on suspiHeuse. — Oppression avec accès d*étouffement. — ^Respi- 
ration empêchée par des élancements dans la poitrine. — Res- 
piration profonde et lente, surtout en faisant des efforts. — Besoin 
continuel de respirer profondément. — Accès de gêne de la 
respiration, même la nuit, quelquefois avec colique lancinante 
et envie d'aller à la selle. — Pression à la poitrine comme par uo 
fardeau, avec oppression. — Douleur contractîve dans la poitrine, 
provoquée par Taîr froid. — Tension dans la poitrine en marchant. 
— ^Élancements dans la poitrine et les côtés, comme par un 
ulcère, surtout en toussant ou en respirant profondémetU, obli- 
geant à rester assis, ne permettant d'être couché que swr le 
dos, et augmentés par un mouvement quelconque. — ^Chaleur et 
douleur brûlante dans la poitrine, avec anxiété et serrement. — 
Sensation dans la poitrine, comme si tout 7 était détaché et tombait 
dans le ventre. — ^Battements de cœur, 'souvent très-forts et même 
avec oppression. 

Tronc. — Mal aux reins, comme une roideur douloureuse, qui 
ne permet pas de marcher droit. — Pendant le repos, douleur de 
meurtrissure aux reins. — Douleur contractive, crampoïde, par 
tout le dos. — Brûlement et douleurs tractives au dos. — Élan- 
cements aux reins et au des. — Élancements sous Fomoplate 
gauche, jusqu^an cœur, fortement augmentés par la toux et la 
respiration. — Pression sur l'épaule, avec élancements en respi- 
rant profondément.. — *Roideur rhumutismcUe et tension à la 
nuque et au cou. — Taches rouges aux côtés du cou. *-* Miiiaire 
rouge au cou, avec forte démangeaison. —Sueur aux aisselles. 

BfiAS. — *Douleurs tractives aux articulations de Vépaule et des 
bras, avec tension, élancements, et gonflement d'un rouge lui- 
sant. — Douleurs tractives dans tout le bras et jusqu'au bout des 
doigts. — 'Mouvements convulsifs, tressaillement et tremblement 
des bras. — "Douleurs brûlantes et lassitude aux bras. — Trem- 
blement continuel des bras et des doigts. — Gonflement du bras 
Itutoor du coude. — • Ëhmcemeufs aux articulations du coude et 
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de la main, avec pesanteur des mains. — Miliaire rouge à Tavant- 
bras. — DoMl0ar de luxation à V articulation des mains, en les 
remuant, — La nuit, inflammation du dos de la main, avec 
douleur brûlante. — Gonflement des mains, — Sensation de tor- 
peur dans la paume des mains. — Douleurs lancinantes aux doigts 
en écrivant. >— Gonflement chaud et pâle des articulations des 
doigts. — Tressaillement des doigts en remuant les mains. 
Jambes. — Douleurs tractives auœ cuisses. — *Élancements dans 
la cuisse, depuis la fesse jusqu'à la cheville du pied, avec dou- 
leurs insupportables au toucher et pendant le mouvement, ainsi 
qu'avec sueur par tout le corps* — Lassitude et manque de soli- 
dité dans les jambes, surtout en montant un escalier. — Para- 
lysie des jambes. — '^Roideur tensive et douloureuse des genoux. 
— Gonflement rouge et luisant des genoux, avec élancements 
violents, surtout en marchant. — Chancellement et fléchissement 
des genoux pendant la marche. — ''Élancements tensifs et dou- 
leurs crampoïdes dans les genoux, avec ''^tension jusque dans les 
mollets. — ^'Douleurs vives dans les genoux, s'étendant jusqu'aux 
tibias. — ''Élancements tensifs et tractifs dans les mollets jus- 
qu'à la cheville des pieds, avec gonflement rouge luisant des 
parties affectées. — Crampes aux mollets, la nuit et le matin. — 
Lassitude des jambes en marchant et en restant debout. — *Gon- 
flem>ent des jambes, s'étendant jusqu'aux pieds. — "^Douleur de 
luxation à l'articulation du pied , en marchant. — *Gonflement 
des pieds, avec rougeur et chaleur, douleur de meurtrissure en 
étendant les pieds, tension en les remuant, et douleurs d'ulcé- 
ration au contact. — Élancements dans les pieds, la plante des 
pieds et les orteils, surtout en appuyant le pied. — Cors avec 
pression , ou avec élancements brûlants, ou avec douleur d'exco- 
riation au toucher. 



44.— GALAJOIUM I^EGUIMJM. 

CALAD. — Pédiveaux féuéneux. — Hering. — Dose usitée : 30. — Durée d'action . 

jusqu'à 50 joars. 
ARTiDorES : Les mêmes ?. 
COMPAKIR AVEC : Gaps. carb-veg. chin. graph. ign. merc. nilr-ac. phosph. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Aversion pour tout mouvement, avec 
envie continuelle de rester couché. -7- Légères attaques d'éva- 
nouissement, après avoir écrit ou médité, ainsi qu'en se levant 
de la position couchée. — Diminution de tous les symptômes après 
un court sommeil le jour, et disparition du mal pendant la transpi^ 
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ration. — Chaleur brûlante sur de petites parties de la peau, avec 
besoin de les toucher du doigt. — Sensibilité douloureuse des 
piqûres de cousin. — A Tavant-bras ou à la poitrine, miliaimà 
gros grains avec prurit , et chaleur alternant avec oppression. — 
Souvent, sensation comnoe si des mouches couraient sur la peau, 
surtout à la face. 
Sommeil. — Envie de dormir, avec besoin de se coucher le jour, 
sans pouvoir dormir, et avec horripilation et embarras de la tête. 

— Assoupissement, et sommeil durant lequel on se souvient de 
tout ce qu'on avait oublié pendant la veille. — Sommeil tropl^er 
pendant la nuit. — Gémissements et sanglots anxieux, avec 
violents mouvements convulsifs dans les membres. 

Fièvre. — Fièvre avec douleurs dans les oreilles et gonflement des 
glandes sous-maxillaires. — Fièvre avec froid et soif, respiration 
haletante, rhume de cerveau et pulsations dans la poitrine. — Le 
soir, fièvre avec sommeil qui cesse régulièrement à la dispa* 
rition de la fièvre. — Après la chaleur, sueur qui attire fortement 
les mouches. 

Moral. — Craintes et inquiétudes, surtout sur sa santé. — Angoisses 
avant de s'endormir le soir. — En se rasant, angoisse et peur de 
se couper. 

TÊTE, Yeux, etc. — Tète embarrassée avec tournoiement et nausées. 

— Quand on se couche ou qu'on ferme les yeux, vertige comme si 
Ton était percé. — Après avoir été couché, céphalalgie au côté 
sur lequel on a reposé. — Chaleur à la tête, qui monte du bras 
vers le haut. — Cuisson brûlante dans les yeux. — Ouïe extrê- 
mement sensible, surtout quand on s'endort. — Accès de surdité 
légère et passagère. — «"Bruissement dans les oreilles. — Rhume 
de cerveau le soir, avec douleur brûlante dans le nez et éternu- 
ment. — Maux de dents térébrants, avec élancements jusque dans 
l'oreille. 

Appétit. — Goût piteux, herbacé, dans la bouche. — Grand désir 
de fumer du tabac. -^ Manque de soif avec aversion pour l'eau 
froide et sécheresse du pharynx et de l'œsophage. — Sensation de 
vide dans l'estomac, sans faim, mais qui force à manger vite. — 
Après le déjeuner, humeur maussade et tête entreprise. 

Estomac — Renvois à vide. — En fumant, envie de vomir et d'aller 
à la seUe, ou bien vomissement aigre, émoussant les dents qui pa- 
raissent trop longues. — ^ Renvois empêchés par des douleurs à 
l'estomac. — Nausée le matin avec vertige et élancements au 
creux de l'estomac. — Sensation de vacuité à l'estomac. — Cuis- 
son brûlante dans l'estomac. — Pression et rongement au cardia. 

— Tranchées à travers l'épigastre. — Élancements à l'épigastre 
et rétraction du creux de l'estomac, avec faiblesse et nausées, 

i"Part.— T.i. H 
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-*- Doaleurs pulsatiyes et fatigantes à t'épigastre, après avoir 
marché. 

ViirrBB, Uruves. «-* Tranebéès crampoïdes dans la région ombi- 
licale. — Battement et pulsations ou douleurs brûlantes à l'épi- 
gastre. — Sortie de petites flataosités d'odeur putride. — Selles 
de la consistance de la bouillie, et peu abondantes. — Après la 
selle, sortie de mucosités, et écoulement d'une humeur séreuse de 
l'anus. — Après la selle, élancement au rectum. — Souvent envie 
â*aller à la selle, les selles sont jaunâtres, en forme de bouillie. — 
Térébration et fouillement dans Tanus et le sacrum. — Après les 
selles, sortie de sang par Tanus. — Sensation douloureuse de 
plénitude dans la vessie, sans envie d'uriner. 

Parties yirimis. — Faiblesse des fonctions génitales. — Forte sueur 
au scrotum. — Parties génitales boufSes, flasques, suintantes. — 
Gronflement et excoriation du prépuce, avec rétraction après le 
coït. — Sécheresse et rougeur du gland, qui est comme parsemé 
de petits points ronges. — Manque de jouissance et d'éjaculation 
pendant le coït, ou éjaculation trop prompte et sans érection. — 
Érections nocturnes. — Boutons au mont vénérien et à l'oreille. 

Larynx. — Trachée-artère et larynx comme contractés, avec siffle- 
ment en respirant profondément. — Toux, qui paraît avoir son 
siège au-dessus du larynx. — Toux avec respiration gênée, 
causée par une pression à Tépigastre, ou empêchée par une 
sensation de pesanteur à cette partie. — Toux nocturne, sourde 
et faible, qui empêche de dormir, même le matin. 

FoiTRiNB. — Oppression , surtout pendant les douleurs brûlantes à 
l'estomac. — Poitrine comme vide, surtout après l'expectoration 
des glaires. — Pulsation au-dessous du cœur. — Le matin, en 
se levant , douleur de brisement dans les côtés et les reins. 

Dos ET Extrémités. — Maux de reins, comme par faiblesse. — 
Élancements dans les cors. 



4i5.— CALCAREA CAKBOOTCA. 

CALC. — Écaille d'huilre. -* Hàhmemànn. — Dote tuiêée : M. — Durtfé â^aetion : 
SO jours daDs des affections, chroniques. 

ANTIDOTES : Camph. nilr-ac. nitr-spir. sulph. — Ce sont ; bU, ckin. Chin^ulfei 
nitr~ac., dont calcarea est l'antidote à son tour. 

Comparer à^bg : Anac. alumr am. ara. bar. bell. bia. cbin. eupr. graph. kal. lyc 
magn. merc nitr-ac. nuoMiom. pbos. puis. sep. siL aulf, recatr. — C'est aunoot 
après chin. cupr. nitr-ac. et suif, que calcarea fera du bien, lorsqu'il est indi- 
qué. Après calcarea, on trouvera le plus souvent convenable .- lyc. nitr-ac. phot. 
et 8il. 

CLINIQUE. -^ Se laissant guider par Vensemhk des symptômes , on 
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verra te cas partîculù»$ dang lesqiudd qq^ piMirra c^isuUtr m médi- 
cament, contre : -^ Affectiona des personnes ^ constîtuUon plétfao- 
rïque ou lymphatique avec disposition k des bléo^Drrbagîes, des 
rhumes de cerveau et des diarrhées; ou bien d'individus de 
constitution faible, à nutrition maladive. 7- Souffrances à la suite 
d'un refroidissement dans Teau ; Différentes affections des e&lànts 
et des femmes qui ont les règles abondantes; Suites fâcheuses d'un 
tour de reins; Souffrances après avoir fait abus du quinquina; 
Souffrances de$ ivrognes ; Nodosités goutteuses et autres souffrances 
arthritiques; Danse de Saint-Guy?, ConwMons épiUpiiqm$ (après 
l'action du cuprum); Spasoies hystérique^; Obéwté des jeunes 
gens ; F^lesse physique et nerveuse , par suite de masturbaiioa; 
Faiblesse musculaire, difficulté d'apprendre a nuircber, atropkkei 
autres souffrances des enfants scrofyjim»; engorgement et suppura- 
tion des glandes ; Carie, ramollissement , déviation et oi^rss affec^ 
lions des os, Affections rachiUqm; Luxations spontanées; Artbro- 
cace?; Polypes; Tumeurs enkptées; JÊcuptions chroniques; 
Dartres craûteuses et humides; Éruptions scrofuleuses ; Vloères 
fistuleux; Verrues ; Rhagades, surtout ches les ouvriers travaillant 
dans l'eau; Varices; Éruptions urticaires chroniques; Fièvres inter- 
mittentes, et suites fâcheuses de la suppression de ces fièvres par 
le quinine; Fièvres lentes; Mélancolie; Hypochondrie et hystérie; 
Delirium tremms ; Ivrognerie ; Migraine ; CéphalalgiOt par refroidis- 
sement, ou à la suite d'un tour de reins ; Fatigue de la tête à la suite 
de travaux intellectuels; Teigne; Chute des cheveux, surtout chez 
les femmes en couche, ou à la suite de graves maladies aiguës; 
Fontanelles des enfants trop longtemps ouvertes; Oph^hcUmies, 
mémo oeUes par l'introduction d'un corps étranger, ou ches des 
personnes scrofuleuses ou chez les nouveaurnés; Blépharophthalmie ; 
Taches, ulcères, et obscurcissement de la cornée?; Fongus héméa- 
tode dans l'œil?; Àmhlyopie amauroUque; Fistule lacrymale; Hé- 
morrhagie des yeux?; Otite? ; Otorrhée purulente, même celle qui 
provient de la carie de l'appareil auditif; Polype dans l'oreilie; 
Dureté de l'ouïe , même celle par suite de la suppression d'une fièvre 
intermittente par le quinine; Parotite; Gonflement ecrofuleux du 
nez ; Polype nasal ; Anosmie ; Cancer au nez ? ; Coryza amo étabUs- 
sèment tardif du flux catarrhal; Coryza et obturation chronique du 
nez; Prosopalgie; Dartres et autres éruptions faciales; Croûte de 
lait; Odontalgies, même celles des femmes enceintes, ou qui ont 
les règles trop abondantes; Dentition difficHe chez les enfants, et 
même avec convulsions; Ulcères fistuleux aux gencives?; Gre- 
nouillette; Amygdalite et autres angines phlegmoneuses; Goitre; 
Anorexie; Dyspepsie, vomissements, aigreutv^pyrosis et autres 
affections gastriques ; Ivrognerie; induration et autres affections du 



Digitized by VjOOQ IC 



1«0 GALGAREA GARBOMIGA. 

foie; Affections abdominales chroniques; Carmiu; Ténia; Coliques; 
Spasmes abdominaux ; Bubons scrofuleux; Constipation ophiiàtre; 
Diarrhées des enfants scrofuleux , ou bien pendant la dentition ; 
Diarrhée des individus phihisiques; Disposition chronique à avoir 
plusieurs selles par jour; Affections vermineuses ; Souffrances hé- 
morrhoïdales, et suites fâcheuses de la suppression du flux hémor- 
rhoïdal; Catarrhe de Id vessie; Hématurie?; Polype de la vessie; 
Calculs urinaires; Faiblesse des fonctions génitales, dysménorrhée 
et aménorrhée des personnes pléthoriques ; Flueurs blanches ; Mé- 
trorrhagie; Chlorose; Stérilité; Abortus; Tranchées trop prolongées, 
après Taccouchement; Faiblesse, chute des cheveux et autres souf- 
frances des femmes en couche : Odontalgie des femmes enceintes; 
Fièvre de lait; Excoriation des mamelles ; Galactorrhée ou agalactie ; 
Ophthalmie, faiblesse musculaire , et aigreur des nourrissons ; La- 
ryngite chronique avec ulcération ; Catarrhe chronique et blénorrhée 
des poumons; Symptômes phihisiques (phlhisie tuberculeuse); Dé- 
viation de la colonne vertébrale; Coxalgie; Luxation spontanée; 
Goutte aux mains et aux pieds, etc. , etc. 
C;::;^^ Voy. la note, page 17. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — ""Crampes et contractions des mem- 
bres, surtout des doigts et des orteils. —Douleurs de luxation. 
— Douleurs pulsatives. — *Lancinations et douleurs tractives 
dans les membres, principalement la nuit ou en été et au chan- 
gement du temps. — Accès de torpeur et pàlissement de quel- 
ques parties du corps qui paraissent comme mortes. — Grande 
facilité à se donner des tours de reins, qui souvent sont suivis de 
maux de gor^e ou de roideur et gonflement de la nuque avec mal 
à la tête. — Engourdissement facile des membres. — *BouUlon' 
nement de sang, principalement chez les individus pléthoriques , et 
souvent avec congestion à la tète et à la poitrine. — Tressaille- 
ments dans différents membres. — ^Convulsions épileptiques , 
parfois la nuit avec cris. — «Tétanos partiel, 'précédé d'une espèce 
d'auratetaniea. — * Les symptômes s'aggravent ou se renouvel- 
lent par le travail dans Teau, ainsi que le soir, la nuit, le malin, 
après le repas et tous les deux jours. — Souffrances périodiques 
et intermittentes. — '"Grande agitation qui force à se mouvoir 
constamment et à beaucoup marcher, — Tremblement fréquent 
de tout le corps , augmenté au grand air. — *])ouleur de meur- 
trissure aux bras et aux jambes , ainsi qu'aux reins, surtout en 
se remuant et en montant un escalier. — Malaise général le soir, 
commme avant-coureur d'un accès de fièvre interauttente. — 
* Manque de force, abattement , principalement le matin de bonne 



Digitized by VjOOQ IC 



GALGAREA GARBONlGA. iti 

heure. ^- Fatigue et faiblesse nerveuse , souvent avec pâleur du 
visage , battement de cœur, vertige , frissons, maux de reins, etc. 
— Évafwuissement , surtout le soir, at)ec obscurcissement des 
yeux, sueur au visage et froid au corps. — *Grande fotigue 
après avoir parlé ou après une marche modérée 'au grand air, 
ainsi qu'après le moindre effort, et souvent avec transpiration 
facile et abondante. — Vif désir de se faire magnétiser. — Abat- 
tement excessif, quelquefois avec violents accès de rires spasmo- 
diques. — ^'Bouffissure du corps et du visage avec ventre gros 
chez les enfants. — Amaigrissemmt , quoiqu'on mange de bon 
appétit. — ^Grand embonpoint et forte obésité. — *Disposition 
à se refroidir et grande sensibilité à l'air froid et hrnnide. En se 
promenant au grand air, tristesse avec pleurs, mal à la tète, 
ballonnement du ventre , battements de cœur, sueur, grande fa- 
tigue et beaucoup d'autres souffrances. 

Pbau. — Frémissement visible de la peau depuis les pieds jusqu'à 
la tète, suivi d'étourdissement. — Démangeaison brûlante, mor- 
dicante. — Éphélides. — *Ériwti(m urticaire, le plus souvent 
disparaissant à l'air frais. — Eruption des taches lenticulaires, 
rouges et élevées, avec forte chaleur, beaucoup de soif et manque 
d'appétit. — Peau chaude et sèche pendant le mouvement. — 
•Peau du corps rude, *8èche et comme couverte d'une espèce de 
miliaire. — «Enduit furfuràcé de la peau. — Éruptions et dar- 
tres humides, croùteuses, ou en forme de grappes avec douleurs 
de brûlure. — Pemphigus pruriteux par tout le corps. — Peau 
excoriée en divers endroits. — Peau maladive , toute lésion tend 
à s'ulcérer. — Inflammations érysipélateuses. — *Furoncles. — 
* Verrues» — Cors avec douleur d'excoriation et brûlement. — 
''Tumeurs enkystées qui se renouvellent et suppurent tous les 
mois. — *Gonflement et induration des glandes avec ou sans 
douleur. — * Varices, — * Nodosités arthritiques. — <>Gonflement 
et déviation des os. — Ulcération des os. — Panaris. — Envies. 

Sommeil. — *Envie de dormir le jour et le soir de bonne heure. 

' — Sommeil tardif, et '^insomnie par affluenee d'idées ou à cause 
d'images voluptueuses ou effrayantes, qui apparaissent dès qu'on 
ferme les yeux. •— "^Pendant le sommeil, paroles, gémissements , 
cris et sursauts, anxiété qui persiste après le réveil ou mouve- 
ments de la bouche , comme si l'on mâchait et avalait. — Ron- 
flement pendant le sommeil. — "^Réves fréqitents, vifs, anxieux, 
fantastiques, confus, effrayants et horribles; ou rêves de malades 
et de morts. — '^Sommeil agité avec jactation et réveil fréquent. 
— Sommeil de trop courte durée, depuis 41 heures du soir 
jusqu'à 2 ou 3 heures du matin seulement. — Réveil de trop 
bonne heure, quelquefois même à minuit. — *La nuit, agitation. 
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souffnmoe$ asthmatique$ , awsiéU, chaUwr, douleurs à VeêUmmc 
et à la régiouprécordiale, soif, battements de cœur, maux de 
dents, vertige», maux de tète, ébullition de sang, peur de perdre 
la raison, douleurs aux membres 'et beaucoup d'autres souf- 
frances. — En s^éveillant, lassitude , épuisement et envie de dor- 
mir j comme si on n'avait pas dormi du tout. 

FiÀVBE. — Froid intérieur, excessif, — Frissons et horripilatian , 
principalement le soir ou '^le matin après s'être levé. — Chaleur 
avec soif. — Accès fréquents de chaleur passagère avec angoisse 
et battement de cœur. — Chaleur le soir ou la nuit au lit, — - 
''Fièvre quotidienne vers % heures de l'après-midi , avec bâille- 
ments et toux, suivie de chaleur générale avec besoin de se cou- 
cher, au moins pendant trois heures, après quoi les mains de- 
viennent froides; le tout avec absence de soif. — '^Fièvre tierce 
le soir, d'abord chaleur du visage, suivie de frissons. — "^Forte 
sueur le jour après un exercice corporel modéré. *— '^Sueur avec 
anxiété. -^ Sueur nocturne, principalement à la poitrine. — 
Sueur matutinale, 

MoAAL. — "^Mélancolie, 'abattement et tristesse. — Disposition à 
pleurer, même pour des bagatelles. •— Chagrin et lamentations à 
propos d'anciennes offenses. -^ * Anxiété et angoisse, excitées par 
des idées ou des histoires effrayantes ou bien avec horripilation 
et épouvante pendant le crépuscule ou la nuit. — * Angoisse exces- 
sive avec palpitations de cœur, ébullition de sang et secousses à 
l'épigastre. — Agitation anxieuse qui ne permet de rester nulle 
part» -^ ^Disposition à s'effrayer. — 'tristesse avec lourdeur 
dans les jambes. — * Appréhensions. •*- "^Désespoir à cause du dé- 
labrement de la santé, ou humeur hypochondriaque , avec crainte 
d'être malade ou malheureux, d'éprouver des accidents fâcheux, 
de perdre la raison ou d'être infecté par les maladies contagieu- 
ses.— ''^Découragement et crainte de la mort. — "^Impatience, sur- 
excitabilité et surimpressionnabilité morale; le moindre bruit 
fatigue. -^ Mauvaise humeur excessive et méchanceté avec enté^ 
tement et disposition à prendre tout en mauoaisepart, — "^Indiffé- 
rence, apathie et répugnance pour la conversation. — Répulsion 
et aversion pour les autres personnes. ^ La solitude est insup- 
portable. — Dégoût et aversion pour un travail quelconque, — 
Absence de volonté. •-« Grande faiblesse de mémoire et de con- 
ception avec difficulté de méditer. «— Disposition à se tromper en 
parlant et à prendre un mot pour l'autre. -^ ''Perte des sens et 
erreurs de l'imagination. — ''Délire avec visions d'incendies, de 
meurtres, de rats et de souris. -^ ** Aliénation mentale, avec vi- 
sions effrayantes et désespoir de la félicité étemelle, avec ten- 
dance à se détruire. 
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Tjhv. «-- Tête entr^priie comme par un étau.— - Etomrditmuunt 
après s'être gratté derrière Toreille ou bien avant le dé jmmêr ; 
avec tremhl€mmt,'^*Verttg€$, "parfois aveo obscurcîssemeot des 
yeux, *en montant à une grande élévation ou seulement ud esca- 
lier, 'en marchant en plein air, en tournUnt vivement la léle ou 
après s'être fâché. — Vertiges .la nuit, le soir ou le matin. — 
*Mal à la téta après s'être donné un tour de reins, "ou pour s'être 
enveloppé la tète dans un mouchoir, ou '^par suite d'un refroi<^ 
dissement» — Maux de tête tous les matins en se réveillant. — 
Accès de mal de tête semi4atéral avec renvoie et nauséee, •— *£>ou- 
leurs de tète étourdissantes, 'preesivee ou *pul$alives, aggra- 
vées surtout en lisant, en écrivant ou par tout autre travail intel- 
lectuel, ainsi que par les boissons spiritueuses ou en se baissant. 

— Plénitude et lourdeur de la tête, surtout du front, avec occlu- 
sion des yeux, aggravées par le mouvement et les efforts corpo- 
rels. -^ Douleur pressive au vertex , apparaissant au grand air. 

— Douleur tensive et crampoïde avec pression en dehors, partant 
des tempes et s'étendant jusqu'au vertex, -^ Douleurs tractives 
dans le côté droit du front; la partie est douloureuse au toucher. 

— Douleurs lancinantes dans la tète. -^ '^Térébration dans le 
Iront comme si la tète allait éclater. — «"Douleurs martelantes à 
la tête qui forcent à se coucher, et qui apparaissent surtout 
après la promenade en plein air. -— *Froid glacial dans et à la 
tête, surtout au cêté droit. -* Congestion à la tête. «^ Bruisse- 
ment et douleurs dans la tête avec chaleur aux joues et à la tète. 

— Mouvement du cerveau en marchant, <^ «"Fort volume de la 
tête avec £Dntanelles ouvertes ches: les enfants. -*-- ""Sueur à la 
tête le soir, -^ Forte disposition à se refroidir la tète. -^ Croû- 
tes au cuir chevelu. '^ Desquamation du cuir chevelu. "^ 
Sensibilité douloureuse de la racine des cheveux. -"^ Chute des 
cheveuco* *— "^Tumeurs au cuir chevelu ""qui entrent en suppu- 
ration. 

Taux. — *Pre8sion dans les yeuœ. ^ "^Prurit et élancements dans 
les yeuœ. — "^^Guisson , brûlement et douleurs incisives dans les 
yeux et les paupières , surtout en lisqnt le jour ou à la lumière 
des bougies, -<- Sensation de froid dans les yeux. '*- Yeux enflam- 
més avec rougeur de la sclérotique et sécrétion abondante de mu- 
cosités. — Ulcères, taches et obscurcissement de la cornée. '— 
Suintement de sang par les yeux. — Inflammation et gonflement 
des angles des yeux. — ^Fistule lacrymale, suppurante. —Les 
yeux pleurent, surtout au grand air ou de bon matin. — '^Fré- 
missement des paupières. —- *Gonfiement fouge et épais des 
paupières, avec sécrétion abondante de chassie et agglutinalion 
nocturne. — Occlusion des paupières le matin. — ^Pupilles for- 
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teméftt dilaUiB, — *Tr<mble de la vue, comme $*il y avait un 
brouillard, un voile ou du duvet devant les yeux , principale- 
ment en lisant ou en fixant attentivement un objet. — "Obscur- 
dssement de la vue en lisant ou après le repas. — En lisant, on 
voit un point noir qui semble accompagner les caractères. — 
''Grande photophobie et éblouissement par une lumière trop vive. 

— *Presbyopie. 

Oreilles. —Elancements dans les oreilles. — *Pulsation , batte- 
ments et chaleur dans les oreilles. — Inflammation et gonflement 
de l'oreille interne et externe. — ''Écoulement purulent par les 
oreilles. — Éruption humide sur et derrière les oreilles. — ""Po- 
lype aux oreilles. — "^Bruissement, bourdonnement , tintement 
ou roulement, quelquefois alternant avec musique dans les oreil- 
les. — "^Craquement et ^'détonation dans les oreilles en avalant 
et en mâchant. — Accès de sensation d'occlusion de l'oreille 

. et de dureté de Vouie. — Gonflement inflammatoire des paro- 
tides. 

Nez. — Inflammation du nez avec rougeur et enflure principalement 
au lx)ut. — Narines ulcérées et oroùteuses. Épistaxis, principa- 
lement le matin et la nuit, et qudquefois jusqu'à la défaillance. 

— ''Odeur fétide du nez. — *Odorat émoussé ou excessivement 
sensible. — *Sécheresse pénible dans le nez. — *Obturation du 
nez par un pus jaunâtre et fétide. — ''Goryza sec, même le matin, 
avec étemument fréquent. — Coryza fluent excessif. — Coryza 
alternant avec tranchées. — Odeur fétide devant le nez comme 
du fumier, d'œufe pourris ou de poudre à canon. 

Visage. — Couleur jaune de la face. '•— "'Face pâle , creuse, avec 
yeux enfoncés et cernés. — Plaques rouges sur les joues. — 
Chaleur, rougeur et bouffissure de la face. — Êrysipèle à la joue. 

— Êphélides sur les joues. — ''Prurit et éruption au visage, prin- 
cipalement au front, aux joues et dans la région des favoris, 
quelquefois humide et croûteuse, avec chaleur brûlante. — 
^'Croûte de lait. — Douleurs aiguës dans la face et les os de la face. 

— Gonflement de la face sans chaleur. -> Éruptions et croûtes 
aux lèvres et autour de la bouche. — Lèvres gercées. — *Gonfle' 
ment de la lèvre supérieure. ^- Commissures des lèvres ulcérées. 

— Accès de torpeur et de pâlissement des lèvres qui paraissent 
comme mortes.— ^n/Zer7i«nt$ douloureux des glandes sous-maxil- 
laires. 

Dents. — *Mauœ de dents aggravés ou eoccités par le courant d*air, 
ou par Vair froid, ou en prenant quelque chose de chaud ou de 
froid, ou par le bruit, ou bien pendant et après les règles ; les 
douleurs sont pour la plupart lancinantes, térébrantes, contrac- 
tives, pulsatives, ou rongeantes et fouillantes avec sensation 
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d*excorîatioD. — Maux de dents la nuit, comme par congestion 
de sang. — Sensation d'allongement et de vacillement des dents. 

— Odeur fétide des dents. — "^Sensibilité douloureuse des genci- 
ves avec élancements. — Saignement facile et gonflement des 
gencives, avec battements 6t pulsations. — Ulcères fistuleux aux 
gencives de la mâchoire inférieure. 

BouGHB. — Accumulation de mucosités dans la bouche. — Crache- 
ment continuel d'une salive acide. -^ Vésicules dans la bouche 
et sur la langue. — Contraction crampoïde de la bouche. — ^Sé- 
cheresse de la langue et de la bouche, principalement la nuit et 
le matin au réveil. — Gonflement de la langue, quelquefois d'un 
seul côté. — Langue chargée d'un enduit blanc. — Brûlement et 
douleur d'excoriation sur la langue et dans la bouche. — Langue 
difficile à remuer, avec parole embarrassée et indistincte.— 
'^Grenouillette sous la langue. 

GoHGE. — Maux de gorge , comme par un tampon ou un gonflement 
dans le gosier. — Constriction dans la gorge et rétrécissement 
crampoïde du gosier. — Excoriation du gosier avec douleur lanci- 
nante |et pression en avalant. — Gonflement inflammatoire du 
gosier et de la luette, qui sont d'un rouge foncé et couverts de 
vésicules. — Gonflement des amygdales , avec sensation de ré- 
trécissement de la goi^e en avalant. — Mal à la gorge après 
s'être donné un tour de reins. — '^Renâclement de mucosités. 

Appétit. — * Mauvais goût dans la bouche, le plus souvent amer; ou 
aigre ou métallique, surtout le matin, — Insipidité ou goût fade 
ou aigre des aliments. — Soif ardente ou continuelle, surtout pour 
les boissons froides, et souvent avec absence totale d'appétit, — 
•Faim peu après avoir mangé. — Boulimie, généralement le 
matin. — Dégoût prolongé pour la viande et les aliments chauds. 

— •Répugnance pour la fumée du tabac ; désir de choses salées, 
de vin et de friandises. — Faiblesse de la digestion, — Après avoir 
pris du lait , nausées ou régurgitations acides. — Après le repas, 
chaleur ou ballonnement du ventre , avec nausées et mal à la tète, 
au ventre et à l'estomac, ou bien renvois et écoulement d'eau 
comme des pituites , ou abattement et envie de dormir. — Ren- 
vois avec goût des aliments ingérés, ou amers, ou acides. 

Estomac. — Pyrosis après chaque repas, et renvois bruyants et con- 
tinus. — Régurgitation de matières aigres* — Nausées fréquentes, 
surtout le matin, le soir, ou la nuit, quelquefois avec horripi- 
lation, obscurcissement de la vue et défaillance. — Vomissements 
acides, — * Vomissements des aliments, ou de mucosités amères, 
souvent avec tranchées et douleurs crampoïdes dans le ventre. 

— Vomissement noir, ou de sang. — *Écoulement pituiteux de 
l'estomac ) parfois après le repas. •— Les vomissements se noa- 
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mfeatent principalement le matin, la nuit ou aprèa to repas. -< 
*Dwlew pressive ou pincements à Testonuto , qu douleurs cram- 
poïdes et contractives, principalement après le rejp<»3> et souvent 
avec vomissement des alimente, — Crampes d'estomac, la nuit. 

— '^Pression à Testomac même étant à jeun , ou en toussant, ou 
avec pression aux hypochondres, ou bien encore avec serrement 
comme par une gri0^, en marchant, — Pincements, tranchées et 
pression nocturne à Tépigastre. •— Bâillonnement et gonflement 
de l'épigastre et de la région de l'estomac, avec sensibilité doulou- 
reuse de ces parties au toucher. — - Douleur d'excoriation et brû- 
lement à Testomac. 

VsNTRB. — ' Douleurs généralement lancinantes , ou tensives , ou 
pressives, avec gonflement et induration de la région hépatique, 

— Tiraillement douloureux depuis les hypochondres jusqu'au dos, 
avec vertige et obscurcissement de la vue. — * Tension dans les 
deux hypochondres, — Impossibilité de supp(yrter d$$ vêtements 
serrés autour des hypodwndres, «^ Tension et ballonnement du 
ventre. ^— ""Tranchées fréquentes et élancement dans les côtés 
du ventre, chez les enfants. — Coliques avec douleurs crampoïdes 
et contractives rongeantes, surtout après midi, et quelquefois 
avec vomissement des aliments. — *Accès fréquents et tranchées 
principajiement dans Tépigastre. — '^Élancements ou pincements 
et pression dans le ventre,. mémQ sans diarrhée. -^ Les maux de 
ventre se manifestent principalement le matin , le soir ou la nuit, 
ainsi qu'après le repas. — ""Sensation de froid dans le ventre. — 
Douleur d*excoriation et brûlement au ventre. — ''Gfmflement et 
indurdtion des glandes du mésentèren -^ *Grosseur et dureté du 
ventre. — * Incarcérations de flatuosités. ^ *Pression des vents 
vers Tanneau inguinal, comme si une hernie allait s'établir, 
avec bruit et borborygmes. — Pression douloureuse, tressaille- 
ments, tranchées et élancements, ou pesanteur et traction dans 
les aines. -^ Gonflement et sensibilité doulowreuse des glandes »n- 
guinales, 

SmjJBs. -— Constipation f -— Selles suspendues ^ dures, en petite 
quantité, et souvent avec matières non digérées. »-*- Envie inutile 
d'aller à la selle , quelquefois avec douleur. — Selles difficiles , et 
seulement tous les deux jours. — Mâchement du ventre, fréquent 
ou continuel ; deux selles par jour. *-^ Selles comme de l'argile, 
peu abondantes et noueuses ou séreuses, ou en forme de bouil- 
lie. — Selles blanches, quelquefois avec stries de sang et dou- 
leurs hépatiques au toucher et en respirant. -^ <" Diarrhée pen- 
dant la dentition. — ° Selles involontaires et écumeuses, — 
"^ Diarrhée d'odeur aigre, ou fétide et jaunâtre chez les enfents. 

— Sortie d'ascarides et de ténia. — Chute du rectum pendant 
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les selles. — Avant la selle, grande irascibilité. — Après la selle, 
abattement et courbature des meixîbres. — Écoulement du sang 
par Tanus pendant et hors le temps des selles. — Gonflement et 

* sortie fréquente des boutons hémorrhdtdaux, surtout pendant les 
selles , avec douleur brûlante. — Crampes » ténesmes et contrac- 
tion du rectum. — Brûtement au rectum et à l'anus , avec déman- 
geaison et * fourmillement. ^- Éruption brûlante, en forme de 
grappe, à Tanus. — Excoriation à Tanus et entre les fesses et 
les cuisses. 

UaiNES. — Ténesme de la vessie. — Émission d'urine trop fré^ 
^fucn^e/méme la nuit. — Pissement au lit. — Urines foncées 
sans dépôt. — Urine couleur rouge de sang, ou rouge brunâtre, 
d'une odeur acre, mordicante, fétide, avec sédiment blanc et 
farineux. — "^ Pissement de sang, — Écoulement de sang par Tu- 
rèthre. — Sortie abondante de mucosités avec les trrines. — 

• Polype de la vessie. — * Brûtement dans Vuréihre, pendant et 
hors le temps de l'émission des urines. 

t^ARTiES VIRILES. — Inflammation du prépuce, avec rougeur et 
douleur brûlante. — Pression etdouleur de meurtrissure dans fes 
testicules. — '^ Faiblesse des fondions génitales, et absence de 
l'appétit vénérien. — '^Exaltation de l'appétit vénérien, avec 
idées voluptueuses et lascives, — • Manque ou * trop grande fré- 
quence de pollutions. — * Érections de trop courte durée, et 
émission de sperme trop tardive et trop faible , " pendant fe coït. 

— • Lanci nations et brûlement dans les parties génitales pen- 
dant l'émission du sperme dans le coït. — Après le coït embarras 
de la tête et faiblesse. ^- Écoulement de la liquem* prostatique 
après les selles et rémission des urines. 

RÈGLES. — * Règles trop hâtives et trop abondantes, — " Avant les 
règles seins gonflés et douloureux , fatigue , mal à la fête , dispo- 
sition à s'effrayer, coliques et finissons. — *Pendant les règles, 
congestion à la tète , avec chaleur au dedans , ou tranchées dans 
le ventre et douleurs crampoïdes dans les reins , ou bieh vertiges, 
maux de tète , maux de dents, nausées , coliques et autres incom- 
modités. — *Avortemenl. -^Sensation voluptueuse dans les par- 
ties génitales, avec éjaculation. — * Écoulement de sang hors le 
temps des règles. — * Métrorrhagie. — • Élancements à forifice 
de la matrice, et douleur pressive dans le vagin. — • Chute de 
la matrice avec pression sur les parties. — "* Polype delà matrice. 

— * Démangeaison à la vulve. — Inflammation et gonflement de 
la vulve, avec rougeur, écoulement purulent et douleur brû- 
lante. — •Varices aux grandes lèvres. — *" Leucorrhée avant les 
règles. — * Leucorrhée avec démangeaison brûlante, ou bien 
comme du lait, coulant par accès et pendant l'émission des urines, 
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— Douleur d'excoriation et d'ulcération aux^mamelons. — Gron- 
flement inflammatoire des mamelles et des mamelons. — Gonfle- 
ment des glandes du sein. 

Larynx. — "Ulcération du larynx. — * Enroument fréquent ou de 
longue durée. — '^Accumulation abondante de mucosités dans le 
larynx et les bronches. — Toux sans expectoration, excitée par 
un chatouillement dans la gorge et souvent accompagnée de 
vomissement. — Toux courte le jour, comme par du duvet dans la 
gorge. — Toux provoquée en jouant du piano ou en mangeant. 

— * Touœ le soir, au lit , ou la nuit, pendant le sommeil, ou le 
matin, et généralement violente * et sèche, quelquefois même 
spasmodique. — Toux , avec expectoration de mucosités épaisses 
ou jaunâtres et fétides, généralement la nuit ou le matin, — 

* Expectoration de matières purulentes en toussant. — * Toux 
avec expectoration de sang, douleur d'excoriation dans la poi- 
trine, vertiges et marche mal assurée. — *En toussant, pression 
à l'estomac, élancements en secousses dans la tète, ou douleurs 
dans la poitrine. 

PoiTBiNB. — Étouffement en se baissant , en se promenant au vent 
et en se couchant. — Besoin de respirer profondément. — Sen- 
sation comme si la respiration était arrêtée entre les omoplates. 

— '^Oppression de la poitrine, comme par congestion de sang, 
avec tension, ou soulagée en rapprochant les omoplates. •— Res- 
piration sibilante. — *Haleine courte, principalement en montant. 

— Oppression anxieuse de la poitrine , comme si elle était trop 
étroite et ne pouvait assez se dilater. — '^Grande gène de la respi- 
ration. — Sensation de fatigue dans la poitrine après avoir parlé. 

— Anxiété dans la poitrine. — Pression sur la poitrine. — * Élan- 
cements dans la poitrine et les côtés , surtout pendant le mouve- 
ment, en respirant profondément et en se couchant sur le côté 
affecté. — Coups dans la poitrine. — Sensibilité et douleur d'ex- 
coriation dans la poitrine, surtout en inspirant et au toucher. — 

* Brûlement dans la poitrine. — * Battements de cœur, même la 
nuit, ou après le repas, quelquefois avec anxiété et mouvements 
tremblants du cœur. — Élancements, pression et contraction 
dans la région du cœur. — Élancements picotants dans les 
muscles de la poitrine. 

Tronc. — * Douleurs de luxation aux reins, au dos et à la nuque, 
comme après s'être donné un tour de reins. — Douleurs lanci- 
nantes dans les reins, le dos et les omoplates. — Douleurs noc- 
turnes dans le dos. — Douleurs dans la région des reins en allant 
en voiture. — Traction entre les omoplates, et douleur pressive 
avec étouffement. — ** Gonflement et déviation de la colonne ver- 
tébrak. — * Roideur de la nuque. — Gonflement dur et struipa*» 
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teux de la grande thyroïde. — * Gonflement dur et douloureux 
des glandes du cou. — Tumeur entre les omoplates. — ** Suppu- 
ration des glandes axillaires. 
Bras. — * Douleur tractive au bras, même la nuit. — Crampes et 
douleurs crampoïdes aux bras, aux mains et aux doigts. — 
Accès subit de faiblesse paralytique dans les bras. — Douleurs 
crampoïdes aiguës à Favanl-bras. — * Furoncles à Tavant-bras. 
:— Douleur de luxation au poignet. — * Gonflement des mains. 
"* Nodosités arthritiques , gonflement du poignet et des articula- 
tions des doigts. — Enflure des veines des mains. — Tremblement 
des mains. — * Sueur des mains. — * Mains et doigts morts, 
même à la chaleur, et surtout en saisissant un objet. — Verrues 
aux bras et aux mains. — * Furondes aux mains et aux doigts. 

— Fourmillement dans les doigts , comme quand ils s'endorment. 

— * Faiblesse paralytique fréquente dans les doigts. — 'Mouve- 
ment lourd des doigts. — Contraction des doigts. — Panaris. 

Jambes. — * Lancinations tractives et douleurs incisives , aiguës , 
- dans les hanches et les cuisses, principalement en s'appuyant 
dessus. — Claudication qui résulte de ce qu'en marchant on s'ap- 
puie sur les orteils. — * Roideur et lourdeur des jambes. — 

* Crampes dans les jambes. — Douleur de luxation dans les arti- 
culations des hanches , des genoux et des pieds. — Les jambes 
s'endorment, lorsqu'on est assis. — Démangeaison dans les 
cuisses et les pieds. — * Varices aux jambes. — Tractions, *élan' 
céments et douleurs aiguës aux genoux, surtout en étant debout 
ou assis, ou bien en marchant, — * Gonflement des genoux. — 
Tension dans le jarret, en s'accroupissant. — * Crampes dans les 
jarrets, les mollets, la plante des pieds et les orteils, principale- 
ment en étendant les jambes, en mettant ses bottes, ou pendant 
la nuit. — * Taches rouges aux jambes. — Inflammation érysi- 
pélateuse et gonflement des jambes, — * Ulcères aux jambes. — 

* Gonflement des malléoles et de la plante des pieds. — Gonfle- 
ment inflammatoire du cou-de-pied. — Furoncles aux pieds et 
aux jambes. — * Brûlement à la plante des pieds, — * Sueur des 
pieds. — • Le soir, froid et engourdissement des pieds. — " Sensi- 
bilité douloureuse du gros orteil. — * Cors aux pieds, avec dou- 
leur brûlante d'excoriation. — Contraction des orteils. 



46.— CALCAREA PHOSPHORATA. 

CALC-PH. — Phosphate de cbaax.^HERiNC. 

Nota. — La préparation qui a prodnit les symptômes suivants , a été obtenue en 
versant quelques gouttes é'iKide phoiphùriqve dans de Veau de ehauXt jusqu'à 
formation d'un dépôt qui ensuite a été lavé, deaséché et trituré, il importe donc 
fPart.— T.i, 15 
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«m TOOS CBOX QOI fSOLBfT SB BASER 8DE LES SVMPTÔIIBS S0IVANT9, tt VkO- 

ccaEirr ls médicament préparé dr la héms masiêrb. 



SYMPTOMBS GÉNÉRAUX. — En se promettant au grand air, pen- 
dant an temps venteux, vertiges et traction dans la nuque. — 
'^Souffrances rhumatismales de toute nature. — Douleurs à di- 
verses parties du corps, traversant ies muscles jusque dans les 
articulations. — Les reins, les genoux et les pouces sont attaqués 
de préférence. — Sommeil le soir, de bonne heure, avec réveil 
fréquent la nuit. — Insomnie jusqu'à 2 et 3 heures après minait. 

— Réveil de bonne heure avec érections. — Rêves de voyages. 
Rêves fréquents, quelquefois avec réflexions; rêves de périls et 
d'incendies. — Horripilation passagère, fréquente. — Veines en- 
flées. — La chaleur de l'appartement paraît insupportable. — 
Prurit brûlant par tout le corps. •— Après un bain froid dans le 
fleuve, corps tout rouge, comme une écrevisse, avec prurit et 
brûlement, comme par des orties. — Formicâtion par tout le 
corps. — «Ulcères. — 'Carie. — Sentimentalité qui fait qu'on 
est facilement ému. -^ Mauvaise humeur et éloignement pour le 
travail. — Violence avec disposition à faire des reproches. — 
Irascible, prompt à la colère et s'indignant facilement en enten- 
dant parler des torts que d'autres ont commis. — Grande vio- 
lence à la moindre contradiction. — Une nouvelle fâcheuse fait 
qu'on est tout à fait hors de soi-même. *- Mauvaise humeur, ré- 
pugnance pour la conversation et besoin de rester tranquille 
après une nouvelle fâcheuse. 

TÉTB, GoRGB. — Vertiges avec nausées. —Mal à la tète avec 
flatuosités dans le ventre. — Tète entreprise, lourde et doulou- 
reuse te matin au réveil. — Sensation douloureuse de plénitude 
à la tète, comme si le cerveau était pressé contre le crâne, aug- 
mentée par le mouvement et le changement de position, soulagée 
en restant couché tranquillement. — Pendant tes maux de tête, 
face et tête chaudes, avec paresse et mauvaise humeur. — Les 
maux de tète s'aggravent au grand air, ou lorsqu'on se baisse. 

— Prurit au cuir chevelu, tous les soirs. — Plus myope qu'au- 
trefois, avec trouble de la vue par de petites taches rondes, gri- 
sâtres. — Prurit aux yeux, comme s'il y avait du sable ou un 
poil dedans. — Yeux très-aflectés, quand on calcule ou écrit à la 
lumière deft boi^iea. — Douleur dans l'oeil, comme à la suite 
d'un coup. — ** Couperose au visage; boutons rouges, remplis 
d'un pus jaunâtre, avec douleurs lancinantes au toucher. — Dou- 
leur dans ks yeux et dans le nez, comme s'il s'y était introduit 
m cer(>8 étraiiger* «— Aceumulatioii de croûtes jaunes, sèches 
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daiii Ui Des. -^ Coryza flaoni dans la chanritNr» froide, obturation 
du Doz au grand ak. -— Coryza flueot tioient, aree asusoriation 
dea narÎDÇB. — Petit ulcère à la cloison du nez, avec douleur 
d^BIOoriatioD. — Éternumeat fréqueiit, avec écoulement de mu- 
cosités par le nez, et salivation / — Mouchement deaang. — Sen- 
sattoD dans une dent caiîée, comme s*il y était entré quelque 
chose, avec sensibilité douloureuse au contact de la langue. — 
Accumulation d'une salive acide dans la bouche. «^ Sensation de 
contraction dans la gorge. — Mal à la gorge, le matin au réveil, 
aggravé en avalant. — Langue chargée d'un mdmt blanc, surtout ^ 
le matin, avec crevasses, comme des gerçures et goût fade, 
après avoir mangé des glaces. — Contraction dans le côté gauche 
de la bouche et des gencives, comme par quelque chose de dur, 
ou comme si un souffle frais sortait des dents cariées. — Douleur 
d'excoriati(w dans la gorge, avec engorgement de ramygdale 
droite, amélioré en la mouillant avec des fruits. «-* Forte accu- 
mulation de glaires, dans la gorge, avec renâclemant fréquent 
et douleur d'excoriation. 
Estomac, UaiNSS. ** Après avoir mangé des glaeea, coliques 
autour du nombril et langue blanche et gercée. *— Fort désir du 
calé et du vin. •— Nausées avec vertiges^ embarras de la tète, et 
confusion des idées. — Après avoir pris du café, nausées, pyro- 
sis, tète entreprise et douloureuse, et mauvaise humeur exces- 
sive. — Douleurs aiguës dam restomac, avec grande faiblesse, 
mal à la tête et diarrhée ; le moindre morceau qu'on mange re- 
nouvelle les douleurs d'estomac. — Avant le repas, crampe vio- 
lente à Testomac, comme après avoir mangé quelque chose de 
dur, avec sensation de fadeur et de mal au cœur. — Coliques 
violentes avec ballonnement du ventre et forte accumulation de 
flatuosités, ou avec mal à la tète. — Tranchées autour du nom* 
bril, comme une coliqua flatulente, se renouvelant après avoir 
bu de l'eau froide. — Sortie difficile de vents sans soulagement. 

— Selles avec flatuosités abondanêe». — Diarrhée avec évacua- 
tion de matières purulentes (?). — Diarrhée très-fétide. — Selles 
molles, mêlées de sang noirâtre. -^ Mucosités couleur jaune de 
safran, sortant après une selle jaune clair, mais bien moulée. -« 
Sortie des hémorrhoïdes, avec battement et douleur d'excoriation. 

— Émission fréquente d'urines abondantes, avec lassitude et 
fatigue. *— Urines foncées et quelquefois chaudes. '-- Besoin d'u« 
riner la nuit, suivi, le matin, d'un mauvais goût a la bouche. -*• 
Élancements dans l'urèthre, hors le temps de l'émission des uri- 
.nés. •— Jet des urines éparpillé, avec douleur incisive en urinant. 

— Orifice de l'urèthre comme collé et enflammé, avec émission 
nouvelle d'un jet, après avoir uriné, — Bnvie fréquente d'uriner. 
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avec arrière^missioii d'unepartiedes urines. — Le soir, après 8*ètre 
couché, besoin fréquent d^uriner. — Après l'évacuation des selles 
et des urines, les parties génitales sont comme fatiguées. — Le 
matin, exaltation de l'appétit vénérien, avec jouissance extraor- 
dinaire dans le coït. — Petits boutons au scrotum, avec douleur 
d'excoriation en y touchant. — Fortes érections en allant en 
voiture. — Après le coït, faiblesse dans les jambes. 
PoiTRiNB, Membres. — Respiration profonde, suspirieuse. — 
Craquement danà le sternum. — Douleur dans les reins au 
moindre effort corporel, quelquefois tellement violente qu'elle 
force à crier. — * Douleurs rhumatismales à l'épaule et au bras 
(gauche), ''même avec gonflement de la partie malade et chaleur 
fébrile. — Endolorissement, torpeur et *paralysie du 6ras (gau- 
che). — Paralysie des articulations de la main et des doigts. — 
Douleurs dans les articulations des mains et des doigts, surtout 
aux pouces, ^^quelquefois par refroidissement. — Douleurs violentes 
aux genoux, aux hanches et aux reins, aggravées par le mouve- 
ment et surtout par la marche. — Douleurs ostéocopes dans les 
bras et les jambes. — Tension dans le jarret, comme si les ten- 
dons étaient trop courts en étendant la jambe et améliorée en 
marchant. — Engourdissement facile des muscles de la fesse, 
avec inquiétude dans les jambes, forçant à les remuer constam- 
ment. 



47. — CAMPHORA. 

CAMPH. — Camphre. — Hahnemanii. — Daes utUéei : 0, 6, 12. — Durée éPaction ; 

soavent quelques minutes seulement 
Antidotes : Op. nitr-spir. 
GoMPARBR AVEC : Conth. cham. cocc. hyos. Cal. Uur. op. puis. rhos. stram. verau*. 



CLINIQUE. — On n'a encore employé ce médicament que contre 
peu de maladies, telles que le Choira, la Grippe, quelques cas 
d'Épilepsie, des affections Hydropiques, des Fièvres typhoïdes 
(après rhus), des Encéphalites (par un coup de soleil ?), et comme 
antidote palliatif de plusieurs substances végétales. Contre les effets 
toxiques de Vopiwn, du cocculus, des cantharides et du musc, ainsi 
que contre les effets du spongia, il parait avoir une vertu spéci- 
fique. — Les effets du nitre paraissent augmenter par l'emploi du 
camphre. — On a encore conseillé le camphre contre [les Crampes 
de poitrine causées par les vapeurs de Varsenic et celles du cuivre, 
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ainsi que contre quelques espèces de Pneumonies par refroidisse^ 
ment, etc., etc. 
tt^ Voy. la note, page 47. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — * Cimmàsùms et crampes de diffé- 
rentes natures. — * Tétanos, avec perte d& connaissance et vo- 
missements. — "" Attaques d'épilepsie, avec râlement, face rouge 
et bouffie, mouvements convulsifs des membres et même de la 
langue, des yeux et des muscles de la face, transpiration chaude 
et visqueuse au cuir chevelu et au front; après Taccès, somno- 
lence comateuse. — Malaise, relâchement et lourdeur dans tout 
le corps. — Affaissement de toutes les forces. — Accès d'éva- 
nouissement. — Craquement dans les articulations. — Lancina- 
tions rhumatismales dans les muscles. — Difficulté à remuer les 
membres. — Sensibilité douloureuse du périoste de tous les os. * 

— Souffrances par suite de refroidissement. — La plupart des 
symptâmes apparaissent pendant le mouvement, ou bien la nuit, 
et sont aggravés par le froid, le grand air, et le contact. — Sou- 
vent les symptômes disparaissent dès qu'oo y porte son atten- 
tion. — Grande horreur du grand air, avec besoin de se vêtir 
très-chaudement. 

Peau. — Peau douloureusement sensible , même au plus léger con< 
tact. — Inflammations érysipélateuses. — '"Peau bleuâtre et froide, 
avec froid du corps. 

Sommeil. — Forte envie de dormir le jour. — Somnolence comatetAse, 
avec paroles incohérentes. — Insomnie nocturne par surexcitation 
nerveuse. — Ronflement et jactation pendant le sommeil. — 
Rêves anxieux, pleins de Jalousie. 

Fièvre. — Sensibilité excessive à l'air frais, et facilité à se re- 
froidir. — *Froid de tout le corps, avec pâleur mortelle du visage, 
frissons et claquements de dents. — Chaleur du corps, avec rou- 
geur du visage, surtout aux joues et au lobe de Toreille. — Cha- 
leur universelle, qui devient excessive en marchant. — Pouls 
remarquablement petit et lent, ou excessivement accéléré et 
plein. — Sensation de sécheresse de toute la peau du corps. 

Moral. — Anxiété, avec humeur pleureuse. — Humeur querelleuse 
et contrariante. — Émoussement des sens. — Perte de connais- 
sance, — Délires, — Fureur, — Perte de la mémoire. — Pensées 
jalouses. 

TÊTE. — Étourdissement comme par Vivresse, surtout en marchant. 

— *Vertige et pesanteur de la tête qui oblige à la pencher en 
arrière. — Mal de tête, comme si le cerveau était meurtri et en 
plaie. — Mal de tête sourd, au-dessus de Tos frontal, avec en- 
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▼ie de vomir. — Mal de téU constrictif, surtout à Foccipui et au- 
dessus de la racine du nez , fortement aggravé en se baissant , 
étant couché ou par le toucher, et se dissipant dès que Ton pense 
à son mal, — Coups incisifs dans la tête après s*étre couché. — 
Douleur iérébrante dans les tempes. — Mal de tête pulsatif la nuit, 
ivec élancements dans le front et chaleur du corps. — Congestion 
àlaiêU.^^ Inflammation du cerveau, — Spasmes qui tirent la 
Ute de côté. 
Ybux. — Inflammation des yeux. — Taches ronges aux paupières. 
— Tremblement des paupières. — Yeux hagards et convulsés en 
haut, — Rétrécissements des pupilles. -^ Obscurcissement de la 
vue. — Visions d'objets étranges. — Pkotophobie, — Tout paraît 
trop éclairé et trop brillant. — Les lettres se confondent en lisant; 
puis, cercle lumineux devant les yeux. 
Oheillis. — Chaleur et rougeur des oreilles, surtout aux lobes. — 
Aboès dans le conduit auditif, rouge foncée et avec douleur près- 
sive lancinante. 
ViSAGft. — Face de p^eur mortelle ou rouge foncé. — Érysipâe à 
la face, — Distorsion convulsive des traits. -^Serrement convnîsif 
des mâchoires. 
DfiTts. — Maux de dents , comme par gonflement des glandes sous- 
maxillaires, avec sensation d'allongement des dents. •** Coups 
aigus dans tes racines des dents incisives. -^ Yacillement doulou- 
reux des dents. — Maux de dents continuels, remuants et téré- 
brants dans les molaires, et aggravés par le vin et le café , Teau 
Iroîde et Tair libre. — Les maux de dents cessent pendant le 
«At. — En s'exposant pendant les maux de dents au grand air, 
un élancement passe des dents à l'œil. 
BotcHB. — Haleine fétide le matin. — Écume à la hmche. — Ac- 
cumulation abondante d'une salive visqueuse et mnqueuse. 
GôftOE. — Mal de gorge en avalant, comme par excoriation de la 
gorge, se faisant sentir même la nuit. — Chaleur brûlante dans 
la gorge, depuis le palais jusqu'à V estomac, — Saveur plus 
prononcée de tous les aliments, et surtout du bouillon. — Amer- 
tume du tabac et des aliments, principalement de la viande. — 
Dégoût et répugnance pour la fumée du tabac. — •Soif excessive. 
Estomac. — Envies de vomir, suivies d'accès de vertige. — l^omis- 
sements de bile ou de sang. —Au début des vomissements , sueur 
froide, principalement au visage. -- Sensation de brûlure et cha- 
leur à Vestomac, — Douleur de meurtrissure à Tépigastre. — 
*Forte pression à Tépigastre. — •Vomissements matutinaux, de 
mucosités aigres. 
VEPTrafe. — Crampes dans le ventre. — Douleur tractivede meur- 
trissure dans tout le côté droit do ventre. — Sensation de plétii- 
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tude dans le baft*ventre. «--Sensation de froid eu chahur hrûlaniB 

à Vépigastre et au has^vmtre. 

Selles. — Cmstipation, — Selles difBciles , cofume par inactivité 
des intestins ou par rétrécissement du rectum. — Selles noirâtres, 

Urines. — Rétention des urines, — Urines coulant lentement et 
par un jet mince. — Urine d'un 7ert jaunâtre, trouve et se&taot 
le moisi. — Pissement de sang, -^ Douleur brûlante pendant 
rémission des urines. -^ ""Urine épaisse et rouge » avec sédiment 
trouble et épais. 

Parties viriles. — Absence de rappéUt vénérien et impùiêtance. 

Poitrine. — Respiration profonde et lente. *-- '^Oppression de poi- 
trine suffocante, et constricUon du larynx, comme par la vapeur 
du soufre. — Accumulation excessive de mucosités dans les voies 
aériennes. — ""Crampes de poitrine. — Élancements dans la poi- 
trine. — Battements de cœur que Ton peut entendre frapper vers 
les côtes, surtout après le repas. 

TaoNc ET membres. «-^ Tension et roideur dans la nuque, en re- 
muant le cou. — Lancinations tractives entre les omoplates^ peur 
dant le mouvement des bras. *-* Mouvements convulsifs dae hn»^ 
qui décrivent des cercles. — Pression et tiraillement aigu au bras 
et à Tavant-bras. •— Douleura de brisement aux cuisses et aux 
genoux. -^ Douleurs orampoïdes et tiraillements aigus dans les 
jambes et le cou^de>pidd» — Crampes aux mollets, -« Tircjil- 
lettieat aigu à Textréinité des orteils et soûl les ongles, eu mar» 
obant. 



CANN. — Chanvre cultivé. — Hahnemann. — Doséi usitées : o, 3, 13, 30. — Dures 
(Faction : 2, 3 jours dans déa m&ladies alguëâ ; 9, 3 semainea datiâ qùislquëtf cas 
dé maladies ChrOfnlqdes. 

AMttDons : Camph. 

CoMPAïuiR AVEC I Arn. bry. caoUi. nux-vom. op. petrol. puis, stann. 



CLINIQUE. — Se laissant guider par l'ensemble des gymptàmes, 
on vérrtt l6s cas où l'on pourra consulter ce médicament contre : t-^ 
Souffrances hystériques \ ; Convulsions?; Souffriinces à la suite de 
fatigue eid*eiforis physique»?; Manie et autres affediont mofalei?; 
Ophthalmies scrofuleuses? ; Cataracte ; Obscurcissement et taches 
de la cornée; Affections gasiriques et bilieuses?; Gastralgie?; Indu- 
ration du foie ; Coliques; Asci te enkystée?; Constipation opiàiÂtre; 
Cystite, néphrite, dysurie, bématurie et autres a^ec^tons des voieH 
uTvnaitês; Calculs urinaires;^ Gonorrhéê aiguë; Flueurs blanches?; 
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Stérilité; Avortement; Affections catarrhales des voies aériennes; 
Pneumonie; Souffrances asthmatiques ; Gardite, etc. , etc. 
Q:;:^ Foy. Uk note, page 47. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. ^ Douleurs tractives aiguës et contrac- 
tives pressives, avec sensation de paralysie, ou coups et ékmce- 
ments profonds à diverses parties, ou bien sensation comme si 
on était pincé avec les doigts. — ^Tiraillement rhumatismal pendant 
le mouvement , comme si c'était dans le périoste. — Abattement 
général avec chanceUemeni et endolorissement des genoux, — 
Grande fatigue pour avoir parlé ou écrit, — Tétanos, principale- 
ment des membres supéiieurs et du tronc. — Plusieurs symptômes 
sont aggravés ou provoqués par le toucher, le grand air et la 
cbaleut, ainsi que la nuit et après minuit. 

Peau. — Brûlement violent sur toute la peau, surtout aux pieds, 
aux mains, au ventre , puis prurit qui force à se gratter toute 
la nuit. 

Sommeil. — Envie invincible de dormir le jour, — Le matin , en se 
réveillant, on est plus fatigué que le soir avant de se coucher. — 
Insomnie la nuit, — Grande anxiété de coeur, la nuit, avec pico- 
tement et sensation de brûlure par toute la peau , comme par de 
l'eau bouillante. — La nuit, forte chaleur, et sueur. 

Fièvre. — Horripilation et frissonnement avec soif. — Froid 
ea^térieur et malaise. — Froid du corps avec chaleur au visage. 

— Pouls lent et à peine sensible. — Chaleur brûlante de tout le 
corps, la nuit. 

Moral. — Tristesse et indifférence. — On est fortement blessé par 
le moindre mot. — Disposition à s'effrayer facilement. — Ma- 
nie, tantôt gaie, tantôt sérieuse ou furieuse. — Irrésolution et 
incertitude à cause d'une imagination très-mobile. — Le soir et 
le matin les pensées se confondent, au point de ne savoir plus 
soi-même ce qui est vrai et ce qui n'est que fictif. — Grande 
distraction au point de ne plus savoir ce que Ton fait. — On se 
trompe souvent en écrivant. — Les idées se perdent, — Les mots 
manquent. 

TÊTE. — Accès de vertige en marchant et en se tenant debout, al- 
lant jusqu'à faire tomber de côté. — Tournoiement continuel de 
la tête , comme si elle remuait constamment. — Bouillonnement 
dans la tête en écrivant. — Mal de tête comme s'il y avait une 
pierre qui pressât dessus. — Pression et tension dans les tempes. 

— Compression dans le sinciput depuis les bords de l'orbite 
jusqu'aux tempes. — Congestion à la tête avec battement au cer- 
veau, joues rouges et chaudes. — Sensation au cuir chevelu , 
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comme de quelque chose qui y manquerait, et sensation fré- 
quente comme des gouttes d'eau froide tombant sur la tête. — 
Boutons douloureux au cuir chevelu , à la nuque et derrière les 
oreilles, avec douleur aux yeux et mal à la gorge. 

Yeux. — Douleur pressive aux globes des yeux. — Pression sur les 
paupières, avec difficulté de Tes lever. — Tiraillement crampoïde 
dans les yeux. — Faiblesse et trouble de la vue pour les objets , 
soit éloignés, soit rapprochés. —* Taches et obscurcissement 
de la cornée. — Vision comme d'un cercle dentelé de flammes 
blanchâtres. — Points lumineux et zigzags verticaux devant les 
yeux. 

Orbixles. — Battement et pression dans les oreiUes. — Bruissement 
dans les oreilles, et sensation comme s'il y avait une peau devant. 
— Boutons enflammés et gonflement purulent dans Toreille. 

Nez. — Gonflement du nez avec rougeur cuivrée. — Chaku/r et 
sécheresse du nez. — Épistaoois précédée d'une sén^tion de 
chaleur dans le nez. 

Visage. —Pâleur de la face. — Rougeur de la joue gauche, avec 
pâleur de l'autre pendant le mal aux dents. — Fourmillement , 
démangeaison et cuisson au visage, comme par du sel. — Palpita- 
tion des muscles de la face. — ""Chaleur de la face et rougeur des 
joues. — Gencives d'une dent cariée, gonflées, enflamniées et 
douloureuses. — Dents émoussées. 

Bouche. — Sécheresse de la bouche avec salive visqueuse et absence 
de soif. — Parole embarrassée; tantôt ce sont les mots qui man- 
quent, tantôt c'est la voix. — En parlant, forte anxiété produite 
par des douleurs au dos. ^-^ Mal à la gorge , avec élancement aux 
oreilles, — Douleurs d'excoriation à la gorge, avec sensation de 
sécheresse. 

Estomac — Renvois à vide. — Régurgitation de matières acres et 
d'une aigreur amère. — Nausées avec appétence pour les ali- 
ments. — Vomiturition . avec strangulation depuis Pépigastre 
jusqu'à la gorge. — Vomissement de bUe verte. — Vomissement de 
mucosités aigres , après avoir pris du café. •— Appétit augmenté 
le soir. — Le matin au lit, envie de vomir, stirtout étant couché 
sur le côté droit. — Le mal de cœur interrompt le sommeil. — Py- 
rosis. — Àujoucher, douleur à restomac, comme s'il était ulcéré. — 
Accès de violentes crampes d'estomac, avec pâleur et sueur du 
visage, pouls presque éteint et respiration râlante. — Pression, 
pincements et tranchées à l'épigastre et au-dessus de l'estomac. 

Ventre. — Douleur de meurtrissure dans les intestins. — Gonfle- 
ment dur et douloureux de la région hépatique. — Douleurs 
crampoïdes dans l'épigastre. ^ Pulsation dans lé ventre comme 
du dedans au dehors. — Secousses douloureuses dans le ventre, 
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comme g*il renfermait quelique objet vivant. -— Ébranlement des 
intestins, comme s'ils étaient détachés , lorsqu'on remue les bras. 

— Tuméfaction partielle du ventre, comme par une ascite en- 
kystée. — Coups et pression vers le dehors, dans la région des 
aines. -^ Maux de ventre améliorés en buvant de l'eau froide. 

Sbu<es. — Diarrhée accompagnée de maux de ventre crampcUdes. — 
Pression vers le dehors dans le rectum. -^Sensation comme d'un 
suintement d'eau froide par ranus.-<-*Gonstipationet selles dures. 

— Selles molles, avec ténesme et beaucoup de vents.*- Selles 
liquides, jaunâtres, sortent comme s'il n'allait sortir qu'un 
vent. 

Uaines.— ^ttDt'a preseante d'uriner avec douleur pressive. — Diffi- 
culté d'uriner comme par paralysie de la vessie , et strangurie 
nocturne. ^- "'Rétention d'urine opiniâtre. — Obturation des voies 
grinaires par des mucosités et du pus. «^ Urine trouble, blanche 
ou rougeâtre et comme mêlée de sang ou de pus. -^ Incontinence 
d'urine. — '^Jet d'urine éparpillé. — ""Émission goutte à goutte 
d'une urine rare et sanguinolente. — * Doideuf brûlante dans 
Vwréthre et la vessie, avant et pendant V émission des urines. — 
*Urèthre enflammé et douloureux au toucher. -^'^ Écoulement 
jaune et muqueux par l'urèthre. — ''Sortie d'une pierre en uri- 
nant. 

Parties viriles. —Parties génitales froides. •— Prurit et gonflement 
inflammatoire du prépuce , du gland et de la verge, avec rougeur 
foncée et ""pbymosis. — Pression dans les testicules, et tension 
dans le cordon spermatique, en se tenant debout. — Gonflement 
de la prostate. — * Érections avec douleurs tensives. — Répu- 
gnance pour le coït, ou forte excitation de l'appétit vénérien. -— 
Fortes érections après le coït. — Érections sans appétit vénérien. 

— Sensation d'étranglement dans le testicule droit, avex; gonfle- 
ment du testicule et du cordon spermatique; le scrotum paratt, 
à sa partie supérieure, rempli de petites nodosités. 

Ràouss. — Stérilité. -— Avortement, avec convulsions. 
Larynx. — Extinction de la voix. — Accumulation de mucosités te- 
naces dans le larynx , avec grattement et gène de la respiration. 

— Toux violente et sèche. — • Touœ avec expectoration verdâtre 
et visqueuse, — Gêne de la respiration , comme s'il y avait un 
poids sur la poitrine, avec sifflement dans les bronches. — Respi- 
ration courte et oppressée. -^ '^Respiration difficile , et qui n'est 
possible qu'en se tenant d^>out. *— Gène de la respiration , et op- 
pression de poitrine avec inquiétude dans la gorge. — Respiration 
râlante. 

PoiTRiNB. — Gène anxieuse de la respiration, avec élancement entre 
les omoplates. -^^ÉUmoemmts au fond de la poitrine, surtout en 
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respirant, en parlant, ou pendant le monvement.-^'^Inflamination 
des poumons , avec vomissements verdàtres et délire. ^ Coups 
douloureux dans la région du cœur. — Gène douloureuse et ten- 
sion au cœur, avec batlefnents de ecmr et anxiété. -*- Battements 
de cœur se faisant sentir plus bas qu'à leur place ordinaire* — 
inflammation et prurifc du mamelon chez un homme. 

Tbong. — Douleurs dans le dos qui empéekent de parler et suspen- 
dmi la respiration, «^ Douleur lancinante entre les omoplates^ — 
Pression vers le dehors, dans les reins et le coccyx. 

Bras. — Douleur de meurtrissure dans l'épaule et le bras pendant 
le mouvement. — Crampes dans les mains et les doigts* — Fai- 
blesse paralytique subite de la main, avec tremblement en saisis- 
sant un objet, et impossibilité de le tenir solidement. 

Jambbs. — ùrampes dans les cuisses, les mollets et les jarrets. — Fai- 
blesse, chancellement et douleurs des genoux.'^ Déboitement de 
la rotule, en montant un escalier. — Pulsation et douleur exten^ 
sive dans les pieds et les articulations du pied, comme après une 
marche forcée. -* «"Contraction spasmodique du tendon d'Achille 
avec douleurs violentes. 



49.— GANTHARIS. 

CÀNTH. — Gantharides. — Hahiœiianic ^ Dose uêUée : 80. — Durée (Faction : ins* 
• qu'à 30 jours dans quelques cas de maladies chroniques. 
Antidotes : Campb. 

Comparer avec : Acon. bel. csdo. eampK ctaps, ohin. eeff, ertoc Unir. led. lye. 
puis. rbus. seneg. 



CUNIQUE. ~ Se laissant guider par Vensemhk des symptômes, 
on verra les cas où Ton pourra consulter ce médicament , contre : 
— Affections bydropiques; Convulsions; Ictère?; Rage, hydropho- 
bie, manies et autres affections morales?; Encéphalite, gastrite, 
hépatite, et autres inflammations locales?; Amygdahte et autres 
angines phlegmoneuses?; Néphrite, cystite, uréthrite, hématurie et 
autres affections des voies urinaires; Gonorrhée cordée ; Satyriasîs?; 
Priapisme?; Coxalgie; Fièvres intermittentes, etc., etc. 

S^ Voy. la note, page 47. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. ^Douleurs brûlantes comme par etSeo- 
riationésjis toutes les cayités du corps. —- Élancements aigué 
vers l'intérieur, à différentes parties.^ '^Douleurs tra^Âives, ar- 
thritiques dans les membres , «vec afiècâon des yoies urinaires ^ 
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et améliorées par le frottement. — Douleurs violentes , avec gé- 
missements et lamentations. — Sensation de sécheresse dans les 
articulations. — Manque de flexibilité de tout le corps. — Abat- 
tement et faiblesse, avec sensibilité excessive de toutes les parties 
du corps, tremblement et besoin de se coucher. — Prostration des 
forces, allant jusqu'à la paralysie. — Convulsions, tétanos. — Les 
souffrances se manifestent principalement au côté droit et s'amé- 
liorent dans la position couchée. — Les symptômes se renouvel- 
lent tous les sept jours. 

PsAu. — Vésicules pruriantes, avec douleur brûlante au toucher. — 
Inflammations érysipélateuses. — Douleurs tractives aiguëà dans 
les ulcères, avec suppuration plus abondante. 

Sommeil. — Porte envie de dormir, surtout après midi , avec bâil- 
lements et pendiculations. — Insomnie sans cause apparente. — 
La nuit, demi-sommeil , avec réveil fréquent. 

Fièvre. — Fièvre qui ne se manifeste que par le froid. — Froid et 
frissonnement , avec chair de poule et pâleur de la face. — Soif 
seulement après les frissons. — Sueur d'odeur d'urine. 

MoRAU — Abattement et humeur pleureuse. — Inquiétude anxieuse, 
avec agitation qui force à se remuer constamment. — Manque de 
conflance en soi-même. — Pusillanimité et timidité. — Disposition 
à se fâcher et à se mettre en colère. — Accès de rage, avec cris, 
coups et aboiements, renouvelés en tâtant le gosier, et par l'as- 
pect de l'eau. — Délires. — Vésanie. — Manie , avec actes et 
gestes extravagants. 

TÂTE. — Vertige , avec perte de connaissance et brouillard devant 
* la vue , principalement au grand air. — Maux de tête qui inter- 
rompent le sommeil de nuit. — Lancinations pressives dans la 
tète, qui disparaissent en marchant. — Douleurs tractives aiguës 
dans la tête , avec vertige. — Congestion à la tête. — Battement 
au cerveau et chaleur qui monte à la tête. — Sensation de brû- 
lure à la tête, comme si , en dedans , tout était à vif et eu plaie, 
et inflammation du cerveau. — Tiraillement, secousses et ronge- 
ment dans les os de la tête. — Maux de tête , comme si on tirait 
les cheveux. — Hérissement des cheveux. — Maux de tête, comme 
venant de la nuque et voulant sortir par le front. 

Yeux. — Douleurs aux yeux, avec sensation comme si les paupières 
étaient excoriées , principalement lorsqu'on les ouvre. — Inflam- 
mation des yeux, avec cuisson brûlante. — Couleur jaunâtre des 
yeux. — Proéminence et mouvements convulsifs des yeux. — Les 
objets semblent être colorés en jaune. 

Oreilles. — Inflammations des oreilles , qui sont brûlantes. 

Nez. — Gonflement du nez , même à l'intérieur, avec rougeur et 
chaleur brûlante. — Odeur fétide et nauséabonde devapt le nez. 
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-^ Coryza de longue durée, et catarrhe, avec fort écoulement de 
mucosités visqueuses par le nez. . 
VisAGB. — Pâleur du visage. — Face creuse, hypocratique , avec 
traits qui expriment Tangoisse et le désespoir. — Couleur jaunâ- 
tre de la face. — Inflammation érysipélateuse et desquammation 
des joues. — Rougeur brûlante et gonflement de la face. — Gon- 
flement d'un seul côté de la face (le côté droit), avec tension. — 
Gonflement et inflammation des lèvres. — Gerçure et exfoliation 
des lèvres. — Trismus. 
Dents. — Maux de dents généralement tractifs , aggravés en man- 
geant. — Fistule aux gencives. — Ulcération des gencives. 
Bouche. — Goût de poix de cèdre dans ia bouche, -r- Inflammation 
de la membrane muqueuse de la bouche. — Inflammation fleg- 
moneuse de l'intérieur de la joue. — Aphthes dans la bouche. — 
Salivation écumeuse, avec stries de sang. — Écume à la bouche. 
— Sang coagulé venant dans la bouche. — Gonflement inflamma- 
toire et suppuraloire de la langue. — Faiblesse des organes de la 
parole, et parole languissante. 
Gorge. — Mal de gorge en avalant. — Déglutition difficile, avec 
étranglement dans la goi^e et régurgitation nocturne des ali- 
ments. — Déglutition empêchée surtout pour les liquides. — 
Brûlement dans la gorge en avalant. — Inflammation et ulcéra- 
tion des amygdales et de la gorge. — Douleur brûlante dans la 
gorge, aggravée en buvant de l'eau. 
Appétit. — Perte de goût. — Goût de poix dans la bouche et la 
gorge. — Soif par sécheresse des lèvres , avec répugnance pour 
toutes les boissons. — Manque d'appétit , avec dégoût et répu- 
gnance pour toutes sortes d'aliments. 
ESTOMAC. — Renvois, avec sensation brûlante, comme des pyrosis, 
aggravée en buvant. — Renvois sanglotants qui semblent pren- 
dre la direction inverse et retourner vers l'estomac. — Vomisse- 
ment des aliments ingérés. — Vomissements de matières bilieu- 
ses et muqueuses, ou du sang. — Grande.sensibilité de la région 
précordiale. — Plénitude pressive , avec anxiété et inquiétude 
dans l'estomac. — Douleurs cuisantes et brûlantes à l'estomac. — 
Inflammation de l'estomac. 
Ventes. — Inflammation du foie. — Élancements et contraction 
dans l'hypochondre droit. — Grande sensibilité de l'abdomen au 
toucher. — Douleur brûlante dans le ventre , depuis le gosier 
jusqu'au rectum. — Douleur brûlante au-dessus du nombril , en 
toussant, en éternuant, en se mouchant, avec taches jaunâtres à 
la partie affectée. — Inflammation des intestins. — Gonflement 
hydropique du ventre.- Incarcération des flatuosités sous les hy- 
pochondres. 

r-ParU — T. 1. î6 
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Sbllw.— «Constipation et sellea dures.-— Diarrhée avec évacuation 
de matières écumeuses ou de mucosités verdâtres, avec tranchées 
après iea selles et douleur brûlante au rectum. — Diarrhées dys- 
sentériques , avec évacuation nocturne de mucosités blanchâtres 
et de morceaux solides comme de fausses membranes, avec stries 
de sang. — Salies sanguinolentes. 

Urinju. — Rétention d^urine avec douleurs crampoïdes à la vessie. 
— *Envie pressante et inutile d'uriner, 'avec émission doulou- 
reuse et goutte à goutte. — "^Émission difficile des urines, 'en jet 
mince et éparpillé. — Augmentation de la Sécrétion des urines.. 

— Urine jaune pâle ou *couleur foncée et rouge. — Écoulement 
de mucosités sanguinolentes de la vessie. — "^Pissement de sang , 
goutte à goutte. — Urines purulentes. — * Cuisson brûlante en 
urinant. — '^Douleurs incisives dans Furèthre avant, pendant et 
après l'émission des urines.— '^^Douleurs vives, lancinantes et in- 
cisives, 'tiraillements successifs, et pulsations dans les voies uri- 
naires. •^'^Inflammation et "ulcérations des reins , de la vessie et 
de Furèthre. — ^Grande sensibilité douloureuse de la région de la 
vessie au toucher. 

Pabtibs yirilbs. — Tiraillements dans le cordon spermatique en 
urinant. — Inflammation et gangrène des parties génitales. — 
Gonflement douloureux des testicules. — Appétit vénérien forte- 
ment exalté avec érections douloureuses, fréquentes et de longue 
durée, comme priapisrhe. — Éjaculation facile pendant des ca- 
resses amoureuses. — Spermatorrhée. — Après le coït, douleur 
brûlante dans Turèthre. 

RÉOLBS. -^ Règles trop hâtives et trop fortes, avec sang noir et dou- 
leurs pendant l'écoulement. — Sortie de môles, de fœtus et du 
placenta. -* ^Gonflement du col de la matrice. ■— *Flueurs hlan- 
ehê$ corrosivéê, avee senscUûm brûlante en urinant, et excitation 
de Tappétit vénérien. 

LARTia. — Enrouement, avec renâclement douloureux de mucosités 
visqueuses, abondantes, venant de la poitrine, et avec élance- 
ments incisifs dans la trachée-artère. — Inflammation du krynx. 

— Sensation de faiblesse excessive dans les organes de la respi- 
« ration, en parlant et en respirant profondément. — Voix faible, 

timide et tremblante. 
Poitrine. — Respiration difficile et oppressée, par constriction de la 
gorg« et sécheresse du nez. — Suspension de la respiration, en 
montant une montagne, avec râlement dans la poitrine et nausées. 

— Élancements dans la poitrine et les côtés. — Douleurs brû- 
lantes dans la poitrine, d'où il se détache parfois de petits caillots 
de sang. — Battements de cœur. 

TnoNc ET Membres. — Douleurs tract! ves aiguës dans le dos.— 
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Befisatîon de eonstriclion dans la eoloilne Vartébralei ^ Bmpro^ 
Blhetonos et opîBihotonos. — Douleurs tfaotives aiguës dans les 
braSi -^ Manque de force dans les mains. — ""Douleurs dans les 
hanches avec souffrances spasmodiques dans les voies Urinaires. 
— Douleurs tracUves, aiguës, térébrantes des jambes ) depuis les 
pieds jusqu'aux hanche»^ --* Tremblement dAns les jambes. 



90. ^ QAPSicuBt AirSruuM. 

CAPS. — Poivre de Guyenne. — HAHMEMAim. -^ Dotet luitéit : 9, 30. -r Durét ^aC" 

tion : juâqu^à 20 jours dàos t[uelques cas de maladies chroniques. 
AiiTiDOTts : Gatiipb. — Le capsicum est antidote de : Caîad. et c/itfi. 
Comparer avec : Arn, bell. ealad, chin. etn. tgn. n-tom. pttU. tératr. 



CLINIQUE. — Se laissant guider par Yememble des mfmptâmes, 
on verra les cas où Ton pourra consulter ce médicatnent contre : — 
Affections des personnes d'un tempérament flegmaHfjiêe ; Nostal- 
gie; migraine et céphalalgie hystérique?; Amblyopie amauroti- 
que?; Névralgie faciale?; Stomacaoe; Dyssenterie; Diarrhée; Toux 
catarrhale; Fièvres intermittents, même après Tabus du quin- 
quina, etc., etc. 

Q;::;;^ Vidr la note, page 47. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Douleurs pressives. -^Douleurs trac- 
tives daits les membres, excitées par la mouvement. ^ Dmleur 
de hÊomtùm et roidetir dans les articiulatfons, avec (Craque- 
ment, surtout au commencement de la marche. — tJrampes 
dans le corps, ûbeo roideur des bras et des jembes, avec foiir- 
millement et sensatioh d'engourdissements — Répugnée pour 
lé mouvement.-^ des symptômes se manifestent prihcipalement 
le soir et la nuit, et s'a^raveht par le grand aii'j k eontact et 
le froidi ainsi qttcnt lôommeneement du mouvement, et après 
avoir bu m mangé. — Grande sensibilité à Taih frais et ati cou- 
rant d'air. — Insomnie sans cause apparente. —^Sothmttl plein 
de rêves. 

FiàvRB. — PHssons fébriles et froid de tout le corps, avec mau- 
vaise humeur augmentant avec le froid, du bien àvëe anxiété, 
étourdissement et hébétude de la tète. — Frisson venant du dos. 
• — Froid et frissonnement chaque fois après avoir bu, -^ *Fièvre 
avec p/rédomiwanee du froid et avec soif, chaleur brûlante et 
souffrances muqueuses. — '^Frissons avec forte soif, puis chaleur 
(sans ou) avec soif et avec sueur. 
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Moral. — Disposition à s'effrayer* — Mécontentement. — * Résis- 
tance opiniâtre» — '^Forte disposition à prendre tout en mau- 
vaise part, à se mettre en colère, même pour des plaisanteries, 
et à faire des reproches. — Humeur capricieuse et excessivement 
diangeante. — Émoussement de tous lés sens. — Irréflexion et 
maladresse. — ^'Nostalgie, avec rougeur des joues et insomnie. — 
Disposition à plaisanter et à dire des bons mots. 

TÊTB. — Tète entreprise. — Ivresse comme par des boissons spiri- 
tueuses. — Maux de tête, comme si le crâne allait éclater, 
en marchant ou en remuant la tête. — Accès de maux de tête 
semi-latéraux, pressifs et lancinants, avec nausées, vomisse- 
ments et perte de la mémoire, aggravés par le mouvement des 
yeux. --Douleurs lancinantes., ou tractives aiguës, surtout dans 
les côtés de la tête. — Douleur d*écartement pressif dans le cer- 
veau, comme par plénitude. — Maux de tête pulsatifs. — Prurit 
rongeant au cuir chevelu, avec douleur à la racine des cheveux 
et au cuir chevelu après avoir gratté. 

Yeux. — Pression dans les yeux, comme par un corps étranger qui 
s'y serait introduit.— ^Inflammation des yeux avec rougeur, dou- 
leur brûlante et larmoiement. — Yeux proéminents. — Trouble 
de la t'fie, surtout le matin, comme si quelque chose nageait sur la 
cornée, se laissant améliorer pour quelques instants par le frotte- 
ment. — Vue entièrement éteinte, comme par amaurose. 

OfiBiLLES. — Douleurs tractives aiguës dans les oreilles. — Déman- 
geaison et pression au fond du conduit auditif. — Gronflement 
douloureux derrière l'oreille. — Diminution de Touïe. 

Nez. — Épistaxis, surtout le matin , au lit. — Boutons doulou- 
reux sous les narines. — Coryza sec, avec fourmillement et cha- 
touillement dans les narines. 

Visage. *- Rougeur de la face alternant souvent avec pâleur. — 
Beaucoup de petits points rouges à la face. — Dartre rongeante, 
pruriante sur le front. — Douleur à la face, dans les os, où elles 
sont aggravées au toucher, ou dans les nerfs; où elles s'aggravent 
lorsqu'on s'endort. — Pression sourde à la pommette, — Gon- 
flement des lèvres. — Éruptions ulcérées et gerçures aux lèvres, 
— Gonflement des lèvres. 

Dents. — Douleurs aux dents, comme si elles étaient agacées ou 
allongées. — Tiraillement dans les dents et les gencives. — Gon- 
flement des gencives. 

Gorge. — Vésicules brûlantes dans la bouche et sur la langue. — 
Salive visqueuse dans la bouche.— 'Mal de gorge, avec dégluti- 
tion douloureuse et tiraillement dans le pharynx. — Contraction 
crampoïde de la gorge. 

Appétit. — Goût aqueux et fade. — Goût aigre de la bouche et 
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aussi du bouillon. — Absence d'appétit. — Désir de prendre du 
café, avec envie de vomir après en avoir pris. — Pyrosis, — En- 
vie de vomir ressentie généralement dans Tépigastre, avec pres- 
sion de la partie. 

Estomac. — Douleur à Testomac qui est ballonné. — Sensation de 
froid dans Festomac. ^ Douleur brûlante à Vestomac et à Vépi- 
gastre, surtout immédiatement après le repas. — Élancements à 
Pépigastre, en respirant vite et profondément, en parlant et au 
toucher. 

Vjintrb. — Ventre ballonné jusqu'à éclater, avec tension presswe 
et suspension de la respiration. — Tiraillements et mouvements 
dans le ventre. — Fortes pulsations dans le bas-ventre. — Coli- 
ques venteuses. — Sortie d'une hernie venteuse par l'anneau 
inguinal. 

Selles. — Ténesme. — Petites selles dyssentériques , avec éva- 
cuation de matières muqueuses et sanguinolentes, précédées de 
coliques venteuses. — "^Diarrhées nocturnes, avec douleurs brû- 
lantes à l'anus. — Hémorrhoïdes aveugles, avec douleur pen- 
dant jes selles. 

Urines. — Tènesme de la vessie. — Envie fréquente, ''^pressante 
et presque inutile d'uriner. — Douleurs brûlantes en urinant, 
— Contractions crampoïdes et incisives au col de la vessie. — 
Douleurs incisives et lancinantes dans l'urètbre, hors le temps de 
rémission des urines. — "^Écoulement purulent par l'urètbre, 
comme une gonorrhée. — Écoulement de sang par Vurèthre. 

Parties viriles. — ^ Impuissance et parties génitcUes froides. — 
Érections matutinales par trop violentes. — Pendant des caresses 
amoureuses, tremblement de tout le corps. 

Larynx. — ^Enrouement. — *Toux plus violente le soir et la nuit, 
'avec douleurs à d'autres parties du corps, surtout à la tète 
et à la vessie, comme si elles allaient éclater, ou avec pression 
dans la gorge et les oreilles, comme si un abcès allait s'y ouvrir. 
— Toux après avoir pris du café. — Toux, avec haleine fétide et 
goût désagréable dans la bouche. 

Poitrine. — Besoin de respirer profondément. — Gêne de la res- 
piration, parfois comme provenant de l'estomac. — Douleur 
constriclive dans la poitrine. — Élancements dans la poitrine en 
respirant. — Douleur pulsative dans la poitrine, qui suspend la 
respiration et qui est augmentée par le mouvement. 

Tronc et Membres. — Douleurs tractives aiguës dans le dos. ~ 
Roideur de la nuque. — Tension dans les genoux et roideur dans 
les mollets, enmarchant.— Roideur des bras et des jambes, avec 
fourmillement, comme quand ils s'endorment. 
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Si.— CARBO ANIMALIS. 

CARB-AN.— Charbon animal. - Habnemànn.— Do«m usitièi : 24, iO.— Ditrëé (Poe- 
tion : jQgqa'à 40 jon» dans quelques cas de maladies ebroDiqoes. 

Antidotbs : Camph. {voir carb-f eg.) 

Comparer avec : Carb-veg., et les médicaments qui se troavent inscrits soas cette 
rubrique. 



CLINIQUE. — Jusqu'ici on a*» encore employé ce médicafnent 
que oonlre quelques espèces ëe Gastralgie, Induration de$ glandes, 
àfé^Tùrrhagiei^ Nodositéa arthritiques, etc., etc; 



SYMPTOMES GËPiÉRAUX. -^ DoiUmrs pre^Èms dans les âtlM- 
latiôns et les muscles des mcmbt*es. -=- Douleurs brûlantes. ~ 
Douletirs nbctumes dans les articulations. —'Brisement, man- 
que de fbrce et craqueinent dans tes articulations, dfxïi fléchissent 
facilement. — "^Roidewr arthritique et nodosités goiitteusesr dans 
les articulations. — Tension dans ctuetques membres, comme par 
raccourcissement des tendons. — Coatraction spasmodique de 
plusieurs parties. — *Di8positi(m à se âtinné^ des tours de reins. 

— Torpeur de touâ les membres, surtout de la tète. — *Grande 
fatigue et faiblesse, produite surtout par la marche, evec trans- 
piration feeilëi principalement en mangeant ou en se promenant 
au grand ëir. -^ **Sens&)iHté ëœéëssivé ûH grand air, et surtout 
à Ffilir fréid de l'hiver. -^ Ébullition de sëbg et dispositioh à 
s'échauffer facilement. 

PsAtj. ^-^ Pi'urit par toute là peau du corps, surtout lé soir ali lit: -- 
Inflfeitimatlonô érysipélateuses. — ''Engelures. '^*(iohflemeht des 
glandes, dur et doùloUreuœ, — Gonflement des parties extérieures, 
ayec doiileur brûlante. 

SoMUBiL. — Sôrrimeil tardif, et insomnie nocturne, causés par in- 
quiétude, angoisse, ébullition de séng et crainte d'étouffer. — 
Visions effrayantes avant de s'endormir. — Sommeil avec rêvas- 
series, pleurs, Jactatiôn et gémissements sourds. 

¥ïi;n^k. -^ Frissons , surtout le soir, au lit, avec transpiration pen- 
dant le sommeil. — Froid excessif aux pieds et aux mains, le 
soir. — Chaleur nocturne. — *Transpi ration facile le jour, sur- 
tout pendant le repas, ou en se promenant. — Sueur affaiblissante 
et félide, surtout la nuit et le matin, pi^incipalement aux cuisses. 

— Sueur qui teint le linge en jaune. 

Moral. — Nostalgie et sentiment triste d'abandon, avec larmes.— 
Peur et épouvante, surtout le soir. — *Découragement et déses- 
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poir. -^ VlHêpaêitim à s'effrcnfer. -^ Altetnation de gaieté et de 
trièlesse^ ou d'irascibilité et de mauvaise humeur taetturae. — 
Confusion d'idées et hébétude, surtout ie matin. 

TÊTU. -^ * Vertige, êurtùut le soir oti le matin, et parfois atec nau- 
aéea en se reletant, après être resté longtemps couché, ou bien 
encore avec obscurcissement des yeuxj en remuant la tête; — Maux 
âe tète, le tuatin, comme après une débauche. — Mmtœ éeUteà 
Voir frais, et aggravés par un temps humide. — Pesanteùt, sur- 
tout à Voticiput, avec tête entreprise. — *Maux de téie ptessifs, 
même après le repas, 'et qui forcent à fermer tes paufiières. — 
"^Gobgeâtioii et chaleur intérieure â la tête. — ^ Sensation de vàcil- 
lement du cerveau à chaque mouvemeht. — Sensation de torpeur 
à la tête; -=- Douleurs tractiVes, aiguës, dans les tégumëhts du 
côté droit dé la têle. -^Tehsiod de la peau du front et du sommet 
de la tête. — Sensibilité du cuif chevelu à la pression du chapeau, 
i— *(koùtes èi éruptions à la tête, 

Tbtx. -^ Sehsation coitime tà le gidise de l'œil était détaché de l'or- 
bite, avec faiblesse de la vue. — Presbyopie avec dilatiiii&n des 
pupilles. 

Oreilles. — ^Écoulement par leê oreilles. ~ Cionfùsioh de iWie; 
les sons y arrivent indistincts. ^^ *BrUissement dans les oreilles. 
— Gonflement du périoste derrière l'oreille. — Gonflement des 
parotides. 

N££. -^Bout du nez rouge et gercé flVec douleur btûlëhte. -^ Nez 
gonflé avec boutons croûteux (comme au corameticetheht d'un 
cancer?). ^ DésquammatloU de la peau du hëz. — Sensibilité 
douloureuse des os du nez. — ^ Ëpistaxis , précédée de vertige ou 
de mal de tête pressif. -^ *Obturatioh du nez. -^ *Coryza sec, — 
Coryza fluent àveC perte de t^odorat, étèrnument et bâillements 
fréquents. 

Visage. — Taches ft la face, qui sont lisses, épaisses au toucher et 
de couleur rose. — Élancements aux pommettes, aux mâchoires 
et aux dents. — Éruption sans douleur et couperose â la face. — 
'^Érysipèle à la face, — Gonflement de la bouche et des lèvres, 
avec douleur brûlante. ^ Ampoulé aux lèvres. — Lèvres gercées 
saignantes. 

Dents. — Odohtalgie tiraillante en maûgeaht du pain oh avec pul- 
sations sourdes après avoir bu froid. — Vacillement excessif des 
dents. — *Dotileurs tractivès aux gencives. — Gonflement rouge 
et douloureux, et "saignement des gencives. — Vésicules puru- 
lentes aux gencives. 

Bouche et Gorge. — Fétidité de la bouche. — Vésicules brûlantes 
dans la bouche et sur la langue. — *Sécheresse de la langue et 
du palais. — Mal de gorge comme par excoriation, avec gratte- 
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ment et élancements depuis le gosier jusqu'à Testomac. — Ac- 
cumulation de mucosités dans la gorge, avec toussotenoient et re- 
nâclement. 

Appétit. — * Amertume dans la bouche, "surtout le matin, — 
Goût acide et muqueux.^- Répugnance pour la graisse et la 
fomée du tabac qui causent des nausées. — *Grande faiblesse de 
la digestion au point que presque tous les aliments causent des 
soM^rances, 

Estomac. — Renvois avec goût des aliments ou bien '^acides. — 
•Renvois avortés avec douleur.— Py rosis avec grattement dans la 
gorge. — ^Hoquet après le repas. — "Écoulement d'une eau aigre 
par la bouche. — * Nausées, même la nuit. — ^Fadeur à l'estomac, 
comme si on allait tomber en faiblesse. — Pituites de Testomac. 

— *Pression à Vestomac, "comme par un poids, à jeun et le soir, 
après s'être couché. — ^Douleurs crampoides et contractives à 
Vestomac. — *Douleur brûlante à l'estomac. — '^Serrement à Ves- 
tomac comme par des griffes. — Gargouillement bruyaut dans 
Testomac. 

Ventre. -— Douleur au foie comme par excoriation au toucher. — 
*Pres3ion et tranchées à la région hépatique. — Ventre ballonné 
et tendu. — Constriction et serrement, comme par des griffes, 
dans le ventre. — Tranchées et élancements dans les aines. — 
Hernie inguinale. — "^Gargouillements bruyants dans le ventre. 

— * Incarcération de flatuosités. — Vents fétides. — ''Boubons 
syphilitiques? 

Selles. — Envie inutile d'aller à la selk , il ne sort que des vents. 

— Selle dure, noueuse. — *Selles fréquentes le jour. — Avant la 
selle , traction depuis l'anus jusqu'à la vulve. — Pendant les sel- 
les, douleurs dans les reins. — Boutons hémorrhoïdaux, brûlants, 
à l'anus. — Douleurs brûlantes et ^élancements à Vanus, 'et au 
rectum. — Excoriation et suintement à l'anus. — Sortie de ténia. 
•^Suintement visqueux au périnée. — En allant à cheval on s'ë- 
i^orche facilement à l'anus. 

Urines. — Envie pressante d'uriner avec émission plus abondante. 

— Émission d'urines la nuit. , — Émission d'urine involontaire. — 
**Urines fétides. — Urines brûlantes. 

Parties viriles. — Absence de l'appétit vénérien. — Pollutions 
fréquentes, suivies de faiblesse et d'inquiétude anxieuse. 

Règles. — Règles trop hâtives. — ""Leucorrhée brûlante, cuisante 
"ou qui teint le linge en jaune. — ""Lochies séreuses et fétides. 
— ^Nodosités et indurations douloureuses aux glandes mammaires. 

— "Inflammation érysipélateuse des mamelles. 

Larynx. — Oppression de poitrine, surtout le soir et la nuit. — 
Extinction de la voix la nuit. — Enrouement matutinal. — Toux 
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rauqae, avec douleur d'excoriation dans la gorge. — Touœ noc' 
iume, sèche, — Toux souffocante, surtout le soir après s'être en- 
dormi. — Toux matutinale avec expectoration, excitée par une 
sensation de sécheresse dans la gorge. — Toux avec expectoration 
purulente et élancements dans le c6té droit de la poitrine. 

Poitrine. — Respiration haletante. — Ràlement dans la poitrine le 
soir au lit. — (xéne de la respiration, surtout le matin et après le 
repas. — Gonstriction suffocante de la poitrine, surtout le matin 
au lit. — Élancements dans la poitrine comme par un abcès, sur- 
tout en inspirant. — Sensation de froid dans la poitrine. — * Bat- 
tement de cceur^ le matin, le soir et en chantant à l'église. 

Tronc. — Douleurs nocturnes au dos, — Pression et élancements 
dans les reins, surtout en respirant profondément. — Douleur 
brûlante dans le coccyx au toucher. — Douleur brûlante dans le 
dos. — Induration des glandes du cou avec douleur lancinante. 
— ''Dartres sous Faisselle. — Suintement sous Taisselle. — ''In- 
duration des glandes axiUaires. 

Bras. — Douleurs ostéocopes, fouillantes dans les bras. — Pression 
sur les épaules. — Douleur de luxation au poignet. — Torpeur et 
engourdissemc^bt des mains et des doigts. — Tension douloureuse 
et "roideur arthritique des articulaiions des doigts. — Élance- 
ments dans les doigts. 

Jambes. — * Douleur lancinante dans la hanche, qui force à boiter, 
avec élancements. — Tension et raccourcissement dans les aines 
qui ne permet pas d'étendre les jambes. — Tension dans les 
jarrets et le cou-de-pied, avec contraction des parties. — Dou- 
leur d'excoriation dans les genoux. — Crampes dans les mollets, 
les jambes et les orteils. — ^Tiraillements et élancements dans 
les jambes. — Fléchissement facile des pieds et des orteils en 
marchant. — Froid aux pieds. — Gonflement inflammcUoiredes pieds 
et des orteils, comme s'ils avaient été gelés, avec chaleur et. 
douleur. — Douleur brûlante aux orteils. 



i;2. — GAABO VEGETABILIS. 

CARR-V. .- Charbon végétal. — Hàhnemann. — Dota usitéei : t2, 30. — Durée 
exaction : jusqu'à 40 jours daos quelques cas de maladies chroniques. 

Antidotes : Arsen. campb. coff. lach. — Ce médicament étt antidote de : Chin. 
lach. merc. Tinum. 

Comparer ayec : Ant. art. cale, carb-^n. chin. coff. fer. graph. kal. lach. lyc. 
merc. natr. n-vom. puis. rhod. sep. stram. zinc. — C'est surtout après : Kal. 
2acA.j«p.n-«ofn. que le charbon fera du bien , lorsqu'il sera indiqué. Après le 
charbon , on trouvera quelquefois convenable : Art. kal. merc. 



CLINIQUE. — Se laissant guider par V ensemble des symptâmes, 
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es verra toft cas eik Ton pourra censultér ce médicament contre : — 
Suites fâcheused de TabuB du mercure et du (|uinquioa; Affections 
scorbutiques ; Faiblesse par suite de perte d'humetlt' ou à ia suite 
de graves maladies aiguè^; Torpeur nerveuse avec manque de réac- 
tion de la force vitale (contre les médicaments) ; Paralysies ; Suites 
fâcheuses d'un tour de r^as ou d'utie promenade en voiture; 
S(mffrances par suite d^un temps chawi (et hUmide); Smsibiltté 
aux changements de temps. Affections rhumatismales; Varices; 
Engelures?; Induration des glandes?; Gale miliairt ou humide; 
Éruptions urticaires; Ulcères putrides; Abcès lymphatiques; Ta- 
ches de naissance ; Anévrysmes ; Ictère ; Fièvre typhoïde , dernière 
période avec extinction presque complète de ia force vitale; Fièvres 
intermittentes, même celles que Tabus du quinquina a rendues opi- 
niâtres; Céphalalgie, surtout celles par suite d'une débauché ou par 
suite d'ud échauffement; Migraine; Chute des cheveux à la suite de 
graves maladies aiguës; Ophthalmie pour s'être trop fatigué la 
vue; Hémorrhagie des yeux; Otorrhée purulente; Parotide épidé- 
mique; Coryza fluent; Hémorrhagie nasale; Dartres htimides à la 
face; Boutons à ia face chez les jeunes gens; Affection scorbutique 
des gencives; Stomacace; Angine à la suite des'morbilles; Embar- 
ras gastrique par suite d'une débauche; Gastralgie des nourrices; 
Gastralgie avec aigreurs ou produite par stagnation du sang dans le 
système de la veine-porte (après Tusëge de nux-vom.); Choléra asia- 
tique avec absence totale du pouls; Coliques par le mouvement de 
la voiture; Coliques fhtulentes ou hémefrhclidales f Diarrhées pu- 
trides ou muqueuses; Hémorrhoïdes aveugles et fluentes; PissOinent 
au lit chez les enfants; Diabètes?; Coliques menstruelH»; Flueurs 
blanches; Disposition à Tavortement avec varices atix parties; In- 
flammation des mamelles; Caiarrhe et étirouement, hième à la 
suite des morbilles; Grippe ; Latyngite chronique (avec ulcération) ; 
Touxeohvulsive; Asthme flatulent; Orthopnée paraiytiqne; t^hlhisie 
tuberculeuse (première période); Pneumonie chroni(|ue?; Pneumonie 
aslhénique, avec expectoration rouge brun et écumeuse, etc., etc. 
ÏK^ Voir la note, page 17. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Douleurs cwéc ahxiété, chaleuf et 
découragement complet ou avec accablement après l'accès. — fi- 
raillements aigus et douleurs tractives, arthritiques, avec fai- 
blesse paralytique, principalement dans les membres, et souf- 
frances par des flatuosités ou avec gêne de la respiration lorsque 
c'est la poitrine qui est attaquée. — «'Douleur de luxation dans les 
membres ou sensation comme si l'on s'était donné un tour de 
reins. — "Douleurs brûlantes dans les membres et lès ds. — Pul- 
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satioDS à différentes parties du corps. — «Souffrances pour s'être 
donné un tour de reins ou pour avoir été en voiture. — ''Trem- 
blement et secousses dans les membres le jour. — ^Engourdisse- 
ment facile des membres. — La plupart des symptômes apparais- 
sent pendant la marche au grand air. — "Amaigrissement surtout 
da visage. — Brisement de tous les membres, surtout le matin 
lorsqu'on vient de se lever. — Grande faiblesse des muscles flé- 
chisseurs. — *Àecahlement excessif, 'allant souvent jusqu'à la 
défaillance, même le matin au lit, ou bien au commencement de 
. la mairche, — Chute rapide des forces, — Accablement général 
vers midi avec besoin de s'appuyer la tête et de se reposer. — 
"Paralysie et absence totale du pouls. — * Facilité à se refroidir. 
Peau. — Sensation de fourmillement par toute la peau du corps. — 
Prurit universel le soir en se réchauffant dans le lit. — Sensa- 
tion br4lante à différentes parties de la peau, — '^Éruption de 
petits boutons semblables à la gale miliaire. — *Éruptions ur- 
ticaires. — «Dartres. — Stries d'un brun rougeâtre. — Ulcères 
sans douleurs au bout des doigts et des orteils. — "^Ulcères fé- 
tides et saignant facilement avec douleurs brûlantes et écoule- 
ment d'un pus corrosif et sanieux. — ""Engelures. — 'Varices. 

— "^Réseaux veineux formés par une dilatation des vaisseaux ca- 
pillaires, avec hémorrhagie violente après la plus légère lésion. 

— "^Gonflements lymphatiques avec suppurations et douleurs 
brûlantes. — «Induration des glandes. 

Sommeil. — *Forte envie de dormir le jour, 'se dissipant par le 
mouvement. —- "^mmeil dans la matinée ou le soir de bonne 
heure. — Somnolence comateuse avec râle. — Sismmeil tardif 
et ^insomnie causée par une agitation dans le corps. — La nuit 
ou le soir au lit mal à la tête, angoisse avec oppression de poi- 
trine, tressaiUements et douleurs dans les membres, froid aux 
mains et aux pieds, etc. — '^Rêves fréquents, fantastiques, 
anxieux et terribles, avec jactation ou avec sursauts et eflroi. 

Fièvre. — *Frissonnement et froid au corps. — Frisson fébrile le 
soir et la nuit, suivi de chaleur passagère. — «Fièvre avec soif 
seulement pendant la période de froid, ou avec sueurs abon- 
dantes, suivies de frissons. — «État fébrile avec somnolence co- 
mateuse, râle, sueur froide au visage et aux extrémités, face hy- 
pocratique, pouls petit et fuyant. — «Absence du pouls. — État 
fébrile le soir, avec chaleur universelle et chaleur brûlante aux 
mains et aux pieds. — «Accès fréquents de chaleur passagère. — 
*Sueur nocturne. — Sueur matutinale "acide. — «Sueur froide 
aux membres et au visage. 

Moral. — Inquiétude et anxiété, surtout le soir. — ^'Peur de 
spectres, surtout la nuit. — Timidité, irrésolution et embarras 
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en sociélé. — Désespoir avec humeur pleureuse et découragement 
avec désir de la mort et tendance au suicide. — '^Disposition à 
s'effrayer. — * Irascibilité et emportement, — Faiblesse de la 
mémoire, subite et périodique. -^Lenteur de la marche des idées, 

— Idées fixes. — «Aversion pour le travail. 

TÊTE. — Vertige après le plus léger mouvement de la tète, ou après 
avoir dormi, ainsi qu'en se baissant et en marchant. — Vertiges 
avec nausées, obscurcissement des yeux, tremblement, bourdon- 
nement d'oreilles, et même perte de connaissance. — " Maux de 
tête par échauffement, — Mal de tête avec tremblement de la 
mâchoire. — Maux de tête nocturnes. — Tension crampaide dans 
le cerveau, ou sensation comme par contraction des téguments 
de la tète. — * Lourdeur de la tête, — Mal de tête pressif, sur- 
tout au-dessus des yeux , dans les tempes et à l'occiput. — Dou- 
leur tractive dans la tète, partant de la nuque, avec nausée, — 
Élancements au vertex. — "^Battement et pulsation dans la tète , 
surtout le soir , ou après le repas , avec congestion de sang et 
chaleur, ou sensation brûlante à la tète. — Les maux de tète 
s'étendent souvent depuis la nuque jusqu'au cerveau, et s'aggra- 
vent quelquefois après le repas. — Douleurs tractives aiguës 
dans les téguments de la tête, surtout à l'occiput et au front, sou- 
vent partant des membres. — Sensibilité douloureuse du cuir 
chevelu à la pression extérieure ( par exemple celle du chapeau). 

— * Facilité à se refroidir la tète. — Chute des cheveux. 
Yeux. — "" Douleurs dans les t/cuop, après s'être fatigué la vue. — 

Douleurs dans les muscles des yeux , en regardant en l'air. — 
Prurit , cuisson , chaleur , * pression et douleur brûlante dans les 
yeux et les angles des yeux. — Agglutination nocturne des pau- 
pières. — *• Saignement des yeux , souvent avec forte congestion à 
la tète. — Frémissement et tremblement des paupières. — * Myo- 
pie. — • Pupille insensible. 

Oreidles. — Otalgie le soir. — Le soir, rougeur et chaleur de To- 
reille à l'extérieur. — Manque de cérumen, — * Écoulement d'un 
pus fétide par l'oreille. — Obturation des oreilles. — Tintement 
et bourdonnement dans les oreilles. — (ronflement des paro- 
tides. 

Nez. — * Démangeaison du nez, avec chatouillemeiit et fourmille- 
ment dans les narines. — Croûtes au bout du nez. — • Obturor 
tion du nez, surtout vers le soir, ou écoulement séreux sans 
coryza. — * Coryza violent, avec enrouement et raucité de la 
poitrine, fourmillement et chatouillement dans le nez. et envie 
inutile d'éternuer. — * Épistaxis fréquentes et continues, surtout 
la nuit et le matin , avec pâleur du visage^ ou bien après s'être 
baissé, ou avoir fait des efforts en allant à la selle. 
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Visage. — * Pâleur de la face, — Teint jaune , "grisâtre. — ° Face 
hypocratique. — Douleurs tractives, tiraillements aigus, téré- 
brations et douleurs brûlantes dans les os de la face. — Gonfle- 
ment de la face et des joues. — ° Dartres à la /ace. — Furoncles 
devant Toreille et sous la mâchoire. — *> Boutons rouges au visage 
(chez les jeunes gens)* — Gonflement des lèvres. — "" Lèores 
gercées, — Vésicules purulentes aux lèvres. — Commissures des 
lèvres ulcérées. — Éruptions commodes dartres, au menton et 
aux commissures des lèvres. — Tressaillements de la lèvre supé- 
rieure. 

Dents., — Maux de dents, avec tiraillement ou douleurs tractives, 
aiguës, ou * contractives , rongeantes ou pulsatives, <> provoquées 
en prenant quelque chose de chaud ou de froid , ~ ainsi que par 
des aliments trop salés. — * Vacillement opiniâtre des dents. — 

— * Décollement , rétraction, excoriation et ulcération des gen- 
cives, — * Saignement des gencives et des dents. 

Bouche. — Chaleur et *sécheresse, ou accumulation d^eau dans la 
bouche, — Apreté dans la bouche et sur la langue. — Excoriation 
de la langue, avec difficulté de la remuer. 

Gorge. —, Mal de gorge , comme par gonflement intérieur. — Sen- 
sation de constriction dans la gorge , avec déglutition empêchée. 

— Cuisson, ^grattement 'et douleur brûlante dans la gorge, le 
palais et le gosier. — Douleur d'excoriation dans la gorge en 
toussant, en se mouchant et en avalant. — Renâclement de mu- 
cosités abondantes qui se détachent facilement, 

Appâtit. — *Goût amer, — *Goût salé de la bouche et des aliments, 

— Absence d'appétit , ou soif et faim immodérée. — Dégoût chro^ 
nique de la viande, du lait et de la graisse. — Désir d'aliments 
salés ou sucrés. — * Après le repas , 'mais surtout après avoir pris 
du lait , fort ballonnement du ventre, ^aigreurs dans la bouche et 
rapports aigres. — '^^Sueur pendant le repas. — Grand écbaulfe- 
ment après avoir bu du vin. — Après le dîner, embarras à la 
tète et pression à Testomac, ou mal de tête, lourdeur dans les 
jambes et anxiété morale. 

Estomac. — '^Renvois à vide ou amers. — Renvoi des aliments, et 
surtout des aliments gras, — * Renvois aigres, surtout après le 
repas. — Pyrosis. — Hoquet, après chaque mouvement. — Nau- 
sées, surtout le matin, après le repas ou la nuit. — *Nausées 
cùntinuelles. — * Ecoulement d*eau de V estomac , comme des 
pituites, même la nuit. — ^Vomissement de sang. — Pesanteur, 
plénitude et tension à Testomac. — *Crampes d^estomac con- 
tractives, ou pressives et brûlantes, avec accumulation de fla- 
tuosités, et grande sensibilité de l'épigastre. — Sensation de 
grattement et de tremblement à Testomac. — - 'Les maux d'esto- 
l'^Parl,— T. I. n 
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mac s'aggravent ou se renouvellent par la frayeur^ les contrariétés, 
un refroidissement, ainsi qu'après le repas, ou la nuit, et surtout 
après avoir pris des aliments flatueux , '^^ou bien encore par l'allai- 
tement. — '^Pression au creux de l'estomac , comme si le cœur 
allait être écrasé , ^surtout chez les nourrices. 
Vbmtiie. — *DùuUmjtr de meuHrisswre dans les hypochondres , et 
surtout dans la région hépatique, principalement au toucher. — 
*Douleur lancinante sous les côtes, —r "^Tension , pression et 
élancements dans la région hépatique. — Élancements à la rate. 

— Pression des vêtements sur les hypochondres. — **Douleurs 
dans la région ombilicale , au toucher. — Pesanteur, plénitude , 
*hallonnement et tension du ventre, 'avec chaleur dans tout le 
corps, — ^Coliques par le mouvement de la voiture. — Pression et 
crampes dans le ventre. — "^Douleurs dans le ventre, comme par 
un tour de reins ou par luxation, — Douleur brûlante et forte 
angoisse dans le ventre. — Pincement dans le ventre, partant du 
côté gauche, et se dirigeant vers le côté droit, avec sensation de 
faiblesse paralytique dans la cuisse. — Production abondante de 
flatuosités , surtout après le repas , et quelquefois avec sensation 

de torpeur dans le ventre. Colique venteuse, crampoïde, 

même la nuit. — *Borborygmes et mouvements dans le ventre. 

— * Sortie immodérée de flatuosités, "d'odeur putride. — *Pour 
peu que Ton mange , aggravation des souffrances abdominales. 
-* Les maux de ventre sont souvent accompagnés d'inquiétude et 
de pleurs. 

Selles. — *Constipati&n, — Selles insuflBsantes. — Selles difficiles, 
sans être dures, avec besoin pressant, douleur brûlante à l'anus 
et douleurs semblables à celles de l'enfantement, dans le ventre, 

— *Selles liquides, "pâles ou * muqueuses. — Écoulement de 
mucosité et de sang au lieu d'une selle, avec cris (chez les en- 
fants). — ^Évacuation involontaire de matières d'une odeur 
putride. — Écoulement de sang par l'anus, avec toutes les selles. 

— Après la selle , mal de ventre passif. — *A l'anus , boutons hé- 
m(yrrhoïdaux , "douloureux , gros et de couleur bleu foncé. — Hé- 
morrhoïdes fluentes. — Élancements, ^démangeaison et douleurs 
brûlantes à Vanus. — Sortie de ténia. — Écoulement par l'anus 
et le rectum d'une sérosité visqueuse et corrosive, surtout la nuit. 

— Excoriation et suintement au périnée. 

Urines. •— *Diminution de la sécrétion des urines. — *Envie fré- 
quente, anxieuse et pressante d'uriner, jour et nuit. — "^Pisse- 
ment au lit. — Urine rouge , comme si elle était mêlée de sang, et 
excessivement foncée, — «Urine rouge foncé avec nuage de cou- 
leur foncée. — Urines abondantes d'un jaune clair, ou épaisses , 
blanchâtres. — ^Cuisson en urinant. 
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Parties tuuiiES. — ""Àffluence eœtraordinaife ée peh^ées volup- 
tueuses. — «"Pollutions par trop fi^quentes. — "^Éjaoulaltion trop 
prompte dans le coït. — Taches lisses, rouges et suintantes, sur le 
gland. — Écoulement de lîquetir prostatique pendant les selles. — 
Prurit et suintement près du scrotum, à la cuisse. — ''Pression 
dans les testicules. 

Rbglbs. — *Rè§ks trop Mtives et trop fortes, ou trop faibles, 
avec sang pâle» — Avant les règles , crampes dans le ventre et 
maux de tête. — Pendant les règles, vomissements et douleurs 
dans les dents, la tête, les reins et le ventre. — *Prwnt, brûle- 
ment, excoriation, 'aphthes et "gonflement à la vulve. — Écou- 
lement par le vagin, blanc de lait, épais et jaunâtre ^ verdâtre 
et corrosif. — Leucorrhée avant les règles. — ""Inflammation des 
mamelles. 

Larynx. ^- *EnroUemént prolongé et raùcité de la Voix, surtout 
vers le soir. — *Le matin et le soir, enrouemimt , aggravé par une 
conversation prolongée , et principalement par un temps froid et 
huitiide. — Grattement, fourmillement et chatouillement dans 
le larynx. — Toux ej^cilée par un fourmillemeht dans la gorge , 
ou avec douleur brûlante et sensation d'excoriation dans la poi- 
trine. ^— *Toux crampoïde, même avec voiniturition et vomisse- 
ments, journellement trois où quatre accès, ou bien lé soir long- 
temps de suite. — Toux le soir, avant de se coucher et au lit. 

— En toussant, élancements douloureux dans la tête. — '^oux, 
avec expectoration de mucosités verdâtres, ou d'un pus jaunâtre. 
— Toux, avec craoheiHéilt de sang et douleur brûlante dans la 
poitrine. 

f'oiTRiNB. — Gêne de la respiration et *respiration courte, en mar- 
chant. — *Grande gêne de la respiration et oppression de poi- 
trine» — Accès d'étoufiFements causés par des flatuosités. — En 
respirant, battement douloureux dans la tète. -^ ^Crampe de 
poitrine, avec couleur bleue de la face. -^ Besoin fréquent de 
respirer profondément. — Manque d*haleine, surtout le soir, au 
lit. — *Iktuleur brûlante ^ élancements et pression dans la poitrine, 

— Compression et constriction crûfflprfide dans la poitrine. — La 
poitrine est prise j avec settsation de plénitude et anxiété. — 
* Douleur d'excoriation dans la poitrine. — Sensation de fatigue 
dans la poitrine. -^ Douleur brûlaiite dans la région du cœur, 
avec congestion à la poitrine, et violents battements dfe cœur. — 
Douleurs rhumatismales, tractives^ tiraillements aigus et pression 
à la poitrine. — '^Taches brunâtres sur la poitrine. 

Tronc, -rr Doulews rhumatismales, traetives, tiraillement aigu 
et élancements dans le dos, la nuque et les mUscles du cou. — 
""Ëlancements continuels aux reins, surtout en faisant un faux 
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pas. *— °Roide\ir de Tépine dorsale. — ^^Boutons pruriantsau dos. — 
Prurit, excoriation et suintement sous les aisselles. — Boideurde 
la nuque. 

Bras. — '^Douleurs tractives aiguës et brûlantes dans les muscles et 
rarticulalion de Fépaule. — *Tirailiements et douleurs tractives 
aiguës dans les avant - bras , le poignet et les doigts. — Relâche- 
ment des muscles , des bras et des mains , en riant. — Tension 
dans les articulations de la main , comme si elles étaient trop 
courtes. — Contraction crampoïde des mains. — ''^ Chaleur des 
mains. — Faiblesse parcdytique des poignets et des doigts, surtout 
en saisissant un objet. — Éruption granulée fine et pruriante , 
aux mains. — Bouts des doigts ulcérés. . 

Jambes. — Torpeur et insensibilité des jambes et des pieds. — Dou- 
leur tractive et paralytique dans les jambes. — "Tiraillement aigu 
et douleurs tractives brûlantes dans la hanche et les genoux. — 
Forte tension et douleur crampoïde dans les articulations coxo-fé- 
morales, les cuisses et les genoux. — ^Anévrysme au jarret, avec 
douleur tensive et pulsation. — *»Dartres au genou. — Crampes 
aux jambes et à la plante des pieds, et '^la nuit dans les mollets. 
— *Ulcères fétides et saignant facilement , ' aux jambes. — Tor- 
peur opiniâtre dans les pieds. — * Transpiration des pieds, — 
^Rougeur et gonflement des orteils, avec douleur lancinante, 
comme s'ils avaient été gelés. — Ulcération du bout des orteils. 



^.--CASGARILIiA. 

CASC. — Crotofl casearilla. ~ Hartlàub et Trihks. — MédicaDreot encore très-pea 

connu. 



SYMPTOMES. — Chaleur avec soif et désir de boissons chaudes. — 
Bourdonnement dans les oreilles. — Chaleur intérieure et exté- 
rieure de l'oreille. — Mal de gorge en avalant, comme par gon- 
flement intérieur. — Apreté de la langue. — Goût amer de la 
bouche et du tabac à fumer, pour lequel on éprouve de la répu- 
gnance. — Renvois avortés. — Pression à l'estomac , comme par 
plénitude. — Douleur de commotion dans Testomac. — Chaleur à 
l'estomac et douleur brûlante à Tépigastre. — Tension et pression 
dans les hypochondres. — Mouvement dans le ventre, comme si 
de l'eau chaude y ondoyait. — Coliques venteuses pressives. — 
Selles difficiles, dures, brisées et enduites de mucosités précédées 
de pincements dans le ventre. — Écoulement d'un sang clair avec 
les selles. — Émission d'urines fréquente, même la nuit. — Après 
rémission des urines, douleur d'excoriation dans le gland. 
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54. — GASTOREUM. 

CAST. — Castoreum. — HÀrtlaub et Trihrs. — Médicament encore peu connu. 



CLINIQUE. — Ce médicament n'a encore été employé que contre 
quelques cas de vomissement des femmes enceintes. 



SYMPTÔMES. — Sommeil de nuit inquiet, avec agitation anxieuse 
et sursauts avec efftoi, — Secousses des membres après qu'on 
s'est endormi. — Rêves anxieux et effroyables. — Prédominance 
de froid et horripilation.-r Accès de frissonnement, avec froid 
glacial dans le dos. — * Grande tristesse et susceptibilité excessive 
avec pleurs faciles. 

Tête. — Douleur au vertex et battement dans la tête, comme s'il y 
avait un ulcère au cerveau, aggravée par le contact et la pression 
extérieure: — Plénitudes et pesanteur de la tète , comme si elle 
allait éclater. — Douleurs tractives aiguës, dans Je front et les 
tempes. 

Yeux. — Pression dans les yeux , le soir, avec faiblesse de la vue. 

— Douleur brûlante dans les yeux, en fixant un objet éloigné. — 
Larmoiement et agglutination nocturne des yeux. — Étoiles , 
nuages, et en fixant un objet éloigné , brouillard devant la vue. 

— Susceptibilité de la vue à la lumière du soleil et à celle des 
bougies. 

Oreilles. — Tiraillement aigu dans les oreilles. — Tintement, bruis- 
sement et gargouillement dans les oreilles, se dissipant dès qu'on 
y fouille avec le doigt. 

Nez. — Obturation du nez. — Écoulement de mucosités aqueuses, 
acres, corrosives, par le nez, 

Dents. — Maux de dents en mangeant, provoqués par les choses 
froides, et soulagés par les choses chaudes, — Odontalgie avec 
douleurs tractives aiguës, ou tiraillements successifs, provoquées 
ou aggravées par le toucher. — Gonflement des gencives, la nuit, 
avec tiraillement aigu dans les tempes. 

Bouche. — Odeur fétide de la bouche, dont on s'aperçoit soi-même. 

— Tiraillement et tressaillements dans la langue. — Doitleur brû- 
lante dans la gorge, comme par pyrosis. 

Estomac. — Soif ardente. — Renvois amers. — Régurgitation d'une 
aigreur amère. — Dégoût et nausées continuelles. — Vomisse- 
ment de mucosités blanche?, anières. — Sensation de plénit^ et 
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de pesanteur à V estomac. — Sensation d'engourdissement à Tes^ 
tomac. — Sensation de contraction et dotdeur d'ulcération à Vépir 
gastre. 

Ventrb. — Maux de ventre des plus violents, avec rougeur de la 
face et bâillements, soulagés par la chaleur extérieure, et en se 
repliant sur soi-même. — Plénitude et ballonnement douloureua) 
du ventre , surtout après le repas, 

SfetLES. -^ Envie préfesatitê d'aller à lai selle. — bidfrhèes accom- 
pagnées de frissdns et de bâillements , avec btûlemeht à Vanus, 
et précédées de mal de ventre avec grondement et borborygmes. 
— Selles de mucosités sanguinolentes. 

Ubinss. — Émission fréquente d'wrine , avec soif ardente , jour et 
nuit. — Après l'émission des urines, envie de vomir et dégoût. 

RÈGLES. — Règles trop hâtives, avec douleurs à la tête et aux reins, 
et teint pâle et maladif. ^— Leucorrhée brûlante. 

PoiTHiNEi — Respiration difficile, profonde et lente, ou courte et op- 
pressée. — Haleine courte en montant. — Pression à la poitrine. 
•^ Sensation de pesanteur à la poitrine ^ surtout eii respirtiit 
profondément. 

Membhrs. — Douleurs , comme d'excoriation dans les réiils et le 
dos. — Douleurs traetives dans la nuqne,^ Tiraillement noc- 
turne dans les épaules et les bras. — Mains chaudes, avee gon- 
flement des veines. -^ Faiblesse des membres inférieurs. 



SH.-^CAtJSTlCtJM. 

CAUS. — Cauaticum. — Hahnemann. •— Dote witée : 30. — Durée d*action : jusqu'à 

50 jours dans des maladies chroniques. 
ANttDOTèd : Ocft. eoloc. n-ydm. tiitr-spir. -^ Ce médicament est HtttidbfB de : Âdà, 

Goloc. — he cofféa toeta et le phos. en aggrareot les souffrances. 
Comparer avec : Amm. osa bell. cale. cham. coff. coloe. ign. lyc. merc. natr. 

n-vom. phos. phos-ac. rhue. sep. suif, yeralr. — C'est surtout après •. Asa. cUpr. 

et éep. 4ue le caustiuum fait du bien lorsqu'il est indiqué. — Après le caustlcum, 

on trouvera quelquefois convenable : Sep. ttann. 



CLINIQUE. — Se laissant guider par l'ensemble des symptômes, 
on verra les cas où l'on pourra consulter ce médicament contre : — 
Affections rhumatismales et arthritiques , surtout Varthrite «/iront- 
que ; Spasmes et convulsiohs des enfants et des personnes hystéri- 
ques ; convulsions épileptiques (après l'usage de ctiprum); Danse de 
Saint-Guy; Paralysies, surtout celles qui ne se manifestent que d'un 
seul côté, ou celles qui sont la suite d'une fépercussicin de quelque 
sécrétion morbide ou de quelque éruption, telle que la gale, etc.; 
Gale; Tumeurs efakystées; Verrues ; Excoriation de la peau ; Dar- 
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très htimides ; Varices; Mélfaneolid , hypoùtiondrie elhyslériei Mi- 
graine; OphthalmieSf ausei chez les pursoimed derôfuleuses; Blépha- 
rophthalmie ; Atnblyopie amaurotiquë, Cataracte ; Otite et Otorrhée 
purulente^ Dureté de Touïë; Gorysa chronique , avec obturation du 
nez; Prosopalgie; Paralysie de la face; Odontalgied rhumatismales 
et arthritiques ; Affection scorbutique des gencives; Fistules des gen- 
ittYes ; Paralysie des organes de la parole et mutisme ; Paralysie des 
organes de la déglutition ; Embarras gastrique ^ par suite d'une in- 
digestion ; Héinatémèse? ; Gastralgie ; Grosseur dU rentre chez les 
enfants; Constipation; Hémorrfmde^; Fistule au rectum; Inconti- 
nence d'urine ; Dysménorrhée ; Spasmes hystériques ; Fiueurs 
blanches; Excoriation des mainelons; Agalactie; BxcoriaticKi et 
convulsions des ehfants; Catarrhe et enrouement opiniâtres; Apho- 
nie; Laryngite chronique (avec consomption); Grippe; Asthme 
spasmodique? ; Affections organiques du cœur ; Goitre; Faiblesie 
des jambes chez les enfants; Raccourcitoement et induration des 
muscles?, etc., etc. 
(1?;;^ Voir la note, page 47. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — *Doukw8 arthritiques et rhmuàtis- 
môles, tractives et dii^iràntes, surtout dans les membres. — 7¥- 
raiUmient aigu et violent dans leS artiouli^tiGns et les os, soulagé 
à la chaleur^ danà le lit. — ^ Raecourtis^imènt deS tendons , et roi- 
deur dans les muscles fléchisseurs des meâlbres. ^^ Contraction 
crampoïde de plusieurs membres. ^^ Torpeur et pâlissement de 
quelque partie ou de toute la moitié gauche du corps. — ""Pâté- 
iysies. — '^Secousses et mouvements oohvulsifl. «*- *Aceès de con- 
vulsions, ^'aveo cris, mouvements violents d^ membres ^ grince- 
ments de dents, iM)urire ou pleurs, yeux à demi fermés, regard 
fixe et émission involontaire des urines ; les accès se renouvellent 
par Teau froide, et sont précédés de mai de ventre et à la tête, 
émission fréqueiite des urines ^ irascibilité et pleurs ; après Tac- 
cès, les yeux se fermeiit. — ^Convulsions épileptiques. — Aggra- 
vation des symptômes , généralement le seir ou au grand air, 
tandis que ceux qui ont apparu au grand air se dissipent dans 
Tappartement. — Le café semMe aussi aggraver tous les symp- 
tômes. — Les symptômes primitifs tardent plus à se manifester 
que chez les autres médicaments à longue action. —^ Seuffrahces 
semi-latérales. -— Vngui^^iMie insuppOrtàMe par tout le corps, le 
soir, et en étant assis, avec anxiété au cœur. — Le soir, grand 
abattement et accablement de tout le corps. — *Faiblêèse paraty- 
tique, avec tremblement et chancellementdes membres.— ^Grande 
susc^tibilité au courant S air, *el au froid. 
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PEàu. — Prurit violent, surtout au dos et aux mollets. —'^Érup- 
tions ressemblant a la gale. — Éruptions miliaires et urticaires. 

— Dartres pruriantes. et humides. — Vésicules rongeantes. — 

• Eaxsariation chez les enfants. — Cors aux pieds douloureux. 

— * Verrues, "même avec douleur et inflammation. — Panaris. 

— * Varices douloureuses. 

Sommeil. — Envie de dormir le jour, comme somnolence comateuse. 

— Insomnie nocturne causée par anxiété, inquiétude, chaleur 
sèche et autres incommodités, avec sursauts fréquents, — Sur- 
sauts en s'endormant. — Mouvements fréquents des bras et des 
jambes pendant le sommeil. — * Rêves anxieuœ de choses fâ- 
cheuses ou de querelles, ou confus et voluptueux avec paroles et 
rires. — La nuit, vertiges, mahx de tête, sécheresse de la bou- 
che, et pesanteur douloureuse des jambes. 

FiÈVHB. — *Fort frissonnement. — Frissons nocturnes, avec dou- 
leurs dans le dos et suivis de sueur générale. — Sueur abondante 
pendant la marche en plein air. — * Sueur nocturne, quelquefois 
d'odeur acide. 

Moral. — * Mélancolie et pensées chagrines, jour et nuit, avec 
pleurs. — * Tristesse hypochondriaque. — * Inquiétude, appré- 
hensions et grande angoisse. — Anxiété de cœur. — Peur surtout 
la nuit., — Défiance de l'avenir. — * Découragement.— - Irasci- 
bilité et emportement, avec forte susceptibilité de caractère. — 
Esprit querelleur et ergoteur. — Peu de goût pour le travail. — 

* Disposition à s'effrayer. — Faiblesse de la mémoire. — Distrac- 
tions. — Facilité à se tromper en parlant. 

TÊTE. — Embarras dans la tête, comme si elle était comprimée. — 
Ivresse, il semble qu'on va tomber. — Vertige avec sensation de 
faiblesse dans la tête et anxiété. — Accès de maux de tète, avec 
nausées. — Maux de tête, le matin, quelquefois en se réveillant, 
avec sensation de meurtrissure dans le cerveau. — Douleur noc- 
turne dans la tête, comme par un abcès au cerveau. — Mal de 
tête sourd et pressif qui rend sombre, et se fait ressentir princi- 
palement au front ou à Tocciput. — * Douleurs lancinantes, sur- 
tout dans les tempes. — Fouillement et coups subits dans la tète. 

— Congestion à la tête, avec bouillonnement et bruit intérieur. 

— Douleurs tensives ou compressives dans la tète. — Les maux 
de tête ne se manifestent quelquefois que d'un seul côté (à gau- 
che). — Chaleur et sensation de brûlure dans la tète. — * Roi- 
deuret élancements à la tête. — Tension au cuir chevelu. — Sen- 
sation de torpeur à l'occiput. 

Yeux. — Douleur dans les yeux, comme si la prunelle se dilatait. 

— Pression dans les yeux, comme par du sable, aggravée quel- 
quefois par le toucher. — Prurit, cuisson et douleur brûlante 
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dans les yeux. — * InflammaUon des yeux et des paupières. ~ 

* Ulcération des t/e«a?.—*Larmoiemetit.— Agglutination nocturne 
des paupières. — Difficulté d'ouvrir les yeux, avec sensation 
comme si les paupières étaient gonflées. •— Frémissement visible 
des paupières. — Obscurcissement des yeux, souvent subit, et 
quelquefois comme si les yeux étaient recouverts d'une peau. — 
Vue trouble, comme s'il y avaip devant une gaze ou un brouil- 
lard, — * Filets noirs qui semblent voltiger devant les yeux, — 
*Lumières et étincelles devant les yeux. — Photophobie. — ° Ver- 
rues anciennes dans les sourcils. 

Oreilles. — Otalgie avec douleur pressive vers le dehors. — Élan- 
cements et douleur d'excoriation dans les oreilles. — Gonflement 
^ VoreiUe extérieure, avec élancements et douleur brûlante. — 
Ecoulement d'un pus fétide par Toreille. — Prurit au lobe de 
Toreille, comme par une dartre. — Fort résonnement des sons 
dans l'oreille avec dureté de l'ouïe. — * Grondement et bourdon- 
nementj roulement et * bruissement dans les oreilles et la tête, — 
Sensation d'obturation dans les oreilles. 

Nez. — Démangeaison au bout et aux ailes du nez. — * Éruption 
au bout du nez, «r- <> Verrues anciennes sur le nez. — Mouchement 
de sang tous les matins. — Épistaxis. — Perte de l'odorat. — 

* Obturation du nez. — * Coryza sec, chronique. — Coryza fluent, 
avec toux nocturne, enrouement rauque et maux de tète. — Écou- 
lement de mucosités fétides par le nez. —Éternument matutinal. 

Visage. — Couleur jaune de la face, surtout aux tempes, avec lè- 
vres bleuâtres. — Sensation brûlante aux joues, et surtout aux 
pommettes, et aux mâchoires. — - *Douleurs arthritiques et ten- 
sives dans les os du visage, aux pommettes et aux mâchoires. — 
Gonflement des joues avec douleurs pulsatives. — Sensation 
de tension et de gonflement sous la mâchoire, qui empêche de 
rouvrir. — Éruption de boutons rouges à la face. — *» Paralysie 
semi-latérale de la face, depuis le front jusqu'au menton. — 
Crampes dans les lèvres. — Excoriation et éruption aux lèvres, 
et aux commissures' des lèvres. — ■ Dartre à la lèvre inférieure. 

— Douleur tiraillante tensive dans les mâchoires, avec difliculté 
d'ouvrir la bouche. — Gonflement inflammatoire dans le menton, 
avec douleur brûlante. 

Dents. — Odontalgie provoquée par l'introduction de l'air en ou- 
vrant la bouche. — Douleur d'excoriation, ou douleurs tractives 
et tiraillement aigu, '^battements ou 'élancement dans les dents, 

— *Vacillement douloureux et allongement des dents, — "Fistule 
aux gencives, — <*Ulcération prolongée des gencives. — *Sensi- 
bilité douloureuse, gonflement et saignement facile des gencives. 

Bouche. — Sécheresse de la bouche. — * Accumulation de mucosités 
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dmtê la bou^. — Douleur d'etcoriatioii et de brûlais dànB la 
bouche, au palaià et au bout de la langue^ — ^ «^Balbutiement , pa- 
role embarrassée, sifflante et trèsMndistiiicte. — "^ Paralysie de la 
langue. — ""Distorsion de la bouche et de la langue en parlant. — 
Ulcère brûlant à la partie intérieure de la lèvre supérieure. 

GoRGB. — Mai à ta gorge en faisant des effbrts, comme si elle était 
déchirée intérieurement. — Douleur d*excoriation , âpretéj grat- 
tement et douleur brûlante dans la gorge. — Douleur lancinante 
dans la gorge en avalant. — Besoin continuel d'avaler, avec sen- 
sation de gonflement ou de rétrécissement du gosier. -^"Difficulté 
d*avaler, par paralysie des organes de la déglutition. — Sensa- 
tion de froid qui remonte dans la gorge. —Sécheresse de la 
gorge. — * Accumulation de mucosités dans la gorge et au fond 
du palais, avec exspuition par le renftclement. 

Appétit; — Goût putride, gras^ rance ou amer. — Soif ardente pour 
les boissons froides et la bière. — "^ Répugnance pour les dou- 
ceurs. — Dès le commencement du repas , perle de Tappétit et 
dégoût. — Smsation comme si on È'était donné une indigestion» 
— 'Après avoir mangé du pain , pression à Testomac. — Àpris 
chaque repas, pression dans tout le ventre, ou dans Testomac, ou 
bien nausées et ballonnement du ventre, ou bien encore frisson- 
nement ou chaleur au visage. 

EsTOHAc. -^ Renvois û vide, ou avec le goût des aliihents ingérés. 
— Renvois avortés, avec strangulation dans lé gosier.— •*Nausées 
surtout après et pendant le repas, ou bien le mëtin. — *SensatiOn 
de fadeur comme si on allait tomber en défaillance. — Écoule- 
ment d'eau par la bouche, comme des pituites. -^ Vomissement 
d'une eau acidulée, suivi de rapports acides. — <>Vbmissement des 
aliments.— Vomissement nocturne d'un feaiig coagulé. — Dou- 
leUrs à Vestomâc, Avec chaleur à la tète , augmentées par tout 
mouveinent prompt , soulagées pal* là position couchée , et avec 
hornpilation quHhd lés d<yulmrs ^'aggravent, — *Prèssioh , ierre- 
ment comme par des griffes, cohstrictiori et douleufs cramp&ides 
rfems l'estomac et l'épigastre. — * Douleurs lancinantes à l'épi- 
gastfe. 

YBNTRfi. — Pression des vètetaehts Siii- tes hypochondres. — Ten- 
sion et élancements dans la région hépatique. -^iHûiik dé ventre le 
matin. — ^Pression danÈ le ventre et lé bàs-ventre,-^ Bdlonnement 
du ventre, douloureux et tensif. — Goriflemeht du notobril, dou- 
loureux au toucher. -^''Ventre ^ros chez les enfants. — Douleurs 
contractives dans le ventre. — Facilité à se refroidir le ventre, 
d'où il résulte diarrhée ou pt*ession à l'estomac. —^•Incarcération 
de flatuosités avec selles dures. — Émission fréquente de vents 
petits et fétides. 
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SsiXBS. '^*€imstipati(m chronique. ^ Envie fréquente ei imaile 
d*allef à la sdle, avec douleurs, anxiété et rougeur de la face. — 
Les selles s'évacuent plus facilement en se tenant debout. — Selles 
noueuses ou d'un moule tfès*mince. — «'Selles visqueuses et lui- 
santes , comme de la graisse, ou de couleur claire et blanchâtre. 

— Diarrhée le soir et la nuit. — Diarrhée après s*être refroidi le 
ventre. •— Écoulement de sang et douleurs incisives dans le rec- 
tum pendant les selles. — Après les selles , angoisse, avec batte- 
ment de cœur et brûlement à l'anus. — ^Démangeaison à Vanus, 

— A l'anus , sortie des boulons hémorrhoïdaux qui sont durs , 
gonflés et douloureux , et qui gênent les selles. — La marche et 
la méditation aggravent les douleurs hémorrhoïdales jusqu'à les 
rendre insupportables. — *» Pression sur les boutons hémorrhoï- 
daux du rectum , de manière à les faire sortir. — ""Fistule au 
rectum. — Abcès à l'anus. — Douleur. d'excoriation et suintement 
à l'anus. 

Urines. — * Envie fréquente d* uriner, avec soif et émission peu 
abondante. — Émission plus abondante des urines. — Émission 
des urines la nuit, et pissement au lit. — * Émission é^urine in- 
volontaire jour et nuit , même en toussant , en éternuant et en 
marchant. — Urine acre et corrosive, ou pâle, aqueuse, couleur 
brun foncé ou rougeâtre. — Mucosités filantes dans les urines. — 
Les urines se troublent dans le repos. — Sensation de brûlikre en 
urinant. — Écoulement de sang par l'urèthre. 

Parties viriles. — Augmentation de l'appétit vénérien. — °Man- 
que d'érections. — *Pollutions fréquentes, -r- Écoulement de li- 
queur prostatique après les selles. — Éjaculalion d'un sperme 
sanguinolent pendant le coït. — Pression et élancements dans les 
testicules. — Ulcères et croûtes puriàntes à la partie intérieure 
du prépuce. — Taches rouges à la verge. — Sécrétion abondante 
de smegma derrière le gland. — Prurit au scrotum , au gland et 
au prépuce. 

RÈGLES. — Règles retardées, mais plus abondantes, avec écoule- 
ment de sang en gros caillots. — Avant les règles, mélancolie, 
maux de reins et coliques. — •Règles par trop faibles. — Pendant 
les règles, maux de reins, tranchées et pâleur de la face. — Ex- 
coriation entre les jambes , à la vulve. — "" Répugnance pour le 
ooit, chez la femme. — Crampes de la matrice. — ""Leucorrhée 
abondante, avec odeur des règles , ou qui coule la nuit. — •Ma- 
melons excoriés, gercés et entourés de dartres. — •Manque de 
sécrétion de lait. 

Larynx. — Enrouement rauque, le matin et le soir.— *Enrouement 
prolongé , "avec voix faible et étouffée. — Extinction de voix par 
faiblesse des muscles du larynx. — Sensation d'excoriation au la- 
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rynx , hors le lerops de la déglulition. — Renâclement de muco- 
sités abondantes, surtout le matin. — Toux avec haleine courte 
et gêne de la respiration. — Toux excitée par la parole et par le 
froid. — Toux matutinale ou nocturne. — * Toux xmirte , provo- 
quée par un chatouillement et une sensation d'excoriation dans 
la gorge. — *Tou3i sèche, creuse, ébranlante, avec sensation de 
brûlure et d'excoriation dans la pot/rtne. -— Râlement dans la 
poitrine, en toussant. — Douleurs dans les hanches, en toussant. 
— * Impossibilité d'expectorer les mucosités qui se détachent en 
toussant. 

Poitrine. — '^Haleine courte. — Accès d'asthme spasmodique. 

Accès d'étoufifement, en parlant et en marchant vite. — Gène des 
vêtements sur la poitrine. — Pression à la poitrine. — Élance- 
ments à la poitrine et au thorax, en respirant profondément et 
pendant un travail corporel. — Accès de compression crampoïde 
et de constriction à la poitrine, avec étouffement. — * Battements 
de cœur, — Oppression de cœur, avec mélancolie. —Élancements 
au cœur, 
Tbong. — Maux de reins qui rendent le moindre mouvement dou- 
loureusement sensible. — Maux de reins pressifs, en étant assis. 
— *Roideur douloureuse dans le dos, surtout en se levant de son 
siège. — ^Tiraillement et douleurs tractives aiguës dans les omo- 
plates. — Prurit et fourmillement dans le dos. — *Roideur et ten- 
sion à la nuque. — Éruption miliaire à la nuque, entre les omo- 
plates. — ^Dartres pruriantes et humides à la nuque. — ^'Gonflement 
goîtreux des glandes du cou. 
Bras. — Douleurs dans les bras, la nuit. — * Douleurs tractives et 
tiraillement aigu dans les bras et les mains. — Mouvements con- 
vulsifs et secousses dans les bras. — Démangeaison et éruptions 
aux bras. — Verrues aux bras. — Pression sur les épaules. — 
° Douleurs lancinantes à l'avant-bras, depuis les doigts jusqu'au 
coude. — '^^Sensation de plénitude dans les mains en saisissant un 
objet. — Douleurs tractives dans les mains et les articulations des 
doigts. — Faiblesse spasmodique et tremblement des mains. — 
Pâlissement et torpeur douloureuse des doigts. — Raccourcisse- 
ment et induration des tendons des doigts, — Dartres pruriantes 
aux doigts. 
Jambes. — * Douleur de luxation dans Varticulation cooco- fémorale, 
avec impossibilité de marcher et de rester debout. — Douleur de 
brisement dans les cuisses et les jambes, le matin au lit. — Roi- 
deur tensive dans les articulations des jambes et des pieds. ^ *Dou- 
leurs tractives et tiraillement aigu dans les cuisses, les jambes , 
les genoux et les pieds , avec gonflement des parties. — * Af arche 
incertaine et facilité à tomber, chez les enfants. — Peau marbrée, 
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aux cuisses et aux jambes. — Tension et douleur cranapoïde aux 
jambes et aux mollets. — Crampes dans les pieds. — *Douleurs 
au cou-de-pied, aux malléoles, à la plante des pieds et aux orteils, 
en marchant. — Douleurs névralgiques à la plante des pieds. — 
Raccourcissement du cou-de-pied, avec douleur tensive en s'ap- 
puyant dessus. — * Froid aux pieds. — *Gonflmimt des pieds, — 
**pouleurs dans les varices. — Fourmillement à la plante des 
pieds. — Vésicules rongeantes et ulcérations aux talons. — Pa 
naris au gros orteil. 



36.— GHAMOMILLA VULGARIS. 

CHAM. — Camomille commune. - Hahneuanm.— Dosm usitées : 12, ao. — • Durée 
(Vaction : quelques jours. 

Antidotes : Acon. cocc. colï. ign. n-vom. puis. — La camomille is^ antidote de: 
Alum. bor. coff. colnc. ign. n-vom. puis. senn. 

Comparer avec : Àcon. alum. ambr. arn. ars. bar. bell. bry. camph. caps. caus. 
chin. cin. cocc. coff. coîoc. fer. graph. hell. hyos. igu. ipec. kal. led. lyc. 
magn, magn-m. merc. n-voro. petr. phos. pule. rhab. rhus. sass. sep. stram. 
aulf. — C'est principalement après magn, que la camomille fait du bien , lors- 
qu'elle se trouve indiquée. 



CLINIQUE. — Se laissant guider par V ensemble des symptômes, 
on verra le cas où Von pourra consulter ce médicament contre :— 
Différentes affections des femmes et des enfants, principalement des 
femmes en couches et des nouveau-nés ; Suites fâcheuses de Vabus 
du c^fé et de palliatifs narcotiques ; Souffrances par suite d'un re- 
froidissement ou d'une colère; Affections rhumatismales, avec fiè- 
vre; Accès de convulsions et de spasmes; principalement chez les 
nouveau-nés, les enfants pendant la dentition, les femmes enceintes 
ou en couche et les personnes hystériques; Accès de défaillance et 
de faiblesse hystérique; Convulsions épileptiques ; Catalepsie; Sur- 
excitation nerveuse; Atrophie et amaigrissement des enfants scro- 
fuleux?; Gonflement inflammatoire et induration des glandes; 
Éruption miliaire (des enfants?) ; Eoocoriation de la peau (chez les 
enfants) ; Disposition de toute lésion à s'ulcérer; Inflammations éry- 
sipélateuses : Ictère; État so poreux , avec fièvre; Fièvres inflam- 
matoires et nerveuses, avec délires; Fièvres intermittentes; Migraine 
et céphalalgie hystérique et nerveuse ; Céphalalgie catarrhale , par 
suite d'une transpiration supprimée ; Ophthalmie et blépharophthal- 
mie des nouveau nés, ainsi que par suite d'un refroidissement (et 
chez les sujets arthritiques?); Hémorrhagie oculaire; Blépharo- 
spasmes ; Otalgie ; Parotite; Erysipèle à la face; Odontalgie, avec 
gonflement de la joue ou des glandes sous-maxillaires ; Maux de dents 
l'^Parl. — T. I. 18 
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par Tabus du café ou par suite d'un refroidissement; Dentition dif- 
ficile, avec diarrhée, fièvre, convulsions, etc.; Affections bilieuses 
et gastriques, soit par suite d'une colère ou de toute autre cause; 
Grastralgie , même pour avoir fait abus du café; Aigreurs des en- 
fants; Hépatite aiguë; Gotiques spasmodique et flatulente; Enté- 
rite?; Péritonite; Sortie des hernies inguinales?; Diarrhées mu- 
queuses, ou bilieuses; Choléra?; Dyssenterie ? ; Diarrhée par suite 
de dentition ; Lienterïe ? ; Métrite?; Métrorrhagie, même après l'ac- 
couchement; Spasmes abdominaux des femmes enceintes et en 
couches ; Coliques menstruelles ; Douleurs trop violentes après l'ac- 
couchement; Symptômes précurseurs (et suites fâcheuses?) de 
l'abortus; Péritonite jpuerpircUe; Suppression du lait; Fièvre de 
lait; Excoriation des mamelons; Érysipèle aux mamelles; Indura- 
tion des glandes mammaires; Convulsions , cris , coliques , diarrhée 
et excoriation des nouvequ-nés ; Toux catarrhale, avec enrouement, 
principalement chez les enfants et par suite d'un refroidissement en 
hiver, ou par suite des morbilles ; Affections inflammatoires des voies 
aériennes? (Laryngite? Bronchite? Trachéite?); Croup; Coquelu- 
che?; Toux suffocante chez les enfants?; Accès d'asthme spasmo- 
dique ou flatulent , principalement chez les enfants ; Sciatique ; 
Crampes aux mollets; etc., etc. 
{t:;^^ Voy, la note, page 17. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — *Do«fettrs rhumatismales, tractives, 
principalement la nuit, au lit, avec état paralytique et sensation 
de torpeur dans les parties affectées, et besoin de les remuer con- 
stamment; soulagement par la chaleur extérieure. — * Douleur 
avec soif, chaleur et rougeur (de l'une) des joues et sueur chaude 
de la tête, même au cuir chevelu. — '^Douleurs pulsatives, comme 
dans un abcès. — *Surexcitation et surimpressionnahilité de tout 
le système nerveux, avec sensibilité excessive à toute douleur, qui 
paraît insupportable, et porte au désespoir. — *Grande sensibi- 
lité au grand air, "et principalement au vent. — ^Membres, comme 
roides et paralysés. — Grande faiblesse et caducité ; dès que la 
douleur commence , il y a chute des forces jusqu'à tomber en 
défaillance. — * Accès d'évanouissement , avec sensation de mol- 
lesse et de fadeur dgns la région précordiale. — 'Accès de 
catalepsie, avec face hypocratique , extrémités froides, yeux à 
demi fermés , pupilles dilatées et ternes. — * Accès de spasmes et 
de convulsions , avec face rouge , bouffie et mouvements convul- 
sifs des yeux , des paupières , des lèvres , des muscles de la face et 
de la langue. — *HConvulsions épileptiques , avec rétraction des 
pouces et écume devant la bouche, précédées de coliques, ou 
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suivies d'un état soporeux. — Grande eiivie dd rester couché ; 
Tenfant ne veut ni marcher, ni être porté sur les bras. — Craque- 
ment et douleur de brisure aux articulations. 

Peau. — '^Éruption miliaire, "avec prurit et démangeaison noc- 
turnes. — '^Peau maladive ; toute lésion tend à s'ulcérer. — Dans 
les ulcères, fourmillement, démangeaison, brûlement et élance- 
ments tressaillants, avec sensibilité excessive au contact. — Cou- 
leur jaune de la peau. 

Sommeil. — Somnolence le jour, sans pouvoir dormir lorsqu'on se 
couche. — *État «oporeua? et coma-vigil, "avec douleur tirail- 
lante à la tète et envie de vomir, ou ""avec agitation fébrile, respi- 
ration courte et soif. — *Insomnie nocturne, avec accès d'an- 
goisse, visions et illusions de la vue et de Touïe. — *En dormant, 
sursauts avec effroi, cris , jactation, 'pleurs , paroles , radoteries, 
gémissements, aspiration ronflante et "écartement continuel des 
cuisses. — Rêves fantastiques, vifs, querelleurs et fâcheux, avec 
figure morose et morne. — Délires nocturnes. 

Fièvre. — * Alternation continuelle de froid ou d'korripilation 
partielle, avec chaleur partielle, dans différentes parties du 
corps. — * Chaleur universelle, surtout le soir, ou la nuit, au lit, 
avec anxiété, soif y rougeur des joues, transpiration chaude de la 
tête, au front et au cuir chevelu^ et quelquefois, principalement 
en se découvrant^ mêlée de frissons ou d'horripilation. — '^ Après 
ou pendant la chaleur, sueur acide et qui cause une démangeai- 
son à la peau. — * Chaleur brûlante et rouget (souvent seule- 
ment de Tune) des joues ^ principalement la nuit, avec gémisse- 
ments, jactation et froid ou chaleur au reste du corps; -^ <*Fièvre 
intermittente avec exacerbation nocturne, pression au creux de 
TestomaCf envie de vomir, ou votnissementë bilieux, coliques, 
diarrhées et émission douloureuse des Urines. — Sueur nocturne, 
en dormant. 

MoAAL. — * Accès d'une grande angoisse^ commue si le cœur allait 
éclater y avec découragement complet, inquiétude excessive, agi- 
tation et jactation^ gémissements et ple^s, "accompagnés sou- 
vent aussi de coliques tractives ou de pression au creux de Festo- 
mae. — *Disposition à pleurer et à se fâcher, avec grande 
sensibilité aux offenses. — ^Humewr qvaéftelleuse et colère, — 
Méchanceté chez les enfantSi — '^Surexcitation morale, avec grande 
disposition à s'effrayer. — Humeur hypochondriaque. — *Le ma- 
lade ne peut supporter ni que d'autres lui adressent la parole, ni 
qu'on l'interrompe dans sa conversation. — Taciturnité et répu- 
gnance pour la conversation. — État de distraction et d'inadver- 
tance, comme si l'on était plongé dans le méditation , avec con- 
ceptioa difficile comme si l'on n'entendait pas bien, — Espèce de 
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stupidité et d'apathie pour le plaisir et pour les choses extérieures. 

— Désir de différentes choses, dont on ne veut plus dès qu'on les 
possède. — En pariant et en écrivant, on se trompe facilement. — 
""Délires.frénétiques et furibonds, 

TÊTE. — Ivresse et chancellement, le matin « en se levant. — Fer- 
tiges avec défaillance. — *Vertiges, avec obscurcissement des 
yeux. — * Vertiges, principalement le matin, ou le soir, ou après 
le repas, ou après avoir pris du café. — Mal à la tête, le matin 
en s'éveillant, ou pendant le sommeil , quelquefois avec sensation 
comme si la tète allait éclater. — Douleur de meurtrissure, et 
*pesantewr pressive dans la tête, — * Tiraillements , élancements 
et battements dans la tête , souvent seulement semi-latéraux, — 
Craquement dans un côté du cerveau. — Sueur chaude, visqueuse, 
au front et au cuir chevelu. — Douleur tressaillante au front, 
principalement après le repas. 

Ybux. — Douleur de plaie dans les angles des yeux. — Élancements, 
brûlement et chaleur dans les yeux. — *Yeux enflammés ''et 
rouges, avec douleurs pressives, principalement en remuant les 
yeux et en secouant la tète. — Grande sécheresse du bord des 
paupières. — "Inflammation du bord des paupières. — ""Gonfle- 
ment et rougeur des paupières avec sécrétion muqueuse, chassie 
dans les yeux et agglutination nocturne, — «Couleur jaune de la 
sclérotique. — Ecchymose dans rœil'et *hémorrhagie oculaire. 

— ""Occlusion spasmodique des paupières. — 'tressaillement des 
paupières. — *Yeux convulsés. — Pupilles contractées. — *Scin- 
tillement devant les yeux. — Vue trouble, plus souvent le matin 
que le soir. — Obscurcissement semi-latéral de la vue, en regar- 
dant quelque chose de blanc. 

Oreilles. — *Otalgie avec douleurs tractives et tensives. — ^Élan- 
céments étendus dans ies oreilles, principalement en se baissant, 
avec disposition à se fâcher pour des riens et à prendre tout en 
mauvaise part. — Tintement et *hourdonnement des oreilles, — 
Sensation comme si les oreilles étaient bouchées et qu'un oiseau 
y grattât et voltigeât. — Sensibilité de TouYe ; la musique parait 
insupportable. — * Gonflement inflammatoire des parotides , ainsi 
que des glandes sous-maxillaires et de celles du cou. — "'Écoule- 
ment par les oreilles. 

Nez. — Coryza avec obturation du nez. — Ulcération et inflamma- 
tion des narines. — *Épistaxis. — Odorat très-sensible. 

Visage. — *Face chaude, rouge, brûlante ou rougeur et chaleur 
d'une joue, avec froid et pâleur de Vautre, ""ou face pâle , creuse, 
avec distorsion des traits par la douleur. — '^Enflure du visage. 

— ""Érysipèle à la face, avec gonflement dur et bleuâtre d'une 
joue. — Gonflement d'une tempe avec douleurs au toucher. •:— 



DigitizedbyCjOOQlC 



CrilMOMILLA VULGARIS. 209 

""Douleurs lancinantes, tractive» et pulsatives dans un côté du vi- 
sage. — Miliaire rouge aux joues. — Couleur jaune de la peau 
du visage. — '^Mouvements convulsi£} des muscles de la face et 
des lèvres. — *Lèvres gercées, excoriées, et ulcérées. — ""Crampes 
dans les mâchoires avec serrement de dents. 

Dents. — *Od(mtalgie, le plus souvent $emi4atérale, et principale- 
ment la nuit à la chafpifr du lit, avec douleurs insupportables 
qui portent au désespoir, gonflement, chaleur et rougeur de la 
joue, ""gonflement brûlant des gencives et engorgement doulou- 
reux des giandes sous-maxillaires. — '^Les douleurs sont ordinai- 
rement tractives et tressaillantes , ou pulsativeset lancinantes , ou 
fouillantes et rongeantes dans les dents creuses, et elles appa- 
raissent fréquemment après avoir bu ou mangé chaud (ou froid ) , 
et principalement après avoir pris du café. — Vacillement des 
dents. 

BocoBB. — *Sécheresse de la bouche et de la langue , ou écoule- 
ment d'une salive écumeuse. — *Odeur putride à la bouche, 

— Langue rouge et fendillée, ou chargée d'un enduit épais et 
jaunâtre. — Vésicules sur et sous la langue , ">avec douleurs lan- 
cinantes. — Aphthes dans la bouche. — '^^Mouvements convulsifs 
de la langue. 

GoRGB. — '^Mal à la gorge avec gonflement des parotides, ""des ton*^ 
silles et des glandes sous-maxillaires. — ""Douleurs au pharynx , 
lancinantes et brûlantes, sensation comme s'il y avait un tam- 
pon dans la gorge. — ""Impossibilité d'avaler des aliments solides, 
surtout étant couché. — ""Chaleur brûlante dans la gorge, depuis 
la bouche jusqu'à l'estomac. — ""Rougeur foncée des parties af- 
fectées. 

Appétit. — Goût putride ou muqueux. — Goût acide de la bouche 
et du pain de seigle. — *Goùt amer de la bouche et des aliments. 

— Les aliments ne peuvent pas passer. — * Dégoût ou désir pro- 
noncé du café, quelquefois avec envie de vomir, ou même vomis- 
sement et accès de suffocation après en avoir pris. — Après avoir 
mangé) chaleur et sueur du visage, ballonnement et plénitude de 
l'estomaaet du ventre, rapporlset envie de vomir. -^* Soif exces- 
sive de boissons froides. 

Estomac. — Rapports qui aggravent les douleurs de l'estomac et 
du ventre. — ^ ""Renvois aigres. — Régurgitation des aliments. — 
Envie de vomir après avoir mangé, et principalement le fnatin, 

— Malaise et sorte de mollesse à Testomac, comme si on allait 
s'évanouir. — ^Vomissement des aliments et de niatières aigres 
avec des mucosités. — * Vomissements owers , bilieux. — *Pre«- 
sion excessivement douloureîise à la région précordiale, comme si 
le cxBur allait être écrasé, avec cris , sueur et angoisse. — *GaS' 
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tralgie preisive, comme par une pierre dans resiomac, avec gène 
de la respiration , principalement après avoir mangé eu la nuit, 
avec inquiétude et jactation , et renouvelée ou soulagée par le 
café. — "Douleur brûlante au creux de l'estomac et aux hypo- 
chondres. 

Venths. — "tension et plénitude anxieuse aux hypochondres et à 
répigastre , avec sensation comme si tout se portait vers la poi- 
trine. — *Colique flatulente avec ballonnement du ventre et af- 
fluence des flatuosités vers les hypochondres et à Tanneau ingui- 
nal. -^ * Coliques excessivement douloureuses > tiraillements et 
tranchées dans le ventre, "quelquefois le matin au lever du soleil. 
-^Sensation de la vacuité dans le ventre^ avec mouvements con- 
tinuels dans les intestins , et cercles biens autour des yeux. — 
''Tranchées brûlantes dans Tépigàstre avec gène de la respiration 
et pâleur du visage. — *Élancements dans le ventre , "principale- 
ment en toussant, en étèrnuant et en le touchant. •^''Sensibililé 
douloureuse du ventre au toucher, avec éensation d'ulcération au 
dedans. — '^Pression vers l'anneau inguinal, comme s'il allait en 
sortir une hernie. — *Spasme8 abdominaux^ 

AmjSj — Constipation, comme par inertie du rectum. '^*Di&rrhées, 
principalement la nuit, avec coliques spasmodiques , le plus sou- 
vent avec selks muqueuses blanchâtres, ou aqueuses, ou jaunâtre 
et vetdâtreSy ou de mucosités mêlées d'excrémentsicomme des ceufs 
brouillés, ou selles chaudes, corrosives et d'une odeur fétide, 
comme des œufs pourris, ou évacuation de matièreà non digérées. 

— *Hémorrhoïdes avec crevasses très-douloureuses et ulcérations 
à l'anus. 

Urines. —Envie d'uriner avec anxiété. —En urinant, démangeaison 
et brûlement dans l'urèthre. — •Urines chaudes, jaunâtres, avec 
sédiment floeonneux, ou urines troubles, avec sédiment jaunâtre. 

— Émission involontaire ou jet faible des urines. — ExcoHation 
au bord du prépuce. 

Règles. — Règles supprimées avec gonflement et douleurs pres- 
sives au creux de l'estomac et au ventre , douleurs comme celles 
de l^enfantement et hydropisie générale. — *Ck)Uques menstfuelîes, 
avant les règles. — * Pression vers F utérus, commue pour les douleurs 
d* enfantement. — *Métrorrhagie , avec sortie d'un sang rouge 
foncé et de caillots et accompagnée de douleurs comme pour l'en- 
fantement. — Douleurs brûlantes et cuisson dans le vagin. — 
Leucorrhée corrosive avec cuisson. — * Induration squirreuse des 
glandes mammaires. 

Larynx. — *Catarrfie et enrouement, avec accumulation de muco- 
sités tenaces dans la gorge. ^—Douleur bhllahle au larynx. — 
Constriction spasmodique du gosier. — *Toux sèche produite par 
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une tilillation o&niinuelle dans le larpw et soUd le sternum, 
principalement te soir et la nuit an lii^ continuant mènaa pendant 
le sommeil et accompagnée quelcjue&is' d'accès de suffocation. — 
La colère provoque la toux (chez les enfante). •-^'^Expectoration 
de mucosités d'un goût amer ou putride. 

PoiT&iNB. — Respiration courte ^ croassante, ou sibilahle et ron- 
flante. — Respiration profonde avec soulèvement sensible du 
thorax. — Accès de suifocation comme par constriction du larynx 
ou de la poitrine. — * Accès d'asthme flatulent avec anxiété et 
plénitude dans la région précordiaJe, — *Oppression de la poi- 
trine» — * Élancements dans la poitrine, principalement in 
respirant, — Brûlement dans la poitrine, avec étourdi ssement et 
anxiété. — Élancements dans la région du cœur, avec gène de la 
respiration. 

Tronc. —Maux da reins et douleurs au dos, principalement la nuit. 
— Convulsions au dos avec renversement de la tête en arrière et 
roideur tétanique du corps. 

Bras. ■— Engourdissement et roideur des bras en saisissant un ob- 
jet. — Convulsions des bras. — *Douleurs nocturnes avec faiblesse 
paralytique dans le bras. — Enflure ou froid et roideur paralyti- 
que des mains» -^ Engourdissement ou mouvements convulsifs 
des doigts. -^ Rétraction des pouces. 

Jambes. -^ *Douleur paralytique et tractive dans la hanche et 
dans la cuisse, jusque dans les i^iods , principalement la nuit, — 
''Tension des muscles, des cuisses et des jambes. — *Crampes 
(MOU mdlets, principalement la nuit. — Tiraillement et état para- 
lytique des pieds, la nuit. -^ Brûlement et prurit aux pieds 
comme par des engelures. — ' Gonflement du [iied et de la plante 
du pied. i 



CHEL. — Grande Cbélidoine. — HABiiEiiAMif. —Médicament encore ^u connu. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Traction paralytique et paralysie 
dans diverses parties du corps. — Accès de torpeur &vec froid et 
pâleur dans quelques parties qui paraissent comme mortes. — 
Élancements comme par des épingles à différents endroits. — 
Douleurs crampoïdes. — Grande lassitude et paresse le matin en 
s'éveillant. -^ Aversion jiour le mouvement qui devient très- 
pénible. — Malaise sans douleurs ou sans maux distincts. — Envie 
de dormir et de se coucher sans pouvoir dormir. — Sommeil 
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tardif. — En s'endormant, sursauts avec effroi suivis de mal à la 
tête. — Réveils fréquents et subits avec sueur excessive conti- 
nuant pendant la veille. — Frissons prédominants, horripilation 
et froid. — Abattement. — Ap{v*éhension et inquiétude sur le pré- 
sent et sur l'avenir. 

TÊTE. — Vertiges tournoyants, avec étourdissement et borripilation 
à la partie supérieure du corps. — Douleur sourde à la tète avec 
pulsation aux tempes. — Sensation de froid à l'occiput, sem- 
blant monter de la nuque vers la tète. — Fourmillement au cuir 
chevelu» 

Yeux. — Douleur au-dessus des yeux pressant sur les paupières. — 
Agglutination des paupières et yeux ternes le matin. — Taches 
éblouissantes devant les yeux , avec larmoiement quand on re- 
garde. 

Oreilles et Nez. — Élancements dans les oreilles. — Sensation 
comme si du vent sortait par les oreilles. — Roulement dans les 
oreilles. — Démangeaison dans le nez. — Tremblement et vibra- 
tion dans la pointe du nez. — Coryza sec avec obturation du 
nez. 

Visage et Dents. — Rougeur du visage sans chaleur. — Tension 
pruriante et tiraillement à la pommette, — Douleur dans les dents 
inférieures, au toucher, avec vaciilement des dents. 

BocGHB ET Gorge. — Sécheresse de la bouche avec soif. — Accu- 
mulation d'eau dans la bouche. — Étranglement dans la gorge 
comme si Ton avalait un trop gros morceau. — Tension dans la 
r^on du pharynx, avec rétrécissement de la gorge et déglutition 
gênée. — Sensation d^ brûlure et ^preté dans la gorge. 

Appétit. — Goût fade ou amer. — Incommodité après avoir pris du 
lait caillé; le lait doux ne gène nullement et est fortement désiré. 
— Renvois avec goût des aliments. — Hoquet. 

Estomac. — Douleurs rongeantes et fouillâmes à Festomac, se dis- 
sipant après le repas. — Douleurs crampoïdes, contractives à 
Festomac. — Douleurs crampoïdes et pulsations dans le creux de 
l'estomac, avec respiration anxieuse. — Sensation de froid ou de 
brûlure dans l'estomac. — Élancements dans la région deTépi- 
gastre. 

Ventre. — Coliques avec rétraction crampoïde du nombril et nau« 
sées. — Tranchées de longue durée, surtout après avoir mangé. 
— ^Tranchées alternant avec selles molles. — ^Élancements sourds 
au-dessous du nombril , forçant à se replier sur soi-même. 

Selles et Urines. — Selles dures, noueuses et difficiles. — Diarrhée 
muqueuse la nuit. — Urines pâles, fréquentes, abondantes ou en 
trop petite quantité. 

Règles. — • Règles trop fortes ou en retard. 
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Poitrine. — Respiration difficile et oppressée. — Toux accompagnée 
de surdité. — Pression à la poitrine en respirant. 

Dos. — Déchiremmt pressif dans le dos, comme si les vertèbres 
lombaires allaient se briser, seulement en se courbant en avant 
ou en arrière. 

Bras. — Paralysie des muscles du bras avec mouvements difficiles 
et douloureux. — Veines gonflées aux mains. — Doigts morts avec 
ongles bleuâtres. 

Jamres. — Paralysie de la cuisse et du genou, en appuyant le pied. 
— Tractions paralytiques depuis la hanche jusqu'aux orteils. — 
Crampe et contraction de la plante des pieds. — Accès de torpeur, 
pâleur et froid aux pieds, qui sont comme morts. 



38.— CHENOPODIUM GLAUCUM. 

CHENOP. — Archives de Stapf. — Durée inaction : ?. 

ASTIDOTE?. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Courbature dans les membres, avec 
déchirements tiraillants, principalement dans les tempes, les 
oreilles, les dents creuses, de même que dans les épaules, le 
haut des bras, les tibias et la plante des pieds, sensation de las- 
situde, surtout dans les jambes, lassitude et faiblesse le soir. — 
Insomnie la nuit, sans fortes douleurs, rêves lascifs avec pol- 
lutions. — Frissons fréquents sur toute 1^ surface du corps, et 
principalement sur le dos, brûlement dans la paume des mains 
et disposition de cette partie à la transpiration , le matin , avec 
pouls accéléré; pouls accéléré, quelquefois principalement le soir, 
avec coryza fluent ou accéléré et tendu , le matin avec haleine 
chaude et lèvres sèches; forte disposition à transpirer au visage 
dès le matin; le m>atin au lit, sueur chaude ou transpiration gé- 
nérale. 

TÊTE ET Oreilles. — Tête entreprise le soir comme par le coryza , 
avec chaleur fugace au visage, forte pression et serrement dans 
le front ou Tocciput, aggravé par le mouvement, avec sensation , 
comme si le cerveau se balançait; déchirement tiraillant dans 
les téguments de la tète. — Ardeur dans les paupières pendant 
plusieurs soirées. — Déchirement, tantôt dans une oreille , tantôt 
dans l'autre. - ^ 

Nez. — Douleur d'excoriation dans les narines. — Éternument 
violent, quelquefois accompagné de douleur d'excoriation dans 
le larynx. — Coryza quelquefois avec brûlement et cuisson au bord 
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des narines, et surtout à la cloison du nez. — Cor^ta flwnî a^èc 
sécrétion de mucus séreux , quelquefois aussi le soir avec pouls 
accéléré jusqu'à 85 pulsations ^ avec pieds froids jusqu'au genou 
et horripilation le long du dos. 

Face et Dents. — Teint pâle, jaunâtre; chaleur fugace à l'a face, 
avec tète entreprise comme par un coryza, le soir; lèvres sèches 
quelquefois , surtout le matin. — Maux de dents avec déchire- 
ments tiraillants d'abord dans une dent molaire creuse, puis 
dans toutes les dents de droite jusque dans l'oreille , la tem^k) 
et la pommette ; aggravation des maux de dents dans le lit et 
soulagement seulement à la suite d'une sueur générale et chaude 
qui survient plus tard; déchirements nocturnes dans les dents, 
avec déchirements tiraillants au-dessus du genou vers le matin. 

Bouche et Gorge. — Au bout de la langue vésicules douloureuses. 
— Sécheresse de la bouche et de la gorge, quelquefois avec aug- 
mentation de la sécrétion muqueuse ; sécrétion de salive augmen- 
tée. — Mucosités abondantes dans la bouche et la gorge^ quelquefois 
d'un goût fade et avec besoin continuel de renâcler ou de cracher ; 
sécrétion de mucosités écumeuses dans la bouche et la gorge. — 
Dans \e palais grattement; cuisson brûlante; brûlement incisif, 
principalement en inspirant; rougeur inflammatoire. — Dans la 
gorge, grattement et brûlement comme par des âcretés, quelquefois 
avec sensation de sécheresse et augmentation de là sécrétion de 
mucosités. 

Appétit et Ventre. — Répugnance pour la viande et les petits 
pains; soif fréquente, quelquefois principalement le soir ou pro- 
duite par une sensation de sécheresse dans la gorge; renvois fré- 
quents, le plus souvent à vide ou bien «vec goût des aliments. — 
Dans le ventre, pincements fréquents, quelquefois surtout la nuit, 
ou bien le jour avec besoin d'aller à la selle et urinetnents fré- 
quents; émission de vents; tranchées et pincements avec bor- 
borygmes et émission de vents ; congestion vers tous les organes 
qui ont leur siège dans le ventre ; rumeurs dans le ventre par des 
flatuosités, quelquefois avec borborygmes et fréquente émission 
de vents. 

SBLLfeS ET Amis. — Envie inutile daller a la selle avec pression sur 
là vessie et le rectum. -^ Évacuation» diarrhéiques en forme de 
bouillie liquide, le plus souvent avec brûlement à Vanus et besoin 
qui recommence à se faire sentir, ou bien avec pincements dans 
le ventre, occasionnés par des flatuosités avant et pendant la 
selle; selles muqueuses, liquides, le matin, avec des taches de 
sang, pincements dans le ventre, pression sUr le rectum et maux 
de tète pressifs. — Plus tard, les selles prennent de la consistance, 
mais elles pressent douloureusement sur le rectum et la vessie , 



"Digitized by VjOOQ IC 



^ CHENOPODmMGLAUCUM.-CfflNA. 215 

el quelquefois avec écoulement de mucosités sanguinolentes. — 
Dans le rectum^ déchirement tiraillant. 

Voies uainairbs. — Dans la vessie, déchirement tiraillant; pression 
sur kk vessie, quelquefois surtout pendant le besoin inutile d'aller 
à la selle; irritation dans l'urèthre comme par des âcretés obli- 
geant à uriner fréquemment ; irritation voluptueuse au gland; 
sécrétioi) fréquente et abondante d'une urine écumeuse, jaune, 
saturée, quelquefois aussi avec sensation d'âcreté dans Turèthre; 
le soir, urine rouge, brunâtre, écumeuse, qui dépose pendant la 
nuit un sédiment épais ei jaunâtre. — En urinant, bHUement 
dans l'urèthre, et surtout ^ son oriQce. 

Larynx. — Dans le larynx, grattement brûlant comme par des âcre- 
tés; brûlement chatouillant ou élancements, surtout au grand 
air, par un froid pluvieux, avec irritation continuelle dans le 
larymi, qui oblige à tousser, et encore plus à renâcler, et qui 
est suivie chaque fois d'expectorations de mucosités. — Voix fré- 
quemment mugti^ et voilée, ce qui disparaît après avoir renâclé. 
— Fréquente irritation dans le larynx, qui forcée tousser, toux 
sèche , provoquée par une irritation dans la gorge. 

Extrémités. — Courbature dans les membres avec déchirements 
tiraillants dans les épaules et le haut des bras, ou bien depuis 
les genoux jusqu'aux pieds, et surtout sur le tibia et à la plante 
des pieds ; tiraillement déchirant aurdessus du genou le matin , à 
la suite de maux de dents nocturnes. — Sensation de fatigue 
dans [es jambes, ^^ Pieds froids jusqu'aux genoux; brûlement 
lancinant dans les cors. 

' - ■ ■ ' ' ■ ' . '■ ■ "• ". ' ■ "■>> un. I ' .< ■ . ■ fm w j ii nm i .-nnn i i i » 

69. — GHEVA. 

GHIN. — Quinquina. — HAmnsHAHii. — < Dottt witéet : 9, is, 80. — Durée cfoclton : 

jusqu'à 40 jours dans quelques cas de maladies chroniques* 

Antidotes .- Arn. ars, bell. cale. caps, carb-v. cin-fer. ipec^ merc. natr. natr-m* 
jmla. sep. suif, verat, ^ Le quinquina est antidote de : Ars^asa, aur. cupr. fer* 
hell. ipec. merc. suif, verat. — Le selen en aggrave les effets. 

GouPARER AVEC : Amoi. am. ars. asa. bar. bell. bry. cale. caps, corb-o. cbam^ 
cin. cupr. dig. fer. graph. hell. hep. iod. ipec. lach. merc. mur.-ac. natr, natr-m* 
n-vom. phos. phos-ac. puis. rbus. samb. sep. sil. statin. suif. ihui. veratr. — 
C'est surtout après : Ars. ipec. merc, phûâ-ac. et veratr, que le quinquina fait 
du bien, lorsqu'il est d'ailleurs indiqué.— Après le quinquina conviennent quel- 
quefois : Àrs. hell. puis, veratr. 



CLINIQUE. — Se laissant guider par Vensemble des symptâmes, 
en verra les cas où Ton pourra consulter ce médicament contre : •— • 
Affections des personnes d*une constitution maigre , sèche et bi- 
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lieuse , ou leucophlegmatiques avec disposition à des affections hy- 
dropiques ou à des catarrhes, à des rhumes de cerveau et autres 
écoulements niuqueux ou à des diarrhées; Affections, surtout du 
sexe féminin; affections rhumatismales; Suites fâcheuses d'une co- 
lère, d'un lefroidissement, d'un coryza supprimé; Suites fâcheuses 
deTabus du thé de Chine; Souffrances des ivrognes?; Inflamma- 
tions asthéniques; Suites fâcheuses de Vabus du mercure; Souffran- 
ces arthritiques; Arthrocace?; EYàrarthre^; Affections hydropiques; 
Souffrances du système lymphatique ; Ictère ; Chlorose?; Hémorrhor 
aies , surtout celles far suite de faiblesse ; Atrophie ; Faiblesse , sur- 
tout'àla suite de pertes débiliUntes (perte de sang, de sperme 
ou d'autres humeurs) ou après de graves maladies aiguës; Danse 
de Saint-Guy?; Souffrances à la suite de la petite vérole ou d^ 
morbilles; Fièvres avec affections bilieuses, gastriques, muqueuses 
et rhumatismales; Fièwes intermittentes ; Fièvres des marais; Fiè- 
vres typhoïdes , même avec symptômes de putridité; Fièvres 
lentes; Hypochondrie , surtout celle par suite de perte d'humeurs; 
Céphalalgies rhumatismales , catarrhales et congestives; Migraine; 
Céphalalgie par suppression d'un rhume de cerveau; Ophlhalmie 
même chez des personnes scrofuleuses ; Amblyopie amaurotique , 
surtout après des excès de boissons alcooliques ou par suite de perte 
d'humeurs; Hémorrhagie nasale (et buccale); Prosopalgie et odon- 
talgie rhumatismales ou congestives; Dyspepsie, gastralgie et autres 
affections gastriques, surtout par suite de perte d'humeurs ou de for- 
tes maladies aiguës; Cholérine; Affections bilieuses; Ictère; Hépa- 
tites aiguës et chroniques?; Engorgement et induration du foie ou 
de la rate; Splénalgie?; Coliques même à la suite des morbilles; 
Coliques spasmodiques et /la«u/enfes; Tympanite; Ascite et ascite 
enkystée; Affections vermineuses; Entérite chronique avec diarrhée 
sans douiewf ; Diarrhées, même celles à la suite de la petite vérole; 
Diarrhées par faiblesse; Limtérie; Souffrances hémorrhoïdales ; 
Satyriasis?; Impuissance; Flueurs blanches, Métrorrhagies, surtout 
celles par suite de faiblesse ; Catarrhe des voies aériennes; Grippe; 
Pleurésie; Pneumonie; Bronchite; Hémoptysie; Pneumonie chro- 
nique avec suppuration; Catarrhe suffocant?; Gonite; etc., etc. 
(JS;:;^ Voir la note, page 17. 

SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — *Tiraillements tensifs ou déchire- 
ments tressaillants et lancinants, surtout dans les os longs des 
membres , avec douleurs paralytiques et faiblesse des parties affec- 

iées. Douleurs déchirantes, rhumatismales dans les membres, 

en commençant à marcher. — *Douleurs et souffrances provoquées 
ou aggravées par le loucher, la nuit ou après le repas. — Inquié- 
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tude dans les parties affectées, qui force à les remuer. — Sensa- 
tion de torpeur dans diverses parties. — Engourdissement des 
fMTties sur lesquelles on est couché. — '^Gonflement arthritique, 
dur et rouge de quelques parties. — *Gonflement hydropique de 
quelques parties ou de tout le corps. — '^Gonflement érysipélateux 
de tout le corps. — *Grande faiblesse générale avec tremblement, 
marche difficile et grande disposition à la transpiration pendant 
le mouvement et le sommeil. Vivacité plus qu'ordinaire avec yeux 
fixes. — ''Mouvements convulsifs des membres. — *SureoDcitabi' 
lité de tout le système nerveux. — Aversion pour le travail du 
corps et de Tesprit. — Évanouissements. — Accès d*asphyxie. — 
'^Atrophie et amaigrissement, surtout des bras et des jambes. — 
''Grande susceptibilité au courant d'air et souffrances en s'y expo- 
sant tant soit peu. — Lourdeur de tout le corps. 

Peau. — Sensibilité excessive de la peau de tout le corps. — *CoU' 
kw jaune de la pea^ — Peau flasque, sèche. — Elancements 
térébrants et battements dans les ulcères. — Prurit brûlant ou 
rongeant, surtout le soir au lit, quelquefois avec éruption de 
boutons ou de taches saillantes, comme par des piqûres d'orties. 

SoHMBiL. — Envie de dormir le jour, souvent avec battement de 
cœur. — Bâillement fréquent, avec pandiculations. — *Sommeil 
tardif et insomnie, à came d'une grande affluence d^ idées. — 
Rêvasseries en s'endormant. — * Insomnie avec mal de tétepressif 
ou boulimie. — '^Sommeil agité, non réparateur. — Sursauts avec 
effroi en s'endormant. — £a dormant, on est couché sur le dos , 
la tète. renversée et les bras étendus sur la tète, avec respiration 
lente et avec pouls plein et accéléré. — Gémissements et ronfle- 
ment pendant le sommeil, même chez les enfants. — * Rêves pé- 
nibles, effrayants, ^i agitent encore même après le réveil. — 
'^Rêves désordonnés , insensés , après minuit, avec une sorte Shé- 
bétude au réveil. 

Fièvre. — *Frissons avec horripilation, ou tremblement fébrile, or- 
dinairement sans soif. — *Froid du corps, avec congestion à la 
tète, chaleur et rougeur du visage, et front chaud. — Augmenta- 
tion générale de la chaleur, avec veines gonflées , sans soif. — 

* Frissons avec mal à la tête, nausées, adipsie, vertiges , conges- 
tion à la tète, pâleur au visage, froid aux mains et aux pieds, 
vomiturition de glaires, etc. — Frissons plus forts, après avoir bu. 

* Chaleur, avec sécheresse de la bouche et des lèvres qui sont brû- 
lantes, rougeur du visage, mal à la tète, faim maladive , délires, 
pouls plein et accéléré. — Chaleur, avec picotements çà et là, et 
soif ardente. Chaleur avec besoin de se découvrir, ou avec fris- 
sons pour peu qu'on se découvre. — **Fièvres quotidiennes et 
doubles quotidiennes, ou tierces, débutant principalement le soir, 

i"Parl. — T. I. 19 
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ou après midi , ou le matin , par des fritsons avee tretthlement, 
suivie d^ehakuf 0$ de $u6ur nookume. n» «Fièyres avec douleurs 
pressivea et eeagestion à la tto , endolomsement el gonflement 
du foie et de la rato, goût, rapports et vomissements amers et 
bilieux, couleur jaunâtre de la peau et du visage , toux courte , 
Gonvulsive^ grande faiblesse, douleurs au membres, et point dou- 
loureux dans la poitrine. •<*- *Les accès fébriles sont fréquemment 
précédés de souffranoes , telles que battements de cosur, éternu- 
ment, angoisses, nausées, soif excessive, boulimie, mal à la tète, 
coliques pressives, etc. — *La sot/ n'a ordinairement lieu qu'a- 
vant ou après ks frissons, ou pmàimt la sueur, rarement pendant 
la chaleur et presque ^amaff pendant les friuons. -^ Pouls petit, 
faible. — * Transpiration facile pendant le sommeil et pendant le 
mouvement. — '^Sueurs nocturnes affaiblissantes. -^ Sueurs hui- 
leuses le matin. 

Mqiui.. -^ '^Apathie et insensibilité moraI%-^ '^Abattement hypo- 
chondriaque. ''-'.*Grande anaoiété. -^ Caractère trop scrupuleux. 
'T-^ Découragement. -^ Mécontentement; on se croit malheureux 
et tracassé par tout le monde. — Irascibilité excessive avec pu- 
sillanimiié et impossibilité de sispporter le moindre bruit. -^ 
Désobéissance. -^ '^Mépris de toutes choses; tout paraît fade. -^ 
Maussaderie, avec pleurs faciles ou avec irritabilité. «-'^Peur de 
chiens et d'autres animaux, surtout la nuit. — * Grande abondance 
d'idées et de projets, avec marche lente des idées. — Horreur du 
travail. 

TÉTB. <--* Embarras sourd de la tête, comme par des veilles prolon* 
gées. -^ Vertiges en relevant la tète, surtout à roociput, comme 
si la tète allait fléchir en arrière. — Vertiges , avec nausées. — 
Accès de maux de tète, avec nausées et vomissements. — *Màl à 
la tête comme par un coryza supprimé. — Lourdeur de la tète avec 
abattement. — Céphalalgie au front, en ouvrant les yeux. — 
^Douleurs de meurtrissure au cerveau, avec térébration pressive 
au sommet de la tète , aggravées par la méditation et la conver- 
sation. — *Mal de tête pressif, surtout la nuit , avec insomnie^ 
"ou le jour, et aggravé par le grand air. — *Dowteurs aiguës, 
tressaillantes ou pressives à la tête, — *Mal de tête comme si la 
tête allait éclater . — Douleurs lancinantes à la tète , avec fortes 
pulsations dans les tempes. — * Congestion à la tête, avec chaleur 
et plénitude. — "Mouvements et battements douloureux au cer- 
veau^ obligeant à hausser et baisser alternativement la tète. — 
*^Maux de tète augmentés par le toucher, le mouvement et la 
marche, ainsi que par un courant d*air ou par la marche contre 
le vent. — ^Les maux de tète ne siègent souvent que d'un seul côté. 
^"^Sensibilité de Veœtérieur de la tête et même de la racine des 
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tshm^emoo au mtfimi -^ Mal à la tète, comme si Ton ftrracfa&it léi 
cheTéux ou que le cnir chevelu le contractât. -^ Predsidu laûci- 
nante aux bosses frontales. -» gueur du cuir chêyelu. 

Yicft. **^ *Dcmieun aux yeux , comme par une pression aux bortb 
de forbitev -^ «Douleur comme si un grain de sable s'était intro- 
duit dans ToÉil^ pendant le mouvement. -^ Cuisson pénible dans 
l«Byeux% -*- */ft/îiim«iae»on dan» ks yeu», avec chaleur, rougeur, 
douleurs brûlantes et pressiveê ^ et aggravation le doir. — Yeux 
ternes. «^ Yen protoinents. •«- ^Cornée terne, comme s*il y avait 
de la fumée au fond de TœiL ^-^ «Couleur jaunâtre de la scléro- 

. ûqo»» -^Larmoiemeut, avec fourmillement à la face interne des 
paupières^. «^ ""Faiblesse de la vue ) qui ne permet de voif que le 
contour des objets peu éloignéd. ^ En lisant « confusion des ca- 
ractèret) qui paraissent pâles et entourés d'un bord blanc. — 
"^Pupiliei dilatées et peu sensible». «^Cécité, comme paf amau- 
ro(ie4-«^''Seittlilleme|j^, pdnts noirs voltigeants^ et obscurcisse- 
ment devant les yeux. *^ Photophobie. 

OnsiLLm. «^ Déohlrementii dans les oreillee, le plun souvent à To- 
reille ettérieure.^^ Élancements, "^bourdonnement et tintement 
dans les oreilles. ->« Dureté de l'ouïé. •»- BougeUr et chaleur de 
l'oreille extérieure et surtout des lobes. ^ Éruption dans la 
conque de rorellte. 

Nez» '^ Nez chaud et rougé. -^"^Sdt^rMement du neiis et de lu bouche. 
— *Cory«a avec étemument.'— *i?pi«^âa?i«. 

Visage. — Chaleur et rougeur du vSsagè, surtout des jouèd et du 
lobe des oreilles. — ^Teint pâle, iêrreux, ""parfois jaune noirâtre. 
'^'^Visage abattu avec ytux enfoncée et cernêis^ et net pointu. — 
*Visage bouffi.— *Douleurs rhumatismales au visage.— *Lèvres 
dei»échées, noirâtres. — * Lèvres gercées. — Gonflement des 
lèvres. -^ Pustules brûlantes, démangeantes, aUï lèvres et à la 
langue. — Douleurs et gonflement des glandes' souS-maxillaires. ' 

Dents. ^Odontalgie avec douleurs tressaillantes ou tràctives, pro- 
voquées par le grand air ou le courant d'air. — *Douleur sourde 
èî pénale dans les dents cori^c^. — *Odontalgîe pulsâtive. — *Les 
maux de dents se manifestent principalement après le repas et 
la nuit , et sont soulagés par une forte pression ou eu serrant les 
dents; un léger contact les aggrave excessivement. — Dents 
branlantes ne causant de douleurs qu^en mâchant. — ^ Dents 
recouvertes d'un enduit noir. 

BouGBE. — Sécheresse de la bouche. — Bouche pâteuse, avec goût 
fade, aqueux. — •Langue fendillée, noire ou chargée d*un enduit 
*jaune ou blanc, — Lancinations brûlantes dans la langue. — Gon- 
flement douloureux de la langue vers la racine. — Manque de la 
parole. — Écoulement de sang par la bouche. 
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GoiGB. — Sécheresse de la gorge. — Élancements dans la gorge, 
surtout en avalant , provoqués par le moindre courant d'air. — 
Gonflement du palais et de la luette. 

Appétit. — *Goût fade , muqueux ou aqueux , "surtout après avoir 
bu. -*- Goût trop salé, jou "^^insipidité des aliments. — Goût dou- 
ceâtre dans la bouche. — *Goût acide ou amer de la bouche, ainsi 
que des aliments et des boissons. — *Répugnance pour les aliments 
et les boissons avec sens<xtion de plénitude. — Goût aigre du café 
et du pain de seigle. — Groût amer de la bière et du pain de 
froment. — Dégoût pour le beurre, la bière et le café. — Grand 
désir du vin. — Dégoût de l'eau avec désir de la bière. — *Soif 
ardente; on boit souvent, mais peu à la fois. — Boulimie, avec 
goût fade dans la bouche, nausées et envie de vomir. — "^ Voracité. 

— Appétit seulement pendant qu'on mange, avec indifférence 
pour tous les aliments. — *Désir 4^ divers aliments et convoitise 
confuse de friandises, sans qu'on sach^ifxactement laquelle. — 
Après chaque gorgée d^une boisson, horripila tion^u frissons avec 
chair de poule, élancements dans la poitrine ou coliques. — Ren- 
vois aigres et dérangement de l'estomac, après avoir pris du lait. 

— '^Grande faiblesse de la digestion ; '^après le repas le moins 
abondant, malaise, envie de dormir, grande plénitude de Vestomac 
et du bas-centre, lassitude et paresse , goût fade de la bouche , 
humeur hypochondriaque et mal à la tète. — '^Renvois amers, 
acides ou sans goût, surtout après avoir mangé. — On ne digère 
pas du tout, après avoir soupe tard. 

Estomac — ^^Renvois, surtout après le repas,* le plus souvent amers, 
acides ou sans goût. — *Renvois avec goût des aliments. — *Py- 
rosis, accumulation d'eau dans la bouche, vomiturition et pres- 
sion à l'estomac, dès que l'on a mangé la moindre chose. — 
•Vomissements acides de glaires, d'eau et d'aliments. — *> Vomis- 
sement de sang. — * Pression à Vestomac et douleurs crampoïdes, 
surtout après avoir mangé. — Sensation d'excoriation et pression 
à répigastre, surtout le matin. 

Ventre. — Douleurs dans les hypochondres. — * Douleurs lanci- 
nantes et pressives dans la région hépatique, surtout au toucher. 

— * Dureté et gonflement du foie. — *Gonflement et dureté de la 
rate. — *Élancements dans la rate. — Tranchées dans la région 
ombilicale, avec horripilation. — Forte pression, comme par un 
corps dur et plénitude dans le ventre, surtout après chaque repas, 

— *Gonflement hydropique du ventre avec souffrances asthma- 
tiques et toux fatigante. — Gonflement partiel du ventre, comme 
par une ascite enkystée. — * Ballonnement excessif du ventre, 
comme par une espèce de tympanite. — Dureté du ventre, comme 
par induration des viscères. — ^Coliques avec soif inextinguible. 
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— Coliques excessivement douloureuses; douleurs craxnpoïdes 
et constrictives dans le ventre. — Inflammation et ulcération des 
viscères abdominaux. — Coliques pressives, lancinantes (sous le 
nombril ) , surtout en marchant vite. — ^Incarcération de flatuo- 
sités; elles ne sortent ni par en haut ni par en bas. — * Coliques 
venteuses dans la profondeur du bas-ventre, avec contraction des 
intestins et aiïïuence de flatuosités jusque dans les hypochondres. 

— Sortie de vents fétides. — Pression vers l'anneau inguinal, 
comme si une hernie allait sortir. 

Selles. — Selles peu abondantes et s'évacuant lentement. — Ëva- 
cuation difficile de selles molles, comme par inactivité des in- 
testins. — "Selles fréquentes, de la consistance de la bouillie, ou 
écumeuses. — *Évacuations putrides ou bilieuses. — * Diarrhées 
muqueuses,, aqueuses , jaunâtres. — ""Diarrhées après avoir mangé 
des fruits, — *Selles diarrhéiques , avec excrétion de tous les ali- 
ments non c{t^^rà.<g- ''Diarrhées sans douleurs, mais avec grande 
faiblesse. — Selles noirâtres. — *Selles blanches, 'quelquefois avec 
urines de couleur foncée. — '^Les selles diarrhéiques surviennent 
surtout après le repas ou la nuit, — ""Selles involontaires, liquides 
et jaunâtres. — Évacuation de mucosités par le rectum. — Pres- 
sion et élancements dans le rectum et l'anus. — Saignement des 
boutons hémorrhoïdaux. — *Fourmillement dans Tanus, comme 
par des vers. — 'Sortie de lombrics. 

Urines. — Envie fréquente et presque inutile d'uriner, suivie de 
pression dans la vessie. — Urines troubles, blanchâtres, avec 
sédiment blanc. — Urines foncées, avec sédiment couleur de 
brique. — Émission lente d'urines, avec jet faible et envie fré« 
quente. — Pissement au lit. — Pissement de sang. 

Parties viriles. — ^Excitation de Vappétit vénérien , avec idées 
lascives , jour et nuit. — Gonflement des testicules et du cordon 
spermatique. — Douleurs tractives dans les testicules» — *Pollu- 
tions fréquentes **et trop faciles, suivies de grande faiblesse. 

RÈGLES. — * Congestion à Vutérus, avec plénitude et sensation pé- 
nible, comme si tout se portait vers en bas , surtout en marchant. 
— '^Écoulement continuel de sang par le vagin; il sort en caillots. 

— Règles peu abondantes, — ''Induration douloureuse du col de 
la matrice. — ""Pendant les règles, tressaillements avec crampes 
à la poitrine et au bas-ventre, ou congestion à la tête, avec pul- 
sation des carotides, face bouffie, yeux proéminents et larmoyants, 
mouvements cpnvulsifs des paupières et perte de connaissance. 

— *Flueurs blanches, "même avant les règles, et parfois avec 
contraction crampàïdb de l'utérus, et sensation pénible, comme 
si tout se portait vers les aines et l'anus. — ''Flux aqueux et san- 
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guînolent par le vagin , avec caillots de sftng on d'un pus fétide, 
démangeaison et excoriation des cuisses. 

Lartnx. — Enrouement, parole indistincte, et voix basse, en chanr 
tant, par suite de mucosités difficiles à détacher au larynx. — 
Élancement et grattement dans le larynx. — Petite toux sèche, 
comme produite par la vapeur du soufre, le matin, après le lever. 
•— Toux suffocante nocturne, avec douleurs à la poitrine et dans 
les omoplates jusqu'à faire crier. — *Toux , avec expectoration 
difficile de ^'mucosités visqueuses de couleur claire, ébranlement 
douloureux dans les omoplates et vomissements de bile. — *Touœ 
videnU et convulsive, quelquefois même avec vomiturition. — 
'^oux provoquée en riant, en buvant, en mangeant, en parlant 
et en respirant profondément , ainsi que par le mouvement. — 
"^Expectoration de mucosités blanchâtres, mêlées de particules 
noirâtres.— *Fn iousêant expectoration striée de sang. — •Expec- 
toration de matières purulentes , en touisant. — '^Pendant la 
toux , pression à la poitrine et douleurs d'excoriation au larynx. 

PorniiNB. — *6êne de la respiration et forte oppression de la poi- 
trine, avec grande angoisse, comme par plénitude de Festomac, 
ou comme excitée par une conversation trop prolongée. — Accès 
d*étùùffement par des mucosités dans le larynx, surtout le soir et 
la nuit en se réveillant. — "^Respiration difficile et possible seu- 
lement en étant couché la tête très-haut. — Sifflement et gémis- 
sement en respirant. — «"Respiration courte, accélérée.— Pression 
à la poitrine, parfois comme par un corps dur, surtout au ster- 
num, et après le repas. — *Élancwnent9 dans la poitrine, en 
toussant et en respirant. — Points de câti , avec forte chaleur, 
pouls fort et dur et regard fixe. — Forte congestion à la poitrine 
et violents battements de cceur. 

Dos,— Douleurs de meurtrissure dans le dos et les reins, au moindre 
mouvement. — Maux de reins, la nuit, étant couché sur le dos. 
—Douleurs pulsatives, lancinantes, dans le dos. — Transpiration 
facile dans le dos et la nuque au moindre mouvement. — Pression 
entre les omoplates, comme par une pierre. — Déchirements 
tractifs et tressaillants dans les reins, le dos, les omoplates et la 
nuque, avec douleurs en remuant les parties, ou provoquées par 
le moindre mouvement. — Tension dans les muscles de la nuque 
et du cou. 

Bras. — Déchirements paralytiques et tressaillants, dans les muscles 
et les os des bras, des mains et des doigts, provoqués par le loucher. 
— Tension et faiblesse dans les bras et les mains. — Extension 
des bras, avec contraction des doigts. — Gonflement, roideur et 
douleurs des articulations des doigts. — Ongles bleus. 

Jambbs. — Déchirements paralytiques, tressaillants dans les muscles 
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et les 0$ des jambes, des cuisses, des genouiJs, des pieds et des orteils, 
surtout au toucher. — ^EngourdÈssement facile des jambes en étant 
assis. •— Faiblesse et manque de solidité dans l'articulation coxo- 
fémorale, les genoux et les malléoles, qui fléchissent en marchant. 

— Gronflement rouge et dur de la cuisse, doulouretit au toucher. 

— ""Gonflement arthritique des genoux et des pieds, avec chaleur 
et sensibilité douloureuse au toucher, — Abcès dur, couleur rouge 
foncé, au mollet. — Inquiétudes dans les jambes; il faut con- 
stamment les remuer. — Gonflement des pieds, parfois avec 
taches rouges, dureté, tension et urines foncées. ^Paralysie des 
pieds. 



60.— CBOnVIlVUM SULFURICUM. 

CUININ. — Sulfate de quinine. •— Jùumal Allemand. — J)wré$ faction probable- 
ment aussi longue que celle du China, 

Compar£r : Ang. arn. ars. bell. bism. cast. cham. chelid. cic. coff. diad. dlgit. 
ferr. îgn. ipec. merc. mosch. m-moacb. n-Yorn. op. puis. suif. tart. vertitf. 
Ahtidotbs. Voyec panni les médicaments ei->d6BBiis. 



AVIS CLINIQUES. — Rhumatismes aigus?; Douleurs et affec- 
tions arthritiques? ; Névralgies, surtout avec périodicité ou inter- 
mittence?; Symptômes scrofuleux?; Hémorrhagies?; Spasmes pé- 
riodiques de la tête, du visage et des bras?; Eclampsie?; Épilep^ 
sie?; Paralysie; Apoplexie, même séreuse; Hémiplégie?; As- 
phyxie??; Faiblesse, surtout après des maladies aiguës, des fièvres, 
des rhumatismes?; Faiblesse et amaigrissement chez les vieillards; 
Érysipèle?; Érysipèle gangreneux?; Hydropisie?; Ictère?; Suites 
de la morsure de vipère?; ^Ulcères ichoreux; — Écorchure des 
malades alités [decubitus]^; Ulcères carcinomateux ; Fièvres inter- 
mittentes???; Fièvres des enfants; Fièvres autumnales avec splé- 
nalgie?; Fièvres intermittentes avec inflammations, hydropisie, 
affections hépatiques?; Fièvres pernicieuses?; Fièvres exanthé- 
matiques?; Fièvres hectiques?; Fièvre jaune; Fièvres nerveuses, 
éréthistiques ou torpides?; Fièvres typhoïdes avec pétéchies et af- 
fection prédominante des systèmes cérébral et nerveux ; Fièvres 
lentes?; "^Delirium tremens? ; Migraine; Céphalalgie rhumatis- 
male, nerveuse, périodique ou intermittente?; Hydrocéphale aiguè*?; 
Héméralopie ?? ; Prosopalgies intermittentes?; Affections scorbu- 
tiques des gencives?; Angines, surtout avec déglutition difficile, 
constriction, hydrophobie?; Dyspepsies, nerveux, ou avec amai- 
grissement, fièvre étique, etc., ou encore avec vomiturition, vomis- 
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sements, coliques?; Colique venteuse?; Météorisme; Selles ioTolon- 
taires??; Rétention d'urine??; locontinence d'urine; Symptômes 
de la pierre??; Diabète?; Métrorrhagies?; Flueurs blanches?; 
Avortement?; Convulsions des femmes enceintes, ou pendant les 
coucies??; Fièvre puerpérale?; Coqueluche??; Croup??; Phthisie 
laryngée??; Toux grasse?; Toux grasse à la suite de la rougeole?; 
Phthisie muqueuse?; Pbthisie adynamique avec expectoration pu- 
rulente abondante, manque de force, fièvre vers le soir et sueurs 
nocturnes?; Souffrances asthmatiques sans toux?; Angine de 
cœur??; Pulsation de cœur intermittente??; Myélite!; Marasme 
dorsal, surtout après des . pertes séminales ????; Paralysie des 
membres (supérieurs ou inférieurs); Sciatique?? 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Agit premièrement sur le système 
nutritif, puis sur les autres; affecte principalement le canal intes- 
tinal, puis le cerveau, les organes génitaux et urinaires, enfin, 
les extrémités et la peau. — Douleurs pressives; élancements ou 
douleurs incisives, douleurs pulsatives, tensives, brûlantes et 
expansives. — Déchirements tractifs ou tressaillants. — Cra- 
quement dans les articulations. — Déchirements, surtout dans 
les jambes; tressaillants dans les membres, tractifs dans les 
mains, les pieds, le front, etc. — Aggravation des symptômes tous 
les deux jours, ou bien tous les jours à la même heure, — Tous 
tes deuxjours,i\ y avait (entre autres) : Traction dans le front avec 
anorexie et selles en forme de bouillie; douleur frontale le soir, 
ou bien après midi et avec chaleur, soif et sueur. — Crises ner- 
veuses ; surexcitation nerveuse, avec anxiété, lassitude, et même 
symptômes hystériques. — Spasmes dans les membres; con- 
vulsions du côté gauche, avec vomissement de bile, diarrhée, 
congestion à la tête et céphalalgie effroyable. — Paralysie, d'abord 
d'un seul côté, puis générale. — Lassitude : avec bâillement 
continuel ; avec incapacité de travailler et horreur du travail ; 
avec tremblement des membres; grande faiblesse et caducité. 

— Amaigrissement, même avec fièvre hectique, anorexie, con- 
stipation, ventre tendu, pression dans la région ombilicale, nau- 
sées, vomiturition et démence; Amaigrissement et hydropisie. 

— Tremblement des membres, surtout des pieds avec endoloris- 
sement des malléoles, tremblement avec froid général. 

Peau. — Peau flasque, ou très-sensible au toucher. — Inflammations 
gangreneuses; rougeur livide de la peau, avec formation d'une 
membrane gélatineuse, ou de croûtes superficielles. — Formation 
d'une croûte épaisse, IMde et humide, qui devient noire et 
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sèche^ aux bords d'abord rouget suintants, puis jaunâtres et se 
ramollissant. 

Sommeil. — Bâillement fréquent, surtout le soir; ou bien avec pan- 
diculations, frissons, oppression, bras meurtris, douleur au dos, 
et sensibilité des vertèbres cervicales et pectorales à la pression. 
— Envie de dormir le jour. — Sommeil profond et non restau- 
rateur, agité, avec sueurs Militantes, jactation et rêves extra- 
ordinaires. — La nuit au lit, forte chaleur avec grande soif, 
mal de tête et tintement d'oreilles; insomnie parfois avec sueur 
abondante, ou bien avec chaleur sèche, picotement dans la peau 
et sueur à la face. 

Stmptômes fébriles. — Froideur des membres parfois avec trem- 
blement, sensation de froid avec tremblements intérieurs, face 
pâle, envie pressante d'uriner, et urines pâles le soir. — Fris- 
sons, même par un temps chaud ; frisson grelottant après midi , 
avec chaleur à la face et urine spastique déposant des cristaux; 
frisson le soir, avec pouls accéléré, fréquent, sécheresse de la 
bouche, soif, sommeil agité, et dépôt couleur de brique dans les 
urines. — Accès fébriles avec vertiges, éblouissement, douleur 
frontale, amertume du pain, nausées, vomissements, diarrhée, 
coliques, frisson violent, forte chaleur, bâillements, éternument 
et sueur abondante; — accès violents avec frisson grelottant, 
sueurs abondantes, hémorrhagies et douleurs dans l'hypochon- 
dre gauche. — Accès de la durée d'une heure, composés de pâ- 
leur, frisson et horripilation, avec lèvres et ongles bleuâtres et 
pouls spastique et contracté, puis chaleur générale avec rougeur 
de la face, pouls plus développé (qu'il n'était d'abord) et soif, 
enfin sueur légère. — Pendant les frissons, pâleur du visage, 
céphalalgie, tintement d'oreilles, soif, appétit augmenté, selles 
difficiles, douloureuses, et grand accablement moral. — Chaleur 
extérieure, avec sécheresse de la bouche et de l'arrière-gorge, 
constipation opiniâtre, et disposition à tomber en marchant dans 
les rues; ou bien avec sueur à la poitrine, rougeur de la face, 
mouvements convulsifs des muscles, et pouls fréquent. — Gia- 
leur qui passe à la sueur, principalement le soir. — Pouls lent, 
surtout après midi, ou dans les accidents périodiques; — plein ou 
petit, mais souple et lent; — fréquent, comme. les battements de 
cœur; — accéléré, surtout le matin, ou une heure après le dîner 
(c'est-à-dire, après le dîner pris à midi, comme on a l'habitude de 
le faire en Allemagne où ce médicament a été étudié). — Sueurs 
faciles à provoquer, visqueuses, ruisselantes à la poitrine, débili- 
tantes, avec épuisement prompt, après chaque effort. 

Moral. — Anxiété par accès; scande angoisse, parfois le matin au 
lit et forçant à se lever plus tôt qu'on ne voudrait ; — ou bien après 
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mîBuit, tT6C criB et besoin de se lever. ^ QtKiû aooablëiiiènt 
moral; mélancolie taciturne; — découragement, envie de pieu* 
rer et déseepoir.— Morosité et mauyaifte humeur, atec bâille- 
ment et horreur da travail. — Grande paresse avec lassitude. ^- 
Excitation comme après avoir pris du café, ou comme causée 
par le vin. ^— Grande gaieté. 

Sbnsortdm. ^ Intelligence faihlê, avec faiblesse qui fait tomber, 
grande chaleur à la peau, sécheresse de la bouche et de la gorge, 
et constipation. ^-« Incapacité de prononcer les substantifs, et ré- 
fîexion lente.— Serwaf ton iê vide dans la tête, avec dialeur à 
la face, soif, ou tintement dans les oreilles ; *^ tète entreprise, 
avec bourdonnement dans le dedans, ou avec ivresse et lourdeur; 
•^stupeur avec céphalalgie dans le côté gauche du fh)nt;— - 
espèce de rage dans la tôte, empêchant presque de marcher, avec 
impossibilité de diriger les membres à volonté. — Mires. — 
Fbrte exaltation et espèce dé démmoe. — Vertiges ; en se bais- 
sant; -^tournoyants;-- comme si la tète allait tomber en ar- 
rière, aggravés par le mouvement, moindres lorsqu'on est couché; 
-^ comme par ivresse, avec bourdonnement dans les oreilles, 
chaleur à la peau, et pouls accéléré ; *^ avec céphalalgie et étour- 
dissement. 

TÊTB. — Céphalalgie : surtout le soir, on bien en marchant au 
soleil ; -^ avec lassitude, bâillement, envie de dormir, et morosité ; 
douleur sourde « avec surdité, angoisse, sueur, tremblement 
des membres, et pouls lent; du côté gauche surtout, avec pul- 
sation des artères temporales, grande excitation du corps, face 
pâle, soif violente, nausées, faiblesse des pieds, et sueur géné- 
rale; -^ dans la tempe gauche, avec besoin de se coucher et amé- 
lioration en appuyant la tète sur des endroits frais. ^^ Cépha- 
lalgie frontale :\e matin en se réveillant; le soir surtout; — 
après midi, avec lourdeur de la tète, et chaleur à la face ; — avec 
tintement dans les oreilles et chaleur générale, ou bien du 
côté gauche, avec vertiges, appétit augmenté, soif, rapports, 
nausées, flatuosités, et grande lassitude ; --^ douleur au front et 
dans les tempes, avec pulsation des artères temporales, chaleur 
à la tète, tintement dans les oreilles, soif fréquente, urines 
abondantes, anxiété et grande lassitude. — Pression dar^ la 
tête ;ddins l'occiput, éveillant la nuit et disparaissant en se le- 
vant; dans le front et les orbites, aggravée en tournant la tète ou 
les yeux; depuis le matin jusqu'au soir, avec chaleur au front. — 
Douleur expansive, surtout dans la région temporale, aggravée 
par le mouvement et au grand air ainsi que la nuit, avec sommeil 
dérangé. — Pulsation dans la tête. — Bouillonnement vers la 
tête, le soir, surtout avec pulsation des artères, douleur comme 
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si la tète allait édater , obaleur à la face, wrttges, tintamaril» et 
bourdonnement dans les oreilles, dureté de Fouïe, étÎDoeUes de- 
vant les yeux, pouls accéléré et fréquent, sommeil agité et plein 
de rêves, et sortie fréquente de vents par le haut et le bas. — 
Sensibilité du cuir" chevelu. 

Ybux. «^ Sensibilité des yeux avec larmoiement. -*- Vue trauhlê 
oemm^ par un hrouiUird, avec sécheresse des yeux. — Ëtin> 
celles devant les yeux; t&ehas noires, et parfois Ton ne voit 
qu'un seul côté des objets; -^ obscuroissement de la vue, surtout 
en fixant un objet ; •»• Amaurose passagère. 

Obkilles. •*- Tintement danê les ofeiUe»; ^-^^hawréonn^ment , surtout 
dans l'oreiUe gauche, parfois jusqu*À la surdité de ce côté; dwreté 
de Veuie, parfois avec mal de tête violent. 

Nbz. — - Saignement fréquent au nez ; ^^ éternument fréquent. ^--* 

Face. •*-* Couleur pàk , fnmufoaise mim ; -— mV souffrant , avec 
yeux enfoncés* w- Focé terreuse, avec blano des yeux sale, et 
yeux ternes. *<-< Teint iotérique. ««^ Rougeur de la foce , parfois 
avec chaleur autour des yeux et larmoiement à Taspect de la 
clarté. -« Chaleur de la face, surtout le soir, ou bien comme 
après avoir pris du oafé. — LèvreB bleuâtres; éruption à te lèvre 
supérieure. 

BouGHE. — Séehefesse : avec chaleur, soif , odeur animale de la 
bouche, et sensation de constriction dans rœsophage ; — de la 
bouche et de l'arrière-goi^e , avec constipation et intelligence 
faible. — Grande pâleur de la cavité buccale ; — ■ érosion aux gen- 
cives et aux parois de la cavité buccale, avec douleur violente et 
<»*oàtes gangreneuses. -^ AcGumnkitim de mucosités dans la bou- 
che , avec angine nocturne ; sécrétion de salive augmentée ; *- 
salivation. «^ Langue chargée de wwx)siih blanches, jaunes dans 
le fond ; — enduit épais é^un blanc jaunâtre ; *- enduit jaunâtre, 
swtout à la racine, ou bien avec langue sèche. 

Gorge. — DotUeurs dans la gorge : en avakmt, le matin en se h^ 
vant; en avalant et en remuant le cou, violentes le matin ; cha*- 
touillement dans le gosier et le larynx ; grattement dans la gorge, 
quelquefois avec élancements , ou bien avec voix rauque ( après 
midi) ; sensation de sécheresse dans la fossette du cou, avec sen- 
sation comme s'il y avait un corps étranger ; brûlement de la 
gorge. — Accumulation de mucosités visqueuses dans la gorge, 
quelquefois surtout la nuit, réveillant et forçant à tousser. 

Appétit et Goût. — Goût : amer, quelquefois avec langue propre; 
pâteux, fade; goût de terre ; empyreumatique. — Le pain paraît 
amer. — Absence d'appétit, quelquefois durant plusieurs jours; 
indifférence pour les aliments et les boissons ; absence d'appétit 
avec faim plus forte. '-^Fori appétit avec goût désagréable des 
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oHments, ou bien avec forte soif (quelquefoià surtout te soir)/^— 
Faim avec abattement, comme par \e jeûne, avec bon appétit ou 
manque d'appétit; forte faim quelquefois après un repas copieux, 
se transformant en fadeur et nausées; faim après le souper, ac- 
compagnée de nausées, boulimie, quelquefois la nuit. 

Symptômes gastriques. — Renvois : après le repas , avec pression 
dans le ventre et l'estomac et oppression de la poitrine; à vide, 
quelquefois avec nausées; amers. — Hoquet et vomiturition. — 
Nausées : avec renvois ( à vide ou amers ) ; mouvements dans le 
ventre et émissions de vents; après le repas avec renvois vio- 
lents. — Dégoût avec maux de tête ; dégoût avant le repas ; avec 
nausées, vomissement, céphalalgie, insomnie, boulimie nocturne, 
appétit diminué, et langue chargée, jaunâtre, sèche; après le re- 
pas , avec vomissement et amertume croissante de la bouche ; 
nausées avec envie de vomir. — Vomissement : pendant une fiè- 
vre intermittente ; avec pression à Testomac ; avec dégoût, pyro- 
sis, sensation de constriction à Vestomac, et enflure du ventre qui 
dure plusieurs jours; vomissement fade après midi. 

Estomac. — Plénitude d'estomac et tension du ventre. -^ Pression 
à Vestomac : avec vomiturition. , borborygmes dans le ventre et 
selles liquides ; après tout aliment, même le plus léger, agitant la 
nuit, dans le creux de Vestomac, avec diminution de Vappélit, — 
Cardialgie (crampes d'estomac), quelquefois avec envie de vomir, 
— Douleur tiraillante dans l'œsophage, avec borborygmes dans le 
ventre et émission de vents. — Sensation de chaleur dans le creux 
de Vestomac et la région précordiale jusque dans le duodénum , 
avec renvois à vide, ardeur dans Vestomac pariant du cardia et 
s* étendant jusque dans le ventre et la poitrine, 

Hypogbondres. — Dans les hypochondres : tension, pression dans 
les précords. »« Dans la région hépatique : douleurs , quelque- 
fois surtout vers le mr; pression soulagée, en appuyant dessus; 
sensation comme d'ulcération sous-cutanée; gonflement. — Dans 
la région splénique : douleur sourde se dissipant en appuyant 
dessus; douleur pressive, tension qui oblige à desserrer les vête- 
ments (quelquefois dans les deux hypochondres); élancements, 
gonflement, avec élancements douloureux en marchant et en ap- 
puyant dessus. — Gonflement et dureté des régions splénique et 
hépatique, avec élancements, surtout en respirant profondément, 
en éternuant , etc. 

Ybntre. — Douleurs dans le haut du ventre, depuis la région de 
l'estomac jusqu'à l'ombilic, aggravées en appuyant dessus ; coli- 
ques violentes, coliques le matin vers la région de l'estomac; dé- 
chirements dans le ventre avec pouls fréquent^ petit, irrité. — 
Tranchées dans le ventre, sans évacuation dans le haut du ventre. 
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quelquefois avec forte lassitude, dans le haut du ventre et la ré- 
gion ombilicale, quelquefois le soir avec vents et mouvements dans 
le ventre, avec selle diarrhéique fétide, en bouillie, et émission 
de vents fétides, quelquefois surtout le matin en se levant. — Bal- 
lonnement du ventre, quelquefois avec tension , renvois et émis- 
sion des vents. — Tension du ventre avec douleur en pressant 
dessus, quelquefois, le soir surtout , avec incarcération de flatuo- 
sités, ou bien avec émission de vents fétides. — * Coliques flatu- 
lentes, ''gonflement méiéonqne. ^~- Mouvements dans le ventre 
comme pour une diarrhée, avec émission de vents, forts mouve- 
ments dans les précords avec ballonnement du ventre , borbo- 
rygmes dans le ventre , émission de vents. — Inflammation de 
longue durée de la membrane muqueuse des intestins. — Phlhisie 
intestinale, avec nausée, vomiturition, absence d'appétit, ventre 
tendu, pression persistante dans la région ombilicale, constipation, 
amaigrissement, fièvre étique et aliénation. 

Sblles et Anus. — Ckmstipation opiniâtre, avec forte chaleur de la 
peau , sécheresse de la bouche et du palais, imagination affaiblie 
et chute dans la rue , momentanée , alternant avec selles fré- 
quentes, selles blanches en bouillie. — Selles dures, manquantes, 
paresseuses, quelquefois hachées; selles molles, difficiles à éva- 
cuer, quelquefois avec besoin ou bien avec sensation comme si un 
objet remontait depuis la main jusqu'à l'épaule. — Besoin d'aller 
à la selle, quelquefois sans effet ou bien avec tranchées et suivi 
d'une évacuation. — Évacuation abondante , molle, quelquefois 
avec borborygmes dans le ventre et émission abondante de vents; 
en bouillie, diarrhéique, avec tranchées, quelquefois avec émission 
de vents abondants, ou bien ( le matin après le lever), a/vec sdle 
fétide, — Plusieurs selles dans la journée; diarrhées, quelquefois 
avec tiraillements et douleurs incisives dans les instins grêles. — 
Faiblesse des intestins abdominaux , avec langue nette ainsi quue 
les premières voies. — A Vanus, sensation de chaleur gagnant 
le reste des intestins abdominaux. — Augmentation des mouve- 
ments hémorrhoidaux , prurit au rectum et ténesme; écoulement 
de sang artériel par l'anus; flux de sang par le rectum. 

Voies urinaires. — Besoin d'uriner avec émission abondante d'une 
unVie comme de l'eau. — Augmentation de sécrétion et d'émission 
d'urine : saturée qui dépose des cristoiux; comme du petit-lait; 
pâle, claire, avec besoin ; précédée de ballonnement du ventre, avec 
gêne de la respiration ; chez des hydropiques; abondante, saturée, 
qui est trouble ou bien a une très-forte odeur d'urine. — Diminu- 
tion des urines, quelquefois saturées et avec des cristaux. — 
Urine trouble, rouge, ou bien d'une forte odeur d'urine, se trou- 
blant promptement, avec flocons muqueux devenant jumenteuse 
^•Part.— T. I. 20 
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avec sédiment jaune sablonneux et sédiment oeuleur d*argile et 
gras ; se décomposant facilement , et cristaux. — Comme de Veau 
(spastique), quelquefois avec cristaux. -^ (/Wne ^meuse ^ avec 
séidiment fin , Uano jaunâtre , en se refroidissant. ^^ S^irnsnt 
blanc jaunâtre, d*odeur forte, couleur d'argile, d'une urine claire 
comme de Feau , jaune rougeàtre dans les urines abondantes , 
forte, couleur de brique. -- Gravelle.— Ort^toua? dans les urines: 
abondants avec sédiment jaunâtre ; dairs comme de l'eau, avec 
sédiment couleur d'argile venant d'une urine claire comme de 
l'eau;; avec sédiment jaune rougeàtre et urines plus abondantes ; 
dans une urine saturée et plus rare.— Après avoir uriné, le soir, 
cuisson contractive à l'orifice de l'urèthre. 

Partibs génitalbs. -— Appétit vénérien, supprimé, diminué.— 
Pression douloureuse se portant vers les aines. — Règles trop hâ- 
tives. — Fendant les règles , saisissement et serrement dans le 
ventre , remontant de l'ombilic dans la poitrine, avec pression se 
portant vers les aines. •— Écoulement de sang par le vagin avec 
ardeur et turgescence de cette partie à la suite de leucorrhée 
pendant la menstruation. 

LAAtNX. — Enrouement, tous les après-midi ( I heures), avec con- 
fltriction , ou bien gonflement qui ferme la gorge , irritation qui 
fait tousser, gène de la respiration , douleurs dans le front, cha- 
leur à la tète, pouls accéléré, fréquent, mou , pression dans le 
haut du ventre , et surtout à l'hypochondre gauche, émission de 
vents fétides, urine saturée qui forme des cristaux, et douleur 
d'une vertèbre pectorale en appuyant dessus. — Irritation qui 
fait UMS9er, dans la gorge, quelquefois avec expectoration difii- 
dle ; forte toux tout le jour, ou bien le soir, difficile à détacher 
jour et nuit; toussiculation sèche; toux grasse; expectoration de 
mucosités gélatineuses en toussant. 

PeiTaiNB. — Respiration courte et gênée, en se donnant beaucoup 
d'exercice ; oppression de poitrine; respiration gênée , avec bal- 
lonnement du ventre, disparaissant rapidement après avoir uriné. 
— Accès d'étouffement nocturne (angin. cedemat. lymph.), vers mi- 
nuit, avec gonflement de la gorge, qui est presque fermée, respira^- 
tùm gênée, ronflante, haletante, sueur surtout le corps, avec 
frisson général (surtout au dos) ; pouls lent , petit, mou; douleur 
en appuyant sur une vertèbre pectorale; accumulation de muco- 
sités dans la bouche; forte faim , qui oblige à manger; émission 
abondante de vents; scmimeil paisible après l'accès, et disposi- 
tion des symptômes à reparaître par une toux soutenue. — Dou- 
ceurs de poitrine, au cêté droit, toute la matinée^ douleurs au 
travers de la poitrine. — * Pression dans le côté gauche de la poi- 
trine, douloureuse surtout en respirant profondément, et en reti- 
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rant le tois ea arrière , soulagée en appuyant le bras et en se 
eourbant en avant. -^ Sensi^tion comme si on était saisi par une 
main derrière le siemum. — ÉianomnerUs dm» ta poitrine : Vfers 
le cœur, immédiatement après le repas ; dans le côté gauche de la 
poitrine, empêchant de respirer profondément ; qui semble vou- 
loir sortir de la poitrine, surtout en étant couché ou assis, se dis- 
sipant en marchant ou en étant debout; dans le côté droit de la 
poitrine, remontant vers Tépaule, coupant la respiration, et sou- 
lagés en se penchant en avant ; douleurs lancinantes au*des80us 
du sternum, en respirant profondément et par des mouvements 
rapides. -^ Palpitations de cœur, ^ A Vextérimr de la poitrine, 
élancements picotants à la peau (quelquefois au dos et aux 
cuisses, le soir], en marchant au grand air, suivis de transpiration 
à la poitrine et au dos. 
Dos. ^ Rbins. -- ExTRÉMnis. ^ Sensibilité douloureuse des ver- 
tèbres pectorales, en appuyant dessus, surtout pendant le frisson 
de la fièvre. — Au cou ^ douleurs des deux côtés des nerfs jugu- 
laires, se portant vers le larynx, avec sensibilité à la pression; 
gonflement indolent au cou. —• Au bras, sensation après chaque 
selle, comme si des gouttes glissaient depuis la main jusque sous 
l'aisselle. «^ ^Paralysie des extrémités supérieures ; "craquement 
de Tarticulation de l'épaule; déchirements et tiraillements dans 
lès mains. -^Paralysie des extrémités inférieures; "déchirements 
dans les jambes ; sensibilité douloureuse des malléoles et trem- 
blement des membres; gonflement oedémateux des pieds. 



61.— GHLOKUIII. 

CHLOR. — Ghlors. •« AtoMves de Stapf. 

Antidotes : Contre des effett toxiques : le blano d'œuf ?, du lait?, do la fariii»r« d* 
la magnésie?, de la craie?, des vapeurs d'alcool?, de l'alcool pris sur du sucre?, 
d$ Vhyirogène sulfurews, atténué, — • Sert (Pantidote contre Tacide hydrocya- 
ni^e et les bydrosalfates des lubitanoes unmoiiiacalei. 



GÉNÉRALiTiÊs. ^^Parait exercer une action particulière sur le système 
des membranes muqueuses, — Chez les personnes habituées aux 
vapeurs du chlore, les effets de cette substance consistent en fai- 
blesse et disparition de la graisse. — Enroidissement deâ mem- 
bres. — Tremblement. — Lassitude. — Envie de rester couché, ■— 
Faiblesse dans les extrémités inférieures. — Au grand air : lar- 
moiement ; amélioration des souffrances de poitrine , et du frisson- 
nement ainsi que de la fièvre en se promenant. *— Horripilations 
plus fortes au soleil.— Le matin : Réveil vers les 3 heures, avec an- 
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goisse; goût de la bouche, comme dans la fièvre; 'faiblesse dans 
le ventre; diarrhée; étemument; larmoiement; roideur des 
membres ; difficulté de se lever; humeur irascible. — Après 
midi: Écoulement du nez; plus indisposé après le repas. •— Le 
soir : Moins d* appétit; coryza subit; attaque de toux; horripila- 
tion ; frissonnement. — Paraît agir plus promptement quand il 
est pris le soir. 

Peau. — Peau du nez comme excoriée. — Appliqué sur la peau le 
chlore produit une sensation semblable à la piqûre d'insectes , 
avec transpiration abondante, congestion de sang à la peau, et 
même éruption de petites nodosités et de vésicules. — Produit 
des éruptions dartreuses et des sueurs critiques. — ""Gale et dar- 
tres. — ''Ulcères fétides et carcinomateux. 

Sommeil. — Sommeil tardif, après chaque excitation de l'esprit, les 
premiers jours; plus tard , sommeil le soir de bonne heure. — Le 
matin , difficulté de se lever et mauvaise humeur. ^- En s'éveil- 
lant le matin vers les 3 , 4 heures, sensation comme si une grave 
maladie allait se déclarer. 

Fièvre. — Frissons,' horripilation et grelottement le soir dans la 
chambre chaude. — Horripilation le matin , plus forte au dos et 
augmentée au soleil, — Fièvre le matin vers les 40 heures jusqu'à 
â heures du soir; horripilation froide à la partie antérieure des 
bras, du dos et des cuisses, avec trouble de la vue , et mal de 
tète avant l'accès; puis, après le repas, augmentation de la cha- 
leur et malaise qui force à se coucher, quoique la promenade dans 
la chambre produise plus tard du soulagement. — Chaleur pen- 
dant et après le repas, avec humeur très-irascible. — Chaleur 
dans l'estomac et dans les voies aériennes. — Fièvre et rhume 
de cerveau. — Produit des crises par la sueur. ' — ^Typhus? 
''fièvre scarlatine ? ''sueurs chez les phthisiques améliorées. 

Moral. — Moral très-fatigué, jusqu'au point de craindre de devenir 
fou , de ne pouvoir faire face à ses affaires ; tout paraît confus, 
avec impossibilité de se rappeler rien. — Grande difficulté de 
se rappeler le nom des personnes qu'on voit , ou bien de se rap- 
peler les personnes en voyant leurs noms. — Accès d'une grande 
angoisse. — Très-mauvaise humeur et grande irascibilité , surtout 
le matin. 

TÊTE. — Vertiges et étourdissemenls. — Sensation douloureuse et 
fatigante dans le vertex et le long du côté gauche de la tête, avec 
besoin de se coucher. — Mal de tête avec le rhume, -avec les 
horripilations, et après le repas. 

Yeux. — Larmoiement, surtout au grand air, le matin au réveil et 
pendant le rhume. — Yeux proéminents. —Vue trouble pendant 
la fièvre, 
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Oreilles. — Tintement dans les oreilles. 

Nbz. — Membrane muqueuse du nez sensible. —Sensation comme si les 
angles du nez étaient excoriés. — Écoulement d'une eau corrosive 
du nez. — Sécheresse du nez, ou sensation d'une sécheresse étouf- 
fante; avec excitation à la toux dans le larynx, se transformant 
plus tard en coryza. — Coryza violent, avec forte affection de la 
membrane muqueuse du nez et de la bouche. — ^ Écoulement de 
la narine droite , avec obturation de la narine gauche. — Le soir, 
subitement écoulement de sérosités corrosives du nez, avec obtu- 
ration du nez, larmoiement et sécheresse de la langue, du palais 
et de Tarrière-gorge. — Le matin , violent éternument, après le 
coryza du soir. — Au bout de vingt-quatre heures, le coryza se 
transforme en sécrétion d'un mucus jaune, comme celui d'un 
rhume mûr. 

Face. — Teint plus coloré. — Face bouffie. 

Dents. — Sensation dé plénitude dans les dents. 

Bouche et Gorge. — Membrane muqueuse de la bouche fortement 
affectée. — Excoriation et petits ulcères dans la bouche, la gorge 
et le pharynx, avec rougeur. — Impossibilité d'avaler. — «Ulcères 
putrides à la gorge? ^'angines malignes? — Sécheresse dans la 
bouche, à la langue, au palais et dans la gorge, sans soif; beau- 
coup de glaires dans la bouche. — Salivation. 

Appétit et Gout. ^ Appétit pour le vin augmenté. — La fumée du 
tabac répugne et produit une sensation mordicante à la langue et 
de la sécheresse à la gorge. — ^Vomissement de matières brun ver- 
dâtre, cris et mort (chez un chien). 

Estomac. — Agit sur la membrane muqueuse de l'estomac comme 
un excitant. — Aigreurs de l'estomac chez les ouvriers en chlore. 
— Après la mort, membrane muqueuse de l'estomac d'un rouge 
noir ou cerise; au pilore , taches noires avec des croûtes ou des 
trous ; ulcères d'un bord jaunâtre au fond de Vestomac. 

Ventre. — Faiblesse dans le ventre le matin. — «Affections non 
inflammatoires, du foie? — Après la mort, couche épaisse et jaune 
(de bile) dans le duodénum et le jéjunum, — La qualité de la bile 
se trouve altérée. 

Selles. — Selles diarrhéiques, le matin surtout. 

Urines. — Envie fréquente d'uriner. — Urines plus abondantes. 

Parties génitales. — Impuissance subite, voire même répugnance 
complète pour toute jouissance sexuelle; les plus fortes excita- 
tions laissent froid (après la cessation de la cause totalement enle- 
vée par Lycop., ce qui prouve combien il était absurde de vouloir 
nier l'action du lycopode, comme certains soi-disant critiques 
avaient eu l'arrogance de le faire. Note du docteur Hering.) — 
«Syphilis? 
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Larynx bt Tome. — Accès de suffocation et toum, suivis souvent 
^vn rhume opiniâtre, — Irritation violente dans le larynx , la 
trachée-artère et les bronches, avec oppression 'et pression à la 
poitrine, impossibilité d'avaler, sensation d'un plus grand bien à 
Fair libre (cependant sans diminution de Toppréission et de la 
constriction), grande angoisse qui ne permet de prononcer que des 
paroles entrecoupées, respiration difficile, forte affection de la 
membrane muqueuse du nez et de la bouche , accumulation de 
mucosités dans la bouche, coryza violent, face bouffie, yeux pro- 
éminents, toux spasmodtque (allégée par la respiration d* acide 
hydrosulfiàrique), — Sensation d'étranglement et de constriction 
de la poitrine (par la respiration du chlore). — Inflammation de 
la membrane muqueuse des bronches. — Produit des hémoptysies, 
laphthisie et la mort, lorsqu'il est respiré en grande quantité; en 
moins grande quantité , il produit la toux et des oppressions , ou 
bien une sensation de chaleur dans les voies aériennes et des 
expectorations plus faciles. --^ Spasme dans la glotte. 

PoiTiiiNB. -— Oppression de la poitrine ^ gène de la respiration , con- 
striction de la poitrine et accès de suffocation, parfois avec toux 
violente.— Après la mort, cœur rempli de sang veineux, les plè- 
vres couvertes de fausses membranes, et contenant des sérosités 
rougeâtres. 

Tbonc. —-Mouvements convulsife violents du cou et de la colonne 
vertébrale, tirant la tète en arrière.— Le matin, moins de roideur 
au dos» comme autrefois, mais roideur dans tous les membres. 

Extrémités inférieures. — Faiblesse dans les cuisses. 



62.---CICUTA. 

CIC. — Ciguë d'eau. — Hâhnemann. — Dose usitée : 30, — Durée d'action ; jusqu'à 
4f 6 semaines dans quelques cas de maladies chroniques. 

Antidoîis : Arn. tabac (eo. cas d'empoisonnement^. •<- La eiguê èit antidote 
de : Op. 

Comparer avec : Arn. con. lyc. merc. op. puis. thui. sil. yeratr. ~ C'est sur- 
tout après lach. que la ciguë se montre efficace, lorsqu'elle est d'ailleurs în-^ 
diquée. 



CLINIQUE. — Se laissant guider par Vensemhle des symptâmes, 
on verra les cas où Ton pourra consulter ce médicament contre : — 
Convulsions, spasmes hystériques, épilepsie, édampsie, catalepsie, 
tétanos, trismus, et autres affections spasmodiques, surtout chez 
les femmes et les enfants , ou par abus de Vopium; Suites fâcheuses 
de rintroduction de corps étrangers (d'une écharde, etc.) dans les 
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parties molles ; Dar^m humiâes et oroûteum; Congestions et au- 
tres affections cérébrales, même par suite de commotion du cer- 
yeau; Teigne; Âmblyopie amaurotique, avec affection cérébrale; 
Hémorrhagie des oreilles; Dureté de l'ouïe; Ozène?; Dartres fa- 
ciales ; Croûtes de lait? ; Cancer aux lèvres?; Ulcères dans la bouche 
(après remploi de lâches.); Trismus; Bégaiement?; Affections 
gastriques; Affections vermineuses, avec convulsions; Paralysie 
de la vessie ? ; Convulsions des femmes en couches; Crampes de la 
poitrine , etc. , etc. 
C:;^ Voy- la noie, page 47. 



SYAfPTOMES GÉNÉRAUX. -^ Douleurs d'eoceofiation, ou comme 
si Von s'était donné des coups , à différentes parties. — *Tremble' 
ment des membres. •— '^Secousses , comme par des étincelles 
électriques , dans la tête , les bras et les jambes. — '^Contorsions 
crampoïdes et tressaillements des membres. — ^Convulsions 
générales et attaques d^épilepsie, quelquefois avec cris, pâleur ou 
couleur jaune du visage, serrement des mâchoires , étourdissement 
et distorsion des membres , suspension de la respiration , et écume 
à la bouche; après Faocès, le corps reste insensible et comme 
mort. — État d'insensibilité et d'immobilité, avec perte de con- 
naissance et de forces. —'*^ Accès de catalepsie, avec relâchement 
de tous les muscles, et absence de la respiration. — *Tétanos, — 
^Douleurs tractives dans les membres. 

Peau. — Démangeaison brûlante par tout le corps. — * Éruptions 
purulentes, avec crpûtes jaunâtres et brûlantes. — Boutons 
lenticulaires d'un rouge foncé. — Prurit brûlant par tout le 
corps. 

Sommeil. — Insomnie et sueur nocturne. — '^Demi-sommeil , avec 
mouvements inquiets et rêves confus. — Réveil fréquent , avec 
sueur forte mais qui soulage. — Rêves vifs des événements de la 
journée. 

Fièvre. — Frissons et désir perpétuel d'être auprès du feu, — Froid 
aux cuisses et aux bras, avec fixité du regard. 

Moral. — Anxiété et grande facilité à être vivement affecté en en- 
tendant des récits tristes. — Gémissements, plaintes et hurle- 
ments. — Mécontentement et mauvaise humeur. -^ Soupçons et 
méfiance, avec misanthropie. — Disposition à s'effrayer. — Manie, 
avec danses, rire et gestes ridicules. — Démence, — Étourdisse* 
ment et absence d'esprit. 

TÉTB. — Vertiges et chancellement au point de tomber, — •Ver- 
tiges tournoyants en se redressant dans le lit, avec obscurcissement 
de la vue. —Ivresse. — Mal de tête au-dessus des orbites. — Accès 
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de céphalalgie nemùlatérale , avec nausées. ^ Pesanteur de la 
tête, avec élourdissement. — Pression stupé6ante au front. — 
Diminution des douleurs à la tète en se redressant et en émettant 
des vents. — **Mal à la tête , comme par commotion du cerveau. — 
* Éruptions suppurantes au cuir chevelu, avec douleurs brûlantes, 
—r Tressaillements et secousses spasmodiques à la tète, qui fléchit 
en arrière. 

Yeux. — Douleur brûlante dans les yeux. — *Pupilles ou très-rétré- 
cies, ou dilatées. — *Perte momentanée de la vue, avec vertiges 
en marchant, — Regard fixe, parfois avec une sorte d'absence 
d*esprit. — "Vaciliement de tous les objets devant la vue. — 
«'Mobilité des caractères en lisant. — *Diplopie, ou obscurcissement 
des yeux, quelquefois alternant avec dureté de l'ouïe. — Cercle 
lumineux et coloré autour de tous les objets que Ton voit. — 
"Photophobie. — *Agglutination nocturne des paupières. 

Oreilles. — Sensation d*excoriation et douleur de contusion der- 
rière les oreilles. — * Éruptions purulentes devant, derrière et sur 
les oreilles, — Écoulement de sang par les oreilles. — Ouïe in- 
distincte , quelquefois alternant avec obscurcissement des yeux. 

Nez. — Douleur d*excoriation et de meurtrissure à l'aile du nez. — 
^'Croûtes dans les narines. — Écoulement jaunâtre par le nez. — 
Obturation du nez, avec sécrétion abondante de mucosités. 

Visage. — Pâleur et froid du visage, avec mains froides. — Joues 
pâles , avec yeux cernés et abattus. — Rougeur et gonflement de 
la face et du cou. — * Éruption à la face, confluents, purulente et 
d'un rouge foncé, avec boutons lenticulaires sur le front. — 
Croûtes brûlantes avec sérosités jaunâtres sur la lèvre supérieure, 
les joues et le menton. — Ulcère douloureux aux lèvres, — Gon- 
flement douloureux des glandes sous-maxillaires.— *rnsmttô. — 
''Disposition à grincer des dents. 

Bouche et Gorge. — Écume devant et dans la bouche, — Postules 
blanchâtres, douloureuses au toucher, et ulcères au bord de la 
langue. — Parole embarrassée , avec mouvements convulsifs de 
la tête et des bras à chaque mot que l'on prononce. — Mutisme. — 
Impossibilité d'avaler; la gorge est comme fermée. 

Appétit. — Manque d'appétit à cause d'une sensation de sécheresse 
dans la bouche. -^ '^Satiété et pression dans l'estomac, après la 
première bouchée. — Grand désir de manger du charbon, — 
Soif ardente, surtout pendant les crampes. — Après le repas, 
coliques , tranchées, pression à l'épigastre et envie de dormir. 

Estomac. — Hoquet violent et bruyant. — Régurgitation amère et 
jaunâtre en se baissant , et suivie d'une sensation brûlante dans 
la gorge. — Nausées le matin et pendant le repas, quelquefois 
avec mal à la tête. — Vomissement de sang. — Vomissements , 
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alternant avec spasmes toniques dans les muscles de la poitrine 
et ipouvements convulsifs des yeux. — Pression brûlante à l'esto- 
mac. — Douleurs pulsatives à Tépigastre , qui est fortement bal- 
lonné. — Oppression et anxiété dans la région de Vépigastre, 

Vbntrb. — ""Coliques avec convidsiong, comme par des vers. — 
Tranchées , immédiatement après le repas , avec envie de dormir. 
— "Pincements et borborygmes dans le ventre. — Accumulation 
de flatuosités avec angoisse et mauvaise humeur. — Douleur 
d'ulcération dans les aines. 

Selles et urines. — Constipation. — Selles liquides et par trop fré- 
quentes, — Rétention d'urine. — Besoin fréquent d'uriner. — 
Urines involontaires comme par paralysie de la vessie. 

Poitrine. — Enrouement. — *Respiration gênée et manque d'ha- 
leine. — Toux avec expectoration abondante. — Pression sur la 
poitrine, comme par un poids, avec gêne de la respiration. — 
^Spasmes toniques dans les muscles de la poitrine, alternant avec 
vomissement. — Chaleur dans la poitrine. — Douleur de meur- 
trissure et d'excoriation à l'extrémité inférieure du sternum. — 
Douleur de brûlement aux mamelons. 

Dos. — Renversement spasmodique du dos, — Tension au-dessous 
des omoplates. —Douleur d'ulcération aux omoplates. — Tension 
comme par une plaie dans les muscles du cou, en renversant la 
tête en arrière. — <»Gonflement du cou. 

Bras. — Douleur de meurtrissure ou d'excoriation dans les articu- 
lations de l'épaule et dans les avant-bras. — Sensation de pe- 
santeur et manque de force dans les bras. — * Tressaillements 
et mouvements convulsifs dans les bras et les doigts, -^ Doigts 
morts. 

Jambes. — Tressaillement involontaire des membres inférieurs. - 
Roideur douloureuse des jambes. — Tremblement des jambes. — 
Fléchissement des pieds pendant la marche. 



65.— CIBIEX LECTULARIUS. 

GIM-LEC. ^ Punaise de lit, ~ nocteur Wahle. — Dosei usitées : 6, 12. 



GÉNÉRALiTés. ^ Tout le côté droit est souffrant, et affecté de pré- 
férence. — Grande lassitude avec envie de dormir et pandicula- 
tions. — "* Chaque mouvement ou chaque extension d'un membre 
produit des douleurs tensives dans les tendons. — Douleurs dans 
les muscles droits de la cuisse, avec oppression, besoin ^ respirer 
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profondément» et sensatioii comme ei l'on devait se repU«r en toi* 
même. 

SoMMEa.-** Sommeil trôs-agité, pendant la fièvre, avec réveil 
fréquent. -*- Le matin, étant aseie, on s*endort iiâcilement« — 
Bâillement fréquent, comme après un sommeil insufl^nt, avec 
sensation de froid sur la peau, ou comme si le vent soufflait sur 
les genoux. 

FiÈvns. -«-Pouls intermittent, avec frissonnement. «^Frisson par 
tout le corps, forçant à se coucher, et suivi de chaleur fugace à 
la tête, avec sensation comme si la transpiration allait s'établir. 
-^ Souvent frissonnement suivi de chaleur sèche , puis moiteur 
avec anxiété qui ne laisse aucun repos nulle part, bâillement, 
pouls faible et désir de boire à cause de la sécheresse de la 
gorge. — "" Au début des frissons, les poings se ferment, avec 
irascibilité et fureur jusqu'au point de tout déchirer. -^ <* Frisson 
tous les soirs, commençant par froid aux pieds suivi d'hwripila- 
tion froide, comme si Ton était arrosé d'eau froide, avec mal de 
tête lancinant au vertex. **- *" Pendant les frissons, douleurs dans 
toutes les articulations, comme si les tendons étaient trop courts, 
surtout aux genoux, les jambes étant entièrement rétractées. -« 
•Oppression de poitrine pendant les frissons, avec besoin de 
respirer profondément* — "^ Vers la fin des frissons, inquiétude 
dans les jambes qui ne permet pas de les laisser en place'; 
puis chaleur avec sensation d'étranglement et pression dans la 
gorge, jusqu'à la poitrine, gênant la respiration, et ne permet- 
tant d'avaler les boissons que par gorgées, comme si la gorge 
était contractée ou bouchée par un trop gros morceau qu'on au- 
rait avalé; après la chaleur forte faim à la place de la sensation 
d'étranglement. -— Avant les frissons, lourdeur dans les jambes, 
ou bien forte soif. — "^ Après les frissons, soif, puis, après atx)tf 
buj céphalalgie violente et chatouillement au larynx, excitant la 
toux, avec oppression, pesanteur au milieu de la poitrine et 
anxiété. -^ "^ Fièvre tierce, avec pandiculation, bâillement, forte 
envie de dormir et mains et pieds moites pendant les frissons. — 
Accès de fièvre avec envie de vomir. — «Pendant la fièvre, 
constipation de 6 jours avec selles dures et sèches, comme la 
crotte de chien. — Oppression pendant la chaleur. — *» Chaleur 
sèche et courte, mais sueur forte et de très-longue durée, avec 
faim. — * Pendant la fièvre, bientôt après avoir bu, émission 
d'urines très-chaudes, brunâtres et déposant beaucoup, .^o Après 
la fièvre, beaucoup de soif, mais moins de soif pendant les fris- 
sons, encore moins pendant la chaleur, et point du tout pendant 
la sueur. --* "^ Sueur à la tête et au nez, le matin pendant le 
repas. — - "^ Sueur abondante nocturne hors le temps de la fièvre, 



Digitized by VjOOQ IC 



GtMfik LBGTDLÂRltJS. i^ 

avec forte amélioration de tous les symptômes. — " La tête et la 
poitrine transpirent le plus. — "^ Pendant la sueoT} point d'op- 
pression. — Sueur d'odeur de moisi et très-désagréable, 

TÉTB.— -Tête douloureusement entreprise, — Douleur tractive au- 
dessous de Tes frontal droit, suivi, le lendemain, d'hébétude. — 
Élancement au-dessous de l'os vertical droit, la douleur se pro- 
psige à travers de Tépaule jusqu'au milieu du bras, affectant 
aussi les mâchoires, dans lesquelles la pression extérieure sou- 
lage la douleur. —Pression à la bosse frontale gauche, du de- 
dans au dehors. 

Nei. — Sécheresse des narines. — Étemument fréquent. — Co- 
ryza fluent, avec pression dans les sinus frontaux. 

Dents. — Une dent branlante s'allonge et devient moins solide. — 
Prurit violent au côté interne des gencives, forçant à y frotter, 
ce qui produit une douleur d'excoriation. 

Bouche et Gorge. — Langue chargée d'un enduit blanchâtre, avec 
déchirement au milieu et manque d'appétit, ou bien avec sensa- 
tion de gonflement, comme après une brûlure, — Douleur de 
brûlure au palais et aux gencives. — La salive s'accumule au 
milieu de la langue, avec goût ferrugineux dans la bouche. — 
Accumulation de mucosités insipides dans la gorge, et faciles à 
expectorer. 

Appétit. — Point de soif, ce n'est que la sécheresse de la gorge 
qui force à boire. 

Estomac — Vomissement adde de salive d*abord, puis des aliments 
ingérés la veille, précédé de renvois d'air avec toux, et accom- 
pagné de douleur sourde au sinciput qui se propage partout le 
front jusque derrière l'oreille. 

Ventre. — Douleurs hépatiques, comme si l'on s'était fortement 
replié sur le côté droit, avec douleur en touchant et en toussant. 
— Mal de ventre, suivi de selles diarrhéiques. — Tranchées, 
améliorées par l'émission de vents. 

Selles. — Envie d'aller à la garde-robe, avec évacuation seule- 
ment d'une petite quantité de selle molle, et suivie de sensation 
d'excoriation jusqu'au sacrum, en se nettoyant et en s'asseyant. 
-^ Selles comme de petites noix, l'anus se referme aussitôt 
qu'une petite quantité a été évacuée. -<- ^Selles avec douleurs 
hémorrhoïdales. 

Urines. — Urines jaune de paille, avec dépôt semblable au kermès 
minéral, et revêtant tout le vase. — Urines en moindre quan- 
tité, mais plus saturées. 

Parties génitales. — * Érections fréquentes dans la matinée. 

Parties pe la femme. — Sensation de chaleur à la partie interne 
des lèvres. 
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Larynx. — Excitation à la toux, produite par un grattement au- 
dessous de la partie supérieure du sternum. — Toux sèche, avec 
douleurs tensives au côté gauche du larynx et de la gorge, pro- 
duisant des secousses à la poitrine. — Toux grattante, par sac- 
cades, avec sensation d'étranglement et douleurs dans la poitrine; 
le sternum fait mal lorsqu'on y touche. — Toux avec vomituri- 
tion, produite par une douleur pressive au milieu du sternum; la 
toux excite la sueur, avec pression au sinciput. — Endolorisse- 
ment (de la poitrine?) avec toux sèche, courte, continuelle. 

Tronc — Maux de reins du côté droit, au sacrum et dans les os de 
la hanche, améliorés parfois en se couchant, se propageant jus- 
qu'au genou, où ils forcent de défaire la jarretière. — Grande 
fatigue aux lombes, forçant à s'asseoir. — Palpitations muscu- 
laires au côté droit du cou. 

Extrémités supérieures. — Douleurs tractives par tout le bras 
jusqu'au bout des doigts, parlant de dessous l'omOplate droite, 
dont la pointe est sensible comme après avoir reçu un coup ; le 
tout avec sueur et anxiété. — La douleur partant de l'épaule se 
propage jusqu'au-dessous des ongles, et produit aii bout des 
doigts une sensation d'engourdissement. 



64. — CINA. 

CIN.— Armoise de Judée.— Hahnemann.— Doset utitées : 9, SO.— Durae d'action : 

14 à 21 jours dans quelques cas de maladies chroniques. 
Antidotes ; Ipec?. — On l'emploie comme antidote de : Chin. 
Comparer avec : iârn. bell. bry. cale. caps. cham. chin. fer. hep. ignat. ipec. 

pho8, sabad. — C'est surtout après arn^ et hyos. que le cina se montre e£Bcace , 

lorsqu'il est d'ailleurs indiqué. 



CliNlQOB. — Se laissant guider par V ensemble des symptômes, 
on verra le cas où l'on pourra consulter ce médicament contre : — 
Affections des enfants; Faiblesse par suite de perte d'humeurs; 
Atrophie?; Affections scrofuleuses; Convulsions, épilepsie, éclamp- 
sie, et autres affections spasmodiques; Fièvres intermittentes, 
même celle des marais ; Affections cérébrales , encéphalite , hydro- 
céphale aiguë des enfants ; Amblyopie amaurotique, même par suite 
de la masturbation ; Taches de la cornée; Affections gastriques ; Af- 
fections vermineuses ; Pissement au lit ; Coqueluche, principalement 
chez les enfants scrofuleux ou souffrant de vers, etc., etc. 
Voy. la note, page M. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Douleurs paralytiques, tractives 
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dans les membres. — Pression et serrement avec lancinations 
obtuses ou déchirements cramjfdides, tiraillements et tressaille- 
ments , ou élancements brûlants dans diverses parties. — Con- 
vulsions et distorsion des membres. — Convulsions épileptiques 
nocturnes, suivies de mal à la tête. — Convulsions épileptiques 
avec cris, renversement sur le dos , et mouvements violents des 
mains et des pieds. — Roideur tétanique de tout le corps. — La 
pression extérieure aggrave ou renouvelle les souffrances. — 
Sensibilité douloureuse de tous les membres au mouvement et au 
toucher. — La plupart des souffrances apparaissent la nuit, ou en 
étant assis, et s'aggravent le matin et le soir. — «^Lourdeur dans 
les membres . 
Sommeil. — Bâillement fréquent, avec tremblement et horripilation. 

— *Insomnie nocturne, aveo agitation, pleurs y cris, chaleur et 
angoisse. 

FiÈVBB. — Horripilation fréquente avec tremblement, même auprès 
du feu, — "^Fièvres quotidiennes ou <>tierces, '^avec boulimie, nau- 
sées, langue nette, diarrhées, pupilles dilatées et amaigrissement. 

— Frissons le soir. — "Forte chaleur fébrile avec délire, jactation 
et agitation. — ""Chaleur, surtout à la tète , avec pâleur ou cou- 
leur jaunâtre de la face et yeux cernés , "ou avec rougeur des 
joues. — «'Après la 6èvre, mal ^ la tête. ^ Sueur froide au front 
et aux mains. 

Moral. — ""Humeur pleureuse et plaintes. — L'enfant pleure lors- 
qu'on le touche. — Inquiétude perpétuelle, avec désir de toutes 
sortes de choses qu'on rebute quelques instants après. — Grande 
angoisse et anxiété, en se promenant au grand air. — Délires. 

TÊTE. — Mal à la tête , alternant avec pression dans le bas-ventre. 

— Pression étourdissante comme par un fardeau qui pèse sur la 
tête, surtout en se promenant au grand air. — • Céphalalgie déchi- 
rante, tractive, aggravée par la lecture et la méditation. — Dou- 
leurs sourdes dans la tête, avec yeux fatigués principalement le 
matin en s'éveillant. 

Yeux. — Pression aux yeux en les fatiguant par la lecture. — Mou- 
vements convulsifs des muscles des sourcils. — Trouble de la vue 
en lisant, qui disparaît en se frottant les yeux. — *Pupilles dila- 
tées. — ""Vue faible avec photophobie et pression dans les yeux, 
comme si du sable s'y était introduit. 

Nez. — Épistaxis. — Besoin de mettre les doigts dans le nez. — 
Écoulement de pus par le nez. — Éternument violent , qui pro- 
voque une sensation de pression dans les tempes, et semble devoir 
faire éclater la poitrine. — Coryza fluent avec sensation de brû- 
lure dans les narines. — ""Obturation du nez. 

Visage. -7- Pâleur du visage avec yeux cernés, — Teint terreux. — 
i"Part.— T. I. 21 
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*F(ieê bouffie et bleuâtre, surtout autour ^de la bouche. — ''Face 
aitornativement pâle et froide, ou rouge et chaude. — Douleurs 
crampoïdas et tiraillemente euccessifs dans les pommettes. 

Dam». — «- Mal aux dents provoqué par l'air et les boissons froides. 
^Douleurs d'excoriation aux dents. — Grincement des dents. 

GoaGB. -*-< Impossibilité d'avaler, surtout des liquides. —Sécheresse 
et âpreté dans la bouche. 

ApptoT. — Augmentation de la soif. — Faim prononcée peu après 
le repas. «^ Voracité. — *Boulimiê, — •Aversion du nourrisson 
pour le lait de sa mère. — «Goût amer du pain. — •Vomissements 
ou diarrhées après avoir bu. — * Vomissements de mitcosités et 
d'ascarides. — •Vomissements avec langue nette. — •Vomisse- 
ments bilieux. — •Renvois désagréables. 

Vbntrb. — Pincements opiniâtres dans le ventre. — Rotation dou- 
loureuse dans la région du nombril , qui est très-sensible au tou- 
cher. *^ Douleurs d'enfantement dans le ventre , comme quand 
les règles vont paraître. 

SffLLBS. — **Selles diarrhéiques de la consistance de la bouillie. 
— ^Sortie éPasoarides et de vers par Tanus. — Diarrhées de bile 
et de matière! steroorales. — Selles diarrhéiques, involontaires , 
blanchâtres. 

UaiNESf— Besoin fréquent d'uriner, -avec émission abondante.— 
^Pissement au lit. — *Drines se troublant promptement. — Émis- 
sion involontaire des urines. 

RftoLBS. — Règles trop kdtives et trop abondantes, -*• Métrorrhagîe. 

LAaTNX. — Abondance de mucosités dans le larynx, qui ne cessent 
pas et obligent à renâcler constamment. — ' Toux provoquée par 
une respiration profonde. — Petite toux rauque, passagère, le 
goir. — *TouiX} erampdïde sèche, avec manque d'haleine, anxiété, 
pâleur du visage, et gémissements après l'accès; ou avec roidis- 
sement du corps et saignement par le nez et la bouche. ^— *Toux 
avec sursauts subits et perte de connaissance. 

Poitrine. — Gêne de la respiration et oppression anxieuse de la 
poitrine, comme si le sternum comprimait le poumon. — Respi- 
ration courte, souvent interrompue , ou râlante. — Fouillement 
crampoïde dans la poitrine, comme si elle allait éclater. — Élan- 
cements tressaillants et fouillants dans la poitrine. 

Membres. — Douleurs de meurtrissure aux reins. — Douleurs trac- 
tives ou tressaillantes dans le dos. — Déchirements et tiraille- 
ments paralytiques dans les bras. — Déchirements crampoides 
dans les bras et tes mains, — Contraction et tressaillement de la 
main et des doigts. — Faiblesse de la main ; elle laisse tout 
échapper. — Douleurs pai^Iytiques ou crampdïde$ , et tiraille* 
ments dans les jambes. — Extension crampoïde des jambes. 
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CiNN. ^ Salfôrê rotig« 4e mercure. — BAHHtMAMM. — ï>Oêts vtitieê : 9, 30* — 
Durée d'action : jusqu'à 3 semaiDM dans (piAÎ^âM cm de maladies chroni* 
ques. 



CLINIQUE. —On n*a encore employé ce médicament que contre 
des Excroissances sycotiques, des flueurs blanches et des coryzas 
corrosifs. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. *- Froid dans les articulations. — Ti- 
raillements et horiîpilation dans les bras et les jambes.*-* Dou- 
leurs paralytiques dans les membres, avec paresse et envie de 
dormir. — Insomnie nocturne qui cependant ne fatigue pas. -— 
Cauchemar après minuit. 

TÊTE. — Nez. — Accès de céphalalgie violente et affreuse, au stw- 
ciput et aux tempes, soulagés par la compresêion de la tête, -— 
Bourdonnement stupéfiant dans la tête, peu après le dîner et le 
soir avant le coucher. — Éknçements aux téguments de la tète. 

• — Sensibilité douloureuse du crâne et des cheveux au toucher. 

— Inflammation des yeux avec élancements pressifs et larmoie- 
ment continu, en les fixant sur un objet. — Violent coryza fluent 
avec sécrétion de sérosités brûlantes* 

BotJCHS ET Appétit. •— Sensation brûlante, contractive au palais* 

— Salivation. — Sécheresse et chaleur nocturne dans la bouche 
et la gorge , avec forte soif. -* Contractions pressives dans la 
gorge en avalant à vide. — Manque d'appétit avec dégoût pour 
tous les aliments. — Après le repas, sensation désagréable de 
gonflement de tout le corps, avec serrement à la poitrine et à Tes- 
tomac. — La nuit, chaleur qui monte de Testomac vers le cou et 
la tète, et se dissipe quand on se redresse dans le lit. 

Selles et Uftii<9ES. — Selles molles, fréquentes, .précédées de pince- 
ments dans le ventre. — Diarrhées nocturnes opiniâtres, sans 
coliques. — Douleur d'excoriation dans Purèthre en urinant. 

Parties génitales. -—Gonflement de la verge. «^ Gonorrhée hâr 
tarde avec rofugem et gonflement du prépuce. -*- Éruption granu- 
lée au gland* — *Condyl<me$. -~ Appétit vénérien fortement exalté 
et grande disposition au cait avec appétit prononcé pùur le boire 
et le manger. •— Fortes érections le soir au lit. — Sueurs fétides 
et; corrosive», entre le scrotum et les cuisses, en marchant. 

Poitrinb. — ïoux sèche , à traits isolés , en étant couché. — Dou- 
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leurs putoatives et lancinantes dans ta poitrine , surtout en mar- 
chant. 

Tronc. — Déchirement dans le côté du dos, même la nuit en se re- 
muant dans le lit, soulagé par la chaleur du feu. — Douleurs de 
luxation dans les vertèbres du cou. 

Membres. — Déchirements dans les bras, en écrivant, soulagés par 
la chaleur du feu. — Fort élancement dans le bras. — Tressail- 
lement douloureux dans la jambe, le soir, après s*être en- 
dormi. 



66. — GEVIVAMOMUIII. 

CINNAM. — Cannelle. — Médicament encore entièrement inconnu, mais qui a été 
employé, même en homœopathie, contre quelques espèces de Métrorrhagie avec 
exaltation de Vappétit vénérien. 



67.— CISTUS CANADENSIS. 

CIST.— 'Ciste hélianthème.— Héring.— Dom* utitées : i (souffrances ^rofulenses), 

15 (affections des voies'aériennes). 
Comparer ayec : Bell, carb-v. phos. : médicaments qui peuvent être administrés 

en alternant avec la ciste, lorsqu'ils sont d'ailleurs indiqués. 



CLINIQUE. — Se laissant guider par Yensemble des symptômes, 
on verra les cas où ce médicament pourra être consulté contre : — 
Engorgement des glandes avec suppuration , ulcères et autres affec- 
tions scrofnleuses ; Affection scorbutique des gencives ; Otorrhée puru- 
lente; Carie de la mâchoire ; Laryngite chronique, etc., etc. 

Qp::^ Voy. la note ^ page 47. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Le soir, douleurs aux genoux , à la 
main droite et à Fépaule gauche. — "* Aggravation des souffrances, 
le matin. — Douleurs tractives dans les parties musculeuses des 
mains et des extrémités inférieures avec douleurs aux articula- 
tions de la main, des doigts et des genoux. — Douleurs déchiran- 
tes et tractives dans toutes les articulations , surtout dans celles 
des genoux et des doigts. — *" Glandes engorgées et ulcérées. — 
Douleurs de meurtrissure et sensation de lassitude dans tous les 
membres. — * Pieds froids. — * Disposition frileuse. — Frissons 
violents avec tremblement , suivis de chaleur fébrile , avec oreilles 
rouges et gonflées et engorgement des glandes du cou. — Chaleur 
avec soif qui force à boire abondamment. •— Prurit sur tout le 
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corps sans éniptîoD. •— Chaque altéraiion aggrave fortement les 
souffrances. — Suites fâcheuses du chagrin. 
TÊTE ET Yeux. •;- Mal pressif à la tête avec pression au-dessus des 
yeux et au front. — Sensation de pesanteur au-dessus des yeux. 

— Élancements à l'œil gauche. — Sensation à l'œil comme si 
quelque chose y tournoyait , avec élancements. 

Oreilles. — Gonflement depuis l'oreille jusqu'à la joue. — Gonfle- 
ment dans l'intérieur des oreilles. — Oreilles bouchées par gon- 
flement, a/vec écoulement, — «"Écoulement de sérosités et d'un pus 
fétide par les oreilles. 

Nbz. — Sensation de brûlure dans la narine gauche. — Inflamma- 
tion et gonflement douloureux de la narine. — Éterrwment sans 
coryza ni autre cause. 

Visage. — Sensation comme si les muscles du visage se tiraient de 
côté. — Chaleur et ardeur dans les os du visage. — Chaleur pas- 
sagère au visage. — «"Érysipèle vésiculaire au visage. — ** Carie 
de la mâchoire inférieure. 

Bouche et Gorge. — Gencives gonflées, décollées, saignant facile- 
ment et d'un aspect dégoûtante — Mal à la langue , qui paraît 
comme excoriée. — ""Sécheresse de la langue et du palais. — *>Dé- 
mangeaison périodique dans la gorge. — "Chatouillement et dou- 
leur d'excoriation dans la gorge, surtout le matin. — *Sensation con- 
tinuelle de sécheresse 'et de chaleur dans la gorge. — Sensation 
insupportable à la gorge, en avalant la salive pour soulager la 
sécheresse. — «"Sensation comme s'il y avait du sable dans la gorge. 

— «"Amélioration des maux de gorge après le repas. — «Douleurs 
dans la gorge en respirant à l'air frais. — «"Sensation de mollesse 
dans la gorge. — «"A chaque émotion, élancements dans la gorge, 
obligeant à tousser, — '^Expectoration diflicile de mucosités très 
tenaces. 

Estomac — Selles. — «Nausées fréquentes. — Douleurs à l'esto- 
mac après le repas. — Élancements à l'hypochondre gauche. — 
Flatuosités abondantes et sensation de malaise dans le ventre. 

— Diarrhée passagère. — Diarrhée après avoir mangé des fruits. 
Poitrine. — «"Haleine fétide. — «Douleurs au larynx. — «"Pression 

sur la poitrine. — Sensation de plénitude dans la poitrine. — Le 
soir après le coucher, fourmillement par tout le corps , avec res- 
ph'atâon difficile et anxiété soulagées par l'air frais. — «Toux 
excitée par des élancements dans la gorge. — Expectoration de 
mucosités amères. 
Tronc et Membres. — Sous l'omoplate , tache rouge , douloureuse 
au toucher et suivie d'une éruption érysipélateuse, avec douleurs 
brûlantes qui s'aggravent au toucher. — Le soir, douleurs vio- 
lentes à répaule et à la poitrine, avec envie de les soulager en y 
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frappant du poing. — ^Engorgement et suppuration des glandes 
du cou. — Douleurs à Tépaule. — Douleurs de luxation au poi* 
gnet, avec douleurs tractives et rongeantes. — Après midi, d«a- 
leurs violentes à la main, empêchant de s'en servir. •*— Douleurs 
aux doigts en écrivant. — • Douleurs déchirantes à la cuisse en 
marchant. — Douleurs aux genoux et à la cuisse en marchant et 
en étant assis. — Le soir, élancements violents dans l'orteil. 



68.— GITRIGUH AGIDUBI. 

CITR. — Adde cirque. •- KédiiMimetit encore entièremeat inooniiQ, mftts qtd est 
usité comme antidote é^euphorb. et de stram,, et qui, même dans nii eu d'em- 
poisonnement par cette dernière substance, a été employé avec grand succès. — 
La dose dans ce cas était Ie;tM naturel du citron, tel qu^l se trouve dans ce 
fruit , administré par petites cuillerées. 



SYMPTOMES (qui, dans le cas cité, ont été enlevés par le suc de 
citron). — «Accès de convulsions avec mouvements violents des 
mains et des pieds, yeux convulsés, regards fixes, salivation, pu- 
pilles dilatées, face rouge et bouffie. — ''Perte de la raison et dis- 
position à s'effrayer. — **Pouls petit et accéléré. — *La lumi^e 
renouvelle ou provoque les convulsions* 



69.— CtEMATIS ERECTA. 

CLEM.-* Clématite droite. -«- HAnrMAim.— Dom« vstfirev : 6, io.^Durit éPuction : 

jusqu'à 6 semaines, dans quelques cas de maladies chroniques. 
Antidotes : Bry. caroph. 
CoifPARER AVKC : Bell. bry. rhus. sass. 



CLINIOUE. — Se laissant guider par Yênsemtie dès ^mpUfmês, 
on verra les cas oà Ton pourra consulter ce médicament contre : — 
Souffrances par Tabus du mercure ; Rhumatisme articulaire ; prin- 
cipalement par suite de gonorrhéee suppriméei ; Éruptions de dar- 
très croûteuses; Excroissances fongueuses?; Ulcères carcinome- 
teux?; Mélancolie?; Migraine et autres espèces de céphalalgies?; 
Teigne?; Ophthalmies chroniques; cancer aux lèvres? ; Rétrécisse^ 
ment de TurèUire, ofchite, engorgeimnt et induration des testicules 
et autres affections des voies urinaires et des parties génitales , par 
suite ^utie gonarrhés ^tpprimée; Gonorrhée chronique? ; Engorge^ 
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mmt et induration des glandes; Nodosités arthritiques ; Cancer au 
sein?, etc., etc. 
ÏK^ Voy, la note, page O. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. *- Mouvements convulsifs des muscles 
à diverses parties du corps. ^Relâchement des muscles. — Grand 
amaigrissemmt. — Fatigue de tous les membres, surtout après le 
r^«s , avec Imttement dans toutes les artères. — Résonnemmt 
dans tout le corps après s'être couché. 

P«AU. — «Éruptions miliaires opiniâtres. —•Éruptions vésîculaîres 
au corps.— ""Dartres squammeuses, avec écoulement d'un pus 
sanieux, jaunâtre et corrosif j et avec rougeur, chaleur et gonfle- 
ment de la peau. — "^ Dartres opiniâtres^ rougeâtres et suintantes, 
avec démangeaison insupportable à la chaleur du lit. — Les dar- 
tres sont rouges et humides pendant que la lune croît, mais pâles 
et sèches à la lune décroissante. — Douleur brûlante ou fourmil- 
lement et pulsation dans les ulcères , avec élancement dans les 
bords au toucher. «« Pustules galeuses par tout le corps. 

Sommeil. — Forte envie de dormir, le jour, même le matin après 
s'être levé. — Insomnie le soir et la nuit. — Sommeil, avec rêves 
fréquents, agitation et jactation. — Le matin, sensation comme 
si l'on n'avait pas assez dormi. 

Fièvre. — *FièVre quarte , qui consiste en horripilation , suivie de 
sueur. — Sueur au réveil, avec sensibilité de la peau , telle qu'on 
ne peut supporter d'être découvert. 

Moral. — Tristesse et appréhensions. — Morosité. — Aversion pour 
la conversation . — IndiflTérence. 

TÊTE. — Le matin , embarras et lourdeur de la tête. — Tension 
pressîve dans le front et les côtés de la tête , ainsi que dans les 
os du crâne. — Pression fouillante dans le cerveau. — Térébra- 
tion dans les tempes. — Martellement et coup dans la tête. — 
Boutons purulents au front , douloureux au toucher. — Douleurs 
brûlantes, incisives dans la peau du front. — Éruptions à la tête; 
phlyctènes suintantes à l'occiput et à la nuque. 

Yeux et Oreilles. — Pression sur le globe de l'œil. — Cuisson 
dans les yeux et aux bords des paupières, surtout en les fermant. 
— Élancements dans les angles des yeux. — * Inflammation des 
yeux, avec larmoiement abondant. -^ Inflammation et ulcération 
des bords des paupières. — Photophobie. — Douleur brûlante à 
l'extérieur de l'oreille. ^-^ Tintement dans l'oreille. 

Nez. — Boutons purulents, douloureux au toucher, sur la racine et 
le bout du nez. — Coryza fluent, avec sécrétion abondante de mu- 
cosités. 
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Visage. — Teint pâle et maladif. —Sensation de brûlure à la peau 
des joues. — Douleurs incisives , brûlantes , dans la lèvre infé- 
rieure. — Éruptions phlycténoïdes à la lèvre. — Vésicules blan- 
châtres au nez et au visage , comme par un coup de soleil. — 
Boutons purulents au menton. — Gonflement des glandes sous- 
maxillaires, avec nodosités dures, tensives, pulsatives et doulou- 
reuses au toucher. 

Dents. — Mal aux dents aggravé en fumant du tabac. -^ Douleurs 
nocturnes aux dents , qui , dans la position horizontale , s'aggra- 
vent jusqu'à porter au désespoir, avec jactation , faiblesse , 
anxiété et souffrances insupportables en se découvrant. — Dou- 
leurs lancinantes ou tiraillements successifs dans les dents, s'éten- 
dant jusque dans la tète et rendant incapable d'aucun travail 
intellectuel. 

Bouche. — Sécheresse de la langue le matin. — Élancements obtus 
et térébrants dans la racine de la langue. — Expectoration de 
salive sanguinolente. 

Appétit. — Satiété prolongée, bien que les aliments paraissent être 
bien goûtés. — Nausées en fumant du tabac, avec faiblesse des 



Ventre. — Douleurs de meurtrissure dans la région hépatique , au 
toucher et en se baissant — En marchant, contractions incisives 
dans la région des reins. — Pression vers le dehors dans Tanneau 
inguinal , comme si une hernie allait se déclarer. — *G<mflement 
et Hnduratim des glandes inguinales , "avec douleurs très- 
saillantes. 

Selles. — Selles fréquentes , liquides ou diarrhéiques , sans co- 
liques. 

Urines. — Augmentation de la sécrétion d'urine. — Urines puru" 
lentes, — Pendant l'émission des urines , tiraillement dans le 
cordon spermatique. — Dès qu'on commence à uriner, sensation 
brûlante et cuisson dans l'urèthre. — "Rétrécissement de Vurèthre, 
avec émission d'urine s'arrètant tout à coup et ne s'écouiant que 
goutte à goutte. 

Parties génitales. — Douleurs tractives dans les testicules et le 
cordon spermatique jusque dans les aines et les cuisses. — * In- 
flammation douloureuse et gonflement des testicules. — ^'Indu- 
ration des testicules. — Épaississement du scrotum. -^ Aversion 
pour les plaisirs vénériens , comme après en avoir abusé à l'excès. 
— Douleur brûlante dans la verge , pendant l'éjaculation dans le 
coït. 

Poitrine. — Coups violents, avec élancements sourds dans les côtés 
de la poitrine et du ventre. — Élancements dans la poitrine, 
aggravés en inspirant. 
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Membrbs. — Postules prariantes autour du cou, avec excoriation 
après s'être gratté. — Dartre humide depuis la nuque jusqu'à 
l'occiput. — ""Gronûement des glandes axillaires. — Pression ou 
tiraillement dans les muscles des bras et des mains. — ''Nodosités 
arthritiques aux articulations des doigts. — Éruptions de pustules 
dans la région des lombes. — Déchirements dans les cuisses. — 
^Dartres squammenses à la cuisse. — Furoncles à la cuisse. — 
Vésicules rongeantes aux mains et aux doigts, avec gonflement; 
l'eau froide aggrave les souffrances. 



70.— COCCINELLA. 

COGGIN. — Coccinella aptempunctata, bête du bon Dieo. — Médicament encore 
très-peu connu. 



SYMPTOMES. — Mal à la tète, sourd comme par une extension du 
cerveau vers l'occiput. — Douleurs semi-latérales, déchirantes et 
lancinantes au sinciput. — Rougeur et chaleur des joues. — 
Congestion au visage, comme une chaleur passagère. — Dou- 
leur dans les dents molaires, comme si elles étaient cariées, ou 
que l'air s'y introduisit. -^ Douleurs déchirantes et tractives , 
ou tiraillements successifs dans les dents, comme si on les arra- 
chait.-— Pulsations et battements dans les dents. ^Gonflement 
des gencives. 



71.— COCCULU8. 

COCC— Coque du Levant.— HAHNEMAiaf.—Do«es usitées : 13, 30.— Durtftf d'oolion : 

20 à 30 jours, dans quelques cas de maladies chroniques. 
Antidotis : Camph. n-rom. — On Remploie comme tMtidote de : Cham. cupr. ign. 

n-Tom. 
Comparer ayec : Ànt, ars, carb-T. cham, coff. colch. cupr. ign, iod. ip$c. merc. 

moscta. natr. natr-m. nitr. tiH^om. oleand, puis. rhus. sass. sabin. stram. tart. 

▼erat.— C'est surtout après ipse, que le cocculus convient, lorsqu'il est d'ailleurs 

indiqué. 



CLINIQUE. — Se laissant guider par Yensemble des symptâmeê, 
on verra les cas où Ton pourra consulter ce médicament contre : — 
Affections des personnes ( surtout des femmes) d'un tempérament 
doux et flegmatique, ou bien d'un tempérament bilieux et colé- 
rique ; Souffrances par suite d'une colère; Suites fâcheuses de Tabus 
de la camomille; Affections causées par le mouvement d'une voi- 
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ture, d'une balançoire ou d*un naviit; Faiblaflae neryeuae; Syn^ 
oope chez les personnes hystériques; Paràlym, surtout de» membres 
inférieurs^ avec exaltation du systàme nerveux; Spasmes et cùn- 
vvlsions, surtout chez les femmes hystériques et mal r^lées; Ck)n- 
vulsionstraumatiques; Affections arthritiques; Danse deSaint^uy; 
Fièvres, avec affections bilieuses ou gastriques , mÔBM par Tabus de 
la camomille ; Fièvres lentes avec faibkssê nerveuse, surtotrt après 
de fortes maladies aiguë's, des fièvres typhoïdes, le choléra ; etc. ; 
Congestion cérébrale et apoplexie, même par suite d'évacuations 
sanguines; Migraine et céphalalgie hystérique ; CËsophagite?; Af- 
fections gastriques et biliettses, même celles Causées par les mou- 
vements de la voiture, etc.; Mal de mer; Gastralgie, même par 
suite de faiblesse ; Coliques spasmodiques et flatulentes -y Hernies 
inguinales (chez les enfants); Coliques menstruelles; Dysménor- 
rhée, avec souffrances spasmodiques, (lueurs blanches, crampes de 
la matrice et autres souffrances des femmes vierges ou qui n'ont 
pas eu d'enfants; Ténesme de la vessie chez les femmes enceintes; 
Crampes de poitrine ; Palpitations de cœur ; Taheê dorsualis f ; 
Goutte aux mains et aux pieds; Gt)Utte arthritique; ^, , etc. 
(t:;;^ Voy. la note, page 47. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. •-* Tiraillements et déchirements para- 
lytiques, par accès ou continus, dans les membres et dans les 
os* -^ Mouvements convulsifs des muscles à diverses parties. — 
Douleurs ostéocopes, fouillantes, dans les membres. ->- Douleurs 
de meurtrissure , même dans les organes internes. — '^Sensation 
de vacuité ou de constriction dans les organes internes. — Sensi- 
bilité douloureuse des membres au plus léger contact. — Roideur 
douloureuse et craquements des articulations. — *Souffrance$ 
semi'latéraUs. ^ Douleurs rhumatismales, avec gouàement 
chaud des partiels affectées» *^ Douleurs lancinantes dans les 
tumeurs froides. — Engorgement et induration des glandes. — 
Hémorrhagies. — *Crampes et convulsions des membres et de 
tout le corps ^ "^quelquefois provoquées par des ulcères , ou des 
plaies, douloureusement sensibles au contact, ou en essayant 
de faire usage des parties affèctéeSr — - «Mouvements convulsifs 
des membres et des muscles , comme dans la danse de Sainf^Guy. 
— *>Pendant les accès de convulsions, face rouge, bouffie et chaude. 
— Tremblement des membres. — Attaques d'épilepsie. — *Para' 
lysies, principalement semi-latérales, avec insensibilité des par* 
lies affectées. «^ '*^Aggravation des souffrances par le sommeil^ la 
parole, le boire et le manger, mais surtout en prenant du café 
ou en fumant du tabac, ainsi que par l'air froid. •— Faiblesse et 
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perte des forces , après la moindre fatigue corporelle , le mouve- 
ment ou rintarmptioii du sommeil. -^ Manqw û! énergie vitale. 
— '^ÉvaDOoiisement. — BngourdiBsement, tantôt des pieds, tantôt 
dat maint , par accès passagers. — Le grand air est insupportable, 
qu'il soit chaud ou froid. — «Amaigrissement. 

Pbau. -^ Fort prurit, surtout le soir, en se déshabillant, ou la 
nuit au lit. — Boutons rouges et 8eml)lables à des grains de mil- 
let , avec démangeaison à la chaleur. — Éruptions de boutons 
durs et noueux , avec auréole rouge et douleur brûlante. — Taches 
rouges à la poitrine et aux côtés du cou. — ^Couleur pâle de la 
peau. 

Sommeil.— Besoin opiniâtre de dormir, le matin. — Bâillement spas- 
modique. •— Sommeil tardif par suite d'une grande afQuence 
d'idées. —Demi-sommeil, comme un coma-vigil. — Sommeil in- 
terrompu par une angoisse et une in^iétude affreuses» — Pendant 
le sommeil, sursauts, cris, mouvements convulsifs des mains, des 
yeux et de la tête. — Rêves anxieux, effrayants; rêves de mort, 
de maladies, etc. — Peur de revenants , la nuit. — Sommeil non 
réparateur, avec réveil fréquent. 

Fièvre. — Frisson et sensation de froid avec tremblement. — «Le 
soir, frissons et horripilations au dos. — Fièvre, avec disposition 
frileuse , bien que la peau soit chaude au toucher. — Chaleur 
br^Uante et rougeur des joues, souvent avec froid aux pieds. — 
•Fièvre, avec douleurs crampoïdes à l'estomac et faiblesse para- 
lytique dans les reins. — Transpiration facile pendant le mouve- 
ment, avec grande fatigue. — Sueurs la nuit et le matin. — 
•Pouls plein , dur et fiéq'uent. 

Moral. — ^Préoccupation et réflexions tristes et mélancoliques, 
comme si l'on avait eu à souffrir des ofifenses. — «Humeur hypo- 
chondriaque; désespoir. — *Forfe appréhension anxieuse, inquié- 
tude et peur de la mort. — *Disposition à s'effrayer.— *Suscepti- 
bilité excessive. — Disposition à prendre tout en mauvaise part et 
à se fâcher. — Manie. — On se trompe sur la durée du temps; il 
passe trop vite. 

TÊTE. — Obnubilation de la tête, surtout après avoir bu ou mangé. 
— Hébétude dans la tête , augmentée par la lecture ou la médi- 
tation. — Vertige comme par ivresse, ou en -se redressant de son 
lit, avec envie de dormir qui force à se recoucher. — Accès de 
vertiges , avec nausées et perte de connaissance. -** Mal à la tète 
avec envie de dormir, ou vomissements et douleurs de meurtris- 
sure dans les intestins. — *Douleur8 pressives, violentes, surtout 
dans le front. — "^A chaque mouvement, mal à la tête, comme si 
les yeux devaient être arrachés de l'orbite, avec vertiges. — *Mal 
à la tête qui est comme vide et creuse, ou sensation de oonstrictiori 



Digitized by VjOOQ IC 



252 GOGGULUS. 

dans le cerveau. — Douleurs pulsatives, tantôt au sommet de la 
tèle , tantôt dans les tempes. — TrenMemenl cùnwdsif de la téie. 
Ybitx. — Pression et douleur de meurtrissure dans les yeux, et 
difficulté d'ouvrir les paupières, la nuit, -^ ^'Rotation convulsîve 
du globe des yeux pendant les spasmes. — ''Pupilles fortement 
dilatées. — Inflammation des paupières, — Yeux proéminents, 
vitreux. — Trouble de la vue, avec taches noires devant les yeux. 

— Fantômes devant les yeux.» 

Oreillbs kt Nez. — Bourdonnement dans les oreilles, avec dureté 
de Touïe et sensation comme si les oreilles étaient bouchées. — 
Gonflement des parotides. — Gonflement du nez, parfois semi- 
latéral. — Coryza avec narines ulcérées. 

Visage bt Dents. — * Visage Sun rouge ardent, bouffi et chaud. 

— Chaleur fugace aux joues. — Cercles bleus autour des yeux. 

— Visage contracté convulsivement. — Crampes à la pommette 
et dans les masseters. — Gonflement et induration des glandes 
sous-maxillaires, — Douleurs dans les dents cariées, seulement en 
mangeant. — Vacillement des dents, avec gonflement des gen- 
cives. 

Bouche et Gorge. — '^Sécheresse de la bouche, sans soif. — Écume 
devant la bouche, formant des huiles, — Langue chargée d'un 
enduit jaune. — Sécheresse de la gorge, — Sensibilité excessive 
du palais; les aliments semblent tous être trop forts ou trop salés. 

— Constriction dans le gosier, qui semble être paralysé. — *Dou- 
leur brûlante dans Tœsophage et jusque dans la gorge, avec goût 
sulfureux dans la bouche. 

Appétit. — Goût métallique, cuivreux. — Goût acide, surtout après 
le repas, ou en toussant. — Goût acide du pain. — Goût amer du 
tabac. — Désir de boissons froides et surtout de bière. — Soif 
pendant le repas. — '^Dégoût excessif pour toutes les boissons ou 
tous les aliments, sans exception. — Képugnance pour tous les 
acides, — Boulimie. 

Estomac — Renvois, avec douleur à Festomac et à Tépigastre. — 
* Renvois avec envie de vomir. — *Renvois à vide, ou fétides et 
putrides. — * Accès de nausées, jusqu'à faire perdre connais^ 
sance. — Envie de vomir, en se redressant dans le lit, qui force 
à se recoucher. — Envie de vomir pendant le repas, ou par suite 
d'un refroidissement, avec accumulation abondante de salive. — 
'^Vomissements et nausées par le mouvement de la voiture, ou 
sur mer. — Sensation de plénitude dans Testomac , avec gène de 
la respiration. — * Violentes douleurs crampoïdes, serrement 
comme par une griffe, et crampes à V estomac, quelquefois peu 
aprèsle repas. — Oppression anxieuse et pincements à l'épigastre, 
avec gêne de la respiration. 
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Ventre, — Douteurs de meurtrissure dans les hypochondres. — 
""Douleur pressive dans la région hépatique, aggravée par la toux 
ou en se baissant. — ''Élancements dans la région hépatique. — 
Douleurs abdominales, comme si les intestins étaient meurtris, 
ou comme par un abcès intérieur, à chaque mouvement. — Pres- 
sion comme par une pierre dans la région ombilicale et dans le 
bas-ventre. — Sensation dans le ventre comme s'il était creux 
et vide. — *Ballonnement du ventre. — Pincements contractifs 
dans la partie supérieure du ventre, avec suspension de la 
respiration. —*Dou\e\xr brûlante, tiraillements et déchirements 
dans le ventre. — Douleurs crampoïdes dans le ventre. — *Coli' 
ques venteuses, crampoïdes, surtout la nuit, aggravées en toussant 
ou en se penchant en avant. — *Disposition à la sortie d'une 
hernie inguinale. 

Selles et Urines. — Constipation, avec ténesme. — Selk dure, 
difficile, — Selle diarrhéique d*odeur putride. — *Selles molles , 
jaunes et ''qui brûlent à Tan us. — Urine aqueuse, avec envie 
pressante. — '^Ënvie fréquente d'uriner, même chez les femmes 
enceintes. 

Parties viriles. — Prurit au scrotum. — Douleur tiraillante de 
meurtrissure dans les testicules, au toucher. — Grande sensibilité 
et excitation des parties génitales, avec désir du coït. — Après le 
coït, faiblesse des jambes, pesanteur et sensation de meurtrissure 
par tout le corps. 

RÈGLES. — ^Règles trop hâtives, avec crampes dans le bas-ventre, 
— Règles douloureuses, avec écoulement abondant d'un sang 
coagulé, suivies d'hémorrhoïdes. — '^Suppression des règles, 
avec coliques spasmodiques et pressives, flatuosités, faiblesse pa^ 
ralytique, oppression, anxiété, crampes de poitrine, accès de 
nausées jusqu'à la défaillance, et mouvements convulsifs des 
membres. — "^Règles peu abondantes, irrégulières, avec leucor'^ 
rhée dans les intervalles. — (Métrorrbagie.)— '^ Ecoulement de 
mucosités sanguinolentes par la matrice, pendant la grossesse. 
— '^Leucorrhée, semblable à de l'eau dans laquelle on aurait lavé 
de la viande, entremêlée d'une séroSKé sanieuse et purulente. — 
""Crampes de matrice. 

Larynx. — Toux fatigante, par oppression de poitrine qui ne 
se manifeste que pendant la toux. — foux périodique, de quatre 
nuits l'une, vers minuit ou % heures du matin, avec constriction 
dans la gorge qui force à tousser. 

Poitrine. — Suspension de la respiration, qui s'arrête dans la fos- 
sette du cou, comme par constriction de la gorge. — *Respi- 
ration courte, intermittente. — Pression sur la poitrine comme 
par une pierre. — Crampes de poitrine avec soupirs et gémisse* 
r Par'. - T. I, n 
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ments. — ^CmstricHon tenmve de la poitrine, quelquefois d'un 
seul c^, avec gène de la respiration. •— Gargouillement et sen- 
mtion de f)acuité dans la poitrine. — Fatigue de la poitrine par 
la lecture à haute toix. — ''Congestion à la poitrine avec anxiété 

— *Battement de cœur, — Taches rouges sur la poitrine. 
Tronc. — Déchirements paralytiques aux reins, — Tiraillements 

et déchirements dans le dos, surtout en parlant, en marchant et en 
se baissant. — Élancements entre les omoplates et dans les reins. 

— Craquement des vertèbres du cou pendant le mouvement. — 
Faiblesse des muscles du cou, ils ne peuvent pas supporter la tête. 

— Taches rouges au cou. 

Bras. — Lancinalions dans l'articulation de l'épaule et dans le bras, 
pendant le repos. — Dou/eurs lancinantes dans le bras, prove- 
nant d'un doigt blessé. — Convulsions du bras avec rétraction des 
pouces. — ^Paralysie des bras, — Palpitation des muscles du 
bras. — Douleur de meurtrissure dans les os du bras, pendant 
le mouvement. — "^Gonflement chaud et arthritique des mains. 

— Engourdissement ou chaleur et froid alternant de Tune ou 
l'autre main. — 'Torpeur des mains. — Contractions crampoïdes 
et tressaillement des doigts. 

Jambes. — » *Paralysie des membres inférieurs, provenant des reins. 

— Déchirements tractifs dans les genoux, les pieds et les orteils. 

— Douleur de meurtrissure dans les cuisses, pendant le mou- 
vement. — Craquement des genoux, pendant le mouvement.— 
""Gonflement inflammatoire du genou avec lancinations passa- 
gères. — Sensation brûlante aux pfieds. — Gonflement chaud et 
pruriant des pieds, quelquefois aussi le soir. — Engourdissement 
des pieds. — Froid et transpiration des pieds. 



72.— GOGHLEAAEA AKHORACIA.. 

COCHLEâR. — Aacbivks db Stapf. — Pea connu* 



SYMPTOMES. — Douleurs dans toutes les jointures, le matin en 
étant tranquillement couché, se dissipant par le mouvement et 
en se levant. — Grande irrésolution; stupidité et impossibilité 
de rassembler ses idées ; difficulté de réfléchir, le soir. — Maux 
de tête pressifs, perforants, comme si le cerveau allait éclater; 
maux de tête tantôt par-ci, tantôt par-là, avec pression profondé- 
ment dans le cerveau, aggravée en ouvrant les yeux grandement. 
— Yeux gonflés; obscurcissement passager de la vue. —Dans les 
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dmts, douleurs comine si elles étaient moUes et qu'elles branlas- 
sent en mâchant. — Nausée$ avec envie de vomir, et grattement 
dans la gorgis; ré^rgitation et vomissement de matières bi- 
lieuses. 



75.— COFFEA GRUDA. 

GOFF. — Café cru. — AiCBivss db STArF. ^ Dont usiiéei : 9, lO, 3«. — Durée 

d'action : jnsqa'à lO jours, dans quelques cas de maladies cbroniquas. 
Antidotes : Acon. cham. igo, n-Tom. — Le café est antidote de : PsoriQQm et de 

toutes les atttopsorines. 
GohfaÎler atbc : Âcon, agivr, ang. an. b$lL bry. canth. carb^veg. eauaf . cham. 

cofic. «olpc. ooB. ign. kai. lanr. mang. merç. f»-vom. op. pboa. phoa-ac. puis. 

rbufl. sep. suif, yaler. 



CLINIQUE, -r- Se laissant gpîder par Vensemhk des symptânm, 
on verra les cas où Ton pourra consulter ce médicament contre : — 
Surexcitation nerveuse; Némalgies excessivement douloureuses; 
Suites fâcheuses d'un refroidissement; Convulsions; Prodromes 
de la petite vérole, des morbilles (et de la scarlatine); Miliaire 
j^rprée; Insomnie par surexcitation nerveuse; Fièvre inter- 
mittente; Suites fâcheuses d'une joie inattendue ou excessive; Apo- 
plexies sanguines et séreuses?; Migraine?; Céphalalgie congestive?; 
Dureté de Touïe; Odontalgies et angines excessivement doulou- 
reuses; Douleurs i enfantement et tranchées trop violentes; Péritonite 
puerpérale; Cris et agitation des nouveau-nés; Gastralgie?; Souf- 
frances gastriques à la suite de la petite vérole, etc.» etc. 

Ç;:?* Voy, la note, page 47. 



SYMPTOMES GÉNËRiUX. — *Surimpre$siûnnahiUié doidounuse 
des parties affectées, — Grande mobilité des muscles, et agilité 
de tout le corps, r— * Surexcitabilité morale et physique, — 
Aversion pour le grand air, avec malaise et exacerbation des 
symptômes pendant une promenade en plein air. — Convulsions 
avec grincement de dents et froid aux membres. — *Insomnie 
par exaltation de Timagination, aiQuence d'idées et visions fan- 
tastiques. — Besoin de se coucher et de fermer les yeux, bien que 
Ton ne puisse pas dormir. — Fort frissonnement avec augmen-- 
tation fébrile de la chaleur du corps. — "Fièvre avec angoisse 
inconsolable. — "Horripilation avec coliques et agitation violente. 
— *Pleurs, hurlements, cris, jactation et découragement, surtout 



Digitizad 



by Google 



2i>6 COFFEA CRUDA. 

pendant les ncrè- de douleur. — •Cris des enfants. — Anxiété de 
c€8w et de conscience avec appréhensions. — ^Vivacité et loquacité 
exaltées. -— Vivacité et exaltation de rimaginatlon, avec acuité 
des facultés intellectuelles. 
TÊTE — GoBGB. — Maux de tête, comme si le cerveau était meur- 
tri. — Céphalalgie semi-latérale, comme si un clou était enfoncé 
dans Tos pariétal. — Pesanteur de la tète. — Gongestion à la 
tête, surtout en parlant* — Yeux vifs, rouges, avec vue plus 
distincte. — Sensibilité excessive de l'ouïe; les sons de la mu- 
sique semblent être trop forts et trop aigus. — "Dureté de l'ouïe 
avec bourdonnement d'oreilles. — Épistaxis, avec lourdeur de la 
lêle. — Chaleur du visage, avec rougeur des joues. — * Tirail- 
lements successifs, et douleurs vives dans les dents, avec inquiétude^ 
anxiété et pleurs, surtout la nuit et après le repas. — *Mal de 
gorge avec grande sensibilité douloureuse et gonflement du voile 
du palais. 
Estomac — Selles. — Goût de noisettes ou d'amandes douces 
dans la bouche. — La fumée du tabac paraît particulièrement 
agréable. — Sensation de faim immodérée. — Soif augmentée, 
surtout là nuit. — •Vomissement bilieux. — Crampes d'estomac 
avec douleurs pressives lancinantes. — Anxiété et oppression à 
la" région de l'épigastre ; les vêtements gênent. — * Douleurs ab- 
dominales qui portent jusqu'au désespoir, surtout chez les femmes. 
— Selles molles, fréquentes. — * Diarrhée, ° aussi pendant la 
dentition. 
Urines et Parties génitales. — Émission d'urine abondante, sur- 
tout vers minuit. — Grande excitation de l'appétit vénérien, 
avec flaccidité ou forte excitation des parties génitales. — Exci- 
tation immodérée des parties génitales de la femme, avec prurit 
voluptueux, forte sécrétion muqueuse, et écoulement fréquent de 
sang. — Métrorrhagie. 
Poitrine et Membres. — '^oux courte, saccadée, sèche, avec forte 
excitation dans le larynx et jactations anxieuses. — Accès de suf- 
focation, — Tremblement des mains , pendant que l'on tient un 
objet. — Contractions crampoïdes des doigts. — Crampes dans 
le mollet en pliant le genou. — Crampes à la plante des pieds en 
tendant le coude-pied. — Tremblement des pieds. 
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74. — COLCHICUM AUTUMDVAJLE. 

COLCH. — Colchique. — Archives m Staw. — Doses usitées : «, 13, 9». -^ Durée 

d'action : jusqu'à 30 jOors, dans quelques cas de maladies ohrooiques. 
Antidotes : N-vom. puis. cocc. 
Comparer avec : Acon. chin. cocc. merc. natr-m. n-vom. op. puis. sep. 



CLINIQUE. — Se laissant guider par Yensemble des symptômes, 
oTi verra les cas où Ton pourra consulter ce médicament contre : 
— Affections rhumatismales et arthritiques; Paralysies; Affections 
hydropiques; Fatigue nerveuse par suite de veilles prolongées; Sur- 
excitation nerveuse; Otorrhée purulente à la suite des morbilles; 
Gastrite?; Ascite?; Affections gastriques; Dyssenterie; Coliques 
flatulentes surtout chez les personnes hystériques ; Affections 
des voies urinaires et des reins; Crampes de la poitrine; Hydro- 
thorax, etc. , etc. 

tp^ Voy, la note, page 47. 



SYMPTDMPS GÉNÉRAUX. — * Déchirement rhumatismal et arthri- 
tique dans les membres et autres parties du corps, surtout par un 
temps chaud. — Élancements tressaillants dans les muscles et le 
périoste des membres, surtout par un temps froid. — Tressaille- 
ment fréquent du corps. — Élancements dans les articulations. 
Faiblesse paralytique des muscles, — Douleurs accompagnées de 
faiblesse paralytique et de paralysie réelle, — Gonflements hydro- 
piques. — Les souffrances sont singulièrement aggravées par la 
fatigue intellectuelle, le contact, une lumière trop vive et l'odeur 
de Ta viande de porc. — Eœacerbation des symptômes depuis l'en" 
trée de la nuit jusqu'à V aurore. — Affaissement général, et par 
suite sensibilité douloureuse de tout le corps, en sorte qu'on ne 
peut se bouger sans gémir. — *" Fatigue nerveuse et faiblesse par 
le travail de nuit. 

Pbau. — Prurit, comme par des orties. — Fourmilkmeni à diffé^ 
rentes parties, comme après avoir été gelé. — Ériiption d'un 
rouge pourpre à la face, aux bras et aux cuisses* 

FiàvRB. — Fièvre rhumatismale y avec courbure douloureuse des 
articulations des mains et des pieds, douleurs aux épaules, aux 
hanches et aux reins, racine de la langue douloureuse en avalant, 
sueurs acides. 

Sommeil. — Envie de dormir le jmr,Brec inaptitude au travail. — 
Insomnie par surexcitabililé nerveuse. — Réveil fréquent, avec 
effroi. — Chaleur nocturne, avec forte soif. 
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Moral. — Grand abattement. •— Mauvaise humeur. -* Les souf- 
frances paraissent insupportables. — La moindre impression ex- 
térieure met hors de soi. — Faiblesse de la mémoire. — Oubli et 
distraction. 

TÊTE. — Pression à Vœeiput, pendant des effbrts intellectuels. — 
Maux de tête crampoïdes, surtout au-dessus des yeux. — Déchi- 
rement semi-latéral dans la tête. — Fourmillement dans le front 
et sur la tête. 

Yvv%* '^ Douleurs dans les yeux, comjna un tiraillepient fouillant 
dans la profondeur du globe. — Gonflement des paupières infé- 
rieures. — Suppuration des glandes de Meibomius. — Traction 
visible dans la paupière inférieure, 

OaEiLf^BS. -^ Otalgie, ayeo élancements déchirants. — Fourmille- 
ment dans les oreilles, comme si elles avaient été gelées. — Sen- 
Batien d'obturation des oreilles, -r- "* Écoulement purulent par les 
oreilles, avec douleurs tractives. 

Nez. — Douleur pressive dans les os du nez. — Douleur d'excoria- 
tion à la cloison des narines, aggravée par le toucher. -* Sensi- 
bilité eoccessive de l'odorat, — Coryza opiniâtre, avec renâ- 
clement de mucosités visqueuses et abondantes, provenant du nez. 

Visage. — Traits du visage déflgurôs. — Aspect maladif, triste, 
souffreteux, r— Visage tacheté de jaune. — Gonflement oedéma- 
teux de la face. — Sensation d'écartement dans les os de la face. 

— Sensation dans les masseters, comme si on les élargissait, 
avec difficulté d'ouvrir la bouche. — Tractions et tressaillements 
successifs dans les muscles et les os du visage. — Déchirement 
semi-latéral dans la face, jusque dans Foreille et la tète. -—Four- 
millement dans la peau du visage, comme s*il avait été gelé. — 
Lèvres gercées. -^ Déchirement dans la lèvre inférieure. -?- Dou- 
leur Qrampoïde dans l' articulation de la màohoiFe. 

DwTS. — Odmtalgie, avec doulewps déchirantes, -r- Sensibilité des 
dents, lorsqu'elles se touchent en fermant la mâchoire. — Dou- 
leurs aiguës dans les gencives. 

Bouche. — Chaleur dans la bouche. — Déchirement dans le palais, 

— Salivation séreuse, abondante, avep sécheresse de la gorge. 

— Lourdeur, rmdeuf et insensibilité de la langue. 

Gorge. — Mal de gerge, comme par gonflement de rori6oe de l'œ- 
sophage. — Fourmillement dans le palais. *-*- Constriction du go* 
sier. — Inflammation, déchirements et élancements au palais et 
à la gorge. — Accumulation de mucosités verdâtres dans la gorge 
et la bouche. 

Appétit. — Appétit se dissipant promptement, seulement par Tas-! 
pect ou l'odeur des aliments, avec dégoût. — Insipidité des ali-- 
ments, — Forte soif, surtout pour le café. 



Digitized by VjOOQ IC 



eOLCHICUM AUTOMNALE. 259 

Estomac. — Renvois d'pir fréquents. — Hoquet continuel. — Nau- 
sée qui va jusqu'à faire perdre connaissance par Vodeuf des oeufs 
fraU ou de la viande grasse. — - Nausées pendant le repas. — 
Nausées après avoir avalé la salive. — Vomissements d^aliments 
ou de bile, parfois avec douleurs violentes à l'estomac et diar- 
rhée bilieuse, jaunâtre. — Estomac très-sensible au toucher, — 
Sensation d'excoriation et fourmillement à Testomac. — Sensa- 
tion de froid ou de brûlure à VestomaG, -r Élancements dans le 
creux de Testomac. 

Vbntbe. — Ballonnement et plénitude du ventre. — Pression 
vers le dehors dans la partie supérieure du ventre. — Colique, 
avec douleurs déchirantes. — Douleur d'excoriation dans le côté 
gauche du ventre, au toucher. — * Gonflement hydropique du 
ventre. — Douleur de brûlure et pression dans le bas-ven- 
tre^ dans la région de la vessie et dans les parties génitales in- 
teirnes. 

Selles. — Constipation. — Selles lentes, difficiles, insuffisantes, 
avec besoin pressant. — Évacuation des selles sans qu'on s'en 
aperçoive, r- * Diarrhée dyssentérique de mucosités blanches, 
transparentes, gélatineuses. — Écoulement de mucosités abon- 
dantes par le rectum. — Selles sanguinolentes, et comme mêlées 
de ftussea membranes. -*- Chute du rectum. — Fourmillement, 
prurit, brûtement et déchirmient à Vanus, — Crampes dans le 
sphin^r de l'anus. 

Urines. — Besoin pressant d'uriner, avec émission abondante d'u- 
rines claires. — * Émission peu abondante d'une urine de coulewr 
foncée, avec ténesme et sensation briUante. — Émission doulou- 
reuse et peu abondante d^une urine couleur rouge ardent. — Urine 
brunâtre ou noirâtre. — Dépôt blanchâtre dans les urines. — 
Sensation briiiante et pressiofi dam le$ voies urinaires et la ves- 
sie. — Tiraillements , déchirements et douleurs incisives dans 
Turôthra. 

Labtnx. — Fourmillement dans la trachée-artère. — Chatouille- 
ment dans le pharynx, qui provoque une petite tonx sèche. — 
Toux fréquente, courte et sèche. — Toux nocturne avec émission 
involontaire des urines. 

PoiTRïNE. — Gène de la respiration et oppression de la poitrine, — 
Oppression de la poitrine, tensive, pressive et périodique. — 
Élancements dans la poitrine , quelquefois en respirant. — Dé- 
chirements dans la poitrine, avec lancinations obtuses. — Dou- 
leur d^excoriation dans la poitrine au toucher et pendant le mou- 
vement. — Fourmillement à la poitrine. — Violent battement de 
cceur. 

Tronc. — Douleur d*excoriation dans les reins pendant le mouve- 
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ment, ^^ Déchirements dans le dos. — Tension lancinante entre 
les omoplates. 

Bras. — Déchiremmt dam les hra$, les mains et les doigts. — 
Douleur de paralysie dans les bras. — Tremblement des mains. 
— Contraction crampoïde des doigts. — Fourmillement dans les 
doigts , comme s'ils avaient été gelés. — Torpeur du bout des 
doigts. 

Jambes. — Déchirements dans les jambes, les pieds et les orteils, — 
Tiraillements paralytiques dans les cuisses. — Gonflement chaud 
des jambes, avec douleurs aiguës pendant le mouvement. — Four- 
millement dans les orteils, comme s'ils avaient été gelés. 



78. — COLOCYWTHIS. 

COLOC. — Coloquinte. — Habnemann. — Doses usitées : 34, 30. — Durée d^action : 
jusqu'à 40 jours, dans quelques cas de maladies chroniques. 

ANTIDOTF.S : Camph. caus. cham. coff. staph. —Il est employé comme antidote de : 
caus. 

Comparer avec : Arn. ars. hell. canth. coût. cham. coff. dig. ttaph. verat. 



CLINIQUE. — Se laissant guider par Ver^senthle des symptômes , 
on verra les cas où Ton pourra consulter ce médicament contre : 
— Polysarcie ; Suites fâcheuses d'émotions morales avec iMignation 
et mortification; Affections crampoides; Affections arthritiques; 
Artbrocace; Fièvres bilieuses, surtout par suite d*une mortification 
ou d'une Indignation; Migraine; Ophthalmies arthritiques et d'au- 
tre nature; Prosopalgie; Gastralgie, gastrite (?) et autres affections 
gastriques; Coliques spasmodiques , inflammatoires et flatulentes ; 
Tympanite?; Entérite?; Coliques par suite d^une indignation ou 
^une humiliation ; Coliques par refroidissement ; Souffrances bi- 
lieuses; Diarrhée avec vomissement; Diarrhées chroniques; Dys- 
senleries; Fièvre puerpérale; Hémorrhoïdes; Coxalgie; Coxar- 
throoace, même par suite d'une luxation ou autre cause mécanique; 
Luxation spontanée, etc., etc. 

tt^"^ Voir la noie, page 17. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. -^* Souffrances semi4atérales.^*Cram' 
pes douloureuses ou contractions crampoides, dans les parties in- 
ternes ou externes. — Raccourcissement des tendons, à quelques 
parties seulement^ ou dans tout le corps, avec contraction de tous 
les membres, au point de ressembler à un porc-épic. — Enroidis- 
sèment de toutes les articulations. — Êlamxments déchirants , 
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pafwurant le corps dans taute sa longueur. — Abattement physique 
pendant la marche au grand air. — Évanouissement, avec froid 
des parties extérieures. 
Peau. — Prwrit pénible, avec grande inquiétude dans tout le corps, 
surtout le soir au lit, suivi de transpiration. — Desquamation 
générale de la peau du corps. — Éruptions qui ressemblent à la 
gale. — ^Peau chaude et sèche. 
SoMMBiL. — Sommeil de nuit agité. — ^'Sonlnolence alternant avec 
délire^ avec yeux ouverts. — '^Insomnie à la suite d*une indigna- 
tion. — Pendant le sommeil , on est couché sur le dos, avec Tune 
d^^ mains appuyées sous Tocciput. — Rêves fréquents , vifs et 
lascifs. 
Fièvre. — Froid et frissons, avec chaleur au visage , sans soif. — 
*Pouls dur, plein et accéléré. — ''Chaleur sèche , générale. — 
Sueur nocturne avec odeur d*urine , à la tête , aux mains , aux 
jambes et aux pieds. 
Moral. — Accablement moral avec taciturnîté. — Humeur pleu- 
reuse. — *Ana}iété et inquiétude, avec «"envie de s'enfuir. — 
"^Manque de sentiment religieux. 
TÊTE. — Vertige jusqu'à faire tomber, en tournant promptement la 
tête, avec chancellement des genoux. — Mal de tête, comme 
provenant d'un courant d'air, se dissipant par la marche en plein 
air. — Douleur compressive dans le sinciput, aggravée en se 
baissant ou en étant couché sur le dos. — * Accès de mal de tête 
semi-latéral y tr actifs et crampoïde, ou pressif, "avec nausées et 
vomissements, quelquefois tous les jours, vers les cinq, heures 
après midi. — Douleur au front et dans les yeux, comme partant 
du dehors et se dirigeant vers le dedans. — Mal de tète avec dou- 
leurs violentes, qui ne permettent pas de rester couché, et forcent 
à crier ou à pleurer. — Accès de maux de tête, suivis de suffoca- 
tion. — «^Congestion à la tête. — Douleur brûlante à la peau du 
front et du cuir chevelu. — "Chaleur à la tête. 
Yeux. — Inflammation des yeux. — * Douleurs brûlantes, incisives 
et élancements dans les yeux. — ''Écoulement d'une sérosité acre 
par les yeux. 
Visage. — Pulsation et fouillement dans le nez. — Visage pâle et 
défait, avec yeux abattus. — '^Douleurs tensives, déchirantes, 
brûlantes ou lancinantes au visage, souvent d'un seul côté, et 
s'étendant jusqu'aux oreilles et dans la tête. — «^Croûtes au vi- 
sage. — "Face d'un rouge foncé (pendant la fièvre). —Visage 
enflé, avec chaleur et rougeur de la joue gauche et douleurs dé- 
chirantes. 
Bouche. — Douleurs dans les dents comme si le nerf était tiraillé 
ou tendu. —*Douleurs pulsatives aux dents ,du côté gauche. — 
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Apreté de la langue. — ""Langue chargée d*un enduit jaune. — 
Crampes dans le gosier avec renvois à vide, ei battements de 
cœur. 

Estomac* — ^ Appétit diminua, sans soif, bien que Ton ait un grand 
désir de boissons, accompagné d'un goût fade dans la bouche. — 
Nausées continuelles avec renvois. — '^Goût amer de la bouche et 
de tous les aliments. — *Pour peu qu'on ait mangé, coliques et 
diarrhée. — '^Douleurs d'estomac , quelquefois après le repas. — 
""Vomissement des aliments ou de matières verdâtres. -r- Vomis- 
sements avec diarrhée. -— «Sensibilité douloureuse de Tépigastre 
au toucher. — Pression violente à Teslomac et dans la région 
précordiale. 

Vbnteb. — *Ballonnement du ventre, comme dans une tympaniiê. 
— *Doulew crampdide et constriction dans les intestins , surtout 
après un accès de colère. — *Coliques easeessivement violentes , 
avec douleurs incisives, crampoïdes ou contractives , qui forcent 
à se replier sur soi-même, avec inquiétude dans tout le corps, et 
avec sensation d'horripilation au visage , qui semble partir du 
bas^ventre. — "^Coliques avec crampes aux mollets. — ""Coliques 
comme par refroidissement. — ^Coliques après le repas, -r- Pin- 
cements et sensation de griffement dans le ventre, soulagés par 
un mouvement violent. — "^Tranchées et élancements dans le 
ventre, comme par des couteaux, avec frissonnements et déchi- 
rements qui parcourent les jambes. — "^Grande sensibilité, dou- 
leur de meurtrissure et sensation de vacuité dans le ventre. — 
"^Grondement dans le ventre. -=- *Le café et la fumée du tabac di- 
minuent les coliques. — ""Hernie inguinale. 

Sblles. — Constipation. — Selles diarrhéiques jaune verdâtre , 
écumeuses et d'odeur aigre, putride ou de moisi. — Diarrhées 
muqueuses. — Selles sanguinolentes. — *Selles dysseniériques , 
avec coliques. — Pendant la selle, contraction dans le rectum. — 
Gonflement douloureux des boutons hémorrhdtdaux de Vanusetdu 
rectum.'— Écoulement de sang par ranus.--?"^Paralysie du sphincter 
de l'anus. 

Urines. — Ténesme de la vessie. *— Diminution de la sécrétion des 
urines. — Émission d'urines abondantes et de couleur claire pen- 
dant les douleurs. — Urines fétides qui deviennent promptement 
épaisses, gélatineuses et gluantes. 

Pahties génitales. — Sensation comme si tout affluait vers les 
parties génitales, des deux côtés du ventre, de manière à provo- 
quer l'éjaculation. — Excitation de Tappétit vénérien, comme 
une sorte de priapisme. — Impuissance complète. — Rétraction 
du prépuee derrière le gland. •^Nodosités douloureuses dans les 
mamelles. 
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Labtnx bt Poitrinb. — Petite iouœ sèche provoquée par une irritar 
tion dans le larynœ, ou par la fumée du tabac. — Accès d'asthme, 
la nuit» — Oppression de la poitrine comme si elle était compri- 
mée. -^ Battements de cœur. 

Tronc. -^Douleurs tractives dans le dos, comme si les muscles 
étaient tendus. — Tension dans le cou et les omoplates. — Engor- 
gement et BQppuration des glandes axiilaires. 

BBAs.^Dodletir de meurtrissure dans l'articulation dé Fépaule, 
surtout apirès s'être mis en colère. — Douieut ostédCope, pressivé 
et lancinante, dans les bras. — Douleur crampoïde dans les mains, 
qui tie permet d'Ouvrir les doigts qu'avec difficulté. ^ Tiraille- 
ment dans les tendons des pouces. 

Jambes. — «'Douleur dans l'articulation coxo-fémoralë, comme Si elle 
était serrée par des bandes de fer, au bassin et à la région du 
sacrum ; avec douleurs depuis la région lombaire jusque dans les 
jambes. — Lancinations tensives dans la région des lombes et des 
hanches, surtout en étant couché sur le dos. — Douleur pendant là 
marche, comme si le psoas était trop court. — ^Luxatiôh sponlaùée 
de l'articulation coxo-fémorale. — Manque de flexibilité du genou 
m^i ne permet pas de s'accroupir. — Crampes dans les jambes. — 
Élancements dans les jambes, surtout pendant le repos. — Grande 
pesanteur et tretnblement des jaiiibes. ^^ Déchireiuetit dans la 
plante des pieds, pendant le repos. 



76.--GONnJH MACULATUM. 

GON. — Grande dguê« — Èabneh ann. — Dose witée : 30. — Durée d'action . jus- 
qu'à 40 JoUri, dans quelqaee cas de tnaladies chroniques. 

Antidotes : Goff. oikr-spir. -^ On r9mploiB comme wuiiBie de i NHr-ic. 

Comparer avec : Arn. asa* bell. coff. dig, dulc. graph. iod. lyo* magn-m. magn. 
merc. moscli. nitr-ac, n-vom, phos. phos-ac. plumb*|)iii«. rhus* rut. sabad. sep. 
stoph. sttlf-ac, tar. teucr. valer. 



CLINIQUE. *^ Se laissant guider par Yênsembte des symptômes , 
on verra les cas où Ton pourra consulter ce médicament contre : — 
Affections hypochondriaques, surtout chez les célibataires à principes 
sévères et d*une abstinence absolue, ou bien chez les personnes qui 
ont fait abus du coït; Spasmes, accès de faiblesse et autres affec- 
tions des personnes hystériques- Affections scrofuleuses, avec indura- 
tion et engorgement des glandes ; Affectionsdes vieillards, des femmes, 
et surtout des femmes enceintes ; Anciennes affections par suite de 
contusion, principalement dans des glandes, ainsi que dans des par- 
ties tendineuses et membraneuses; Ecchymose sénile; Affections 
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hydropiques; Chlorose; Taches hépatiques; Dartres; Indurations 
squirrheuses et ulcères carcinomateux, surtout par suite de contu^ 
sion; Carie?; Ulcères gangreneux?; Pétéchies?; Fièvres len- 
tes?; Fièvres inflammatoires?; Mélancolie hypochondriaque et 
hystérique; Manie?; Apoplexie avec paralysie, principalement 
chez les personnes âgées; Migraines; Hydrocéphale?; Congestion 
cérébrale avec vertiges; Ophlhalmie, principalement des personnes 
scrofuleuses; Cataracte par suite d'un coup (d'une commotion); 
Obscurcissement de la cornée?; Photophobie scrofuleuse; Myopie; 
Presbyopie; Amblyopie amaurotique; Otalgie; Dureté de Touïe; 
Engorgement des parotides ; Ozèoe , même celle par abus du mer- 
cure; Prosopalgie; Ckmcer aux lèvres; Spasmes dans la- gorge; 
Dyspepsie, aigreurs, nausées et autres affections gastriques; Cancer 
dePestomac?; Constipation; Lientérie?; Diabète?; Hématurie?; 
Catarrhe de la vessie?; Rétention d'urine; Strangurie?; Orchite 
par suite de contusion? ; Impuissance, surtout par suite de pollu- 
tions; Pollutions chez les jeunes gens d'une constitution irrita- 
ble; Crampes de matrice; Dysménorrhée; Aménorrhée; Fiueurs 
blanches; Stérilité avec aménorrhée? ; Squirrhe (et cancer) du sein, 
surtout par suite d'une contusion; Chlorose; Catarrhe avec fièvre, 
angine et souffrances gastriques ; Toux sèche des sujets scrofuleox ; 
Toux convulsive et suffocante; Coqueluche; Hémoptysie? ; Asthme, 
surtout chez les vieillards ; Asthme hystérique? ; Affections chroni- 
ques du cœur; etc., etc. 
fi:;^ Voy. la note, page 47. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Crampes et douleurs crampdides dans 
diverses parties, — ^Courbature des membres et des articulations 
dans le repos, — * Douleurs nocturnes et souffrances qui troublent 
le sommeil. — Les symptômes apparaissent pendant le repos, et 
s'aggravent au commencement de la marche ou du mouvement. 

— Facilité à se donner des tours de rems. -^* Accès de souffrances 
hystériques et hypochondriaques. — Soubresauts des tendons , 
tremblement et secousses convulsives dans les membres. — Bouil- 
lonnement du sang. — Gonflements hydropiques. — ^Gonflement 
et induration des glandes; avec douleurs fourmillantes et lanci- 
nantes. — "^^Accès d'évanouissement. — Grand abattement général 
avec rires involontaires, — Sensation de fatigue^ surtout de bon 
matin , au lit, — '^^Inquiétudes dans le corps , surtout dans les 
jambes. — Manque d'énergie et faiblesse nerveuse, — Consomption. 

— ^Affaissement subit pendant la marche. — Grande disposition 
à se refroidir. — ^Grande fatigue et autres souffrances par la pro- 
menade en fkin air, — *Manque opiniâtre de chaleur vitale na*» 
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tureJle. — Mouvements convulsifs des parties supérieureà du 
corps, avec paralysie des parties inférieures. 

P£4U. — Élancements et prurit picotant à la peau. — Couleur 
bleuâtre de la peau de tout le corps. — Inflammation douloureuse 
de la peau. — ""Éruption urticaire à la suite (J^un fort exercice 
c&rporel. — Boutons , comme ceux de la gale , qui deviennent 
croûteux. — ""Taches brunâtres ou rouges et pru riantes sur le 
corps , qui disparaissent et reviennent. — "" Dartres humides, ou 
croùteuses et brûlantes. — Ulcères noirâtres, avec écoulement 
sanieux, sanguinolent et fétide, extension fourmillante. — Ulcères 
gangreneux. — ^Ulcération des os. — Panaris. — Pétéchies. — * Taches 
rougeâtres et verdâtres comme par ecchymose. 

Sommeil. — *Envie de dormir le jour, même de fort bon matin. — 
Somnolence. — *Envie de dormir le soir, avec affaissement des 
paupières. — *Sommeil tardif. — Sommeil agité et non répara- 
teur, avec pleurs et rêves fréquents , anxieux et effrayants. — 
Rêves de maladies, de mutilations, de morts, de dangers et de 
querelles. — La nuit, maux de tète, nausées, gastralgie, saigne* 
ment de nez, douleurs dans les membres, etc. — Réveil incomplet, 
après minuit, avec grande angoisse. — Cauchemar. — Tressaille- 
ment des membres pendant le sommeil. 

Fièvres. — Frissons, froid et horripilation fréquente. — Chaleur 
sèche, intérieure. — Fièvre lente, avec manque total d'appédt. 

— Fièvre inflammatoire, avec forte chaleur, sueur abondante, 
anorexie, diarrhée et vomissements. — Fièvre, avec inflammation 
de la gorge et toux. — Pouls irrégulier. — Sueurs nocturnes , 
même au commencement du sommeil. — Sueurs locales, fétides 
et mord ican tes. 

Moral. — * Angoisse hystérique, avec tristesse et forte envie de 
pleurer. — Anthropophobie, et cependant peur de la solitude. — 
Caractère peureux (peur de voleurs). — Idées superstitieuses. — 
*Disposition à s'effrayer. — ^Mauvaise humeur et morosité. — 
*Indilf€rence hypochondriaque. — *Manque d*énergie morale. — 
Inaptitude au travail. — *Irritabilité et disposition à se fâcher. 

— Idées désordonnées et manie. — Confusion des idées, comme 
quand on s'assoupit. — Conception lente. — Faiblesse des fa- 
cultés intellectuelles et de la mémoire. — * Oubli facile. — 
Délire. 

TÊTE. — Ivresse, après avoir pris la plus petite quantité d*une bois- 
son spiritueuse. — "^Vertige tournoyant en se levant, et **parfoi8 
à faire tomber de côté lorsqu*on regarde en arrière, ou lorsqu'on 
est couché, surtout le matin, au lit. — Coup de sang, avec face 
gonflée et ecchymosée, comme chez un homme étranglé, respira- 
tion difficile, pouls lent, extrémités froides. — Accès de maux d^ 
rPart, — T. I, n 
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tête, 0/vec nausées et vomisdement de mucosités. — Douleurs stupé- 
fiantes dans la tête, surtout pendant la marche en plein air. — 
Sensibilité excessive dû cerveau, même à \A parole et âu bruit. 
-^ Maux de tête quotidiens , par ôuite de selles trop peu abon- 
dantes. — Douleurs semi-latérales dans la tête, comme si elle était 
Dieurtrie. — Sensation comme s'il y avait dans la tête ûh corps 
étranger volumineux. — Pesanteur et plénitude dans la tête, 
surtout le matin en se réveillant. — Tiraillement dans la tête, 
avec engourdissement du cerveau. — '^ Accès de maux de tête 
déchirants , qui forcent à se coucher. — * Douleurs lancinantes 
opiniâtres, dans le synciput, ou qui semblent sortir par le front. 

— Pesanteur et serrement comme par une griffe, dans le front, 
comme provenant de Testomac. — Chute des ch&veux, 

YBtJX. — Pression dans les yeux, en lisant. — * Démangeaison 
aiu-dessouê des yeux, avec douleur brûlante et cuisante, lors- 
qu'on les frotte. — Élancements pruriants ou cuisson dahs l'angle 
interne des yeux. — ""Sensatimi de froid dans les yeux, pendant 
la marche en plein air. — Douleur de brûlure dans les yeux, avec 
pression dans les orbites, le soir. — Inflammation et rougeur de 
la sclérotique. — *Orgelet aux paupières. — "(Taches de la cor- 
née.) — Couleur jaune de la sclérotique. — Yeux ternes. — Yeux 
proéminents. — Regard tremblotant. — Obscurcissement de la 
vue. — Cécité momentanée le jour à l'ardeur du soleil. — *Myopie. 

— *Presbyopie. — Diplopie. — Mobilité des lignes pendant la 
lecture. — *Taches noires et bandes colorées devant la vue, dans 
l'appartement. -^ Aspect rouge des objets. — *Éblouissement par 
la lumière du jour, — *Photophobie °avec couleur rouge pâle du 
globe des yeux. 

Oreilles. — Déchirements et élancements dans les oreilles et 
autour des oreilles, «urtout en se promenant au grand air. — 
"^Accumulation de cérumen, qui ressemble à du papier moisi, 
et qui est mêlé de mucosités purulentes. — Cérumen couleur 
rouge de sang. — *Bourdonnemsnt, tintement et grondement 
dans les oreilles. — Sensibilité douloureuse de l'ouïe. — ''Dimi- 
nution de l'ouïe, cessant lorsqu'on a écarté le cérumen, et jus- 
qu'à ce qu'il soit renouvelé. — ''Gonflement et induration des 
parotides. 

Nez. — *Gonflement des narines. — "^Écoulement purulent par le 
nez. — Hémorrhagie nasale. — Exaltation de l'odorat — *Éter- 
nûment par trop fréquent. — ''Sensation de sécheresse pénible 
dans le nez. — ""Obturation opiniâtre des deux narines. — °Obtu- 
ration du nez , le matin. 

Visage. — *Chaleur du visage. — Teint pâle, bleuâtre, parfois 
même avec gonflement de la face* — Crevasses à la peau du 
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visage, avec douleur d'excoriation après s'être lavé et essuyé. — 
*JJl<mleu/rs nocturoes dans la face, déchirantes et lancinantes. 

— '^Prurit, éruptions pruri^otes, ''dartrei» et ulcères rongeants au 
visage. — r Éruption boutonneiise au front. — Sécheresse et exfo- 
liation des lèvres. — Ampoules et ulcères aux lèvres. — "^Ulcère 
carcinomatfiux à la tête. — Serrement spasmodique des mâchoires. 

— Grincement de dents. 

Dents. — *Odontalgie, généralement tractive, ^provoquée par la 
marche au graqd air, 'ou excitée dans les dents creuses par des 
alimenta froids. -r '^Élancements, 'secousses, rongement et téré- 
bration dans les dents. — Gencives gonflées, ecchymoséee et 
saignantes. 

Boucq^. — Sécheresse de la bouche et de la gorge, ou salivation. 
-<-- Parole embarrassée. — Langue roide, douloureuse, gonflée. — 
Mal de gorge, comme par une boule qui monterait de l'épigastre. 
T— Déglutition empêchée. — ^Déglutition invf^ontaire. — Besoin 
d'avaler copstampoent, en marchant contre le vent, r— Crampes 
dans le gosier, — "^Grattement dans la gorge. 

Appétit* — '^Amertume dans la bouche et la gorge. — "^Goût pu- 
tride ou acide dans la bouche. — "^Àbsenoe totale d'appétit, et 
grande faiblesse de la digestion. — Le pain ne peut pas descendre, 
lBt ne plait pas au goût. — Boulimie. — Désir de café ou d'ali- 
ments acides ou salés. — Pendant le repas, et surtout après 
tfvoir pris du laitage, sensation de ballonnement de Vestomac 
et du venire, et satiété prompte. — *Après le repas, aigreurs, 
pyrosis, pression et plénitude de Testomac, rapports, 'coliques, 
flatupsités, nmsées, doigts morts, faiblesse, fatigue et sueurs. 

E»T0K4C. rr- ^Renvois à vide, fréquents et bruyant^, parfois durant 
toute la journée. — ^Renvois avortés avec sensation de plénitude 
dans la fossette du cou. — *Rent)ois avec goût des aliments,-^ 
"^Pyrosis qui remonte dans la gorge, quelquefois après le repas, t- 
Régurgitations acides, surtout après le repas. — Nausées avec 
envie de vomir et perte complète de Vappétit, ou bien avec rap- 
ports et lassitude. — Nausées après chaque repas, ou le soir. — 
Vomissements de mucosités.— Pression à l'estomac, même pen- 
dant le repas. — Ballonnement de l'estomac. — Douleur cram- 
poïde, contractive, élancements et douleur d'excoriation à l'esto- 
mac et à l'épigastre. — Douleur avec sensation de froid dans 
l'estomap. 

Vkmtbb. — Douleur tensive dans les hypochondres , comme par un 
lien fortement serré. — Pression, traction, déchirements et élçm- 
céments dans la région hépatique. — ^Laneinations dans l'hypo- 
chondre gauche, parfois le matin au lit, avec oppression. — '^Plé- 
nitude du venUre, même le matin en se réveillant. «-<- Gonflement 
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des glandes du mésentère. — *Conlraction du ventre avec oppres- 
sion. — Coliques spasmodiques. — Douleurs abdominales incisives 
et lancinantes. — "^Mouvement et fouillement dans la région 
ombilicale. — * Sensation d'excoriation dans le ventre, '^sur- 
tout en marchant sur le pavé. — *Bruits et borborygmes dans 
4e ventre. — Émission de vents froids avec tranchées. — "In- 
carcération de flatuositéd. — "Tranchées en émettant des flatuo- 
sités. 
Selles. — * Constipation avec ténesme. — * Selles dures, seule- 
ment tous les deux jours. — *Selles diarrhéiques non digéi'ées, 
avec tranchées et renvois fréquents. — Diarrhées débilitantes. 

— Lancinations à l'anus. — Ardeur et sensation brûlante au rec- 
tum, pendant et hors le temps des selles. — Selles avec stries de 
sang. — Après les selles, faiblesse, battement de cœur, émission 
fréquente de vents, et tremblement. 

Uriioss. — "Pression sur la vessie, comme si les urines allaient sor- 
tir violemment. — La nuit, émission d'urine fréquente et quel- 
quefois involontaire. — Flux d'uriné avec douleurs violentes. — 
"l/rtne épaisse, blanche, trouble. — Urines rouges. — Rétention 
d'urine. — Émission difficile d'une urine qui ne coule que goutte 
à goutte. — Pissement nocturne. — Pissement au lit. — *Envie 
fréquente d'émettre une urine claire et aqueuse. — Mucus vis- 
queux mêlé aux urines qu'on né peut émettre qu'avec grandes 
douleurs. — Écoulement de pus par l'urèthre. — Pissement de 
sang, quelquefois avec gêne de la respiration. — '^Les urines s'ar- 
rêtent tout à coup, et ne recommencent à couler qu'après quel- 
ques instants. — *Douleurs incisives dans l'urèthre pendant l'émis- 
sion des urines. — Sensation brûlante et élancements dans 
l'urèthre, surtout après l'émission des urines. 

Parties viriles. — * Gonflement des testicules. — Lascivité. — 

— ""Impuissance et défaut d'érection, — "Défaut d'énergie dans 
le coït. — ""Érections insuffisantes et de trop courte durée. — 
Émission facile de sperme, même sans fortes érections. — "Après 
le coït, accablement. — *Pollutions immodérées, — Écoulement 
de liqueur prostatique pendant les selles, et après toute émotion 
morale. 

RÈGLES. — ""Crampes de matrice avec pincements, ou douleur de 
crispation, ou avec fouillement au-de?sus de la vulve, accompa- 
gnées de tension dans le ventre et d'élancements jusque dans le 
côté gauche de la poitrine. — * Démangeaison dans les parties 
génitales externes et internes. — Élancements dans le vagin et 
sensation comme si tout se portait vers le bas. — Élancements 
dans les lèvres. — *Règles trop hâtives et Hrop faibles, — ^Sup- 
pression des régies.— Avant les règles, douleurs dans les seins; 
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rêves anxieux, chaleur sèche, courbature des membres, humeur 
pleureuse, inquiétude et douleurs hépatiques. — '^Pendant les 
règles, sensation comme si tout affluait vers le bas, et tiraillement 
dans la cuisse, ou crampes douloureuses dans le ventre, — 
*Leueorrhée brûlante, acre, corrosive et mordicante, accompa- 
gnée ou précédée de coliques. — Mamelles flasques. •>— '^Indura- 
tion squii-rheuse des glandes mammaires, avec prurit et douleurs 
lancinantes. 

Labtnx. — Catarrhe avec fièvre, mal de gorge et manque d'appétit. 
— Enrouement. — Sécheresse à une petite place circonscrite dans 
le larynx et chatouillement qui donne envie de tousser. — Toux 
provoquée par une démangeaison et un grattement dans la 
gorge. — Toux sèche provoquée par un chatouillement, avec op- 
pression de poitrine et fièvre le soir. — Toux suffocante, avec 
chaleur fugace au visage. — *Toux sèche convuhive. — *rotta? 
comme la coqueluche, avec expectoration sanguinolente, ou 
par quinte, la nuit. — La toux se manifeste généralement la 
nuit ou le soii*. — Toux provoquée en respirant profondément ou 
en prenant des choses acides ou salées. — Toux grasse, mais sans 
expectoration. — Expectoration jaune, purulente et d'odeur pu- 
tride. — Toux augmentée en étant couché. — Pendant la toux, 
douleurs dans la tête ou dans le ventre, avec élancements dans 
le côté gauche aggravés par le mouvement. 

PoiTBiNE. — * Respiration courte en marchant et au moindre 
mouvement, souvent avec toux convulsive. — *Géne de la res- 
piration, même le matin en se réveillant. — Respiration dif- 
ficile et lente, surtout le soir, au lit. — Gêne de la jrespi ration avec 
douleurs de poitrine, le soir, au lit. — Accès de suffocation comme 
si quelque chose obstruait la gorge. — * Élancements dans le ster- 
num, ou dans le côté de la poitrine. — Douleurs violentes à la 
poitrine avec forte toux. — Pression à la poitrine, au sternum et 
dans la région du cœur. — Douleurs tracUves dans la poitrine. — 
"^Secousses dans la poitrine. — Battements de cœur, surtout après 
avoir bu. — Coups fréquents dans la région du cœur. — Carie du 
sternum. 

Tbonc. — Douleurs dans les reins quand on se penche en arrière. — 
''Pression et compression au-dessus des hanches. — Douleur pres- 
sive, crampoïde et tractive dans le dos. — *Tension dans la nu- 
que. — Douleur d-excoriation dans les vertèbres du cou. — Gros- 
seur du cou. 

Bras. — * Épaules douloureuses, comme si elles étaient meurtries et 
excoriées, — Dartres humides, croûteuses et brûlantes à l'avant- 
bras. — Engourdissement des mains, et surtout de la panme des 
mains. — *Sueur de la paume des mains. — Torpeur des doigts. 
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— Prurit au do9 dw doigte, r- Taches jauBes aur les doigte et 
Qoglaa jaunâtrea. *- Panaria. 
JAMBsa. rr Doulaura tpactivea daaa lea banehas.-r-Doulaurs arthri- 
tique» dans le ganou, déchiraatea et tensives, aggravées au com- 
mencement de la marche, apsès avoir été assis, avec sensation 
comme si les tendons éteiant trop courte (pendant la suppression 
des règles), -r ^Inquiétude et accablement dans les jambes. — 
"Lassitude dans les genoux. — Gonflement douloureux des jambes 
et lies pieds. — ^Totàes rmiga aux tmlUts, quelquefois doulou- 
reuses, devenant ensuite vertes ou jaunes, comme après un coup 
ou une meurtrissure, et empochant da mouvoir le pied qui est 
rétracté, comme si les tendons étaient raccourcis. — Gran^pes 
aux mpllets. rr *Froid et forte disposition à se refroidir lês pieds. 
— Tprpeur et wsensibflité des pieds. — Vésicules purulentes aux 
pieda. 



77— ÇOIWOLVIJLUS ARVENSIS. 

CONV. — Liseron des ohampp. — Blédicftment encore entièrement inconnu , mais 
qui « été recQmmtUKié contre Ut g<mfUm€ntê adémattua. 



78.— CQPAIV^ BAI^SAlHUm. 

COP.— Barnne àe copahu.— Hahnemann.— Doses usitées : 8, 80.— Durée d'action : 
10 à ta Jours. *- Remède encore très-peu connu, et qu'on n'a encore employé 
(^9 pQfttr^ 4^4 apnQrrbé«4. 



gYUPTOUBS.-^Éruptionsartieaires. — Fièvre quotidienne, ayant 
midi, frissons et froid; puis, après midi, chaleur générale et 
soif avec dési» d-eau froide. -«-Pendant le froid fébrile, le cou-de- 
pied est douloureusen^^nt sensible au mouvement. — Crachement 
de sang. — Envie de vomir. — Déchirements dans le ventre, pré- 
cédés de tiraillements dans les os des cuisses. -^ Sensation de 
brûlure dans le ventre. --i Borborygmes et mouvemente dans les 
intestins.— SfiWes blanches, diarrhéiquês, généralement le matin, 
avec froid et déohiremente tractifs dans le ventre, qui forcent à 
se replier sur soi-même. — Selles involontaires. — Envie conti- 
nuelle et inutile d'uriner. — Émission d*urine goutte à goutte. — ■ 
Prurit, cuisson et sensation de brûlure dans Turèthre, ayant et 
apr^s l'émission des urines. — Douleur d'excoriation à Torifiee de 
rurètbre. •— InflammeOion et gonflement de Varific» de Vurèihre, 
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oui reste béant j avec douleur pulsative dans tout le membre. — 
Êcoulemept jaune et puriferme par TuFètlire. -^ Métforrhagies. 
-* Battements de cœur. 



70— ÇORALLIA RUBRA* 

COB, ^ Corail rouge, — Akchivss db Stapf. — Doti witéê : 80, — Remède encore 
trè«-peu connu, 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Courbature des membres après le 
moindre exercice eq plein air. — Taches rouges et lisses sur la 
peau, — Sensation de froid dans les parties chaudes en les décou- 
vrant. — Les symptômes de chaleur et de froid sont améliorés par 
la chaleur artificielle. — Frisson fébrile, avec soif ardente et dou- 
leurs dans le front. -^ Chaleur sèche intérieure et extérieure, 
avec pouls plein et dur. — Bâillements violents, fréquents, et se 
succédant rapidement, avac douleur dans rarticulation de la 
mâchoire. — Forte envie de dormir, qui e»t i$murmontable, — 
Rêves anxieux et sursauts en s'endormant. — En dormant, agita- 
tion et jactation. ^r Humeur grondeuse et jurements à cause des 
douleurs. --» Irascibilité et mauvaise humeur. 

TâTB. — Tète entreprise, comme à la suite de Fivresse. — Confusion 
dans la tète, qui est comme vide et creuse. -^Ivresse après avoir 
bu très-peu de vin. tt Céphalalgie pressive, comme ei tout allait 
sortir par le front, laquelle force à remuer la tête, et n'est sou- 
lagée qu*en se découvrant le corps, qui est d'une chaleur brû- 
lante. — Céphalalgie violente, av^ nausées fortement aggravées 
dès qu'on s'assied. — Douleur dans le sinciput, comme s'il était 
aplati. — Aggravation des maux de tète et congesiiop à la tête et 
au visage, en se baissant. —-Sensation comme si du vent traver- 
sait la tète, en la remuant rapidement. —<• Sensation comme si la 
tète avait augmenté de volume. 

Yeux.— -Sensation de compression dans l'orbite. — Douleur d'exco- 
riation dans les yeux, en remuant le globe ou les paupières. — 
Sensation de chaleur dans les yeux, en fermant les paupières, 
avec sensation comme s'ils nageaient dans les larmes; — Sensa- 
tion de brûlure dans les yeux à la lumière des bougies. 

Nbz. — Gonflement semi-latéral du nez avec chaleur, pulsation et 
insomnie. — Ulcère douloureux dans la narine. — Épistaxis, quel- 
quefois la nuit. — Grrande sécheresse du nez. — Coryza ffoent 
avec sécrétion excessivement abondante, d'une mucosité inodore 
et ressemblant à du suif. 
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Vis/iGB. — Chalmr de la face, augmentée en se baissant. — Douleur 
de meurtrissure à la pommette aggravée au toucher. — Douleur 
de luxation dans l'articulation maxillaire , en mâchant 6t en ou- 
vrant grandement la bouche. — Gonflement douloureux des glan^ 
des sous-maxillaires, — Lèvres gercées, douloureuses. 

Appétit^ — Grande sécheresse du palais et de la gorge, avec sen- 
sation d'excoriation en avalant. — Insipidité des aliments, — 
Goût douceâtre de la bière. — Désir des choses acides ou salées. 

— Après le repas , la tête tourne comme si Ton était ivre. 
Parties génitales. -— Urines biùlantes et couleur d'argile, avec 

sédiment couleur d'argile. — Forte sueur des parties génitales. 

— Gonflement du prépuce , avec douleur d'excoriatioti au tou- 
cher. — Gonorrhée bâtarde, avec sécrétion fétide et de couleur 
vert jaunâtre. — Ulcères rou&^es et lisses, au gland et aux parois 
internes du prépuce , avec sécrétion sanieuse et jaunâtre. — Pol- 
lutions. 

PoiTRïNE. — Toux douloureuse, comme s'il y avait une pierre qui 
déprimât la plèvre. — Expectoration jaune, puriforme, à la suite 
de la toux. — En respirant profondément^ sensation de froid dans 
les voies aériennes, avec renâclement diflScile du mucus bron- 
chique. 

Membres. — Douleur pressive dans les omoplates, aggravée en 
toussant. — Roideur dans la nuque. — Douleurs dans les articu- 
lations scapulaires , comme si la tète de l'humérus était pressée 
violemment vers le dehors. — Taches lisses et de couleur rouge 
foncé , dans la paume des mains et aux doigts. 



80.— CROCUS SATIVUS. 

CROC. — Safran cultivé. — Archives de Stapf. — Dose$ U8ilée< : 6, 30. — Jiurée 

d'action : jusqu'à 7 jours. 
Antidotes ; Op. 
Comparer avec ; Acon. beU. ign. ipec. mos. op. plat. 



CLINIQUE. — Se laissant guider p^rï ensemble des symptàmes, 
on verra les cas où l'on pourra consulter ce médicament contre : 
— Danse de Saint-Guy; Affections hystériques; Imbécillité; Mélan- 
colie; Mélancolie religieuse; Hémorrhagies actives; Coma; Blépha- 
rospasmes; Métrorrhagie , même après l'accouchement ou par 
suite d'une frayeur; Hémoptysie?; Âvortement; Lochies trop abon- 
dantes, etc., etc. 

St^'^ Voy, la note, page 17. 



Digitized by VjOOQ IC 



CROCUS SATIVUS. 273 

SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Mouvements , comme par quelque 
chose de vivant, dans différentes parties da corps. — '*^Âccès de 
convulsions, comme la chorée, avec rires, danses et sauts, alter- 
nant avec des quintes de coqueluche. — Sensation de relâche- 
ment et de fléchissement dans les articulations. — Engourdisse- 
ment de quelques membres, la nuit, pendant le smnmeiL — 
Amélioration des symptômes au grand air ; plusieurs d'entre eux 
apparaissent la nuit^ et s* aggravent en général le matin. — Ébul- 
lition de sang quelquefois dans tout le corps. — * Écoulement par 
divers organes, d*un sang noir et visqueux. — Pesanteur et cour- 
bature des membres après un léger exercice. — Alternation 
frappante des symptômes physiques et moraux les plus opposés. — 
Faiblesse générale excessive, avec accès d'évanouissement pendant 
le mouvement. — Grand accablement le matin, — Tremblement de 
tous les membres. 
Peau. — Rougeur écarlate de tout le corps. —Engelures. — ^ Suppu- 
ration d'anciennes blessures. 
Sommeil. -^ Forte envie de dormir, le jour, surtout après le repas , 
quelquefois le soir. — Somnolence, avec yeux ternes et vitreux. 
— Chants, cris et sursauts pendant le sommeil. — Rêves effrayants 
ou gais et plaisants. 
Moral. — Grande disposition à la tristesse, alternant quelquefois 
avec grande gaieté et humeur joye^Ase. — Forte envie de rire, de 
plaisanter et de chanter, quelquefois avec faiblesse excessive. — 
Manie gaie et plaisante, avec pâleur du visage, mal de tête et 
obscurcissement -des yeux. — Abandon de son libre arbitre. — 
Emportement colérique et violence, fréquemment suivis d'un 
prompt repentir. — Alternation de dureté et de douceur dans 
le caractère, — Oubli et distrocf ton. — Vivacité de la mémoire. 
TÊTE.^Céphalalgie stupé6ante comme si Ton était ivre, avec yeux 
abattus. — Vertige avec évanouissement, — Vertige confus en se 
levant après avoir été couché. — Céphalalgie au-dessus des yeux, 
avec douleur brûlante, sensation de brûlure et pression dans les 
yeux, surtout le soir à la lumière. — Tête lourde le matin , avec 
pression au vertex. — Douleur tractive dans le front, avec nau- 
sées. — Pulsation semi-latérale dans la tête et à la face. — Coups 
dans le front et les tempes. — Sensation de vacillement du cer- 
veau pendant le mouvement. 
Yeux. — Prurit aux paupières. — Fourmillement dans les sourcils. 
— Pression, douleur d*ea)coriaiion et sensation de brûlure dans les 
yeux et les paupières, surtout en les fermant ou en lisant, ou le 
soir à la lumière. •— Sensation de gonflement des ymx, comme si 
on avait beaucoup pleuré. —Sécheresse des yeux.— Larmoiement 
en lisant. — Agglutination nocturne des paupières, — Frémisse- 
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fneni visible 4es pq\4fièr$s. r- Lourdeur pi con^^tioa crampoïde 
des paupière». — "^Crampes nocturtm dam l^ paupims. r— Cli- 
gnottement coutinuel de» yeu^.-^PuptlIe» (lilol^.— Besoio eon- 
tinupl ^Q se frotter les yeux, r- Vue trouble, comme à travers un 
voilp, surtout le soir en lisant à h lumière des bougies. — Le 
papier semble ^yoirun reflet rose p41e en lisant. -r- Scintillement 

• devant les yeu?. 

Pr£]I.i,es. -r- Qtalgie semblable ^ uqe crampe. — Tintemept dans 
les oreilles le soir après s*être couché, -rr Bruissement dans les 
oreilles, avec dureté de rouïe,, surtout en se baissant. 

Ns^. •— Épistaxis d*ufi sang nodr e$ visqueucp, souvent seulement 
pt|r une nariue, pt jusqu'à faire per^ire conpaissance. — Éternû- 
ment vipl^at et fréquent. 

VfSAGp. — Couleur terreuse de la fiiee. -* Alternation de rougeur et 
de pâleur du visage. — Chaleur ardente du visage, surtout le 
matin. — Lèvres gercées et ulcérées, r- Pulsatious dans un seul 
côté du visage. 

Bouche, t- Grattement et Apreté dans la bouche. — Accumulation 
d*eau dans la bouche, -r- Langue humide et chargée d'un enduit 
blane, avec érection des papilles. 

Gorge. — Mal de gorge comme par allongement de la luette, ou 
comme s'il y avait un tampon dans la gorge, pendant et hors 
le temps de la déglutition, r- Grattement et àpreié dam la gorge, 

AppiTiT. — Goût répugnant, acide, douceâtre. — Goû( doux ou amer 
au fond du gosier. -r-Soif continuell^, le soir, avec malaise dans 
le ventre après avoir bu. — Absence d'appétit avec sensation de 
plénitude pour peu qu^on ait mangé. 

Estomac. — Renvois à vide, le matin è jeun. — PyrQsis après avoir 
mangé de bon appétit. — Fadeur, malaise et sensation d'acca- 
blement à répigastre. — Douleur brûlante à l'estomac. — Bprbo- 
rygmes et fermentation à l'épigastre. 

Ventbe. — Vmtre ballonné avec sensation dé plénitude, -r-Mauf de 
ventre crampoVdes. — Pincements dans le ventre après avoir bu 
(de Teau). — Maux de ventre par refroidissement. -r-i|puî;^ni#n^s 
dans le ventre^ comme quelque chQse de vivant, — Coups au-dessous 
de l'hypochondre gauche. — Sensation de pesanteur dans la 
région inguinale. 

Selles. — Prurit et fourmillement ^ Vanus* r- Ëlaucements obtus 
à côté et au-dessus de l'anus. 

UawKs. — Écoulement de saag par l'urèthre. — * Urines jaunes. 

Règles* -r Affluenee de sang vers les parties génitales, comme pour 
les règles. -r-Mglss trop fréquentes et abcmdantes, -?- Règles dou- 
loureuses. — * Métrorrhagies d'un sang noir et visqueux. — 
Écoulement de sang pendant la nouvelle et ici pleine lune. 
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LÂàtifi.—ïbti* violente, 9èche, ébranlmte, tfèa-soulagée en passâht 
la main sur Tépigastrè. 

PoitRiNB. — Gêne de la respiration. — Besoin âe respirer profon- 
dément, par suite d'une sensation de pesanteur au cœur. — En 
inspirant, sensation cottiriie si i*on avait de la vapëuf de soufre 
dans la gdrge. —Haleine fétide. — . Élancements dans la poitrine 
et surtout dans les côtés. — Mouvements comme quelque chose de 
vivant dans la poitrine.— Coups dahs la poitrine qui suspendent 
la respiration. — Sensation de chaleur qui remonté au cœur, avec 
anxiété et gêne de la respiration , soulagée par des bâillements. 

— Sensation de pesanteur au cœur. 

TnoNc. — Tiraillement dans les reins, avec dculeur ddns les jliîiès. 
—Sensation de roideur au cou , pendant le mouvemeill. — Gon- 
flement extérieur du cou. 

Bbas. — Douleur dans rartictilation scapulaire, en remuant le bras 
coitïine s'il était démis ou qu'il allât se déboîter. —Engourdisse- 
fnent des bras et des mains, avec immobilité, surtout la nuit, 
pendant le sommeil. — Tiraillement fouillant dans les avant-bras. 

— Pesanteur et douleur de meurtrissure dans les avant-bras, après 
les avoir remués légèrement. — Picotement brûlant et tension 
dans le bout des doigts, comme par stagnation du sang, après 
une promenade en plein air. — Engelures à la main et aux doigts, 

Jambbs. — Sensation de faiblesse dans les cuisses, en étant assis. 

— Déchirement nocturne dàiis la jëhibé avec inquiétudes dans 
celte partie. — Douleur de meurtrissure dans les mollets. — Fa- 
ligue dans la plante des pieds, avec douleur brûlante et fourmil- 
lement. — Engelures aux orteils. 



81.— càoTOJV hglium. 

CROT. — Médicament encore très-peu connu du côté pratique* 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Lassitude générale et abattement; 
douleurs dans les membres. — Malaise général, avec lassitude , 
suivie d'envie de dormir, aggravé en se couchant, avec perte de 
la vue et de Touïe; gouttes de sueur sur le front et sensation 
comme s'il lui était impossible d'atteindre la prochaine maison, 
avec vertige, pâleur du visage, lassitude et abattement, poussant 
à aller au grand air, où cependant on se trouve plus maU— ^r«* 
sementdu corps, quelquefois avec malaise fréquent. — Sensation 
d'engourdissement de tout le corps. — Forte excitation de tout 
le corps; tremblement général. -^Faiblesse, quelquefois avec 
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malaise, ou bien avec abattement. — Accès d'évanouissements. 
— Amélioration des symptômes pendant le sommeil. 

Peau. — Ardente, surtout aux mains, avec veines gonflées; prurit 
suivi de douleur brûlante ; inflammation vésiculeuse de la peau; 
rougeur avec pustules qui, le jour suivant, forment des croûtes; 
pustules avec inflammation presque générale des téguments du 
ventre et suivie de desquamation. 

Sommeil. — Bâillements fréquents, toute la matinée, avec sensation 
de flaccidité et d*endolorissement dans Testomac. — Envie, de 
dormir, invincible l'après-midi, vers midi forçant à se coucher, 
sans que cependant on puisse s'endormir, avec palpitations de 
cœur. — Sommeil agité la nuit, à cause d'une affluence de rêves, 
qui quelquefois sont pénibles et anxieux. — La nuit, au h'^^jacta- 
tion anxieuse sans pouvoir dormir, puis sommeil subit avec rêves 
pénibles. — Réveil à minuit d'un sommeil lourd, avec jambes 
pesantes comme du plomb; au réveil, lassitude, brisement des 
membres et tête lourde et entreprise; mal de tête qui réveille. — 
Réveil subit. — On s'endort couché sur le dos et se réveille par 
une pollution. — Rêves abondants, pénibles, affligeants^ de soi- 
même. 

Fièvre. — Froid : Facilement; surtout aux extrémités, avec chair 
de poule et se dissipant au lit; après midi, ne cessant pas même 
dans le lit; principalement au dos; surtout au ventre; des pieds 
jusqu'aux mollets; peau fraîche au corps, devenant chaude lors- 
que le pouls s'élève, avec transpiration ; froid subit et pâleur des 
mains (comme mortes), avec rides aux doigts. — Frilosité, avec 
horripilation ; le soir, frisson parcourant tout le corps. — État 
fébrile , quelquefois douloureux ; d'abord augmentation de la 
chaleur du corps, puis sensation de froid dans le dos, dans la 
région des vertèbres lombaires. — Augmentation de chaleur dans 
tout le corps, dans le ventre. — Chaleur: partant des vertèbres 
lombaires; générale avec transpiration et céphalalgie ; brûlante, 
cuisante , puis froid partant des vertèbres lombaires. — Pouls 
fréquent et plein, accéléré et irrité ; faible et quelquefois fréquent 
en même temps, ou bien petit, plein, petit et accéléré. — Sueur, 
quelquefois seulement au front. 

Moral. — Tristesse, quelquefois avec répugnance pour le travail 
ou bien avec anxiété et déplaisir de toutes choses; mélancolie 
fréquente. — Agitation. — Humeur grognonne, quelquefois avec 
mécontentement. — Répugnance pour le travail, on ne veut que 
flâner et rien entreprendre de sérieux. — Aspect désordonné avec 
yeux hagards , étincelants. — Faiblesse de la mémoire. 

TÊTE. — Tête entreprise: En se levant, comme obscurcie, avec 
hébétude et pression dans le front ; dans le front , avec pression 
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et pesanteur; avec pression dans les tempes; dam Vocciput, 
quelquefois comme s'il était pris dans un étau (à gauche), avec 
pesanteur de la tète et fouillement dans les yeux, avec plénitude, 
obscurcissement et pesanteur dans le front, surtout à droite, avec 
pression descendant de l'occiput et se propageant jusque sous 
Toreille avec des élancements ; éUmrdissemeni dans la tête comme 
après des boissons spiritueuses. — Vertiges : Avec maux de tête ; 
avec pesanteur de la tête; à faire tomber en se tenant debout; 
ne permettant presque pas d'être assis, surtout en levant les 
yeux ; avec embarras de la tête jusqu'au souper; en se promenant 
en plein air; surtout à droite, avec pression dans Fceil; dans le 
sinciput, avec tiraillements à travers le nez jusque dans le front. 

— Plénitude dans la tête : Avec étourdissement et pesanteur dans 
le front; tout le jour avec forte pesanteur et ne permettant pas 
de lire; avec sensation de vertige dans le front, avec pression. 

— Pression dans la tête : Dans la tempe droite et le côté du front; 
dans le sinciput, et quelquefois surtout à gauche, ou bien avec 
douleurs violentes, battements et tension, partant du front, avec 
embarras de toute la tête, aggravée après le repas; étourdis- 
sante; dans les orbites, aggravée dans l'appartement et vers le 
soir, surtout à Tair; pression à l'occiput. — Tension dans le sin- 
ciput, avec pression et élancements; serrement dans les tempes. 
— Déchirements : Remontant vers le vertex; dans le front, jusque 
dans la tempe droite où ils se changent en élancements. — Élan- 
céments : Dans le front, au-dessus de l'œil droit; dans la tempe 
gauche ; entre l'occiput et la nuque. — Congestion à la tête , partant 
du ventre, avec peau ardente et transpiration. — A Vextèrieut: 
Picotement aux téguments de la tête, fourmillement à l'occiput; 
tressaillement à la tête; brûlement à la tempe, comme par des 
charbons ardents; sensibilité des téguments de la tête, le cha- 
peau fait mal. 

Yeux. — Élancements, surtout dans l'œil gauche; tressaillements 
et élancements dans l'angle gauche, avec contractions fréquentes 
et tressaillement de tout l'œil; douleurs contractives dans les 
paupières gauches, surtout vers l'angle interne. — Prurit aux 
paupières. — Irritation de la conjonctive; rougeur inflammatoire 
de la conjonctive gauche ; inflammation de l'œil dans lequel une 
goutte de l'huile s'est introduite, occupant tout le côté du visage; 
gonflement œdémateux des paupières ; petites vésicules autour de 
l'œil; gonflement d'une glande sous la peau, au-dessous de la 
paupière inférieure droite, avec rougeur de la peau. — Fort trem- 
blement des paupières. — Larmoiement. — Vue trouble, comme à 
travers un brouillard ou de la fumée; nuage devant l'œil faible, 
devant les deux ; la vue se perd, quelquefois comme par un ver- 
rParl. — T. I. 24 
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iige (daâs l'appartemetit), du bien par pèâànleur et faiblesse des 
yeux. 

OiBiLLfiS. — Épréinte dans toreilk gàiiche ; quelquefois spasmo- 
dique et profondément dans l'intérieur; pression sourde vers les 
deux conduits auditifs; pression et tournoiement vers les troiis 
de roreillé avec embarras de ta tète; élancements au-dessous de 
roreilie gauche. — Dureté de Voûte, par l'oreille droite; perte de 
l*ouïe dé courte durée; bruit dans les oreilles. 

N£2. — tnflammatioii dû nez et de toute la face. — Éruption à la 
cloison , avec rougeur de cette partie , douleur au toucher, et 
petites vésicules jaunes qui , plus tard , forment une croûte et 
s*écaillent enfin. — =- Irritation de l'intérieur du nez; sécheresse; 
manque de respiration par le nez. — Augmentation de la sécré- 
tion nasale; léger coryza. 

Face. — Pâleur et froid du visage; chaleur augmentée; brûtement 
quelquefois , surtout aux joues , ou bien à toute la face et durant 
plusieurs jours. — Inflammation de la face et du nez; gonflement 
du visage; éruptions de boutons. — Lèvres brûlantes; quelquefois 
surtout aux commissures des lèvres et avec gonflement des bords 
externes; tension dans les commissures des lèvres; sécheresse des 
lèvres, quelquefois avec gerçures, ou bien surtout le soir, et avec 
tension. — Dans l'articulation sous-maxillaire gauche, tiraille- 
ment; gonflement d^une glande, avec douleur au toucher. 

Dents. — >bans une molaire creuse, douleur d'excoriation en ma— 
chant. — " Gencives saignant en les nettoyant; gonflement inté- 
rieur, quelquefois douloureux. 

Bouche. — Bouche comme brûlée à l'intérieur; ardeur dedans; 
sécheresse avec grattement dans la gorge. — Accumulaiion à^eau, 
quelquefois avec écoulement par les coins de la bouche; sécré- 
tion de salive augmentée, avec sensation de chaleur dans la 
bouche; saUvation fréquente; irritation des glandes salivaires, 
forçant à cracher souvent, provoquant une sensation de brûle- 
ment et une âcreté avec goût rance dans la gorge , ne cessant 
qu'après avoir éprouvé dans le rectum des symptômes analogues 
qui sont suivis d'une selle. -^Langue chargée d'un enduit blanc. 
— Gonflement du palais; chatouillement, grattement et brûle- 
ment à la jonction des parties molles et solides. 

Gorge. -^ Sensation d'une cheville dans la gorge, qu'on ne peut 
avaler. — Tressaillement dans la gorge. — Grattement dans la 
gorge: Forçant à renâcler; brûlant dans le gosier et le larynx; 
précédé de sensation de rudesse; suivi de brûlement; éloigné en 
prenant du bouillon. — Brûlement dans la gorge : Gonune par du 
poivre; continuel, avec contraction f fort amélioré après un court 
sommeil; amélioré en inspirant, aggravé en expirant; ardeur 
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dans la gorge et rœsophage, jusque dans l'estomac. —• Iiiette 
rouge et allongée; amygdales gonflées et douloureuses à la pres- 
sion. — - pécheresse du gmer : Avec irritatiou , cmaii^e par ioflam- 
ipatiQn; avep difficulté d>v^Ier; styecejEpeptQratjoo d^ mucosités 
acides pomme du vinaigre. — Expectoration abondante de mu- 
cosités visqueuses , avec goût acide. 

AppiÉTIT ]Pt Gout. -r- Qoût ; d'ftpiftfides; fgde avec fourmillement 
douloureux au bout de la langue; pâteux, avec langue chargée 
d'un enduit blanc; doux-amer, et comme par l'^leotripité au bout 
de la langue; amer; acide, dcre, remontaptàrestomac,— ^^jp- 
pétit diminué de même que la sojf; appétit nul; dégoAt; répu- 
gnance pour la bière; impossibilité de manger, même de la soupe 
au lait , à cause de dégoût et de maux de gcbut ; après avoir pris 
du lait, fort dégoût et nau^es, avep envie de vomir. •** ^prés le 
repas, mal ^u vendre. 

Stiiptombs GASTfi|QUE3. — RenvQis : Avec mtk$ie$, quelquefois sur- 
tout après avoir bu, ou biei^ avec abattement; ayec dégoût. — 
Régurgitations : D'eau ; de bile, le sojf. — Hoquet : Ncmies et 
envie de vomir : Fréquemment ; avec dégoût persfstap 1 9t malaise : 
fivec dégoût; continuels, avec froid, régurgitation d'êçm et sali- 
vation; avec vertige et absence d'appétit; ne permettant presque 
pas d'écrire; dans le ventre avec vomilurition ; haut-le-cœur 
fréquents avec accumulation d'eau (]ans la bouphe. — Vomisse- 
ments : Avec nausées; du café ingéré : de mucosités, ayec amer- 
tunie de la bouche; d'une çau jaunâtre, avec odeur d'iiuile et 
goût douceâtre, comme l'huile; après le repas, d'eau, de muco- 
sités et de pain, avec nausées continuelles; amers le soir, des 
aliments ingérés au souper, précédés de nausées, plénitude et 
pression à l'estomac, suivis de supur à 1^ face; la nui); d'un 

' liquide acide, d'odeur acre, précédés de iiausées; violents des 
aliments ingérés, en se promenant en pipifi air (après de fortes 
nausées], ou bien d'eau et à la suite de nausées, aggrayées 
après des tartines de beurre; forts, subits, d'une eau écumeuse, 
blanc jaunâtre , avec egprts spasmodiques ; yomissements de 
bile. 

filsfouÀC. -— Plénitude : Avec sensibilité doplpureuse dp l'estomac; 
fressive, quelqueifois avec nausées et absence d'appétit. t-< Sen- 
sibilité douloureuse de l'estomac : Au toucher; avec sensation de 
vacuité et nausées avec enyie ^ yomir jusqu'tipr^s midi. — 
Pressiqt} à restomac : Avec mouvement dans le ventre; avec 
chatpuilippient; avpc angoisse; ayec malaise dans le ventre; 
c^vec serrevfient j angoisse, et malaise excessif, ou bien accom- 
pagné de tensiop ; pression dans le creux de l'estomae. — Con- 
tractim9 dans l'estpmaç, ^vec pression dans le creux et éooule- 
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ment d'eau par les yeux et le oez; mouvements spasmodiques, 
comme pour vomir, avec nausées; rétrécissement de la partie 
supérieure de Testomac. — Grattement dans Testomac; brute- 
ment, quelquefois comme par des charbons ardents; brûlement 
et chaleur dans le creux de Testomac; borborygmes , avec pesan- 
teur sur la poitrine. 
Vbntrb. — Dans la rate; élancemerUs; pression. — Douleurs vio- 
lentes dans le ventre et l'estomac ; bas-ventre affecté et doulou- 
reux; maux de ventre améliorés après avoir pris une soupe au 
lait; douleur permanente dans le ventre en touchant le nombril, 
avec bruit dans le ventre et maux de ventre ; douleur dans la ré- 
gion ombilicale et le bas-ventre; les douhurs dans la région om- 
bilicale sont aggravées par le toucher, ou en appuyant dessus, sur 
quoi elles s'étendent quelquefois jusqu'à l'anus qui sort alors. — 
Coliques dans la région ombilicale, quelquefois surtout le soir, et 
avec ballonnement du ventre qui est suivi d'une selle; douleur 
comme si les intestins se tordaient dans la région ombilicale, 
suivie de déchirements dans le côté gauche ; violentes douleurs 
spasmodiques dans le ventre, plus fortes en étant assis courbé, 
qu'en marchant et en se tenant debout. — Tension dans le ventre : 
Entre l'ombilic et le creux de l'estomac; pénible et spasmodique 
dans la partie supérieure du ventre, surtout en étant assis; forte 
avec ballonnement de tout le ventre, selle, émission de vents 
fétides, et forte aggravation de tous les symptômes en étant 
assis; dans la région ombilicale, en étant assis, avec pression sur 
l'anus. — Pression dans le ventre : En sortant , remontant vers 
l'estomac, avec nausées subites, et avec pincements et tension 
dans l'ombilic ; au-dessus du nombril avec serrement. — Pince- 
ment dans le ventre : Avec borborygmes ; dans la région ombi- 
licale, quelquefois surtout en marchant; avec tranchées, quel- 
quefois surtout dans la région ombilicale et le côté gauche du 
ventre; avec pression sur l'anus; fort, en se réveillant, avec 
grondement dans le ventre, peu après, émission de vents fétides 
avec fort besoin d'aller à la selle, et évacuation avec tranchées 
et spasmes abdominaux. — Tranchées : Avec pincements ; dans 
le colon transverswn, renouvelées après chaque selle; partant de 
l'ombilic, coupant presque la respiration, et forçant à se courber 
de côté ; au-dessus de l'ombilic , comme avec des couteaux, se 
dissipant après une selle ; dans la région ombilicale et les intes- 
tins en même temps, ou bien suivies d'une selle ; au-dessous de 
l'estomac, dans le ventre. — Déchirements dans le ventre : Pen- 
dant le repas; dans le côté droit du ventre, avec douleurs inci- 
sives au-dessous de l'estomac; dans le colon; dans la région 
ombilicale, après le repas. — Élancements dans le ventre : Au- 
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dessus de Fombitic; à gauche de l'ombilic; dans le cœcum; dans 
la région de TS romain. — Douleurs d*excoriation dans le bas- 
ventre, en toussant; sensation comme si de l'eau tiède se mou- 
vait dans les intestins, surtout du côté gauche ; sensation de froid 
dans le ventre. — Pesanteur : Dans la partie supérieure du 
ventre avec nausées; dans le bas-ventre, avec rétraction du 
ventre. — Plénitude dans le ventre : Avec borborygmes et coli- 
ques; avec pincements : Avec tension et coliques dans la région 
ombilicale. — Ballonnement du ventre tout le jour avec tension 
et borborygmes, aggravés en marchant. — Mouvements dans le 
ventre; fluctuation comme par de Teau^; borborygmes quelque- 
fois à gauche ; grondement surtout dans les intestins grêles. — 
Extérieurement, chaleur fourmillante dans les téguments du ven- 
tre. — Dans les aines, tension et douleur. — Emission devents : 
Avant la selle; avec borborygmes dans le ventre; fréquente, 
quelquefois avec élancements, ou bien comme avant une selle 
molle ; vents fétides. 

Selles. — Anus. — Besoin d'aller à la selle : avec grondement et 
pincements dans le ventre; comme par chaleur et agitation dans 
le ventre; avec pression sur Vanus comme pour une diarrhée; le 
matin au lit, et après s'être levé, selle suivie de douleur d'exco- 
riation à l'anus; subit, immédiatement après s'être levé ou 
donné de l'exercice ; si pre)ssé qu'il ne peut aller assez vite pour 
atteindre le vase. — SeUes : Molles, comme de la bouillie, quel- 
quefois avec brûlement à Tanus ; visqueuse; ferme, muqueuse; 
aqueuse, quelquefois très-abondante et fréquente, même la nuit, 
ou bien avec élancements à l'anus; liquide avec grattement à 
l'anus; jaune, diarrhéique, quelquefois après les vomissements, 
ou bien avec sueur ; muqueuse , avec ténesmes ; vert foncé 
liquide , suivie de lassitude de longue durée ; d'abord ferme, 
puis bilieuse-muqueuse, et enfin aqueuse; brune, en bouillie, 
avec mucosités, ou bien suivie de borborygmes dans le côté 
gauche; vert grisâtre , brun saie, prompte et partant d'un seul 
jet. — Après avoir pris du café , les selles (fréquentes) cessent. 
— Après 2a se^26: Tiraillements et pression dans le haut du ven- 
tre et la région ombilicale. — Emission d'ascarides et de ver 
solitaire. — Dans le rectum, pression et ténesme, avec tranchées 
à se tordre en étant assis. — Dans Vanus : brililement, quelque- 

<- fois ne permettant pas de rester assis^ et avec gonflement des 
alentours, ou avec pulsations et élancements ; grattement après 
la selle; douleur d'excoriation et brûlement après s'être donné 
de l'exercice, douleurs contractives et élancements en marchant; 
douleur comme si une cheville cherchait à sortir; douleur d'ex- 
coriation après la selle; avec sortie de Tanus et besoin d'aller à 
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la selle, et ea comprimant le ventre, pression sur Taiius jus- 
qu'aux parties génitales et au gland, Qvec cela forte angoisse, 
oppression ) sueur au front et nausée avec perte ^e Ifi vue et de 
l'ouïe; le repos adoucit les douleurs. 

Urines. -^ Bans h région rénale droite, forts élanpemeuts qui 
coupent la respiration; excitatioa des reinç, avec ^rin^ abon- 
dante. — Besoin d'^riner, quelquefois immécjiatem^nt après 
avoir uriné; émission a^gmentée^ quelquefois av^c \irine fré- 
q'uente, même toutes les demi-beures. — Urim jaune abondante; 
nuage dans ks urims, qui quelquefois sont troubles; ppr^s que 
le nuage s'est dissipé, des cristaux bruns nagent ^ sa place; 
urine pâle, écumeuse, le matin; pâle, avec sédimei^t blanc, le 
jour; jaune orange, pâle, la nuit, un pen trouble et floconneuse 
au fond; foncée, enflammée et très-floconneuse, la nuit et le 
matin; rouge de sang, déposant beaucoup 4^ mncosités aq fond, 
qui, en les remuant, s'allongent en 6ls; sédiment tro\jblp (Jans les 
urines, puis urine avec pellicule irisée. -r-^Fn urinent, ç^rdewr 
dans l'urèthre, ou dans le gland. 

Parties génitales. — Verge douloureuse avec rougeur du gland et 
élancements dans l'urèthre; tiraillements dans le cordçn sperma- 
tique g^uc)ie, çmpêchantde marcher; testicule gauel^a rétr^pté, 
le droit pendant et flasque; éruption dqftreuse fm sçrptqin; érec- 
tions. — Règles trop peu abondantes ou tout à fait snpprim^ées et 
avec dyspuée et palpitations de ccpur, surtout ^^ mpntaat un 
escalier. , / 

Laryi^x. — ■ Toux, — Enrouemeut; voixtauqua^ quelquefois comm« 
par un rhume ou avec besoin de renâcler; chatouillement dans 
le larynx; sécrétion et açcutnulati(m de vfiuç<^sit4s ^ augmentées 
quelquefois avec chatouillement ou principaleoient le soir; ca- 
tarrhe bronchique ; pression sur le larynx, surtûqt â gauche. — 
Toux, avec renâclement fréquent; continmh quelquefois avec 
mucosité^ dans les bronches, qui ne veulent pas sa détacher; 
gveç expectoration de muœsités, surtout le matin, ou bien le soir, 
et avec pression sur la poitrine : ipucpsités conùnueUes dans les 
poumons, qui ne se peuvent détacher, avecjiyspnée et siQlement 
en respirant profondément. 

Poitrine, r— {Respiration. — Respiration: Eqopêcbée par dea ma^^ 
de ventre; difficile; avec oppr^ssfon^ quelquefois avec angoi^e; 
respiration gênée, quelquefois avec plénitude et angoisse dans la 
poitrine ; respiration courte après la selle ; dyspnée, aggravée en 
montant l'escalier. — Poitrine douloureuse en appuyant dessus ; 
plénitude et sensibilité douloureuse des deux camtés, avec élance- 
ments brûlants à gauche et vers les deux omoplates, ou bien avec 
pression et brûlement à droite et à gauqhe; ipaUise particulier 
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dans la poitrine et le veptre; sensation de vacuité dans ia poi- 
trine. — Pression swr la poitrine : En respirant profondément ; 
fort, le soir; profondément dans le milieu de la poitrine. --•' Elan- 
cements dans la poitrine : En bas, à droite, en inspirant; du cdté 
gauche quelquefois, surtout le §oir, — Pulsafionj derrière, du côté 
droit. — Brulement dans la poitrine, quelquefois violent, jusque 
dans les intestins. — Palpitations de cœur : Violentes quelquefois, 
que Ton peut sentir extérieurement; pendant le coït; après h 
repas, surtou(eQ él^ntpquebé; bs^t^^ment subit dans la région 
de Taorte. — Elancements fréquents dans la région du cœur, 
quelquefois surtout en inspirant; tressaillement fréquent vers le 
cœur; le ventricule gauche du cosur est surtout affecté, -r- ^opfé- 
riewrement, pulsation, glouglou, et battement sur la poitrine; 
déchirements. 

Dos — Reins, etc. — Dans les lombes, fourmillement, comme par 
des insectes. — Dans les vertèbres cervicale^, pres^iop et tif^iU 
lement. 

EXTRÉMITÉS SUPÉRIEURES. — Sur Tépaulo droite, pression; élance- 
ments dans la gauche. — Dana leis htpas, pesanteur et lassitude; 
brisement tensif; sopsation de pesanteur et accablement; déchi- 
rement 0dns (e droitr -rr Dans le coude, gauche, perforation dans 
l'articulation. T- P^ns rauan^i)ra3 droit, tiraillement; tension, 
pressJQp et brisement; déchirement dans le gauche. — Dans la 
v/^ain droite, tiraillement^. ^ Dans les doigts gauches, tressaille- 
mepts; tiraillements et déchirements dans le doigt du milieu 
gauche; dquleurs fouillantes dans les dernières phalanges des 
doigtSt 

^i^Taitf iTia iN?^|Eua«8. — Dans Vartiçulation cQsxhfémorale gau- 
che, douleur tepsive, sensible surtout en se levant de soi^ siège; 
tiFaillements et gonflement dans les fesses, à Tenus, après s'être 
donné du mouvement. ^- Dans \ei jambes, lassitude et accable- 
ment. — Dans les cuisses, tension et brulement; brûlemenl pru- 
riant à la gauche ; sensation de paralysiie p la même. -^ Dans les 
genoux, fouillement et déchirement; tension et picotement; fouil- 
tement arthritique. — Dans \h jambe gauche, picotement; déchi- 
rement; tressaiUeipppt pendant la sieste; ardeur pruriante au 
tibi$\ droit, -r* Au pi^ droi$, pesanteur et pression dans Tarticu- 
latiop ; élawmêff^U dans les deux, quelquefois comme s'ils étaient 
luxés (gauche); tressaillement et déchirement dans. la plante du 
pied gauche. —Pans \m orteils, élancements et déchirements, 
surtout dans les gros. 
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Î84 CUBEBiB.— CUPRUM METALLICUM. 



CUB. — Cubèbes. '- Médicament encore entièrement inconnu, mais qui, même aux 
closes homœopathiques , a été employé avec succès contre quelques espèces 
de Gonorrhées. 



85.— CUPRUM METALLICUM. 

CUPR. — Cuivre méteUique. — HABNEMAinf . -* Dote usitée : 30. — Durée dTaction * 

20 à 30 jours, dans quelques cas de maladies chroniques. . 

Antidotes ; Bell. chin. cocc. dulc. hep. ipec. mcrc. n-vom. — On Vemploie comme 
antidote de : Aur. 

Comparer avec : Bell. cale, chin, cocc. dros. dulc. hep. iod. ipec. nurc. n^om. 
puis. rbus. suif, veratr. — C'est surtout après veratr. que le cuivre se montre 
efficace, lorsqu'il est d'ailleurs indiqué. — Après le cuivre conviennent quel- 
quefois : Cale, veratr. 



CLINIQUE. — Se laissant guider par V ensemble des symptômes , 
on verra le cas où l'on pourra consulter ce médicament contre : — 
Affections rhumatismales; Douleurs ostéocopes; Affections spasmo- 
diques et convulsions, surtout chez des personnes irritables et sen- 
sibles; Épilepsie; Danse de Saint-Guy, même par suite d'une 
frayeur; Faiblesse, avec surexcitation du système nerveux ; Con- 
somption?; Paralysies?; Ictère?; Éruptions chroniques; Gale?; 
Ulcères tni>^tér<fs; Dartres?; Carie?; Fièvres hectiques?; Fièvres 
lentes?; Mélancolie?; Manie?; Rage?; Encéphalite?; Ophthalmies?; 
Gastralgie?; Gastrite?, et autres affections gastriques; Choléra 
asî'a^tgu^; Coliques spasmodiques; Diarrhées; Coqueluche; Hémo- 
ptysie?; Croup?; Asthme spasmodique, principalement chez les en- 
fants par suite d'un refroidissement , ou chez les femmes pendant 
les règles, etc., etc. 

(t^ Voir la note, page 47. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Déchirements pressifs ou tressaille- 
ments dans les membres. — Douleur de meurtrissure à plusieurs 
endroits, surtout aux articulations et aux membres'. — Douleurs 
ostéocopes, — ■ Douleurs rhumatismales. — Beaucoup de douleurs, 
surtout celles qui sont pressiDes, s'aggravent au toucher. — Dou- 
leurs ébranlantes qui parcourent tout le corps. — Secousses ou 
coups douloureux à diverses parties. — «»En pleurant, convulsions 
avec manque d'haleine , et rétraction des cuisses. — *Spasme8 
toniques, avec perte de connaissance, renversement de la tète en 
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arrière, 'rougeur des yeux, salivation et émission fréquente d'u- 
rines. — '^Convulsions épileptiqiies. — ""Mouvements involontai- 
res des membres, comme dans la danse de Saint-Guy, avec rou- 
geur du visage , distorsion des yeux , du visage et du corps , 
. pleurs et anxiété , bouffonneries et envie de se cacher. — "^Les 
convulsions commencent le plus souvent aux doigts et aux orteils. 

— Rire spasmodique. — '^Tressaillements convulsifs, la nuit, en 
dormant. — * Convulsions violentes, avec grand déploiement de 
forces. — Affections paralytiques. — Symptômes qui apparais- 
sent p^iodiquement , et par groupes, — Grande lassitude et af- 
faissement de tout le corps. — ^Faiblesse opiniâtre, — Consom- 
ption. — *Surimpressionnabiiité de tous les orçanes. — Accès 
d'évanouissement. 

Peau. — Éruptions qui ressemblent àJa gale. — Dartres avec écail- 
les jaunes. — Carie. — Éruptions miliaires, surtout àJa poitrine 
et aux mains. 

SoMMBiL. — Sommeil profond, avec secousses dans le corps, et tres- 
saillement des membres. 

FiàvRB. — «"Frissons après les attaques d'épilepsie.— Fièvres lentes. 

— Seur froide. — Fortes sueurs la nuit. 

Moral. — Mélancolie, avec accès d'angoisses mortelles. — '^Manque 
de force morale. — Anxiété et pleurs , alternant avec bouffon- 
neries. — Douceur alternant avec ol^tination. — Inaptitude au 
travail , avec crainte de Toisiveté. — Accès d'aliéncUion , avec 
idées fixes d'occupations imaginaires auxquelles on se livre , ou 
avec chants gais, ou bien avec malice et morosité, et souvent avec 
pouls accéléré, yeux rouges^ enflammés, regards égarés, et suivis 
de sueur. — Fureur. — Démence. — Perte des sens et de Tesprif. 
—Délire. 

TÊTE. — Vertige en lisant et en regardant en l'air. — Vertige tour- 
noyant, comme si la tête allait pencher en avant. — «^Sensation, 
comme si la tète était vide. — Douleur à faire crier, à l'os parié- 
tal, en y portant la main. — Douleurs de meurtrissure dans le 
cerveau et les orbites, en remuant les yeux. — Dépression stu- 
péfiante dans la tête, avec fourmillement au vertex. — Pression 
aux tempes , aggravée psyr le toucher. — Tiraillement dans la 
tète , avec vertiges , amélioré en étant couché. — <*Mal à la tète 
à la suite d'une attaque d'épilepsie. — Élancements extérieurs, 
brûlants, dans le côté du front, aux tempes et au vertex. — Dou- 
leurs à Tocciput et à la nuque, en remuant la tète. — Gonflement 
de la tète, avec visage rouge. — Distorsion de la tète, de côté et 
en arrière. 

Yeux. — Démangeaison dans les yeux, vers le soir. — *Pression 
dans les yeux et les paupières , aggravée au toucher. — Yeux 
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rouges, enflammés, égarés, fixes. ^ CçmxiMhiom et mouve- 
ments inquiets des yeux. — Yeux proéminents, brillants. — 
Yeuop fermés. — Pupilles insensibles. — Obscurcissement de la 
vue. — Douleurs de meurtrissure dans les orbites , en tovirnant 
les 3'eux, 

Orsili«^s. — Déchirements dans les oreilles. — Pression dans les 
oreilles, comme par un corps dur. 

Nez. — Forte congestion au nez. — *ûhturpitioQ 4" nez,rrrYjplent 
coryza fluent. 

Visage. — Visage pâle^ avec yeux abattus et cernés^ — Visage 
bleuâtre. — Distorsion spasmodique du visage, -r Air triste , 
anxieux. — Rougeur de la face. — Lèvres bleudir-ei. — Excoria- 
tion de la lèvre supérieure. — Pression à la mâchoire inférieure, 
augmentée par le toucher. — Crampe h la mâchoire. 

Dents et Bouche. ^- ''Odontalgie , avaiç tiraillements aigu^ , jusque 
^dans les tempes. — Bouche pâteuse, le matin.--: Accumulation 
d*eau dans la bouche. — Écume à la bouche, -r Sensatiqn brû- 
lante dans la bouche. — Langue muqueuse , chargée d'un enduit 
blanc. — Cris, comme le coassement des grenouilles. — Perla de 
la parole. 

QoBCrE. — Sécheresse de la gorge , avec soif, -rr Inflammation du 
pharynx, avec déglutition empêchée, tt- *0n entei^d le bruit que 
font les boissons en descendçint. — Gonflement des glandes du 
cou. 

Appétit. — Goût douceâtre , ou métallique, ou acide, salé. — Goût 
aqueux des aliments. — Appétepce pour les choses froides, plutôt 
que pour les chaudes. 

Estomac — Renvois continuels.-— flb{fuef.-r-*Écoulement d'eau, 
comme des pituites , après avoir pris du lait. — Nausées avec 
envie de vomir, depuis le bas- ventre jusque dan^ le gosier ; mais 
principalement à l'épigastre , avec ivresse, dégoût, ^t goût pu- 
tride dans la bouche, t- Vomissernents périodiques , violents , 
soulagés en buvant. — Vomissement^ de hile , d'es^u , de glaires 
pu même de sang, -r Vomissement^ violents, avec pression dans 
Festomac , crampes dans le ventre , diarrhées et cQî^vulsioi»^. — 
Crampes d*estomac. — * Pression excesisivement pénible ^ y estomac 
et à Vépigastre, aggravée par le towij^çr et le mouvement. 'r-A^wété 
à répigastre. 

Ventre. — Douleurs de meurtrissure dan§ les hypochondres , au 
toucher. — Douleurs tractives, depuis l'hypochondre gauche jus- 
que dans la hanche. — Douleurs violentes dans le ventrOi avec 
grande anxiété. — ^Ventre dur, avec douleurs violentes aw tpucher. 
— Pression dan^ le ventre, comme par un corps ç|up, aggravép 
au toucher, t— Pétraction du ventr^. -:- Coliques spasm^iqms. 
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nvêc ammhions et crîd aigus. — Ulcères lancinants et rongeants 
dans les intestins. 

Selles. — ConstipatioH, àVefc grailde (îhàlèur dii corps. — Diarrhées 
violentes, quelquefois sanguinolentes. — Saignement des boutons 
hémorrhoïdaux de l'anus. 

Uhines. — Besoin pressant d*uriner, avec émission peu abondante. 
— ^Émission fréquente d'urines fétides, visqueuses, — Élancements 
brûlants dans Turèthre , pendant et Lors le temps de rémission 
dés urines. — ^Pissement nocturne. 

PAntiBS génitaLès. -^ Gonflement de là verge, avec inflaitimation 
du glàhd. -^ Avaiit les règles, ébuUition de sang, battement de 
cœur et mal à la télé. 

LABTîrtc.— Enrouement opiniâtre, avec besoin de se coucher. — 
Bruit dans les bronches, comme par des mucosités. — Chatouille- 
ment dans le larynx. -^*rouaî sèche, avec étouffenient, comme la 
coqueluche. — toux avec expectoration de mucosités blanchâtres, 
pendant les accès d'asthme spasmodique. — Toux matutinale , 
avec expectoration de matières putrides. 

PôîTRiNfi. — Respiration accélérée, râlante, gémissante, avec 
efforts convulsifs des muscles abdominaux. — Respiration diffi- 
cile, courte, avec toux spasmodique et crépitation dans la poi- 
trine. — Toux, avec respiration sifflante, aussitôt qu*on tâche de 
fespirer. — Gêne de la respiration, augmentée en toussant, en 
riant, en renversant le corps en arrière, etc., ainsi que la nuit. 

— Asthme en montant ou en marchant vite, avec besoin dé 
respirer profondément. — Asthme spasmodique. — Jccès de 
suffocation. — Pression à la poitrine. — Contraction dou- 
loureuse de la poitrine, surtout après avoir bu. — Crampes de 
poitrine, qui coupent la respiration et la voix. — Battements de 
cœur. 

Taong bt Bbâs. — Sensation de pesanteur dans les glandes axil- 
laires. — Gonflement des glandes du cou. — Dartre dans le pli 
du coude. — Gonflement de la main, avec inflammation d'un 
vaisseau lymphatique jusque dans l'épaule. — Pression et tirail- 
lements aigus dans les os du métacarpe. — Faiblesse et paralysie 
de la main. — Tressaillements des mains, le matin, après le lever. 

— torpeur et racornissement des doigts. — **Gonvulslons aux 
doigts. 

Jambes. — Douleurs aux jambes, surtout aux mollets, pendant le 
repos. — Douleurs tensives et crampes aux mollets. — Douleurs 
pressives et tractives dans le métatarse. — Sensation brûlante à 
la plante des pieds. — *Sueur aux pieds. — ^'Suppression de la 
sueur aux pieds. — Courbature et roideur des jambes. — *'Con- 
vulsions aux orteils. 
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84.— CUPRUM ACETIGUM. 

CUPR-AC. — Acétate de cuifre. — Pea coonu. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. —Lassitude, avec tremblement et man- 
que d'appétit; grande faiblesse, quelquefois avec convulsions; 
impossibilité de se tenir debout. ^— Insensibilité et faiblesse; roi- 
deur des membres et du corps; paralysie des membres. — Couché 
sur le côté (chez des animaux), avec angoisse, avec évacuations 
intestinales verdâtres et éeumeuses; l'animal était étendu, presque 
sans respiration, avec besoin de vomir et mort prompte ; posiLion 
sur le dos, avec tète renversée en arrière ; grande agitation et cris 
fréquents. — Trismus, avec spasmes dans le palais et mutisme; 
tressaillements convulsifs, avec mouvements comme pour mâ- 
cher et avaler, vomissements douloureux et dyspnée. — Jaunisse; 
Inflammation et gonflement (par des applications extérieures). — 
Fièvre, avec ballonnement du ventre et constipation; chaleur, 
avec pouls dur, céphalalgie, difficulté d^avaler et ballonnement du 
ventre ; pouls petit et contracté. — Angoisse extrême, avec va* 
missements, coliques, soif, froideur des membres et pouls accé- 
léré et spasmodique ; tristesse et abattement, avec yeux enfoncés, 
langue humide, goût fade dans la bouche^ manque d'appétit, re- 
nâclement continuel, renvois avec goût de cuivre, soif violente et 
pouls petit. — Délire. 

TÉTK. — Nez. — Pesanteur de la tète et légère surdité ; céphalalgie 
violente avec soif et fortes coliques. — Sur la face, expression de 
forte angoisse; écoulement de sang par le nez. 

Symptômes gastriques. — Goût cuivreux et langue chargée d'un 
enduit grisâtre. — Répugnance pour le boire et le manger (chez 
des animaux), quelquefois avec vomiturition. — Renvois avec 
goût cuivreux et renâclement continuel. — Envie continuelle de 
vomir, quelquefois avec toux et respiratioh convulsive; ou bien 
avec émission fréquente d'urine. — Vomissements, quelquefois 
très-fréquents, avec coliques et convulsions; vomissement ver- 
dâtre, blanc, écumeux ; vomissement fréquent de matières bleuâ- 
tres, suivi de vomiturition, gémissements, dyspnée et pouls irré- 
gulier et fréquent; vomissemmts et évacuations diarrhéiques ; 
vomissement sanguinolent, à la suite de vomituritions fré- 
quentes. 

Estomac — Ventre. — Dans la région précordiale, déchirements; 
contractions périodiques deTestomac. — Ventre rétracté, peusen- 
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sible à la pression ; violentes coUq^Aes accompagnées de vomisse^ 
ments et de diarrhée; coliques nocturnes avec vomissements; fort 
gonflement du ventre, avec évacuation abondante de matières fé- 
cales; ventre dur, ballonné, douloureux au toucher. 

Selles et Urines. — Selles avec beaucoup de vers^ noirâtres ou 
avec mucosités sanguinolentes; selles vertes, quelquefois avec 
vomissement douloureux; selles accompagnées de ténesmes et de 
faiblesse générale. — Urine trouble, rouge foncé, avec sédiment 
jaune, accompagnée de forte soif et de malaise général. 

Parties sexuelles. — Règles très-abondantes et violentes. 



8S.— CUPRUM CARBOIVICUJII. 

CUPR-C. — Carbonate de cuivre. —Peu connu. 



SYMPTOMES. — Lassitude, quelquefois avec pouls petit, contracté 
et céphalalgie violente, ou bien avec insomnie et pouls fdible, 
faiblesse et évanouissements fréquents; douleurs dans les mem- 
bres; paralysie des membres (bras et jambes); tressaillements 
convulsifs, quelquefois violents, symptômes apoplectiques. — 
Fièvre et stupeur léthargique; pouls petit, inégal, un peu con- 
vulsé. — Angoisse avec tremblement des membres et douleurs 
d*estoraac; rage, avec coliques, vomissements et évanouissement. 

— Céphalalgie violente, quelquefois avec vomissement. — Teint 
pâle; face hypocratique , avec ventre douloureusement ballonné. 

— Goût cuivreux dans la bouche. — Nausées , avec vomissement 
vert, coliques, convulsions, et perte de la connaissance; dégoût, 
quelquefois avec vomissements et constipation; haut-le-cœur, avec 
vomissement et colique, accompagnés de forte angoisse. — Vo- 
missements, quelquefois violents, ou bien continuels, le plus sou- 
vent avec coliques violentes, ou avec mouvements convulsifs et 
spasmes; vomissements avec diarrhée sanguinolente. — Maux 
d'estomac, quelquefois très-violents, avec vomissements et coli- 
que (ou ténesmes); ardeur dans restomac. — Maux de ventre, 
quelquefois avec vomissements violents et fréquents; tranchées 
violentes et fièvre ; déchirements et tranchées dans le ventre ; coli- 
ques violentes, quelquefois avec flatuosités, ou avec vomissements 
(quelquefois de matières bilieuses avec vomiturition et manque 
d'appétit); le matin, vers deux heures, coliques avec vomissements ; 
coliques périodiques, suivies de tremblement des membres et de 
transpirations abondantes. — Constipation de longue durée; 
diarrhée de longue durée. •-« Asthme. — Faiblesse et douleurs 
dans les extrémités inférieures; crampes dans les mollets. 

rPart. — T. 1, 25 
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86.— GUPRUM 8ULFUKEGIIM. 

CUFBrS. — Sal&te de cuivre. — • Peu connu. 



SYMPTOMES. — Qf€md6 lassiUvAe, quelquefois avec frissons et 
hoquet; impossibilité de se tenir debout. — Absence d*appétit et 
évacuations de matières fécales; vomissemmtê forts, molmts, 
quelquefois avec violents efforts des muscles abdominaux ou bien 
avec angoisse inexprimable. — Dans l'estomac, immédiatement , 
violentes douleurs, suivies de syncopes; coliques nocturnes; tous 
vfes symptômes d'une inflammation du canal intestinal. — Selles 
diarrhéiques fréquentes. — Après la mort , poumons gorgés de 
sang et avec marbrures noirâtres ; dans le ventricule gauche du 
cœur, petites taches rouges; dans Testomac, liquide brunâtre 
abondant; au pylore tache noirâtre de la grosseur d'une tète 
d*épingle ; rectum d'un rouge noirâtre à l'intérieur. 



87. — CYCLAMEIV ÊtJROI^ifltJM. 

GYCLi. — Cyclame d'Europe. — HAHKEiiANif. ^ Hédicasofiot encore très-feu oonnu, 
et qui n'a été employé que contre des Maum 4e dentt et quelque» Affections 
gastriques* 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Traction pressive ou déchirements, 
principalement aux endroits où les os sont recouverts immédia- 
tement par la peau. *-^ Pendant le mouvement , toutes les souf- 
frances disparaissent, excepté l'abattement ; mais de nombreux 
symptômes se manifestent lorsqu'on est assis. — Grande lassitude, 
surtout le soir, aveo courbature et roideur dans les jambes et 
pression tractive dans les cuisses et les genoux. 

PsAU. *^ Démangeaison rongeante â plusieurs parties de la peau , 
surtout en étant assis. «^ Démangeaison lancinante et insuppor- 
table le soir au lit. 

SoHMBiL. — Grande enoie de se coucher et de sommeiller. -^ Le soir, 
sommeil tardif, avec pulsations sensibles au cerveau. *^ Couche" 
mar après s'être endormi. 

FiBYRB. — Frissons fébriles et froids, suivis de chaleur, surtout au 
visage, avec rougeur, augmentant après le repas; ensuite anxiété 
avec chaleur à quelques parties, au dos de la main et à la nuque, 
mais non au visage. -^ Sueurs froides. 

MoAAL. «^Chagrin secret et trouble de oonscience. -^Mauvaise hu- 
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meur et maussaderie ayee éloignement pour ia conversation, par 
accès. •*- Amour du trayail , alternant avec paresse. ^- Mémoire 
alternativement vive et faible. — Lourdeur et confusion de l'es- 
prit, avec inaptitude à toute espèce de travail. 

TAtb. «^ Vertiges , étant debout, comme si le cerveau remuait. — 
Mal de tête étourdissant avec obscurcissement des yeux. — Élan- 
cements dans le cerveau en se baissant. ^- Élancements dans les 
tempes. -~ Démangeaison picotante au cuir chevelu , ne faisant 
que changer de place par le grattement. '^ 

Yiux. — Nbz. — Yeux ternes et creux. — Élancements dans les 
yeux et les paupières. — - Gonflement des paupières. — - Ptipilles 
dilatées. — Vue trouble comme à travers un nuage. — Traction 
dans les oreilles. — Diminution de Vo%C%e, comme si les oreilles 
étaient bouchées. •— Dkninution de l'odorat. — Coryza fluent 
avec étemûment. 

Dents. — Mal aux dents avec tractions sourdes la nuit. -^ '^Élan- 
cements et térébration dans les dents. 

BouGHi.-*- Langue changée d'un enduit blanc. — Sensation conti- 
nuelle d'âpreté et de mucosités dans la bouche. — Sensation de 
torpeur dans la lèvre supérieure, comme si elle était endurcie. — 
Le soir, grande sécheresse dans le palais , avec faim et soif. 

Appétit. -^ Goût putride de la bouche. — Goût fade de tous les 
aliments. — Faim et appétit peu prononcés, surtout le matin et le 
soir. — Prompte satiété suivie de dégoût, dès qu'on commence à 
manger. — Répugnance pour le beurre et les aliments froids. — 
Après le repas, grande envie de dormir. 

Estomac. — Renvois fréquents, à vide ou acides. — Renvois a/vec 
hoquet, surtout après le repas. — Nausées avec envie de v(^mir, 
et malaise dans la région de l'épigastre , comme après avoir pris 
des aliments gras, surtout après le dîner et le souper. — Écou- 
lement d'eau comme des pituites, avec nausées, surtout le soir. ^- 
Vomissement sanguinolent avec diarrhée semblable, sueur froide, 
tintement des oreilles, convulsions et vertiges, 

ViNTRE. — Plénitude et pression au creux de l'estomac, comme par 
surcharge. — Malaise dans le bas -ventre, avec nausées. — 
Sensibilité douloureuse du bas-ventre au moindre attouchement. 
— Accès subits de tranchées avec pincements. — Borborygmes 
dans le bas^entre, immédiatement après le repas. 

Selles. — Selles dures, fréquentes. — Évacuations de la consis- 
tance de la bouillie. — Pression traclive à l'anus et au périnée, 
comme par une ulcération sous-cutanée. — Diarrhée sanguino- 
lente. 

Urines. •-*- Envie fréquente d'uriner, avec émission abondante 
d'urines blanchâtres. — Élancements dans l'urèthre, en urinant. 
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Poitrine. — Le soir, haleine courte, comme par faiblesse. — Ac— 
cè3 de suffocation. — Oppression de poitrine avec gêné de la 
respiration, — Lanci nations et tiraillements aigus dans la poi- 
trine, avec respiration courte et gênée.. — Pression au cœur, 
comme par congestion de sang, avec battements de cœwr très- 
sensibles. 

Tronc. — Douleurs lancinantes dans les reins. — Douleurs d'ex- 
coriation à la nuque. — Pression, avec faiblesse paralytique, ou 
traction à la nuque et au cou. 

Bras. — Pression comme par un corps dur dans les bras et jusque 
dans les doigts, qui empêche d'écrire. — Douleurs tractives dans 
les bras et jusque dans les doigts. — Douleur comme après s'être 
heurté , ou douleur de meurtrissure dans le bras. — Traction 
douloureuse dans le bras et le poignet. — Contraction des doigts. 
— Vésicules rouges aux articulations des doigts , précédées de 
prurit violent. 

Jambes. — Douleurs crampdides dans 2es cuisses. — Taches rouges 
aux cuisses , comme par une brûlure. — Démangeaison fréquente 
et violente aux mollets, à la cheville des pieds et aux orteils. — 
Douleur de luxation dans les articulations du pied. — Douleurs 
d'excoriation dans les orteils, en marchant. — Orteils morts, 
après avoir marché. — Sueur fétide entre les orteils. 



88.— DAPHNE IIVDICA. 

DAPH. — Daphne des Indes. — Hering. — Doses usitées : 1, 30. — Durée d*action : 

Plusieurs semaines dans des affections chroniques. 
Antidotbs : Bry. dig. rhus. silic. sep. ziiic. 



CLINIQUE. — Se laissant guider par ïmsemble des symptômes, 
on verra les cas où Ton pourra consulter ce médicament contre : — 
Affections rhumatismes et arthritiques, même après des go- 
norrhées supprimées ; Arthrite vague ; Douleurs ostéocopes et 
exostoses; Amblyopie amaurotique; Gastralgie et autres affections 
gastriques, etc. , etc. 

fl;::;^^ Voy. la note, page. M. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — *Douleurs lancinantes, comme des 
coups, dans différentes parties du corps , passant souvent rapide- 
ment d'une partie à l'autre, étant aggravées par l'air froid ''et en 
prenant de l'eau-de-vie, — Douleurs rhumatismales et arthri» 
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tiques tant dam les muscles que dans les os, — ""Ëxostoses avec 
douleurs lancinantes ou pressives et sourdes. — ''Douleur d'exco- 
riation dans les exostoses. — *La plupart des souffrances se 
manifestent au côté gauche du corps , et s'aggravent principale- 
ment à Tair frais, ''ainsi que pendant la lune décroissante, "le 
matin, ou *vers le soir, et surtout au lit. — Grande lassitude et 
courbature dans tous les .membres. — ""Besoin de rester couché. 
— '^Insomnie complète, ''quelquefois à cause de douleurs ostéo- 
copes. — Envie de dormir sans pouvoir y réussir. — Rêves de feu 
ou de chats noirs ^ avec cauchemar. — "Sommeil agité , non répa- 
rateur. — Sursauts avec effroi, en s'endormant, accompagnés de 
frissonnement avec sueur visqueuse. — Fièvre semblable au typhus, 
avec frisBons excessifs, suivis de chaleur continue, de sueur 
visqueuse par tout le corps , et perte complète de l'appétit. — 
Fièvres avec souffrances gastriques et nerveuses. — Sueur vis- 
queuse, ci'odeur putride. — *Abattement moral. — Caractère peu- 
reux. — Irritabilité, surexcitation et tremblement pendant les 
douleurs. — Irascibilité, absence d'esprit et indécision. 

TÊTE. — Mal à la télé, provoqué par un travail intellectuel quel- 
conque. — ''Douleur derrière les yeux , d'une tempe à l'autre. — 
* Sensation de plénitude dans la tête, comme si le crâne allait écla- 
fer/surlout en se redressant dans le lit. — Sensation comme si la 
tête était trop volumineuse, avec élancements dans les tempes.— 
Sensation comme si les parties extérieures du cerveau étaient 
enflammées et se heurtaient douloureusement contre le crâne. — 
*Forte chaleur dans la tête, surtout au vertex, et parfois avec sen- 
sation comme si la tète était comprimée. -^Pulsation douloureuse 
dans les tempes (et les gencives) , quelquefois avec douleur d'ex- 
coriation au toucher. — 'Exostoses au crâne. — "Tubérosités au 
vertex, molles, comme s'il y avait de l'eau dedans, avec douleurs 
pénibles, surtout la nuit; les douleurs empêchent le sommeil, et 
s'aggravent au toucher. — "Gonflement dur de tout le côté gauche 
de la tête (du crâne?), avec sensation de torpeur et douleurs lan- 
cinantes aiguës, passagères. 

Yeux et Oreilles. — "Gratteùient dans les yeux. — Sensation pé- 
nible autour des yeux et des paupières, avec sécheresse et pesan- 
teur des paupières. — Sensation douloureuse comme si l'on pous- 
sait les yeux en dehors de la tête. — Douleurs violentes aux 
prunelles, le soir, avec forte surexcitation nerveuse. — Yeux 
enflammés, faibles, ternes et comme noyés de larmes. — "Sen- 
sation comme si une pellicule s'était placée devant les yeux. — 
"Vue faible avec confusion des caractères en lisant. — "Diplo- 
pie, — Pupilles fortement contractées. — Bourdonnement des 
oreilles. 
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Face. — Diom. — Chaleur et sensation brûlante aux joues, autour 
des oreilles et au vertex, parfois avec besoin continuel de bâiller. 

— Sensation de gonflement, de roideur et de tension dans l'arti- 
culation temporo-maxillaire , avec cuisson brûlante à la peau. — 
Pulsation dans les dents et les gencives. *— Douleurs tractives 
aiguës dans toutes les dents. — Mal aux dents avec et sans sali- 
vation. — Mal aux dents avec érections, ou après le coït. — 
Mal aux dents avec accès de frissons ou avec disposition à trans- 
pirer. 

BoucHi. — Ventre. — Langue chargée d*un seul côté. — •Séche- 
resse de la langue, comme si elle était brûlée, après le sommeil. 

— "Fétidité de la langue-— Salivation. — Salive chaude. — 
Grand désir de fumer du tabac. — "Pyrosis et vomissement aigre. 

— Vomissement avec nausées , après le déjeuner. — "Sensation 
de plénitude et bouillonnement dans la région précordiale. — 
Pression dans Testomac après avoir bu. — "Crampes fréquentes 
de Festomac. — "Après chaque repas, douleur brûlante et sensa- 
tion d'excoriation dans l'estomac, avec renvois d'air fréquents; 
les douleurs s'étendent jusqu'à l'hypochondre gauche et au dos. — 
Élancements et douleurs dans la région splénique. — Douleurs 
arthritiques qui passent rapidement des membres au ventre. — 
Mal au ventre avec frissons. 

Selles. — Parties génitales. — *Resserrement du ventre et con- 
stipation. — "Selles peu copieuses et sanguinolentes sur la fin. 

— ^Emission d*urine fréquente et abondante. — ^Pissement noc- 
turne fréquent, — Urines troubles, épaisses, jaunâtres, comme 
des œufs pourris. — Urines de couleur jaune rougeâtre. — Uri- 
nes fétides, — Dépôt rougeâtre qui adhère aux parois du vase. 

— Douleur d'excoriation dans Turèthre en urinant, — Sueur du 
scrotum. — Écoulement de liqueur prostatique après avoir uriné. 

— Érectionfe pendant les maux de dents. — Après le coït , mal 
aux dents. 

Poitrine. — Voix faible. — Haleine fétide. — Expectoration sé- 
reuse, abondante. — Expectoration sanguinolente. — *To\juv avec 
vomissement, et "expectoration jaunâtre , écumeuse , mêlée par- 
fois de stries de sang ; la toux fatigue et empêche le sommeil. — 
"Battement et tressaillement du cœur, avec impossibilité de res- 
ter couché sur le côté gauche. -^ Douleurs aiguës dans la région 
du cœur, avec découragement et tremblement. — Étouflement la 
nuit, avec sensation comme si les glandes du cou étaient gonflées, 
et les artères roides de sang. 

Meubres. — Douleur à la nuque avec mal à la tôte. — Prurit brû- 
lant au dos. — Tiraillement douloureux le long de la moelle 
épinière, aggravé en se baissant. — Phlyctènes très-pruriteuses 
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aux bras et aux mains. — Douleurs ostéocopes, térébrantes, et 
douleurs lancinantes aiguës aux doigts. — Mitiaire pruriante aux 
jambes. — Douleurs rhumatismales aux cuisses et aux genoux. 
— Froid aux genoux et aux pieds. — Douleur de contusion aux 
orteils. — ^'Gonflement douloureux de la partie charnue du gros 
orteil, avec douleurs qui souvent passent rapidement dans d'au- 
tres parties du corps. 



d9.«-BIABEHA AAAJVËA. 

DIAD.'^Arftignéo à croix papale. — Gazette HOiiOBOPATHiQim. — Hédicament 
encore très-peu connu. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. -^Douleurs ostéoœpes, sourdes et fouil- 
lantes, dans toutes les parties du corps, surtout dans l'humérus, 
Tayant-bras et les talons. — Abattement et lassitude, avec soif» 
— Apparition des souffrances tous les jours, à la même heure , 
comme une fièvre intermittente. — Saignement par presque toutes 
les ouvertures du corps et par les jdaies. — Sommeil inquiet, avec 
réveil fréquent. — La nuit , sensation comme si les mains et les 
avant-bras étaient plus volumineux et plus pesants. — Symptômes 
fébriles, le plus souvent consistant «n froid. — Soif pendant la 
fièvre et pendant la plupart des autres souffrances. 

Symptômes locaux. — Embarras et pression à la tête, soulagés en 
appuyant là tête. — Mal de tête au front, diminué en fumant du 
tabac au grand air. — Chaleur brûlante au visage, au front et 
dans les yeucc. — Coryza avec soif. — Vive sensation de froid aux 
dents (incisives), tous les jours à la même heure. — Goût amer, 
adouci en fumant du tabac* — Coliques, avec horripilatfon vers 
le soir. — Plénitude et pesanteur dans le bas- ventre , comme par 
une pierre, avec sensation de défaillance à i'épigastre. — Borbo- 
rygmes dans le ventre et pesaateur dans les cuisses , tous les jours, 
à la même heure. — Selles liquides, difficiles, avec coliques qui 
s'améliorent par des frictions au ventre.*— Métrorrbagies. — Écou- 
lement £wi mucus visquewJi par le vagin. 
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90.— DIGITALIS PURPUREA. 

DIG. — Digitale pourprée. — Hahmemanii. — Dose utitée : 30. — Durée S action : 
jusqu'à 50 jours, dans quelques cas de maladies chronicpies. 

ANTIDOTES : N-VOm. Op. 

CoHPAREA AVEC: An. ML chifi. coff. coloc. con. beU. merc. n-^om. op.petr. 
puis. spig. tulf-ac. 



CLINIQUE. — Se laissant guider par Vensemhle des symptômes, on 
verra les cas où Ton pourra consulter ce médicament contre : — 
Affections arthritiques (avec nodosités)?; Engorgement et indura- 
lion des glandes ; Ictère ; Cyanose ; Affections hydropiques ; Fièvres, 
avec affections gastriques , bilieuses ou muqueuses ; Fièvres len- 
tes, avec affection du système nerveux ?; Fièvres vermineuses ?; 
Mélancolie par affection organique du cœur?; Apoplexie séreuse?; 
Hydrocéphale?; Ophthalmies catarrhales (arthritiques et scro- 
fuleuses)?; Cataracte?; Amblyopie amaurolique ? ; Affections 
gastricomuqueuses , ou bilieuses; Gastrite?; Ascite; Urélhrite 
chronique?; Rétrécissement de Turèthre?; ïénesme de la vessie 
à la suite d'une gonorrhée; Hydrocèle; -4méworr^e avec doigts 
bleuâtres et taches bleues à la face; Hémoptysie; Affections or- 
ganiques du cœur; Hydrothorax?, etc., etc. 
JpC^ Voir là note, page 47. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Elancements brûlants et déchire- 
ments, surtout dans les membres. — Douleurs pénétrantes et sen- 
sation de courbature dans les articulations, comme après une 
grande fatigue. — Engorgement des glandes. — Gonflements 
tendus et douloureux, surtout des membres. — Convulsions. — 
Attaques d'épilepsie; — *Gonflements hydropiques. — Amaigris- 
sement. — • Grand accablement et faiblesse nerveuse. — Accès de 
faiblesse excessive, surtout après le déjeuner et le dîner. — Pro- 
stration subite des forces, comme si Von allait s* évanouir, avec 
sueur générale. 

Peau. — Démangeaison rongeante , se changeant, si Ton ne gratte 
pas, en un picotement brûlant et insupportable. — Desquamma- 
lion de la peau de tout le corps. — °Peau bleuâtre, particulière- 
ment aux paupières, aux lèvres, à la langue et aux ongles. 

Sommeil. — Envie de dormir le jour et somnolence interrompue par 
des accès de vomissements convulsifs. — La nuit, demi-sompieii 
avec agitation. — * Sommeil nocturne, interrompu par des rêves 
anxieux, avec sursauts. 
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FièvBE. — Froid du corps, souvent avec sueur froide, surtout au 
front ou d'un^eul côté du corps. — Froid aux mains et aux pieds. 

— Accès fréquente et subits de chaleur fugace, suivis de faiblesse. 

— Sueurs nocturnes et abondantes, précédées parfois de frissons 
ou d'horripilation , avec chaleur intérieure dans la journée. — 
Pouls petit, faible et d'une lenteur excessive, mais accéléré par 
le plus' léger naouvement. 

Moral. — * Angoisse extrême, surtout le soir, avec disposition à 
pleurer et grande crainte de l'avenir. — Remords. — Morosité 
pleureuse, avec sensation de malaise intérieur. — Indifférence. 

— Beaucoup de goût pour le travail. — Faiblesse de la mémoire. 

— Délires nocturnes et agitation. 

TÊTE. — Étourdissement. — * Vertiges avec trerMement. — Pression 
saccadée à la tête, surtout pendant les travaux d'esprit. Tension 
dans le front en tournant les yeux.—r Déchirement dans les tem- 
pes et les côtés de la tète. — Elancements aux tempes et au front, 
quelquefois s'élendant jusqu'au bout du nez, surtout après avoir 
bu froid. — Prurit dans le cerveau, d'un seul côté de la tète. — 
Sensation en se baissant, comme si le cerveau tombait en avant, 

— Ondulations dans le cerveau , comme s'il contenait de l'eau , 
avec embarras de la tète. — Gonflement de la tête. — La tête 
fléchit constamment en arrière, — Congestions violentes à la tète, 
avec grand bruit dans les oreilles. 

Yeux. — *Pression dans les yeux, fortement augmentée par le tou- 
cher. — *Douleur brûlante et pression au-dessus des yeux, "avec 
vue trouble. — '*^Élancements dans les yeux. — *Rougeur inflam- 
matoire de la conjonctive et de& paupières, avec gonflement et 
sensation, comme si du sable s'était introduit dans les yeux. — 
Inflammation des glandes de Meibomius. — * Larmoiement cuisant, 
augmenté par une clarté vive et à l'air froid. — ^Agglutination 
des paupières, avec forte sécrétion de mucosités. — Disposition 
des yeux à se tourner de côté. — Pupilles insensibles et dilatées. 

— Vue trouble comme à travers un brouillard. — Obscurcisse- 
ment de la vue et cécité complète, comme par une amaurose. — 
Obscurcissement du cristallin. — Illusions de la vue. — Fantômes, 
visions et couleur d'arc-en-ciel devant les yeux. — *Les objets pa- 
raissent verts ou jaunes, — Étincelles devant les yeux. — Diplo- 
pie. — Le feu paraît bleu. 

Oreilles. — Otalgie avec douleurs tensives et contraclives dans 

les oreilles. — Gonflement des parotides. 
Visage. — Pâ,leur du visage. — ^Couleur bleue des lèvres et des pau^ 

pières. — Convulsions d'un côté du visage. — Douleurs cram- 
. poïdes et tractives aux pommettes. — Gonflement de la joue avec 

douleur au toucher. — Éruptions, avec prurit rongeant aux joues 
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et au menton. — Pores noirs et suppurants au visage. --* Gvon- 
flement des lèvres. •— Éruptions aux lèvres. — Lèvres dessé- 
chées. 

BoucHB. — Apnté, eaceoriation et grattemerU dans la bowhe-et ia 
gorge, avec goût pâteux. — Salive douceâtre et fétide. — Saliva- 
tion avec excoriation de la langue et des gencives. — ""Langue 
hkuàtre, — Gonflement de la langue. — Ulcère à la langue. — 
Langue chargée de mucosités blanches. 

APPÉTIT. — Goût douceâtre , surtout après avoir fumé du tabac , 
quelquefois avec accumulation continuelle de salive dans la bou- 
che. — •Amertume dans la bouche. — Goût muqueux, -— Goût 
amer du pain. — * Absence d^ appétit, quelquefois même avec lan- 
gue nette.— -Soif, surtout de boissons ucides, '^ Grande appé- 
tence pour les choses amères, — Après le repas, pression et ballon- 
nement du ventre et de Testomac. 

BsTOXAO. — Renvois et régurgitations aigres , quelquefois après le 
repas. — Pyrosis. — * Nausées avec envie de vomir, accablement 
moral et inquiétude. — *Vomiturition convulsive. — Vomisse- 
ments et nausées , avec plénitude et pression à l'épigastre. -^ 
Vomissement matutinal ou nocturne. — *Vomissements de muco- 
sités,''deè aliments ou de bile, avec nausées excessives.^-Nausées 
le matin en s'éveillant.— Nausées et vomissements pendant le re- 
pas. —• Vomissement des aliments dès qu'on crache. *— Vomisse- 
ment violent, avec vertige.-— Sensation de rétraction de Testomac. 
— ^Pression, douleur brûlante et pesanteur à Testomac et à l'épi- 
gastre. •— Sensation de faiblesse à V estomac, comme H la vie allait 
s'éteindre, surtout immédiatement après le repas. — Douleurs 
crampoïdes à Testomac, parfois avec nausées et vomissements, 
soulagées par des renvois. — Élancements au creux de l'estomac, 
jusque dans les côtés et le dos. — ^Plénitude au creux de l'estomac. 

Vbntbb. •— Douleur de tension contractive dans les hypochondres. 

— «Sensibilité et douleurs pressives dans la région du foie. — 
Torsion et pincements crampoïdes dans les intestins. — Coliques 
lancinantes et déchirantes, avec envie de vomir, surtout pendant 
le mouvement et rexpiration. ^— ''Ballonnement du ventre. — 
Hïonflement hydrofHque du ventre. -- Tranchées comme par un 
refroidissement ou une diarrhée. — Tension crampoïde dans les 
aines. — Souffrances par des flatuosités. 

Sblles. — *Sfiles blanches comme de la craie ou couleur de cendre. 

— Diarrhées d'excréments mêlés de mucosités, précédées de fHs- 
sons et de tranchées. -- Selles dyssentériques. — Selles involon- 
taires. — Diarrhées aqueuses. 

UnnfBS. — Rétention d'urine, — *Besoin pénible et presque inutile 
et uriner, avec émissions d^urines chaudes , brOHantes et excessive- 
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meiU rares» — "^Émission d'wrine difficile, comme par rétré- 
cissement de Turèthre. — Pissement nocturne. — Flux d'urine, 
-r Diminution de la sécrétion des urines, alternant quelquefois 
avec émission abondante. — Douleurs incisives dans Turèthre, 
avant et après rémission des urines. — Émission involontaire des 
urines. — * Urines de coulewr foncée, brunâtres ou rougeàtres. — 
Nausées avant et après l'émission des urines. — En urinant, sen- 
sation brûlante et constriction dans l'urètbre. — Inflammation du 
col de la vessie. 

Parties oéNiTAtES. — Douleur de meurtrissure dans les testicules. 
— Gonflement des testicules, — Appétit vénérien fortement exalté, 
avec érections et pollutions fréquentes. — Gonflement hydropi- 
que du scrotum. 

Larynx. — Enrouement et coryza le matin. — Mucosités abondan- 
tes dans le larynx, se détachant en toussant légèrement. — Toux 
après le repas, avec vomissement des aliments. — *Toitx sèche, 
'avec douleurs dans les épaules et les bras. — Toux avec expec- 
toration de matières ressemblant à de ramidon. — Cuisson dans 
la poitrine en toussant. ^- Toux crampoïde, sèche, provoquée par 
une conversation soutenue. — *E(Cpectoratiûn sanguinolente en 
toussant. 

Poitrine. — Respiration péniblement gênée, surtout la nuit, en étant 
couché, et le jour en marchant ou en étant assis. — Le matin , 
constriction suffocante de la poitrine , forçant à se redresser dans 
le lit. — <^uffrances asthmatiques comme par hydrothorax. — 
Pression à la poitrine en se tenant courbé. — Tension dans la 
poitrine» avec besoin de respirer profondément. -^ Douleur con-* 
tractive dans la poitrine en se courbant. «^ Cuisson dans la poi- 
trine. «^ Sensation de faiblesse dans la poitrine, provenant de 
Testomao. -^ Congestion à la poitrine* *^ Accélération des fonc- 
tions du eoBur, ame battements sensibles à l'ouïe, angoisse et con- 
traction au sternum* -^ HorripilatiOn au sein« -^ Palpitations 
violenteS) avec bouillonnement de sang) la nult^ forçant à se^ever 
et à ouvrir la fenêtrof. 

Tronq. •— Douleurs tractitesdans le dos et aux reins comme après 
un refroidissement. — ^ Douleurs de meurtrissure aux reins , en 
se mouchant. -^ Roideur et tension des muscles du cou et de la 
nuque< 

Bras. -^ Tiraillement paralytiques et déchirements dans les bras. 
— Gonflement nocturne de la main droite et des doigts. — Froid 
aux mains, — Déchirements dans les articulations des doigts. — 
Roideur subite et paralytique dans les doigts. — Torpeur et en- 
gourdissement facile des doigts. 

Jambes. — Grande roideur des jambes après avoir été assis, se die< 
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sipant par la marche. — Manque d'énergie et faiblesse paralyti- 
quedans les jambes. — Gonflement au genou comme un téatome. 
— Douleurs incisives dans la cuisse, et sensation brûlante dans 
le mollet, en croisant les jambes. — Tension dans le jarret. — 
Pieds froids. — Gonflement des pieds, le jour seulement. 



91.— DROSERA ROTUNDIFOLIA, 

DROS. — Rosée du soleil. — Habremann. — Dotes utUéet : 9, 12, 30. - Durée 

d'action : 6 à 7 jours. 
Antidots : Gamph. 
Comparer avec : Âcon. bry. cin. cup. hep. byqs. ipec. n-vom. spong. vératr. 



Clinique. — Se laissant guider par Yensemble des symptômes , 
on verra les cas où l'on pourra consulter ce médicament contre : — 
Épilepsie?; Fièvres intermittentes; Presbyopie et autres défauts de 
la vue (même à la suite d'ophthalmie syphilitique?); Affections gas- 
triques; Catarrhe ; et enrouement, même à la suite des morbilles; 
Coqueluche; Affections des voies aériennes à la suite du croup; La- 
ryngite chronique, même avec ulcération; Pneumonie chronique?; 
Phthisie florissante, etc., etc. 

SlQr^ Voy, la note, page 17. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — £tencem6n^s rongeants dans la ca- 
vité des os des bras et des jambes, excessivement forts, avec lan- 
cinations violentes dans les articulations, pendant le repos plutôt 
que pendant le mouvement. — Pression lancinante et douloureuse 
dans les muscles (des membres), ne s'améliorant dans aucune 
position. — Douleur de meurtri'ssure , sensibilité excessivement 
douloureuse, faiblesse paralytique dans tous les membres. — Fai- 
blesse dans tout le corp&, avec joues et yeux creux. — Convul- 
sions épileptiques, avec sommeil et crachement de sang après les 
accès. — La plupart des souffrances apparaissent la nuit et le 
matin, ainsi que dans la chaleur et pendant le repos. 

Sommeil. — Ronflement pendant le som^ieil, et étant couché sur 
le dos. — Sursauts fréquents , avec effroi, pendant le sommeil. — 
Réveil nocturne causé par une sueur qui s'établit. — Sommeil à 
midi et le soir au coucher du soleil. 

Fièvre. — Horripilation par tout le corps , avec chaleur du visage , 
froid glacial aux mains et absence de soif, ou '^frissons avec froid 
et pâleur des maios , des pieds et du visage. — Chaleur avec mal 
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à la tête et toux convulsive. — * Fièvre avec nausées et envie de 
vomir, et autres souffrances gastriques ou avec mal à la gorge. 
MoBAL. — Abattement moral, causé par des idées d'inimitiés ima* 
ginaires. — Anxiété , surtout dans la solitude , avec peur des re- 
venants. — Inquiétude qui ne permet pas de s'occuper longtemps 
du même objet. — Inquiétude sur Tavenir. — Découragement. — 
Envie de se noyer. — - Obstination à exécuter ce qu'on a résolu. 

— La moindre chose met le malade hors de lui-même. 

TÊTE. — Embarras douloureux de la tète, comme après avoir parlé 
fort. — Vertiges en se promenant au grand air, au point de faire 
tomber (à gauche). — Douleurs pressives à la tête, surtout au front 
et aux pommettes, quelquefois avec nausées et étourdissement. 

— Battement et martellement au front, du dedans au dehors. — 
Douleurs d'eoccoriation au cuir chevelu. 

Yeux. — Élanceznents dans les yeux, vers le dehors, surtout en se 
baissant. — '^Suspension de la vue, ou confusion et pâleur des 
caractères en lisant. — *Presbyopie, — *Éblouissement parla elarté 
des lumières et celle du jour. 

Oreilles. -— Élancements et serrement dans les oreilles, surtout en 
avalant. — Dureté de l'ouïe avec bourdonnement et bruissement 
dans les oreilles. 

Nez. — *Smgnemmt de nez , surtout le soir. —■ Mouchement de 
sang, r— Pores noirs au nez. — Sécheresse continuelle du nez. — 
Grande sensibilité aux odeurs acides. — Coryza. fluent avec éter- 
nûment. 

Visage. — Pâleur du visage avec joues creuses et yeux abattus. — 
Sensation brûlante et picotante à la peau des joues au-dessous des 
yeux. — Lèvres gercées et constamment sèches. — Pression dans 
les pommettes vers le dehors, aggravée par la pression et le con- 
tact. — Pores noirs au menton. 

Bouche ET Gorge. — Douleurs lancinantes dans les dents, après 
avoir pris des boissons chaudes. — Ulcères à la langue. — Sai- 
gnement de la bouche. — Ulcération du voile du palais. — Élan- 
cements à la gorge , après avoir mangé du salé. — DiflBculté 
d'avaler des aliments solides, comme par rétrécissement de la- 
gorge. — Sensation dans la gorge, comme si des mies de pain s'y 
étaient arrêtées. — Renâclement de mucosités jaunâtres ou ver- 
dâtres. 

Appétit. — Soif surtout le matin. — Insipidité des aliments. — 
Goût amer des aliments et surtout du pain. — Renvois amers. — 
Hoquet fréquent. — Ecoulement d'eaux comme des pituites. — 
Vomissements la nuit et après le dîner. — Vomissements de bile y 
le matin. — Vomissements de sang. — Nausées après avoir mangé 
des aliments gras. — Vomissements de glaires et des aliments , 
l'^Parl. — T. I. 26 
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pendant la toux. -- Élanoementa et battementa au oreux de Tes- 
tomac. 

ViNTMi. — Douleurs dans les hypochondres, en toussant et au tou- 
cher. — Coliques après avoir mangé des acides. 

SiLUBS ET Uriubs.— ^Selles fréquentes de mucosités sanguinolentes, 
avectranchées.— -Besoin fréquent d'uriner» avec émission peu 
abondante, souvent goutte à goutte. -^ Émisëiott d'urine la nuit. 
— Urines brunâtres, d'une odeur forte. 

RÈGLES. •-«- Règles supprimées. — Règles tardives. -— Flueurs blan-» 
ches, avec douleurs comme celles de l'enfantement. 

Larynx. -^ Fourmillemint dans le larynaOy qui provoque une petite 
toux et des élancements jusque dans la gorge.-^^nsation comme 
s'il y avait un corps mou dans le larynx, une plume par exemple. 
— Sensation de sécheresse, d'àpreté et de grattement au fond du 
gosier, avec besoin de tousser.— *^nrouemeri* et voix très-hasee, 
-^ Accumulation de glaires , alternativement dures et molles , 
jaunâtres, grisâtres et verdâtres. — *Toux et enrouement. ^^Tonx, 
que l'on Ure du fond de la poitrine, avec douleurs dans les hypo- 
chondres et la poitrine ^ soulagées en appuyant la main dessus. 
•— Toux la nuit et le soir, immédiatement après s'être couché.-^ 
* Toux sèche , crampoide, avec vomiturition. -^^Toux fatigante 
comme la coqueluche, avec visage bleuâtre, respiration sibilante, 
accès de suffocation^ saignement du nez et de la bouche, et anxiété. 
•^La toux est provoquée par des rires, deé pleurs et des émotions 
morales, -r- * Vomissement des aliments après et pendant la toux. 
•^Toux avec haleine fétide. --Le chant, la fumée du tabac et les 
boissons excitent la toux. -*- Toux , avec expectoration d'un sang 
rouge vif, ou de caillots noirâtres. «^ '^oux le matin avec expec- 
toration amère et nauséabonde. — *Toux avec expectoration de 
matières purulentes, et élancements dans la partie supérieure de 
la poitrine. -^Expectoration verdâtre. 

Poitrine. -«- Génê de la respiration en parlant , comme si la gorge 
se contractait, principalement en étant assis. -^ Oppression de 
poitrine, comme si, en toussant, ou en parlant, quelque chose ar- 
rêtait tovota;.-^ Serrement de la poitrine en toussant.^ Douleurs 
à la poitrine en toussant et en étemuant.-^ Douleurs d'ulcération 
sous-cutanée au sternum, en pressant dessus. 
TaoNC. — Douleurs de meurtrissure dans le dos, — Roideur de la 
nuque, avec douleurs pendant le mouvement. •*** Pores noirs â la 
poitrine et aux épaules. 
Bras. -^ Doulems de meurtrissure dans les articulations des bras et 
des mains. — Crampe et enroidissement des doigts en saisissant 
un objet. — Douleurs nocturnes dans les os du bras. 
Jambbs. -^ Douleurs paralytiques dans l'articulation coxo^fémoralo 
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et dans les eumef en marchant, et qui force à boiter. — Élance- 
ments incisifg dans les jambes. — • Déchirements dans les articu- 
lations du pied , comme si eUes étaient déboîtée , seulement en 
marchant. •— Roideur de Tarticulation des pieds. «^ Sueur froide ' 
aux pieds qui sont constamment froids. 



92.— DULCAHARA. 

DDLC. — Douce Amèr«. — HAHimiAiiii. — Doté utitéê : SO. «* DwrU éPaetion : to à 

30 jours. 
Antidotes : Camph. fpec. mer'c. — On remploie çommt anêidote de : Cupr. 
COMPAMR ATBC : Àcon, ffft. bell. bry. con. cupr. ipec. loch. mère, n-^om. phos. 

rkuê» nilf. -^ C'est sarUtut après : Cupr. mire, et laeh., que dulc. se montre 

efflcftce, lersciall est d'ailleurs indiqué. 



CLINIQUE. -—Se laissant guider par Vensemble des symptômes , 
on verra les cas où Ton pourra consulter ce médicament contre : 
— Souffrances par Fabus du mercure; Affections par suite d^un 
refroidissement (même dans Teau); Affections des membranes 
muqueuses; affections scrofuleuses, avec engorgement et induration 
des glandes; Tumeurs froides; Affections hydropiques; Paralysies; 
Affections à la suite des morbilles; Dartres de différentes espèces, 
même celles par Tabus du soufre ; Pemphigus chez les enfante ; 
Ramollissement des os; Eruptions urticaires; Verrues; Scarlatine 
et miliaire pourprée, lorsqu'il y a complication de ces deux mala- 
dies ; Fièvre^ avec affection des membranes muqueuses ; Céphalalgie, 
surtout par suite d'un refroidissement; Croûte de lait; Ophthalmie 
scrofuieuse; Amblyopie amanrotique; Glossoplégie ; Angines, sur- 
tout Tangine catarrhale (après l'usage du mercure) ; Affection scor- 
butique des gencives; Cholérine; Dyssenterie par refh>idissement ; 
Diarrhée muqueuse?; Catharrhe de la vessie; Rétrécissement de 
Turèthre? ; Bubons scrofuleux; Dartres aux parties génitales; 
Catharres invétérés avec enrouement; Coqueluche? ; >Phthisie mu- 
queuse? ; Asthme pituiteux; Pneumonie chronique? ; Hydroihorax ; 
Phthisie florissante?, etc., etc. 
§:;^ Voir la note, page 47. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — ''DouIetM's déchirantes ou lancinan- 
tes, tractives, dans les membres. -^ *Scnàffranees comme par 
refroidissement à diverses parties. -*- Aggravation des souffrances, 
principalement le soir ou la nuit, et pendant le repos; amélioration 
par le mouvement. — Douleurs avec froid au corps. — ""Sécrétion 
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et excrétion immodérée des membranes muqueuses. — *Gonfle^ 
ment et induratûm des glandes, — Amaigrissement. — *G(m/le'' 
ment hydropique de tout le corps , d^s membres et du visage. 

— Gonflement rapide de tout le corps. — Faiblesse et courba- 
ture de tout le corps. — Convulsions semi-latérales , avec perte 
de la parole. — Affections paralytiques des membres. — Grande 
lassitude. 

Prau. — Sécheresse et chaleur de la peau. — *Miliaire urticaire 
avec fièvre. — *Dartres de différentes espèces, savoir : a.) *Dar- 
tres humides, croûteuses, 'pâles, suintantes après les avoir grat- 
tées; b.) Dartres rougeâtres avec auréole rouge^ saignant après 
les avoir grattées; c.) Dartres à bords rouges, avec sensibilité 
douloureuse au contact et à Teau froide; d.) Petites dartres ron- 
des, saignant après avoir gratté; e.) ''Dartres sèches , furfuracées. 

— *»Croûtes dartreuse sur tout le corps. — * Éruptions dartreuses 
avec gonflement des glandes. — "Verrues, — •Dartres dans les 
articulations. — ^'Éruption de pustules pruriantes, qui passent en 
suppuration et se recouvrent d'une croûte, surtout aux membres 
inférieurs et à la partie postérieure du corps. 

Sommeil. — Forte envie de dormir, le jour, — «Sommeil nocturne, 
agité, inquiet, par suite de chaleur et de tressaillement dans le 
corps, surtout après minuit. — Réveil de très bonne heure, — Rêves 
effrayants. — Visions le matin, en s'é veillant. 

FiÈVBB. — Le soir, frissons fréquents et froid , ne s'apaisant pas 
même à la chaleur du feu. — Froid pendant les douleurs. — *D*a- 
bord frissons fébriles, puis chaleur brûlante avec douleur étour- 
dissante à la tète, visage rouge, chaleur brûlante dans le palais, 
et soif inextinguible de boissons froides. — *Chaleur sèche et sen- 
sation briUante à la peau, avec délires et soif. — «'Fièvre avec 
exacerbation le soir. — Pouls dur, tendu. — Sueur générale, sur- 
tout la nuit. — Sueur fétide, avec émission abondante d'urines. 

Moral. — Agitation morale, — Grande impatience. — "Désir impa- 
tient de diverses choses, qu'on repousse dès qu'on les a obtenues. 

— Disposition à se quereller, sans colère. — Délires nocturnes, 
avec exacerbation des douleurs. 

TÊTE. — "Grand étourdissement , commo s'il y avait un étau sur le 
front. — Douleurs pressives, étourdissantes à diverses parties de 
la tète. — '^Térébration et douleur brûiaote dans le front, avec 
fouilleraent de dedans en dehors. — *Les maux de tête s'aggra- 
vent par le plus léger mouvement, "et même en parlant. — Sen- 
sation de pesanteur à la tête, — Congestion à la tète , avec bour- 
donnement d'oreilles et dureté de l'ouïe, —r Sensation comme si 
l'occiput était plus développé. 

Yeux. — Pression aux veux surtout erf lisant. — Sensation comme 
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s'il jaillissait du feu par les yeux. — "^Inflammation des yeux. — 
Tressaillement des paupières à Pair froid. ^ Étincelles devant les 
yeux. — Vue trouble, comme par une amaurose commençante. 

Orbilles. — Otalgie, la nuit, avec nausées. — Tiraillements aigus, 
avec élancements dans les oreilles. 

Nez. — Epistaxis d'un sang très- chaud et rouge vif, avec douleur 
pressive au-dessus du nez. — Coryza avec obturation du nez, 
aggravé à l'air froid. 

Visage. — Pâleur du visage avec couleur circonscrite des joues. — 
""Éruptions et verrues au visage. — «Croûtes épaisses, brunâtres 
ou jaunâtres, au visage, au front, aux tempes et au menton. — 
Dartre suintante aux joues. — Tressaillement des lèvres à Tair 
froid. — Paralysie de la mâchoire inférieure. — «Gonflement des 
glandes sous- maxillaires. — Rougeur du visage. — Distorsion de 
la bouche. 

Bouche. — Salivation. — Sécheresse de la langue. — «Langue 
chargée de mucosités épaisses. — Gonflement de la langue. — 
Boulons et ulcères dans la bouche. — Gencives décollées et fon- 
gueuses. — ^Paralysie de la langue et parole embarrassée, sur- 
tout en se refroidissant, — Mal de gorge, comme par allongement 
de la luette, avec douleur pressive. — Chaleur brûlante dans le 
palais. — *Maux de gorge, comme après un refroidissement. 

Appétit. — Goût fade, et comme de savon, dans la bouche. — 
«Amertume de la bouche. — *Soif ardente de boissons froides, 
généralement avec sécheresse de la langue, jointe à une sécrétion 
plus abondante de salive. — Faim, avec répugnance pour tout 
aliment. — Après avoir mangé modérément , ballonnement du 
ventre et de Téplgastre. — "^Nausées, avec vomissement de mu- 
cosités visqueuses. 

Estomac. — ^Pression à Testomac et jusque dans la poitrine. — 
Contraction crampoïde à Testomac, au point de suspendre ta res- 
piration. — Rétraction de Tépigastre, avec douleur brûlante. 

Veinthe. ^- Douleurs dans la région ombilicale. — Pincements lan- 
cinants et tranchées dans la région ombilicale, surtout la nuit. 

— Pincements, rongements et sensation comme si un ver ram- 
pait dans le ventre. — *Maux de ventre, comme par un re- 
froidissement. — "^Engorgement inflammatoire et induration des 
glandes inguinales, avec douleurs tractives et tensives. 

Selles. — Constipation. — * Diarrhée, comme après un refroidis- 
sement, avec tranchées, ou avec vomissements, renvois et soif. — 
— * Diarrhées de mucosités verdàtres ou brunâtres. — Diarrhée 
sanguinolente, avec démangeaison à fanus, et chute du rectum. 

— «Diarrhées nocturnes, séreuses, avec coliques. 

Urines. — Rétention d'urine. —Urines rares et fétides. — Urine 



Digitized by VjOOQ IC 



3M DULGAMARA. -ELECTRIGTAS. 

claire et visqueuse, ou trouble, avee sédimmt mmqueux, —- Urines 
rouges, brûlantes. — ^Émiêsion involontaire des urines, comme 
par paralysie de la vessie. -— Émission difficile des urines, et 
goutte à goutte. — «Épaississement de la vessie. — ^Écoulement 
de mucosités par Turèthre. — Rétrécissement de Turèthre. — 
Urines troubles et blanchâtres. 
Règles. — Règles retardées et plus abondantes. — "^Éruption dar- 
treuse aux grandes lèvres. — Avant les règles, éruption miliaire. 

— Dartres au sein. 

Larynx. -^Catarrhe et enrouement, comme par un refroidissement. 

— •Toux avec enrouement. — Toux grasse. — Toux avec expec- 
toration de sang rouge vif. — «Toux semblable à la coqueluche, 
*provoquée en respirant profondément. 

PomiiNE. — Forte oppression de la poitrine, surtout en respirant. 
— Élancement obtus, comme des coups, dans et sur les deux côtés 
de la poitrine. — Douleur pénible d'ondulation dans le côté gau- 
che de la poitrine. — Fort battement de cœur, sensible à Texte- 
rieur, la nuit. 

Tronc. — Douleurs violentes dans les lombes, au-dessus des han- 
ches, fouillantes, lancinantes ou tractives, principalement la nuit 
dans le repos. — Roideur de la nuque, — Engorgement et indu- 
ration des glandes de la nuque et du cou. — Tiraillements lanci- 
nants aux reins, aux épaules et aux bras. 

Bras. — Paralysie des bras, avec froid glacial, comme par une apo- 
plexie. — Douleur paralytique dans les bras, comme par une 
meurtrissure, principalement dans le repos. - *Éruption dartreuse 
et verrues aux mains. — Sueur dans la paume des mains. 

Jambbs. — Tractions et déchirements dans les jambes, surtout dans 
les cuisses. — Dartres aux genoux. — Bouffissure et gonflement de 
la jambe jusqu'au genou. — Sensation brûlante dans les pieds et 
les orteils. — Desquammation érysipélaleuse et prurit aux pieds. 

— Fourmillement dans les pieds. 



85. — ELEGTRIGITAS. 

ELECTR. *- Eltciriciié. ^ Caspari. ^ I>wri9 d^aeiion, -^ Antidate? 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Douleurs dans les membres; cmelles 
douleurs ; (par le changement de temps, douleurs dans des parties 
blessées jadis ou dans des corps épuisés); tiraillements dans 
tous les membres, jusque dans le bout des doigts et des orteils; 
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élanûmnents Mchunui dans les parties paralysées, ou bien dans 
celles qui ont été électrisées; ébranlement dans tout le corps, 
partant de Tos des jones; fourmillement dans les parties élec- 
trisées; brûlement violent dans celles qui touchent la chatne. — < 
Aecablemml ei fatigue générale^ quelquefois avec étourdissement, 
ott bien avec envie de dormir; lassitude et roideur des membres; 
abattement général après le repas; malaise pendant Torage. 
Relâchement général des forées, quelquefois avec affaissement 
moral et maux de tête; relâchement des nerfs et des muscles; di- 
minution du poids du corps; faiblesse des parties ébranlées. — 
Syncopes et disposition à tomber en syncope. — Roideur des 
membres; paralysie de quelques membres, surtout des extrémités 
inférieures. — Tremblement des membres, principalement de ceux 
qui ont été ébranlés; tremblement générai. — Soubresauts des 
tendons.-— Convulsions des membres; spasmes douloureux le 
long du dos; «'danse de Saint-Guy. »- Attaques d'épilepsie hâtées 
et renforcées. 
Peau. — ' Prurit, ou bien fourmillement sur tout le corps; douleurs 
violentes et gonflement d'un pied qui avait été gelé douze ans 
auparavant. «-«Éruption de petites nodosités, aux endroits touchés 
par les étincelles; éruption comme la miliaire ou la rougeole; vé- 
sicules blanches; éruption galeuse dans les jointures; des char- 
bons passent en suppuration. — La peau noircit; sugillations, 
SoMMBiL. — Bâillement et pandioulations, quelquefois avec horripi- 
lation par tout le corps. — ^^ Forte envie de éyrmir; sommeil très- 
profond. *— Insomnie, quelquefois avec jactation ; insomnie de 
deux mois. — Rêves embrouillés et inquiétants. 
Symptômes riÉVBEux. ^ Horripilation sur tout le corps, tous les 
matins, avec bâillement; froid au côté gauche. — Fièvre : éP abord 
frisson général, puis chaleur courte et sèche; altemations fré- 
quentes de frissons et de chaleur, avec inflammation de la gorge; 
chaleur mêlée de frissons; frissons avec forte sueur, crampes 
douloureuses dans la tête et le long du dos ; fièvre le soir. — Aug- 
mentation de la chaleur naturelle; chaleur intérieure des parties 
qui ont éprouvé la secousse électrique ; sang très-échauffé ; cha- 
leur, avec céphalalgie, ou bien avec anxiété (la nuit) ou encore 
avec pouls fort et accéléré; chaleur de tout le corps, avec frisson 
par le mouvement; chaleur des parties frappées par Tétincelle; 
pouls intermittent; vif; accéléré et fort; circulation du sang plus 
rapide; proéminence des veines des mains. — Transpirations 
plus abondantes; sueur nocturne excessive, chez des goutteux, 
sans soulagement; sueur abondante pendant le sommeil; avec 
anxiété pendant Torage. 
Moral. — Pietirs, quelquefois avec timidité; soupirs, quelquefois 
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avec pleurs; on jette les hauts cris. — Inquiétude, anxiété, an- 
ffoisses, quelquefois surtout dans la poitrine ; angoisse intérieure ; 
agitation violente ; timidité; peur à Fapproche d'un orage. — Mau- 
vaise humeur. — Rire involontaire ; rage. 

TÊTE. — Perte de connaissance; insenêibilité ; actions insensées; 
yeux hagards. — Erreurs dans la supputation du temps; perfe 
de la mémoire. — Étourdissement, surtout en se baissant ; tête 
entreprise; hébétude; tète confuse; vertige. — Céphalalgie; dou- 
leurs dans la tête, quelquefois tiraillantes; douleur de meurtris- 
sure dans Tocciput ; presûon écrasante dans le front, comme par 
une pierre. — Elancements dans le côté droit de la tête ou depuis 
le vertex jusqu'à la tempe et le côté droit du front ; déchirements 
dans Tocciput, depuis la nuque jusque dans le front* — Crampes 
douloureuses dans la tête ; ébranlement désagréable, le plus sou- 
vent par derrière. — Fortes pulsations (battements) ou bien aussi 
chaleur dans toute la tête; bruissement dans tout le haut de la 
tète. 

Extérieur de la t^te. ~ Élancements à la tête, comme par des 
épingles; fourmillements dans les téguments de la tête; sensation 
de bouillonnement sous. les téguments; sensation de froid au 
vertex; sensation de torpeur à une partie du côté droit; prurit 
lancinant à la tête et aux jambes; petites croûtes au cuir chevelu. 
— La crgissa/nce des cheveux très-favçrisée. 

Yeux. — Pression dans les yeux, comme par sécheresse ; rongement 
dans Toeil gauche, ou bien forts tiraillements, quelquefois jusque 
dans le front ; sensation comme si les yeux étaient très-enfoncés ; 
sensation comme si un objet devait sortir de Toeil. — Rougeur des 
vaisseaux de la conjonctive jusqu'à la cornée; des bords de ta 
paupière gauche, à Tangle externe. — Inflammation des yeux; 
gonflement du bord des paupières, à l'angle externe. — Fort lar- 
moiement; larmoiement, surtout de l'œil droit; regards errants 
et hagards ; rétraction des pupilles maladivement dilatées. — Vue 
trouble; on voit à tout une teinte pâle; "cécité; ''vue meilleure 
(symptôme curatif]; petits points noirs devant l'œil droit; tous les 
objets paraissent être jaunes à la vue; une chambre obscure 
semble être très-éclairée. 

Oreilles. — Douleurs dans l'oreille ; tiraillements depuis les mâ- 

. clioires jusque dans les oreilles ; élancements dans l'oreille droite, 
partant du cou; pulsations dans l'oreille. — Rougeur et chaleur 
de l'oreille; gonflement de l'intérieur; suppuration et petite pus- 
tule dans le conduit auditif; vésicules remplies de sérosité acre, 
derrière Toreille; sécrétion du cérumen augmentée. — Murmure, 
ou quelquefois aussi sensation comme s'il y avait un flocon de 
laine devant les oreilles. 
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Nez. — Fourmillement dans le nez , ou bten aussi pression Vers le 
dehors. — Épistaœis. — Perte de Vodorat. — Éternûments. — 
Augmentation de la sécrétion des muœsités nasales; mouche- 
ment d*un liquide ressemblant à du lait; aggravation du coryza 
déjà existant. 

Face. — Teint rouge vif; expression d'épouvante sur la face; sueur 
plus abondante à la face. — Fort tiraillement au-dessus du sot) r- 
cil gauche. — Contraction des muscles de la face , surtout de la 
bouche ; gonflement de la face. — Éruption de croûtes à la face, 
aux bras et à tout le corps ; grosses ampoules sur les joues. — 
Lèvres gercées; lèvre supérieure enflée; éruption à la bouche et 
au menton. 

Dents. — Déchirements dans les dents supérieures , partant de la 
tête ; douleur comme d'ulcération sous-cutanée , à la place oii 
épient d'anciennes molaires ; élancements brusques dans une 
molaire creuse ; croissance prompte des dents chez un enfant. — 
Dans les gencives, tiraillements partant de l'oreille droite. 

Bouche, Goage. — Augmentation de V excoriation déjà existante 
de l'intérieur de la bouche ; douleur d'excoriation et excoriation 
de l'intérieur de la joue droite; grande sécheresse de la bouche; 
augmentation de la sécrétion de la salive; écume à la bouche. — 
Sensibilité de la langue, surtout à la pointe, qui est rouge aussi; 
pupilles très-proéminentes; langue sèche , chargée d'un enduit 
jaune; gonflement, grosseur de la langue; vésicules sur la lan-^ 
gue, avec douleur d'excoriation. — Mutisme, impossibilité d'ar- 
ticuler un son. — Au palais , vésicules , avec desquamation de 
l'épiderme. — Dans la -^or^e, chatouillement continuel ; pression 
en avalant, déglution difficile; inflammation du gosier. 

Appétit et Symptômes gastriques. ■— Goût aigre. — Appétit aug- 
mente; fort appétit hors les heures. — Sot/ pendant le frisson de 
la fièvre. — Pyrosis ; accumulation abondante d'eau dans la 
bouche. — Dégoût; nausées; quelquefois après le repas, avec 
accumulation plus abondante de salive. — Vomiturition avec in- 
flammation de la gorge et toux ; vomissements avec inflammation 
de la gorge ; vomissement de sang. 
Estomac , Ventre. — Plénitude d'estomac , après avoir mangé la 
moindre chose; tension et contraction spasmodique dans le ven- 
tre. — Maux de ventre ; coliques ; tranchées à l'approche d'un 
ora^e, ou bien avec diarrhée; élancements depuis le côté gauche 
jusqu'au côté droit; frisson dans le ventre, ou bien brûlement, 
quelquefois avec tension ; ballonnement du ventre, borborygmes 
dans le ventre, quelquefois avec fermentation. 
Selles et Anus. — Envie inutile. — Favorise d'abord les selles, et 
plus tard les retient. -^Selles fréquentes et liquides, d'un jaune 
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noirâtre et d'une odeur fétide; diarrhée, quelquefois tout à fait 
liquide, chaude; téneemee et tranchées; diarrhée avec coliques, 
ou bien à l'approche d'un orage; durant une diarrhée, rétraction 
des teeticulee; après la diarrtiée, constriction dans l'anus. — 
Avec selles sèches, chaleur dans tout le corps.—* Dans le rectum, 
forte pression (pendant les selles); brûlement dans l'anus ; flux 
hémonrhoYdal. 

VoiBs imniAiiu». ^ Sensation comme si la reasie allait éclater. — 
Sécrétion (f urine a/ugmêntéê; émitsùm Surine tréi-fréquente, — 
«Émission inyolontaire d'urine (inoontinentia urinœ). -— Urine, 
le matin jaune orange , le jour comme de l'eau dans laquelle on 
a lavé de la viande; urine épaisse, foncée ; rouge de sang , char- 
gée de mucosités abondantes; écoulement de sang dans les uri- 
nes; sédiment blano. 

PAanis gAnitalis. — Apparition des règles (dans le bain électri- 
que); règles abondantes , quelquefois avec pression dans le rec- 
tum; sang des règles noir et épaîs. «^ Leucorrhée , d'abord sé- 
reuse, puis épaisse, en morceaux de la grosseur d'une noisette. 

LAavNX R Toux. --^ Rudesse dans le larynx. — < Touœ, avec fort 
chatouillement dans la gorge , ou bien avec pression du dedans 
au dehors dans le front; toux d'irritation courte; crachement de 
sang. 

PoiTBiNi BT RsspiBATioN. «*- Bespiration faible , haletante; respi- 
ration arrêtée; dyspnée; respiration accélérée; asthme, quelque- 
fois pour toute la vie, avec palpitation de cœur et disposition aux 
syncopes ; oppression de poitrine ; constriction de la poitrine. — 
Douleurs de poitrine ; sensation de froid dans le côté gauche. — 
Palpitation de eœur, quelquefois surtout à l'approche d*un orage, 
ou bien avec disposition à tomber en syncope; palpitcUions de 
eceur avec fièvre, ou avec maux de tête, ou bien avec inquiétude 
et rougeur vive de la face; élancement douloureux et rapide par- 
tant du cœur et traversant la poitrine. 

Reins, Dos, etc. — Dans la oolonna vertébrale, fourmillement; fu- 
roncles sur le dos et la nuque ; tiraillements à travers l'omoplate, 
comme par un fil; brûlement dans l'épaule. --* Difficulté de re- 
muer le cou; fourmillement dans un muselé raceourci par une 
suppuration; élancements dans une glande enflée au cou. 

Extrémités supéribueis. — Dans l'épaule droite, déchirements, 
se dissipant à la chaleur du lit. •<— Dans les bras (et les jambes), 
douleurs effroyables; vives douleurs, la nuit; tressaillements ou 
bien déchirements dans les articulations des bras et des mains ; 
paralysie des bras , fort gonflement de l'un ; ukère croûteux aux 
bras (et aux jambes). — Dans le haut des bras, fort tressaille- 
ment. -*<- A Vaivant'bras, douleur tiraillante dans le radius droit. 
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•^ Dans la main, déchirement violent ; trembkmmt des mains; 
sensation de paralysie dans Tartiottlation ^ par le plus léger mou- 
vement; proéminenoe des veines; gonflment delà main, quel- 
quefois rouge ou pruriant; tache rouge, uniei sur la main; place 
blanchâtre, pruriante, dans la paume de la main droite. -^ Dans 
leê doigts, tension ou douleur tiraillante; sematUm dét&rpe%^ 
dans U 6ou< des doigts ; vésicules remplies d'un liquide verdâtre, 
sanguinolent à l'articulation du doigt qui a reçu la secousse. 
Extrémités INFÉRIEURES. — Jambes lourdes. — Lassitude des (msses 
en montant; sensation comme si la chair était détachée des os; 
place rouge pruriante à la cuisse droite ; sensation de chaleur 
sur toute la cuisse. — Chancellement des genoux; déchirements 
dans les genoux ; élancements ou tension , ou bien aussi fourmil- 
lement jusque dans le pied ; douleur comme par une plaie dans 
les gffiiottx et le gros orteil; place rouge, avec douleur d'excoria- 
tion, ou bien aussi protubérance rouge et pruriante au genou. «^ 
Dans les tibias, tournoiement ou bien lassitude; tache rouge sur 
la peau. — Dans les pieds, brûlement, quelquefois jusqu'auo) ge- 
noux, surtout la nuit; forte chaleur en dedans; froid en dedans, 
jusqu'au ventre , en été , par un vent frais. ^^ Sensation de fati- 
gue^ avec tremblement dans les pieds ; sensation de gonflement, 
d'engourdissement et de torpeur; tournoiement dans la plante 
des pieds; sensation comme s'il y avait un large anneau autour 
des malléoles; prurit au pied , ou bien vésicules rougis ou pru- 
riantes sur le pied. 



M.— EUGENIA lAMBOS. 

EUG. — Jame-rosade.— HsRiKG. * Doiê utité* : SO. — Durée d'action : 3 à 4 jours. 
AiiTiDon : Goff. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Souffrances, apparaissant surtout le 
soir et la nuit, — Sommeil profond , stupéèant , même à midi , 
avec rêves confus- — Froid , comme si l'on était nu. — Sueur le 
matin, avec soif ardente. — Disposition à se mettre à l'écart. — 
On ne se trouve bien nulle part; lorsq^'on est assis, on désire se 
coucher; quand on est couché, on veut se lever. 

TâTB.*^Étatd'ivres8epermanente, avec grande loquacité et paresse. 
— Vertiges , pendant lesquels tous les objets semblent être ren« 
versés la tête en bas. -^ Àeeès de migraine, le soir, avec roule^ 
ment et douleur brûlante dans la tête, comme si tout allait sortir 
par les yeux, avee larmoiement, nausées et vomissement, durant 
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quoi , aggravation des douleurs. — Maux de tête, la nuit, avec 
douleur brûlante dans les yeux, forte soif et émission abondante 
d*urine. — Douleurs crampoïdes, pressives, dans la tête. 

Ybux. — Larmoiement, avec douleurs brûlantes et rongeantes. — 
Douleur brûlante dans les yeux , après midi. 

VisAGB BT Bouche. — Boutons au visage , avec sensibilité doulou- 
reuse de leur circonférence. — Accumulation abondante d'une sa- 
live écumeuse et visqueuse dans la bouche , surtout avant le 
repas. 

Appétit. — Appétit augmenté. — Goût agréable du tabac à fumer, 
des aliments et des boissons. — Forte soif. — Grand désir de fu- 
mer du tabac. 

Selles et Urines. — Selles diarrhéiques, suivies de vomissements. 
— ^Évacuation d'excréments rares, de la consistance de la bouillie 
et sablonneux. — Selles peu abondantes, jaillissantes et fétides, 
avec douleur brûlante dans le ventre. — Constipation. — Urines 
foncées. — Après avoir uriné, horripilation ou accroissement su- 
bit de clarté et de lumière devant la vue. 

Parties viriles. — Impuissance. — Émission de sperme trop tar- 
dive, ou manquant complètement pendant le coït.— Après le coït, 
sueur et soif. 

Poitrine et Membres. — Toux grasse , sans expectoration , le soir 
et la nuit. — Expectoration de mucosités jaunâtres , sanguino- 
lentes. — Desquamation et suppuration de la peau autour de 
Tongle du pouce. — ^Douleurs crampoïdes et paralytiques dans les 
tibias et les talons. — Crampes nocturnes dans la plante des 
pieds. 



9^. — ^ËUPHORBIUH. 

EUPHORB. — Euphorbe officinal. — archives de Stapf. ~ Doses usitées : 21, 30. 
-^ Durée d^action : jusqu'à SO jours, daus quelques cas de maladies chro- 
niques. 

Antidotes : Camph. citr. 

Comparer avec : Bell. merc. mez. nitr-ac. ^ C'est surtout après helL merc. et 
nitr-ac, que ce médicament convient, lorsqu'il est d'ailleurs indiqué. 



CLINIQUE. — Se laissant guider par Vensemble des symptômes, 
on verra les cas où Ton pourra consulter ce médicament contre : — 
Souffrances par Tabus du mercure?; Affections des os et des mem- 
branes muqueuses ? ; Ulcères invétérés et torpides? ; Scarlatine ? ; 
Verrues?; Ophthalmiescatarrhaleâ?; Érysipèle vésiculeux de la 
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face?; OËsophagite ? ; Gastralgie?; Ébrécheinmt des dents; Ptya- 
lisme; Affections des voies urinaires ; Suites fâcheuses d'une pleu- 
résie ou d'une pneumonie, avec adhérence de la plèvre?, etc., etc. 
îK>^ Vîrtf. la note, page 47. ^ 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Douleurs dans les menées, déchi- 
rantes, ou pressives et lancinantes, surtout dans le repos, sou- 
lagées par le mouvement. — Douleurs lancinantes et tensives dans 
les muscles. — Douleurs brûlantes à div^^rses parties du corps, 
surtout dans les organes internes, — Faiblesse paralytique dans 
les articulations, avec difficulté de se lever de son siège. — 
Grande mollesse et lassitude. — La plupart des symptômes sont 
aggravés pendant le repos, en étant assis et au iouchir, 

P£AU. — Prurit ro7igeant et brûlant qui oblige à se gratter presque 
constamment. — ^ Stries d'un rouge pourpre sur la peau. — Fu- 
roncles* — Ulcères indolents. — ( Sphacèle? ) 

Sommeil. — Envie de dormir le jour, accompagnée de bâillements 
fréquents. — Somnolence comateuse, le jour. — Difficulté de 
s'endormir le soir, avec tremblements et sursauts. — Réveil fré- 
quent. 

FiÈVBE. — Horripilation et manque de chaleur vitale, surtout dans 
les affections des organes internes. — Frissons au commence- 
ment du repas. — Horripilation et frisson avec froid des mains et 
chaleur des joues, sans soif. — Sueur matutinale, avec chaleur, 
sans soif. 

Moral. — Appréhensions anxieuses. — Taciturnité. — Goût pour 
le travail. 

TÊTE. — Vertige tournoyant à faire tomber de côté. — Maux de tête 
pressifs, lancinants. — Douleur de meurtrissure à Vocciput, — 
Inflammation érysipélateuse de l'extérieur de la tète. 

Yeux. — Inflammation des yeux , avec prurit et sécheresse des 
paupières et des angles des yeux. — Inflammation chronique des 
yeux. — Larmoiement cuisant et agglutination nocturne des pau- 
pières. — Sécrétion abondante de mucosités dans les angles des 
yeux. Trouble de la cornée. — Trouble de la vue^ — Myopie. — 
Diplopie. 

Oreilles et Nez. — Otalgie en plein air. — Démangeaison suffo- 
cante dans le nez et jusque dans le cerveau , avec écoulement 
abondant de mucosités. — Éternûment fréquent. 

Face. — Gonflement érysipélateux de la joue avec éruption de vési- 
cules jaunâtres et douleur térébrante et fouillante. — Gonflement 
pâle de la joue. — Douleur brûlante à la face. 

Dents. — Maux de dents pressifs, lancinants, ou avec douleur té- 
i"Parl. — T. I. 27 
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rébrantot aggravés par 1« oontact et la mastication , ou bien au 
oommenoameni du repas, avec frissons et douleur dans la tète e% 
las pommettes* ^ *Ébréoh9fnênt dê$ dmUê. 

BouGHB ET Gorge. -— Sécheresse de la bouche, sAns soif. — Sali- 
vation avec horripilation, envie de vomir et pincements dans l'es- 
tomac. — Salive salée. — Douleur briUante depuis la gorge jus- 
qu'à Testomao, accompagnée de chaleur, anxiété, tremblement et 
écoulement d'eau par la boudie, Comme des pituites. 

EaroMAC* •»• Goût làde^ rance, amer. «-Forte êoiî pour des bois- 
sons froides. •*-* Renvois à vide. <«- Ho(}uet. -^ Écoulement d'eau 
par la bouche, comme des pituites, avec chaleur, âniiété et trem- 
blement. -^ Douleur de meurtrissure à Testomac. -^ Relâche- 
ment et flaccidité de l'estomac , avec rétraction du ventre. ^— 
Crampe& dPeêtamac wntracHves, -^ Pincements et sensation de 
gnifement à Testomac. ^^Dow/stir brûlante dans VestoMâc et à 
Tépigastre. — Inflammation de l'estomac. 

Ventre. — Maux de ventre avec douleurs oonstrictives. -» Colique 
êpoimoâique, venteuse, a/vec douleur d'écartement ou qui semble 
presser rers le haut, soulagée généralement en appttyant ta tète 
sur le genou et le coude. -^ Sensation de vacuité dans le ventre. 
— Douleur brûlante dans le ventre. -^ Déchirement comme par 
suite de luxation dans les aines. 

Sbllbs et Urines. «^ Envie pressante d'aller à la selle, avec pru- 
rit au rectum. -^ iKarrÀfJss liquides avec ténesmê, sensation de 
brûlure à l'anus, et douleur d'excoriation dans le ventre. — En- 
vie pressante d'uriner avec écoulement difficile, peu abondant et 
^ùiUte à gomté, -^ Écoulement de sang par Turèthre* 

Parties génitales. — Lancinations déchirantes au gland.— > Prurit 
voluptueux au prépuce. ^ Déchirement dans les testicules. — 
Douleur brûlante au scrotum. -^Érections eontinadles Mis las- 
civité. — Écoulement de liqdeur prostatique. 

LARtNi. *^ îbitoo Èèthe, creuse , provoquée par un ehatouiîlement 
brûlant dani là traehée^rtèfe et la poitrine. — * Toux sèche, jour 
et nuit, comme par une oppression, le matifi avec expectoration 
fréquente. 

PorraiNB. '^Respiration gèiiée et haleine courte, avec douleur ten- 
sive dans les muscles de la poitrine. — Sensation d'extension spa- 
smodique dans la poitrine. -=^ Sensation coihme si un des lobes du 
poumon était adhérent. -^ Pression dans les muscleâ de ta poi- 
trine. — Lancination pressire sur le sternum. — Lancinatioo dans 
le côté gauche de la poitrine, pendant le repos, soulagée par le 
mouvement. — Dotifsuf brûiamte dans la poitrine. 

Tronc et Membres. — ^ Douleur crampoïde dans l'épine dorsale, le 
malin au lit, en étant couché sur le cios.-^ueur au cou,'— Tension 
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paralytique dans rarticulation de Tépaula, pendant le repee, sou- 
lagée par la marehe.^^SMVs écarlatei sur Tavimt^bnM, prurian- 
tea au toucher. *— Tractions crampoïdea à la mam après avoir 
écrit. -^ Doukun de luœaHon dam Im hanehêB. -^ Donlenr brû- 
lante, Ut nuit, dana lea os des ouiases. «-> Grande faihksu des 
jambe», «-«• Contraction orampéïde des orteils. 

'I » ' I II . 111 III 11^1 II I , 1 II I II . i ^ i L » *.i »uM, iM . ^i» i» i ii m m W ■ > ! ■ . « ■ I. . 1 -- 

96.— E17PHRASU OFFICWAUS, 

EUPHR.— Snphnsie offlcioale.— HAHMEMAm.— Doit wiUt : io.^Duféê eTocKôn : 
Jusqu'à 30 joun dans quelques cas. 

ANTIDOTES: Puis?. 

ÇowPAREft A?BC : Am. merc, n-voo, puis, seofig. spig. 
S^;;;^ Voy, la notej, page 47. 



CLINIQUE. — Se laissant guider par Vensemble de$ eymptâmes, 
on verra les cas où l'on pourra consulter ce médicament eontre : 
-^ Suites fâcheuses d'une contusion, d'un coup, d'une chute, etc. ; 
Ophthaltniee rhumatismales, scrofuleuaes, çatarrhales, traumati- 
ques, etc; BUnonhèe des yeuœ; Obscurciisement, inflammation et 
taches de la cornée; Àmblyopie amaurotiqae> Toux humide à la 
suite de la grippe; Condylômes, etc., etc. 



SYMPTOlfES GÉNÉRAUX. — Douleurs crampoïdes par tout le 
corps. ««* Picotement aux extrémités comme par une mouche, 
avec sensation de torpeur. -^ Exacerbation des symptômes le 
soir. '^ Forte enoie de dormir le jour, eomme par fatigue des 
yeux. *» BàillemeiUe f)ioknt$ en se promenant au grand air. — 
Landnatîons violentes à diverses parties et qui empêchent de 
dormir. -^ Rêves effrayanta avec réveil fréquent et en sursaut 
avec efflroi. -^ Prédominance du firoid. -<-- Porte sueur nocturne. 
— Taciturnité et répugnance pour la conversation; on est con- 
centré en soi-même. — IndiflMrence hypocbondriaque. — Parasae. 
^ Mélancolie. 

TAn. -^ Embarras et douleur de meurtriêsure dans la tête, le soir, 
augmentés en étant couché. — Maux de tête pressifs, aoeephotO' 
phobie et chaleur, principalement au front. •—Élancements aux 
tempes et au front. —^ Battement dans la tête, sensible au dehors. 

Ybux. — Pression dans les yeua>, -^ Sensation mordicante dans les 
veux. — Rougeur inflammatoire des yeux. -^ • Infkmmaiion de 
la cornée. -^ * Inflammation et ulcération du bord des paupières, 
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av^ maux de tête. — *> Cicatrices d'ulcères et tcuhes à la cornée, 

— * Écoulement abondant de larmes corrosives, au point d'aveu- 
gler, surtout quand on est exposé au vent. — * Gonflement et 
agglutination des paupières. — Cuisson dans les yeux, comme 
par du sable. — Lancinations dans les yeux , excitées par une 
lumière trop vive. — Éruption de petits boutons miliaires autour 
des yeux. — * Sécrétion abondante de miux>sités, quelquefois san- 
guinolentes, par les yeux et les paupières, — Compression dans 
les paupières. — Contraction dans les yeux et les paupières, qui 
force à clignoter. — La lumière semble être obscure et vaciller. 

— Photophobie, surtout à la lumière du jour et au soleil. 
Oreilles. — Otalgie, avec douleurs térébrantes dans la région du 

tympan. 

Nez. — Boutons purulents aux ailes du nez. — Excoriation et sen- 
sibilité douloureuse des narines. — Épistaxis. — Coryza fluent, 
le jour; la nuit, obturation du nez. — * Violent coryza fluent, 
avec sécrétion abondante de mtÂCosités, embarras excessif de la 
tête et larmes corrosives dans les yeux. 

Visage. — Roideur des joues , en parlant et pendant la mastica- 
tion, avec sensation de chaleur et douleurs lancinantes. — Mi- 
liaire au visage, avec sensation de brûlure et rougeur, en se 
mouillant la face. — Lèvre roide comme si elle était de bois. — 
Élancements dans la mâchoire inférieure et au menton. 

Bouche. — Bégayement et interruptions fréquentes de la parole. — 
Parole difficile, à cause d'une roideur paralytique de la langue 
et des joues. — Sensation d'un gloussement qui remonte dans 
la gorge. 

Dents. — Douleurs lancinantes dans les dents inférieures. — Sai- 
gnement abondant des gencives. 

Estomac. — Urines. — Groût insipide. — Nausées et amertume 
dans la bouche après avoir fumé. — Renvois avec goût des ali- 
ments. — Pincements dans le ventre par courts accès, — Serre- 
ment pressif et brûlant au travers du ventre. — Coliques alter- 
nant avec affections des yeux. — Selles dures et insuffisantes. — 
Émission fréquente d^une urine abondante et claire. 

.Parties viriles. — Rétraction spasmodique des parties génitales, 
le soir, au lit. — Prurit lancinant et voluptueux au gland et au 
prépuce. — ^Condylômes. — Rétraction et fourmillement des 
testicules. 

Poitrine. — Toux, surtout le jour, avec expectoration difficile. — 
Toux, avec suspension de la respiration. — Toux matulinale, 
avec expulsion abondante de mucosités, et coryza fluent. — Gêne 
de la respiration, même en étant assis. 

Membres. — Douleurs crampoides, pressives, dans le dos, -^ Douleur 
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d'engourdissement dans les bras et les mains. — Douleurs eram' 
potdes, pressives, dans les mains et 1^ doigts. — Accès de gonfle- 
ment des articulations de la main ou des doigts en remuant ces 
parties. — Torpeur des doigts. — Élancements dans les jambes 
pendant le repos. — Tension , comme par raccourcissement des 
tendons dans le jarret et le tendon d'Achille, en marchant. — Sen- 
sation de pesanteur et douleur crampoide dans les mollets, en res- 
tant longtemps debout. — Secousses qui remontent le long de la 
cuisse, suivies de torpeur paralytique de cette partie. 



97.— EVONYIIUS EUROP^US. 

EVON. — Fusain, Bon net-de -prêtre. — Médicament encore très-peu connu. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Douleurs lancinantes, tractives. — 
Les souffrances forcent à se coucher et se calment alors , ou du 
moins changent de siège. — Les maux de poitrine, de tête et de 
ventre s*aggravent principalement après le dîner. — Fourmille- 
ment à la peau, qui force à se gratter, suivi de sensation brûlante. 

— Éruption de petites^ pustides sèches, — Frisson et horripilation 
- par tout le corps. — Angoisse du cœur, comme par oppression. 

— Humewr acariâtre et chagrine, avec inaptitude au travail. — 
Absence é^esprit. 

TÊTE — Ventre. — Vertige tournoyant en étant assis. — Land- 
nations violentes et fréquentes dans la tête, — Sensation comme 
si un clou était enfoncé au côté du sommet de la tête. — Pression 
stupéfiante au^essus de Varc des sourcils, qui semble comprimer 
le globe des yeux. — Mal de tète, avec frisson. — Tension dans 
les téguments du front , qui se contractent convulsivement — 
Maux de tête après le repas. — Obscurcissement de la vue comme 
à travers un nuage, et taches noires' devant la vue. — Bourdonne- 
ment dans les oreilles. — Déchirement dans le côté (gauche) du 
visage. — Lancinations incisives et douleur paralytique dans la 
pommette. — Elancements violents dans la région de Vépigastre. 
«— Tranchées et constriction dans le bas-ventre , comme si le 
ventre était coupé au-dessous des côtes. — Les souffrances ab- 
dominales s'aggravent après le repas. 

Poitrine — Membres. — Besoin de respirer profondément, provo- 
qué par une gène et une sensation de plénitude dans la poitrine. 

— Elancements tractifs, ébranlants et étourdissants dans la ré- 
gion des mamelons. — Toute la poitrine est comme comprimée. 
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*- DoidêUf ^êœcorùUkn et d$ meurtriisure dam la poitrine. — 
Lancinerions incisives anHkssaus dss e(kes, du côté droit -«• Petits 
boutons secs sur la poitriiM. *— Les souffrances de la poitrine s'ag- 
gravent après le repas; --^^ Fourmillement dans le cété gaudie du 
dos. --< Élancements dans le côté gauche du des, fyrês de f épine 
dorsale. <— Petites papules sur le dos. — Tiraillements aigus, avec 
fouillement dans les àpouks. -— Douleurs paralytiques dans les 
doigts. — Tractions paralytiques et élancements dans la région 
des hanches. — Doulewr paralytique dans les genouœ, qui gêne 
la marche et empêche de se tenir debout. 



98.— FEBRUM. 

FER. -- Fer métallique. — Hàbnemànm. — Don tuitée : i% 30. — Durée éPaction : 

6 à 7 semaines dans quelques cas de maladies chroniques. 
Antii>otbs : Arn. ars. bell. chin. hep. ipec. merc. puis, yératr. ~ On Pemploie 

comme antidote de : Ars. chin. thé de Chine. 
Comparer ayec : Amm. an, cate. carb-^sg. cham. chin, cin. graph. htp, ipec. 

n«vom. fmlt. 8«p. thni. Tératr. 



CLINIQUE. -*- Se laissant guider par Vensemble des symptâmes, on 
verra les cas où Ton pourra consulter ce médicament contre: — 
Affections arthritiques; Suites fâcheuses de l'abus du quinquina 
ou du thé de Chine; Paralysies, môme celles provenant de pertes 
débilitantes; Affections hydropiques; Chlorose; Cengestionds sang 
et hémorrhagies , avec surexcitation de tout le système sanguin ; 
Atrophie?; Faiblesse par suite de pertes débilitantes?; Fièvres 
intermittentes, empiréespar l'abus du quinquina; Migraine; Cé- 
phalalgie congestive; Ophthamiesscrofuleuses?; Hémorrhagies 
nasales et buccales ; Dyspepsie avec vomissement des éléments (sur- 
tout diez les sujets phthisiques) ; Gastralgie; Coliques spasmodi- 
ques, flatulentes et vermineuses; Lientérie?; Diarrhée, surtout 
chez les personnes phthisiques et chez les enfants; Ascarides; 
Métrorrhagie, mêmeaprès Taccouchement; Stérilité; Avortement; 
Vomissement des femmes enceintes ; Chlorose; Grippe ; Coquelu- 
che ?; Asthme spasmodique (et flatulent) ? ; Toux convulsive; Phthi- 
sie (première période]; Hémoptysie; Congestion à la poitrine, 
avec palpitations de cœur; Œdème des pieds par la suite de 
pertes débilitantes, etc., etc. 
JP^ Voy. la note, page 17. 



SYMPTOMES GENER AUX. — Douleurs violentes, déchirements et 
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élancemenis surtout la nuit , avec besoin de remuer les parties 
affectées. — Varices. — Crampes et contractions spasmodiques 
des membres. — (Gonflements hydropiques , avec douleurs lanci- 
nantes. — *B(Miil<mnement de sang et hémorrhagiàs.^^La plupart 
des symptômes se manifestent la twit, s'aggravent en étant assis, 
et s'améliorent par un mouvement doux. — *Grandê lassitude «I 
faiblesse générale, excitées même par la parole , alternent sou- 
vent avec un tremblement anxieux de tout le corps. — '"Amai- 
grissemerU, — Après s'être promené au grand air, fatigue ma- 
ladive au point de perdre connaissance , avec obacurcissement 
des yeux et bourdonnement dans la tête* •** Grand besoin d'être 
couoM. 

Peau. — Sensation brûlante à diverses parties de la peau , avec 
douleur d'excoriation au toucher. -- «Pâleur de la peau de tout 
le corps. 

80MHBIL. --• * Grande fatigue somnoUnie, aivec sofMneil agité, la 
nuit, jactation anxieuse, affiuence de rêves et difficulté de se ren- 
dormir lorsqu'on s'est éveillé. *— SofmnetJ tardif le soir^ — Yeux 
à demi ouverts pendant le sonmieil. — Impossibilité de dormir en 
étant couché sur le cété. 

FiÈVEB. — Frissons fiiéquents et de courte durée. — Frissonnement 
le soir, avec froid dans le lit, toute la nuit. — Frissons avec forte 
soif, précédés ou accompagnés de mal à la tète. — Chaleur sèche 
avec besoin de se découvrir. — ÉhuUition de sang, le jour, avec 
chaleur le soir, surtout dans les mains. — ""Fièvre aveccongestion à 
la tête, bouffissure autour des yeux, gonflement des veines, vo- 
missement des aliments, respiration courte et faiblesse paralyti- 
que. -^ Sueur abondante , facilement provoquée par le moindre 
mouvement pendant le sommeil, — Sueur nocturne d'odeur forte. 
— Sueur froide avec anxiété pendant les crampes. — Sueur colli- 
cative et visqueuse. 

Moral. — Anxiété avec battements dans Vépigastre, — Humeur 
acariâtre , emportements et ergoterie. -^ Gaieté alternant avec 
tristesse d'un jour à l'autre. 

TÊTE. —Embarras et pesanteur de la tête. — Vertige â faire tomber 
en avant comme par le mouvement de la voiture, '^surtout en se 
baissant, en se remuant, etc. — Étourdîssement et vertige tour- 
noyant en regardant l'eau courante. — *Douleur pressive dans la 
tête , surtout à l'air frais. — Embarras douloureux dans la tête, 
au-dessus de la racine du nez, surtout le soir. -^Tiraillement de- 
puis la nuque jusque dans la tète, où l'on ressent des élancements 
et un bourdonnement. — '^Jfaua; de tête périodiques, martelants 
et pulsatifs, 'qui obligent à se coucher, «"toutes les deux ou trois 
semaines. — Congestion à la tête. — Douhwr au cuir ehevdu. 
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comme s'il était écorché. — Chute abondante des cheveux , avec 
douleur lorsqu'on les touche. 
Yeux. — Yeux troubles , ternes et larmoyants, surtout après une 
légère fatigue (en écrivant).— Yeux rouges, avec douleur brûlante. 

— Gonflement et rougeur des paupières avec un orgelet. 
Oreilles et Nez. — Bourdonnement dans les oreilles, soulagé en 

appuyant la tête sur une table. — Èpistaxis, principalement par 
une seule narine et le soir. — Accumulation continuelle de cail- 
lots de sang dans le nez. 

Face et Gorge. — * Visage terreux ou *pâle, hâve, avec yeux en- 
foncés. — * Visage rouge comme du feu, — Taches jaunes ou bleuâ- 
tres à la face. — Petites taches rouges sur la joue qui est pâle. 
— Bouffissure de la face autour des yeux. — *Lèvres pâles. — 
Douleurs pressives dans la gorge, en avalant. — * Crachement de 
sang. 

Appétit. — Goût douceâtre comme de sang. — *Goût amer des 
aliments. — Absence d'appétit, surtout dans la matinée, alternant 
avec boulimie. —Dégoût pour la viande et les acides. — La viande 
pèse su rTestomac. — Soif inextinguible, ou absence de soif . — Les 
aliments solides paraissent trop secs. — Après chaque repas, ren- 
vois et régurgitation des aliments, même de ceux qu'on a mangés 
de bon appétit. — Après avoir pris des acides , vomissement. — 
Après tous les repas et toutes les boissons , pression à Vestomac et 
au ventre. — La bière porte à la tète ou fait vomir. 

Estomac. — Nausées avec envie de vomir pendant le repas. — 
* Vomissement des aliments, surtout la nuit, ou immédiatement 
après le repas, même après n'avoir mangé que des œufs frais. — 
Vomissement aigre et renvois acides. — Renvois amers après 
avoir mangé des choses grasses.. — *Pression à Vestomac^ surtout 
après avoir mangé de la viande. — Douleur crampoïde à l'esto- 
mac. — Crampes pressives à Vestomac, toutes les fois qu'on a bu 
ou mangé. 

Ventre. — Ballonnement et dureté du ventre. — Douleurs cram- 
poïdes dans le ventre. — Crampes des muscles abdominaux 
comme si le ventre était contracté , surtout eh faisant des efforts 
et en se baissant. — Coliques flatulentes, la nuit. — Pesanteur 
douloureuse dans le bas-ventre» en marchant. 

Selles. — *Diarrhées "^aqueuses et corrosives, "quelquefois accom- 
pagnées de douleurs crampoïdes dans le ventre, le dos et l'anus. 

— *" Selles non digérées, — Selles muqueuses. — * Ascarides du 
rectum, — Hémorrhoïdes aveugles et fluentes. 

Parties génitales. -^ Exaltation de l'appétit vénérien, avec érec- 
tions et pollutions fréquentes. — Écouîemenl de mucosités par 
l'urèlhre. — *Méirorrhagies, ""avec surexcitation du système san- 
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gain. — Visage rouge comme du feu et écoulement abondant d'un 
sang tantôMiquide, tantôt noir etcoagulé, accompagné de douleurs 
semblables à celles de Tenfàntement, aux reins, et dans le ventre. 

— Règles faibles et d'un sang pâle. — Suppression des règles. — 
Pendant le coït, cuisson et douleur d'excoriation au vagin, avec 
manque de jouissance. — Avant les règles, douleurs lancinantes 
dans la tête, avec tintement dans les oreilles. — *Avortement. — 
Leucorrhée laiteuse et corrosive. — Stérilité. 

Larynx. — Enrouement et âpreté dans la gorge. — Chatouillement 
dans la trachée-artère, qui excite fortement à tousser. — Toux, 
seulement en se remuant et en marchant. — '^Expectoration pu- 
rulente par la toux. — Toux spasmodique, surtout le matin, avec 
expectoration de mucosi tés tenaces et tra nsparentes, cessant immé- 
diatement offès le repas; ou ""toux spasmodique, sèche, commen- 
çant après le repas, avec vomissement des aliments, — Expectora- 
tion fétide verdâtre, avec stries de saDg. — ^*Toux avec expectoration 
de sang,, surtout la nuit ou le matin. — ''Toux après le repas, avec 
vomissement des aliments. — En toussant, douleurs à l'occiput, 
ou élancements et douleur de meurtrissure dans la poitrine. 

Poitrine. — Gène de la respiration, avec soulèvement presque im- 
perceptible de la poitrine, et forte dilatation des narines en expi- 
rant. — *Géne de la respiration, surtout la nuit ou le soir, comme 
partant de Tépigastre, aggravée pendant le repos, et soulagée par 
les occupations intellectuelles ou physiques. — Accès de suffoca- 
tion, le soir au lit, avec douleur brûlante dans la gorge et la 
partie supérieure du corps, et froid dans les membres. — Oppres- 
sion constrictive de la poitrine, — Crampes constrictives de la 
poitrine, aggravées par la marche ou le mouvement. — Lancina- 
tion tensive dans la poitrine et jusque dans les omoplates. — Con- 
gestion à la poitrine. — Battement de cœur. 

Tronc. — Déchirement entre ks omoplates, la nuit. — Élancements 
dans les omoplates en remuant les bras. — Roideur des muscles 
du cou avec douleur pendant le mouvement. — Gonflement des 
glandes du cou. 

Bras. — *Élancements et déchirements dans Farticulâtion de l'épaule 
et dans le bras,' ou tiraillements, faiblesse paralytique et pesan- 
teur, — Inquiétudes dans les bras. — Gonflement et desqua- 
mation de la peau des mains. — Crampes et torpeur dans les 
doigts. 

Jahres. — Déchirement avec lancinations violentes, depuis l'articu- 
lation coxo-fémorale jusque dans le tibia, aggravés le soir, au lit, 
et dans le repos. — Douleur paralytique et torpeur dans les cuisses. 

— "^Faiblesse des genoux au point de fléchir, avec inquiétude 
dans cette partie. — Varice aux jambes. — '^Roideur, traction et 
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pesanteur dam les jambes. -~ Gonflement des genoui et dee arti- 
culations des pieds. — '^Gonflement des pieds avec douleur trac- 
tive, surtout au commencement de la marche. -^Crampes dans 
les mollets, la plante des pieds et les orteils. 



99.-*FEBJtUM HAGNETICUII, 

FERB-M. — Dentoxyde de fer. — Caspari. - lHédicnw^l quit ÏTWfoW, »'• point 
encore été employé. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. -^Quelquesmaee des doulears et des 

démangeaisons réapparaissent toutes las quatre semaines.*^ iipr^ 
une course à pied, soif, transpiration, lassitude, pâleur. "-«Pico- 
tements, lancinations, fourmillement et prurit à diverses parties. 

— Faiblesse paralytique, difficulté des mouvements et relâche- 
ment des muscles. — Lassitude eiceswve. ^^ Tremblement dans 
les jambes et les bras. — Après avoir transpiré, pendant une pro- 
menade modérée, faiblesse et lassitude qui seimblerU provenir de 
l'abdomen, avec tremblement dans les genoux et les mains. — 
Fatigue en prenant le plus léger exercice. 

Pj$AU. — Prurit et fourmillement à diverses parties, surtout le soir, 
soulagé par le grattement, mais apparaissant à d'autns parties. 
-^ Taches rouges, parfois d'un rouge ardent ou rouge bleuâtre; 
quelques-unes disparaissaient par la pression. •^Petites verrues 
(aux mains). 

SoMMSiL. —Bâillements forts et bruyants, avec accumulation d'eau 
dans la bouche. — Envie de dormir, aicec sommeil prompt dis qu^on 
se coucH ou même étant assis, -««• Rêves absurdes, la nuit, et 
réveil vers 3 heures du matin , avec transpiration et chaleur. — 
Rêves dès qu'on est couché, réveil en sursaut, froid qui fait trem- 
bler.-» Envie de rester couché, le matin. -- Apràs s*ètre levé, 
faiblesse dans les genoux. ^Sommeil non réparateur, avec pres- 
sion dans les yeux, embarras de la tète, flaccidité de la peau du 
visage et lassitude dans les bras. 

FiÈvEB. -*- Frisson et froid, au c6té sur lequel on n*est pas couché. 

— Après une promenade, chaleur avec faiblesse, provenant de 
Testomac, tremblement, vwtige, pâleur, besoin d'être couché.-^ 
Chaleur, comme si un catarrhe allait se déclarer, avec lassitude 
et yeux abattus. -«Chaleur intérieure, avec transpiration et pouls 
lent, après s'être lavé le corps. -^ Pouls lent et petit. -— Transpi- 
ration au plus léger exercice. •«* Sueur matutinale , surtout au 
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corps et à Tocciput. — Sueur d'odeur acide, comme dans la rou- 
geole. 
MoBAL.-^Indécision et longue réflexioti &vaiit de rien entreprendre. 
— Parewe, lenteur des mouvements. — Air d'importance et de 
aisance. «^ Irascibilité. 
TéTE. — Mal de tête pulsatif , par accès. — Mal de tête circonscrit, 
surtout le matin , généralement du côté droit. ^ Mal de tête en 
se baissant, en remuant les bras et en montant un escalier. ^ 
Mal de tête, attaquant subitement les yeux et le nez, comme si 
on allait pleurer on étefnuef . — Prurit au cuir chevelu. — Érup- 
tion de petits boutons douloureux sur le cuir chevelu. « Petites 
croûtes sur la tête. — Chute des cheveux. 
YEUt. — Obscurité devant Tœil droit, qui fait clignoter. — Auréole 
bigarrée, autour de la lumière. — Douleur pressive sur la pau- 
pière, qui empêche de voir. -^ Gonflement de la paupière infé- 
rieure, qui rapetisse l'œil. ^- Prurit picotant dans les angles des 
yeux. — Sensibilité douloureuse de la carûncule lacrymale, avec 
larmoiement abondant. 
OftËtLLEd £T Nkz. -^ Tiraillement dans les oreilles et lô pharynx , 
pendant la déglutition. — Prurit, étreintes et /ancinaifton$ froides, 
dans le conduit auditif, — Tintement dans les oreilles. — Éter- 
nâment, avec obturation d'une narine, et catarrhe. 
Face kt Dents. — Visage abattu, avec chaleur générale, suivie de 
rougeur de la face. — Chaleur de la face. — Prurit et fourmille- 
ment à la face et sur les lèvres. — Éruptions au front, dans les 
sourcils, à la racine du nez, sur les joues, les lèvres et le menton. 
— Saignement des gencives , pour peu qu'on presse dessus. — 
Dents facilement agacées. — Sensibilité douloureuse des dents, 
pendant la mastication. 
BoiTCHB ET GoAGE. -^ Accumulatlon d'eau et de salive dans la bou- 
che. *— Sensation pruriante au fond du palais. — Goût amer et 
rance dans le pharynx, en renâclant. — Sensation, comme si des 
mucosités adhéraient à la luette. — Lancinations dans la gorge. 
—Pression dans l'œsophage, comme si roirr avait avalé trop à la 
fois. 
Estomac, — Pendant le repas, flatuosités, mouvements et gargouil- 
lements dans Tabdômen. — Après le repas, taciturnité, lassitude, 
chaleur, expulsion de flatuosités, douleurs dans la région de Tes- 
tomac , avec angoisse , douleurs dans l'épigastre , surtout en res- 
pirant, besoin pressant d'aller à la selle et diarrhée. — Renvois 
avortés. — Nausées. 
Vbntbb. — Malaise dans le ventre. — Les souffrances abdominales 
sont ressentiei plus particulièrement du côté gauche, — Grouille- 
ment, gargouillement, borborygmes et sifflement dans rabdomen^ 
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avec expulsion de vents, et besoin pressant d'aller à la selle et 
d'uriner; les mouvements dans l'abdomen sont accompagnés de 
tiraillements le long des jambes jusqu'aux orteils. — Les flatuo- 
sites semblent toutes provenir d'un seul et même endroit, dans le 
côté gauche du ventre. — Grande affluence et émission fréquente 
de vents fétides. 

Selles. — Besoin firessant d'cUkr à la selle, tout en n'expulsant que 
des flatuosités. — Selles diarrhéiques , avec flaiuosités abondantes, 
et parfois avec odeur fétide des excréments , accablement phy- 
sique et pâleur de la face. — En expulsant un vent, il s'échappe 
une petite selle liquide. — Prurit et élancements à l'anus. — Four- 
millement et prurit dans le rectum. 

Urines. — Urine rouge, abondante, qui devient couleur d'argile 
après avoir reposé quelque temps. — Prurit et lancination au 
scrotum et à l'extrémité du gland. — Exaltation de l'appétit véné- 
rien, avec et sans érection; ou absence de tout désir vénérien, 
cependant sans impuissance. 

Larynx et Poitrine. — Renâclement fréquent de mucosités. — 
Toux sèche après le dîner, provenant d'une irritation de la tra- 
chée, comme si on avait avalé de la poussière. — Déchirement 
et lancinations dans le côté gauche de la poitrine, seulement en 
respirant. — Sensation de vacuité dans la poitrine. — En effaçant 
la poitrine et en rétractant le bras droit, le cœur bat fortement 
et à coups répétés. — Le matin , douleur dans la nuque, comme 
par une fausse position. 

Bras. — Tiraillements crampoïdes ou paralytiques, ou tiraillements 
saccadés dans les avant-bras et les mains. — Douleur de luxation 
au poignet. — Tiraillement paralytique dans le bras droit. — Pi- 
cotements, surtout dans les phalanges et au bout des doigts. 
— Taches, comme des éphélides, aux mains et aux doigts. — 
Petites verrues au dos de la main et au poignet. — Pulsations au 
bout du pouce. — Panaris. — Sécheresse et tension dans les mains. 

Jambes. — Pression tensive dans l'articulation coxo-fémorale , eu 
retirant la jambe, l^nuit et le matin : la douleur se dissipe en se 
couchant sur cette partie, mais reparaît dès qu'on change de po- 
sition. — Lancinations aiguës dans le genou. — Le matin, spasme 
et contraction dans le mollet. — Roideur douloureuse à la face 
interne du genou , surtout en le pliant , après avoir étendu la 
jambe, et seulement pendant la marche en plein air. — Le soir, 
au Ht, vive douleur à une petite place du pied , avec grande sen- 
sibilité au toucher et lorsqu'on relève le pied. — Ganglion au pied. 
— Fourmillement et picotement dans les talons. — Tressaillement 
dans la plante des pieds. — Le petit doigt du pied est douloureux, 
comme s'il était fortement comprimé. 
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100.— FEREUM MUMATICUM. 

FERR-MUR. — Hydrocblorate de fer. — Boen^inghacsen. — Peu connu. 



SYMPTOMES. — Dans les membres, quelquefois spasmes subits; 
torsion des membres; déchirements paralytiques depuis Tarticu- 
lation de l'épaule jusqu'au haut du bras et à la clavicule, avec 
impossibilité de lever le bras, et se dissipant par un mouvement 
doux. — Crampes dans les mollets, dans le rppos, surtout ia nuit. 
— Chaleur sèche, avec tendance à se découvrir; odeur forte de la 
sueur nocturne; sueur froide de la face pendant les crampes dans 
les muscles. -^ Douleurs dans l'occiput, en toussant. — Dans le 
nez , constamment du sang caillé. — Face pâle , avec taches 
rouges sur les joues pâles. — Les aliments solides semblent être 
secs et sans saveur. — Absence d'appétit, surtout le matin; 
horreur de la viande e( des aliments acides. - So»/ inextinguible, 
ou bien aussi absence de soif. — Renvois, avec goût acide ; amers, 
après des aliments solides; vomissements, après avoir mangé des 
œufs. — Maux de ventre, crampes dans les muscles, comme si le 
ventre était rétracté, surtout par la fatigue en se baissant, après 
quoi on ne peut se relever que très-lentement. — Pendant le coït, 
douleur d'excoriation et cuisson dans le vagin , avec absence de 
sensation voluptueuse. — Respiration forte , comme pendant le 
sommeil , en étant assis tranquille. — Toux spasmodique , le 
matin, avec expectoration de mucosités visqueuses, transparentes 
et cessant immédiatement après avoir mangé; en toussant, dou- 
leur de brisement dans la poitrine , ou bien élancements dans la 
poitrine. 



401.— FILIX MAS. 

FIL. — Fougère mâle. — Médicament encore entièrement inconnu, mais qui a été 
recommandé cidutre des Souffrances par guite du Ténia, ainsi que contre 
quelques espèces de Fièvres vermineutes et de Stérilité, 
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iOa — FLUOBIS AGIOUM. 

FLUOR- AG. — Acide fluorique. — Dr. Hering. — Dotes witées : 15 à 30. 
CoMPAKBK AVfic : Aftibr. tmfyt. cslo. coni. nitr^ac. op. phosph. rbns. tilic, — 

Conyient parfois particulièrement après : Cale, tilic.j surtout dans les maladies 

des os, ainsi que aprèo Nitr-(K. dans les affections syphilitiques mercurielles. 

— Dans ces mêmes circonstances, ces mômes médicaments conviennent souTent 

anasi après le F/fior-ac. 
Antidotes : Nitr-ac? — 



GÉNÉRALITÉS. — Sensation comme si l'on luxait ou séparait les 
membres du corps, aux articulations de la hanche et de Tépaule. 

— Douleurs tressaillantes à divers endroits. — Douleurs vio- 
lentes, brûlantes, pulsatives ou térébratites, en général de courte 
durée. — Douleurs vagues, légères, comme si des démangeai- 
sons allaient se déclarer, à la partie gauche du corps. — Pres- 
sion et douleurs paralytiques, surtout dans la main, le bras et le 
pied. — Diverses douleurs dans les ôs des avant-bras et des 
cuisses. — Grande disposition à remuer constamment toute par- 
tie du corps; Ton montre sa mauvaise humeur dans les traits de 
la face et les mouvements. — Les mains, les doigts, les orteils, 
les pieds, les mâchoires, les lèvres, les sourcils, les paupières et 
les muscles de la face sont constamment en mouvement. — Au^ 
mentation de Vactivité musculaire, sans fatigue ; aucune marche, 
même double de celle qu'on pouvait à peine faire auparavant , ne 
fatigue plus, nonobstant la chaleur ou le froid (eftet curatif?). — 
La marche fatigué, avec diflBculté de lever les jambes, qui parais- 
sent trop lourdes. -^ Surtout le soir, subitement, grande fatigue. 

— Grande lassitude, parfois avec nausées et renvois. — Lour- 
deur paralytique de tout le corps. — La plupart des symptômes 
apparaissent à la chambre et pendant qu'on lit ou qu'on écrit. 

— Plusieurs symptômes sont plus forts pendant le repos; plu- 
sieurs encore sont pires en restant debout, mais moins forts qu'é- 
tant assis. — Aussitôt qu'on se lève, tous les symptômes repa- 
raissent de nouveau. — AmélioratioH des symptâmss par le 
mouvement et la marche. — Le mouvement n'aggrave que la 
pesanteur de la tète, la douleur de la hanche, la douleur de poi- 
trine, la diarrhée; la marche n'aggrave que les souffrances gas- 
triques, le prurit, la chaleur, la sueur, les douleurs dans l'arti- 
^çulation du pied. — La plupart des symptômes paraissent se 
^iTkïtT'à droite dans la partie supérimre du corps et à gauche 
àans la' partie inférieure du corps. — L'usage du café ne paraît 
point contrarier l'action des atténuations éloignées, mais il parait 
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aggraver les s^rmptônes nervefui, aînsi que ie vin le fait pour la 
chaleur et les congestions sangttines. —^ '"Souffranew syphUiti- 
quê$ et mercurielles, dironiques. 

Peau, -*^ L'application extérieure de ce médicament détruit la 
peau, il survient une douleur violente, les alentours de la partie 
affectée deviennent blancs et douloureux, formant une ampoule 
épaisse qui se remplit de pus. -^ Pustules après la phis légère 
application sur la peau. *- Douleurs brûlantes droanscfites à 
plusieurs snâroits de la peau (après Tusage interne). — Prurit à 
la tète, aux sourcils, aux paupières, à la face; le p^rit se ma- 
nifeste surtout à la partie postérieure du corps, surtout au dos, 
et s'aggrave vers le soir, ou apparaît le soir et le matin. -^ Dans 
la plupart des cash prurit est picotant et fwrnniUant, circonscrit 
sur de petites places, forçant impériwsement à se gtatter, et suivi 
parfois de petits boutons réunis en groupes, -^ Petits groupes 
de points rouges, forçant la nuit à se gratter, oomme si une 
dartre allait se former. — D'anciennes cicatrices deviennent pru- 
riteuses, rouges aux bords^ et se couvrent de petites vésicules. — 
Taches rouges, élevées, 9U-*dessus des souroito. -— Boutons, sur- 
tout aux cuisses et aux jambes^ se couvrant de croûtes et suivis 
de desquamation. ^ pimevm peUtos tâangieetwies, en forme 
de petites vésicules sanguinolentes, comme de petits bourgeons, 
depuis la grosseur d'un grain de millet jusqu'à celle d'un grain de 
chanvre. — ** Gonflements variqueux opiniâtres. — ^Dartres 
sèches, pruriteuses, brûlantes, ^— "^ Ulcère carieuoi. •** ^'Ulcères mer- 
curiels. 

60MMBIL. -^ Enuie eontinuelk de dormér, surtout le matin et parti- 
culièrement les dernières heures avant midi* -^ Le soir, de bonne 
heure, envie de dormir, presque constamment suivie d*un long 
sommeil de nuit. ^^ Insomnie toute la nuit, suivie parfois, vers le 
matin, alun court sommeil parfaitement réparateur. ^^ Sommeil 
profond et long jusqu'au grand matin, avec étourdtssement au 
réveil. -— Beaucoup de rêves, principalement de morts ou de cho- 
ses effrayantes, les rêves sont quelquefois aussi distincts que 
si les choses se passaient en réalité, mais on les oublie bientôt. 
-^ Souvent les rêves n'ont lieu que vers le matin ou aprh minuit. 
-<■- Ronflement et cris pendant le sommeil. — Le matin au réveil, 
on se trouve mieux, même après avoir peu dormi. 

Fièvre. ^ Point de frissons, -« Galorification du corps augmentée, 
on trouve le froid agréable, on se réchauffe plus vite après avoir 
pris froid, et ne se refroidit point quoique couchant la nuit la fenê- 
tre ouverte. -^ Les lotions froides sont très^agréables et produi- 
sent la sensation d'un grand bien-être. --» Chaleur générale avec 
nausées, -* Plus grande facilité de supporter la chaleur de Tété. 
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— Sueur et sensation de chaleur plus prononcée du côté gauche 
que du côté droit. — Sueur abondante, acide, et d'une odeur dés- 
agréable. — Le soir, sueur visqueuse, désagréable et d'une grande 
abondance (en marchant) , ou bien avec prurit. — Sueur, à la 
suite de pensées anxieuses. 

Moral. — * Disposition à des pensées anxieuses. — Le suir très- 
mécontent, voyant tout en noir, le matin suivant très-éveillé et 
disposé à la plaisanterie. — Mauvaise humeur, grande disposi- 
tion à la colère; en pensant seulement à ce qui pourrait arriver, 
on se fâche en soi-même , jusqu'à perdre tout son sang-froid. — 
Grrande disposition , étant seul, de se faire toute sorte de pensées 
imaginaires, qui portent toutes le caractère de la répugnance contre 
les personnes de la plus proche connaissance, — *" Humeur insup- 
portable chez une vieille dame paralytique, qui se querellait avec 
ses nièces, renvoyait son indispensable garde-malade et tourmen- 
tait toute sa maison. — Irritation contre certaines personnes 
jusqu'à la plus grande haine, cessant aussitôt que ces personnes 
se présentent. — Indifférent et sans amour pour ses affaires. — 
Contentement, gaieté; toutplait, tout parait agréable, les premiers 
jours — Les jours suivants, caractère plus solide, et moins de 
disposition que les premiers jours à causer et à flâner. — Pen- 
dant plusieurs souffrances, sensation comme s'il y avait du dan- 
ger , ou qu'il allât arriver quelque chose d'effroyable. — Le 
matin, sensation comme si l'on avait rapidement vieilli, avec 
besoin de se regarder dans la glace. — Difficulté de retrouver 
l'ordre des idées, lorsqu'on a été interrompu dans ses pensées. 

— Intelligence difficile pour les choses philosophiques, mais par- 
faitement bonne pour les choses pratiques. — Grande disposi- 
tion à oublier les choses. — Mémoire plus lucide le matin. 

TÊTS. — Souvent, sensation d'un chancellement dans la tète, d'a- 
bord étant assis , ensuite aussi à chaque mouvement court et 
rapide. — Vertiges avec nausées. — Congestion douloureuse à la 
tête, au commencement du mouvement après être resté debout, 
ou bien avec perte de connaissance et sensation comme si un 
coup de sang allait arriver. — Tête entreprise, principalement 
/ematf» jusqu'au déjeuner, et surtout du côté droit de la tête ou 
de l'occiput. — Pesanteur de la tète, avec douleur sourde pro- 
fondément dans le milieu du front. — Mal de tète pressif du 
dedans au dehors, comme si la tête était trop lourde, précédé de 
salivation qui diminue au moment où le mal de tête commence. 

— Pesanteur au-dessus des yeux, avec nausées, et plus forte 
pendant le mouvement. — Douleurs pressives dans la tète, par- 
fois remontant de la nuque, ou comme dans les os du front, 
mais surtout dans les deux tempes ou des deux côtés de Vocciput. 



Digitized by VjOOQ IC 



FLUORIS ACIDUM. 329 

— Pression dans les tempes du dedans au dehors. — Pression 
du cerveau vers le haut. — Le matin , sensation comme s'il 
y avait quelque corps étranger dans Tos pariétal gauche. — Le 
soir, après avoir beaucoup parlé, chaleur à la face et serrement 
pressif profondément à Tintérieur du côté gauche de la tête, 
suivi d'odontalgie dans la mâchoire supérieure gauche, avec 
sensation comme si Ton devait serrer surtout les dents qui ont 
été arrachées et dont les racines, également arrachées, semblent 
faire du mal. Ik>uleurs de tète qui passent rapidement d'un point à 
Vautre avec la sensation d'un danger imminent. — Mal de tète 
avec nausées et vertiges. — Espèce de faiblesse indescriptible, 
surtout dans la tête et les mains, avec malaise dans l'estomac. 

— Prurit à la tête, forçant de se gratter. — Les cheveux se 
collent facilement. — ** Chute des cheveux. — *" Carie de l'apo- 
physe pierreuse de l'os des tempes. 

Yeux. — Taches rouges élevées au-dessus des sourcils. — Desqua- 
mation et picotement dans les sourcils. — Prurit aux yeux, aux 
angles et aux paupières, forçant à se frotter. — Écoulement des 
yeux ; larmoiement. — Douleurs et pression surtout dans Toeil droit. 

— Sensation comme si l'on ouvrait les paupières par force, et 
qu'un vent frais y soufflât dessus. — Vue plus claire et plus forte, 
les petits caractères se lisent avec plus de facilité qu'autrefois. — 
Grand cercle lumineux devant les yeux, en les fermant. — Le 
soir, au lit, éclairs croisés devant les yeux. — Les lunettes de- 
viennent insupportables, surtout pendant les accès de coryza, 
quoique la vue ne soit point meilleure. — "* Fistule lacrymale à 
rœil gauche, comme si Ton remuait profondément à l'intérieur 
un corps pointu, avec des croûtes longues et blanches sur la fis- 
tule , suintement et prurit périodique.' 

Obeillbs. — Douleurs montant derrière l'oreille droite, dans la tète, 
avec douleur dans le talon. — Doulewr et pression dans Voreille 
droite, — Le matin la susceptibilité de l'ouïe est plus forte. 

Nez. — Bouton purulent, plat, à bord rouge, à l'aile gauche du nez, 
avec disparition d'une excoriation douloureuse chronique de la 
narine droite. — Petit bouton entre la racine du nez et l'œil. — 
«Bouton avec une auréole large et enflammée, au dos du nez. — 
Etemument fréquent, le matin, avec accumulation de salive dans 
la bouche, et quelques mucosités séreuses dans le nez. — Le ma- 
tin, en rinçant la bouche, accumulation subite de mucosités dans 
le nez. — Souvent des accès de coryza, venant subitement et dis- 
paraissant de même. — Après avoir pris, le soir, de la bière (ou 
du vin rouge), coryza subit le lendemain matin, avec écoulement 
violent. 

Face. — Aspérité au front, en forme d'une ligne convexe. — Cha- 
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lewr à la face, surtout le soir après avoir bMueoiip parié, oo bien 
après avoir pris du vin. «* Grand besoin de se laver la figure à 
l'eau froide, — Chaleur au front, ou au-dessous de^ yeux. ~ Prurit 
picotant au côté droit de la face. — Muscles de la face toujourè 
en mouvement. — Douleurs dans les os faoiauoo, tantôt spasme- 
diqued, tantôt brûlantes, ou encore comme si Ton y remuait un 
corps pointu. — ''Douleur depuis l'œil droit jusque fort en avant 
dans la mâchoire supérieure. »— ""Éruptions dartreuses et croûtes 
à la face, chez les enfants de % ans; petits boutons suintants, sur 
un fond rouge, avec fort prurit forçant à se gratter. — ^'OroùU 
de lait, avec éruptions à la tète. — Sensation fFun embarras cram- 
poUde dans les mâchoires, dans la droite avec chaleur. — Ronge- 
ment dans l'os de la mâchoire iaférieure. 

Dents. *— Sensation de chaleur oakd dents, surtout aux dents canines 
et incisives. — Émoussement des dents. — Mal de dents dans la 
mâchoire gauche. — Dents tellement douloureuses que la mas- 
tication devient impossible. — L'air froid , en entrant dans la 
t)ouohe, frappe douloureusement les dents cariées. >^ Le mal de 
dents du côté droit passe rapidement à la cuisse gauche. — ""Fis- 
tulê dentaire à la canine supérieure droite. — Les dents incisives 
paraissent aiguës, comme cassées, au point de faire mal à la 
langue, lorsque celle-ci les touche. — Goût acre, putride, de la 
vieille racine d'une dent incisive supérieure, ^r- ""Les dentg ca- 
riées paraissent moins sécréter et les gencives saignent moins 
qu'auparavant. 

BoccHB BT GoBOB. — - Goût semblable à de l'encre, paraissant pro- 
venir d'une dent. ^ Brûlement et comme excorié, dans la bouche 
et aux lèvres. -^ Accumulation de salive dans la'b&mhe, la nuit, 
avec la diarrhée, ou bien pendant les éternuments; salivation 
suivie de mal à la tète. -— Picotement à la langue, avee saliva- 
tion et euisson au palais. — ""Petit ulcère douloureux dans la 
bouche, au coin entre les mâchoires supérieure et inférieure, très- 
sensible en mangeant. — Sécheresse du palais, à gauche. — Sen- 
sation comme si la région des fosses nasales était largement ou- 
verte, pendant la promenade au grand air. — • Sensation comme 
si à l'entrée du pharynx , vers le côté gauche, il y avait un point 
excorié, ou qu'il allât s'y former un ulcère. -^ Sensation de cha- 
leur dans la gorge. -^ Constrictionde la gorge, avec borborygmes, 
pression et brûlement dans l'estomac, rapports et vomiturition.— 
Sensation de grattement au larynx forçant à faire le mouvement 
de la déglutition et à renâcler. — ^Mal de gorge avec douleur d'ex- 
coriation et déglutition difficile au point de ne pas même per- 
mettre d'avaler du pain sans de grandes douleurs; les muca<«ités 
détachées par le renâolement contiennent un peu de sang. 
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GouT ET ÀPPÉnT. -I- Goût dans la bouche comme de Tenore , pa- 
raissant provenir d'une dent. -«- Goût acre , putride y provenant 
d'uDQ vieille racine de dent. «-Goût salé dans la bouche, le 
matin au réveil. — Goût acide , et sensation de graisse dans la 
bouche, — Arrière-goût des aliments ingérés, dans la gorge. — 
Satiété prompte en mangeant; on mange moins qu'autrefois, 
les aliments plaisent au goût ; plus tard, appétit plus prononcé le 
soir qu'à midi. -~ Appétit augmenté , faim très-prononcée et 
grande voracité. — Désir de choses piquantes. — Moins de goût 
pour le vin qu'autrefois. — Pendant l'augmentation de l'appétit, 
besoin de rétracter les muscles abdominaux. — Répugnance pour 
le café, plus tard , après avoir éprouvé le contraire les premiers 
jours. 

Evroukc.^^ Rapports acides fréquents, parfois avec pyrosis et be- 
soin de rendre beaucoup de vents. — Renvois fréquents cPair, 
parfois avec mal au cœur. — Rapports d'un goût fade et nauséa- 
bond, avec envie de vomir. -« Pression , constriction, plénitude, 
chaleur et brûlement dans l'estomac. —Entre les repas, pression, 
comme par une indigestion. — Gargouillement dans l'estomac. 

Ventrb. — *Douleurs dans le côté gauche du ventre , comme dans la 
rate, pressives ou pinçantes. — Tressaillements dans le côté 
gauche du ventre. -^ Maux de ventre immédiatetnent après avoir 
mangé (des poissons au vinaigre, du melon, des harengs). — 
Maux de ventre avec borborgymes et douleurs errantes, — Bat- 
tement comme du pouls, en touchant la poitrine et le ventre. — 
Sensation de <léfaillance , comme un vide dans la région ombili- 
cale, avec besoin de respirer profondément, et améliorée en ser- 
rant le ventre. — Reaiucoup de horborygmes et fréquente sortie de 
vents: — Vents très-fétides, 

Sblles. — •Selle diarrhéique, chaque matin après le café et le soir 
tard, avec ténesme et sortie du rectum , chez un homme affecté 
de souffrance» bémorrhoYdales. — "Diarrhée d'été. — Diarrhée 
nocturne , avec accumulation de salive à la bouche , douleurs à 
l'estomac, et sensation comme si des flatuosités s'accumulaient 
dans le ventre. — Selles abondantes, en forme de bouillie, parfois 
avec pincement; les selles diarrhéiques arrivent tous les deux 
jours, un peu plus tard . rétrogradant de 2 heures du matin jusque 
vers midi. — Sensation comme si les vents ne pouvaient pas sor- 
tir de l'anus. — Avant les selles, beaucoup de vents très-fétides. — 
Congestion à l'anus, après avoir pris du vin. — Prurit hémor- 
rhoïdal à l'anus. 

Urines. — Douleurs dans la région de la vessie et des aines. — 
Avant et après l'émission des urines, douleur dans la vesne ou 
au col de la vessie; la pression est aussi douloureuse. — Sécré- 
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tion urinaire diminuée, les premiers jours; augmentée les jours 
suivants. — Émission facile d*urine8 claires, non augmentées, 
avec sensation d'un bien^^étre après, — Odeur pénétrante piquante 
des urines, — Odeur agréable des urines, avec sédiment d'un 
rouge pourpre. 

Parti BS génitales. — Sensation d^affluence vers les cordons sper- 
matiques. — Élancements et tiraillements du testicule droit vers 
Tanneau inguinal. — Appétit vénérien diminué, sans impuissance, 
les premiers jours, ou bien : Désir violent du coit, avec érections 
surtout la nuit pendant le sommeil, — Ëjaculation moins prompte 
qu'autrefois, et très-abondante, sans nulle incommodité après. 

RÈGLES. — Règles trop hâtives, plus abondantes qu'autrefois-, avec 
écoulement d'un sang épais, coagulé. — Leucorr/i^e jaunâtre, cor- 
rosive, avec excoriation et brûlement aux parties. — "^Métror- 
rhagie chronique avec souffrances asthmatiq^ies. 

Larynx. — Sensibilité du larynx , avec douleur d'excoriation en 
toussotant et en renâclant. — Excoriation dans la gorge jusque 
dans le larynx. — Douleur dans le larynx , comme s'il y avait là 
un cartilage excitant la déglutition. — Renàclement de mucosités 
sanguinolentes. 

Poitrine. — Douleurs au côté gauche en respirant. — Besoin de 
respirer profondément, parfois avec sensation de plénitude dans 
la poitrine. — Oppression de la poitrine, comme si elle était trop 
étroite sur le devant. — Gène de la respiration comme s'il y avait 
un obstacle au haut de la poitrine et dans la fossette du cou. — 
Sifflement en respirant, avec besoin de respirer profondément. 

— ""Hydrothofax , les souffrances bien allégées. — Inquiétude, 
douleur d'excoriation et tressaillements ou cceur. — Pression à la 
poitrine; élancements dans le côté gauche; douleur dans le côté 
gauche, jusqu'aux aines, augmentée en respirant profondément. 

— Prurit à la poitrine, forçant à se gratter jusqu'au sang. — 
Rougeur et gonflement d'un mamelon , précédé de prurit. 

Tronc. — Prurit au cou et à la poitrine, forçant violemment à se 
gratter, le soir en sortant. — Douleur tractive au côté droit de la 
nuque et du cou. — Roideur de la nuque. — Crampe dans les 
muscles du cou. — Chaleur, comme un souille chaud, dans la 
nuque et remontant vers l'occiput, ou se dirigeant vers l'épaule. 

— Chaleur au milieu du dos se répandant vers les lombes. — La 
nuit, douleur profondément à l'intérieur de la région lombaire 
gauche. — Douleur dorsale , profondément à l'intérieur, au-des- 
sous de la pointe des omoplates, le plus prononcée étant assis, et 
surtout en allant en voiture. — Douleur dorsale, comme dans la 
région des reins. — Prurit et petits boutons au dos et aux deux 
épaules. — Secousses et tressaillements au sacrum. 
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ExTRÉMiTés scpÉttiEUBES. — Prurit et boutons aux épaules. — 
Douleurs osiéocopes dans les bras, passant du bras droit au bras 
gauche. — Pression dans les bras. - Douleurs dans les. articula- 
tions du coude. — Secousses douloureuses, électriques, dans les 
doigts. — Douleur rhumatismale dans l'ôs du bras droit, avec 
paralysie. — Engourdissement paralytique du bras droit, le soir, 
en s*appuyant dessus , avec picotement. — Le matin, au réveil, 
bras droit, lourd, et comme engourdi, ou bien comme meurtri et 
gelé. — Engourdissement de la main et du bras gauches, vers le 
matin, avec tressaillement et faiblesse paralytique, tous les jours 
jusqu'à midi. — Manque de force ^ faiblesse, torpeur et sensation 
paralytiqfAe dans les mains, — Douleur dans les articulations de 
la main droite et les doigts. — Les deux mains sont très-rouges à 
l'intérieur, comme marbrées, avec sensation de chaleur et de plé- 
. nitude. — **Sueur continuelle à la paume des mains, — Prurit et 
petites vésicules galeuses à Ttndex droit. — Douleurs ostéocopes, 
sensation de luxation , picotements et battements , comme après 
une contusion, dans les doigts. — Picotement dans les bouts des 
doigts. — Douleur qui paraît sortir au-dessous de Fongle du 
pouce. — Brûlement réitéré dans le bout du petit doigt. — Sensa- 
tion comme si un cheveu était placé le long du dos du petit doigt. 

— Douleur d*excoriation aux verrues de la main gauche. — Les 
ongles paraissent croître plus rapidement. — ""Peau des mains cas- 
sante, sèche, gercée, surtout après s'être lavé, bouts des doigts 
comme creux, ongles cassants et repliés en dedans, aux coins. 

Extrémités inférieures. — Picotement à Tos de la hanche droite^ 
se répandant au-dessus des fesses. — Douleur à la tète du fémur 
gauche. — Douleur dans le nerf sciatique droit. — Douleur et 
sensation de meurtrissure dans la hanche gauche , surtout en 
montant au lit, ou en se levant. — Douleur brûlante, passant 
comm^ un éclair dans le nerf, le long de la cuisse, depuis la 
hanche, ou depuis la région vôsicale. — Cuisses comme meurtries. 

— Douleurs dans les genoux, surtout le soir. — Douleurs tractives 
dans les jambes, surtout à gauche. — Engourdissement facile des 
jambes, surtout du côté gauche. — Douleur tractive dans le cou- 
de-pied droite le soir à la promenade, suivie de faiblesse paraly- 
tique dans Tarticulation du pied et celle du genou. — Douleur 
paralytique, comme une luxation, dans V (articulation des pieds, 

— Chaleur et brûlement dans la plante du pied droit. — Brûle- 
ment dans les orteils, empêchant presque de marcher. — Endo- 
lorissement des cors aux pieds. — "^ Ulcères aux jambes, autour 
des malléoles. 
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103.— FRAGARIA VESGA. 

FRAG. — Fraisier. — Don usitée : 30. — Médicament encore entièrement inconnu 
dans ses effets prlmitirs , mais qui a été employé ayec succès contre des Souf- 
frances par suite du Ténia. 



i04.^GALVANISlIU8. 

GALVAN. -^ Galvanisme. — Caspari. — Durée d^action?, — Artiootbs?. 
Nota. — Z, A, signifient le pôle de Zinc ou d'Argent ; G, celui de cuivre. 



SYMPTOMES. — Tension douloureuse dans tout le corps; beaucoup 
de secousses électriques dans le corps, la nuit; petites secousses, 
comme un frisson. — * Tétanos ; renouvellement d'une épilepsie 
guérie depuis longtemps ; Tépilepsie qui avait lieu la nuit, vient 
maintenant le jour; contraetion des muscles fléchisseurs (z), des 
muscles extenseurs (c), soubresauts des tendons; dispositions à 
trembler. -^État valétudinaire ; lassitude, quelquefois avec en- 
vie de dormir, ou bien surtout à la suite d'une diarrhée; évanouis- 
sement; asphyxie, — Grande sensibilité de la partie galvanisée ; 
congestion aux parties touchées. 

Piuu. — Mougeur écarlate des jambes, des bras, de la poitrine et du 
cou , avec miliaire (c) ; inflammation et gonflement de la partie 
galvanisée; scarlatine miliaire, sur tout le corps, excepté au 
visage; les bords des ulcères deviennent plus enflammés ; les 
parties (galvanisées), où il y a eu des vésicatoires, deviennent 
douloureuses , brunes, enflées, ou bien répandent beaucoup de 
sérosités corrosives. 

SoMMBiL. -^ Envie de dormir. — Insomnie , quelquefois complète ; 
sommeil agité. — Pendant le sommeil , sourire fréquent. — Ré- 
veil inquiet. — Rives comme s'il mâchait quelques disques, qui 
lui paraissent avoir un goût très-agréable; rêves vifs; il croit voler 
en rêve. 

FiÀvEE. — Sensation de froid dans le corps (c); froid dans le 
bras (c); sensation subite comme si on était arro«é d'eau froide. 
--Horripilation avec frisson fébrile, chez une personne hysté- 
rique; frisson grelottant. — Mouvements fébriles; edtemation 
de chaleur et de frisson , quelquefois avec frisson, maux de tête , 
hrûl&ment dans la gorge , et respiration difficile (c). — Chaleur 
augmentée : dans le bras ; le long du nerf à la partie paralysée ; 
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dans tout le corps; chaleur fiigace, ou bien aussi forte, brûlante 
par tout le corps (c) ; brûlement à la peau (sous les yeux, ou bien 
dans répaule et Ja main) comme par des charbons ardents (c). 
-^ Poufe : plein, fort, vigoureux (z); rapide et plein ; rapide, petit, 
contracté (c); irrégulier (c); tranepiration snr tout le corps; sueur 
forte, acidulée (c). 

Moral.—' Sanglots; on est mal disposé. — Inquiéttide; oppression; 
anxiété; angoisse avec oppression de poitrine et respiration râ- 
lante. -^Mauvaise humeur; humeur chagrine ^ opiniâtreté. 

TâTB. — Esprit obtus ; incapadté de travailler. — Divagations ; 
synf^ptéflMè ioomagnétiques ; vivacité inaccoutumée et activité 
d'esprit sans force de volonté , avec impossibilité presque com- 
plète de mouvoir les membres à volonté. — Tète entreprise d'une 
manière excessive et pénible; embarras et élourdissement dans 
la tète. -^ Vertige : avec embarras de la tète et lueurs devant 
les yeux ;'<M7ec surdité ; A^ec ahernation de chaud et froid. — 
Céphalalgie simple; douleurs violentes qui se portent vers les 
oreilles. — Sensation comme par un coryza, dans la tète et le nez. 
-^ Maux de tète pressifs. — Congestion à la tète; brutt dans la 
tète, comme un mugissement, comme un bouillonnement. — 
Hydrocéphale chronique. 

Yeux. -^ Douleurs vives dans les yeux; pression sur les yeux ; 
pulsation dans les yeux ; tressaillement dans les paupières. — 
Inflammation des yeux; rougeur des yeux, surtout de la. con- 
jonctive; gonflement des yeux; orgelets. — Larmoiement. — 
**Diffhulié de mouvoir les paupières (améliorée). — Convulsions 
des yeux. — Pfj^lles contractées. — Faiblesse de la vue ; amau- 
rose; les objets paraissent être tordus; lès objets semblent plus 
grands. — Les objets paraissent : trembler ; plus clairs ; plus 
illuminés; bleuâtres ou bleu foncé (z); fougeâtres ou rouge 
foncé (a); le Heu semble être verdâtre, jaune ou rouge; le rouge 
semble éire vert, bleu ou légèrement rougeâtre selon le pôle dont 
on a fait usage; le sol et Pair paraissent être blanc de neige. — ^ 
Devant la vue : éclairs (lueurs); un globe de lumière; lueurs scin- 
tillantes ; lueur rougeâtre. 

Oreilles. -^ Fortes douleurs dans les oreilles; pulsations; sen- 
sations comme si de petites boules circulaient dedans; douleurs 
incisives, comme si des rayons directs les traversaient (a). — 
Rougeur de roreille galvanisée; inflammation et suppuration de 
ToreiUe extérieure.— ''Absence de cérumen ; 'écoulement, d'abord 
séreux, puis comme du pus, par l'oreille qui est dure (a); ulcères 
dam les oreiUes , quelquefois avevi sanie; écoulement de sang. — 
*Surdité ; sifflement dans les oreilles, quelquefois avec tintement; 
bruit comme en avalant (a); son de cloches; son d'instruments 
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à vent; bruissement; vacarme; détonation , comme un coup de 
pistolet. 

Nez. — Forte pression dans le nez (a) ; douleurs incisives et élance- 
ments; chatouillement (a); sensation de froid. — Excoriation de 
la membrane muqueuse. — Épistaxis. — Odeur putride devant le 
nez (a); forte envie d*éternuer (a); coryza. 

Visage et Dents. — Rougeur du visage, comme par un érysipèle ; 
Gonflement du visage ; joue enflée avec maux de dents. — Con- 
vulsions des lèvres et des muscles de la face. — Brûlement à la 
peau, au-dessous des yeux; élanceiçent dans un gonflement rhu- 
matismal de la joue, comme dans une plaie. — Maux de dents, 
quelquefois avec gonflement de la joue; douleur dans une dent 
creuse, avec salivation. 

Bouche. — Gorge. — Sécrétion de salive augmentée'; salivation 
pendant les maux de dents ; la salive a un arrière-goût alcalin (c); 
sécrétion abondante de salive claire qui a un arrière-goût aci- 
dulé ; il sort de la gorge un torrent de salive. — Sensation 
caustique sur la langue (c); froid (aj; chaleur (z); élancements 
douloureux ; pulsation ; sensation comme si on avait sur la 
langue un charbon , une tumeur ou un furoncle, ou bien comme 
si on y avait percé un trou; sensibilité de la langue émoussée; 
pesanteur, avec parole difficile; contractions convulsives. — 
Dans la gorge, douleurs; ardeur; gonflement des amygdales; 
sensation douloureuse en avalant; expectoration abondante de 
mucosités. 

Symptômes gastriques. — Goût acidulé dans la bouche ; acide (z) ; 
métallique (z). — Souvent, diminution de ïappéiit, forte soif; 
quelquefois avec chaleur brûlante du corps. — Renvois, avec 
tranchées et pincements dans le ventre; nausées; vomissements, 
quelquefois d'un liquide vert-pré (c); vomissements violents. 

Ventre. — Tension dans le creux de l'estomac; coliques (maux dé 
ventre) ; coliques sourdes ; pincements et tranchées dans le ventre, 
comme par des flatuosités; avec renvois, émission de vents et 
diarrhées; borborygmes dans le ventre. 

Selles. — Anus. — Besoin d'aller à la selle y avec sensation d'aug- 
mentation des mouvements péristaltiques, et évacuation d'excré- 
ments changés (z, sur la langue; a, dans l'anus) ; selle favorisée, 
dans une constipation ; forte évacuation, hors le temps accoutumé; 
deux selles dans la nuit; diarrhées, quelquefois avec vomissement 
violent; après la diarrhée, lassitude, comme après une fatigue 
physique et sommeil profond. — Dans le rectum, pulsation et tra- 
vail (z); dans l'anus /contractions; symptômes hémorrhoïdaux ; 
flux hémorrhoïdai augmenté. 

Urines et Parties génitales. — Dans la vessie, forte ardeur (z); 
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douleurs violentes au col de la vessie ; augmentation de la sécré- 
tion des urines; urine trouble, avec sédiment épais et rougeâtre; 
émission augmentée, dans une gonorrhée, — Érections, quelque- 
fois très-fortes et sans idées lascives. — Règles plus abondantes ; 
apparition des règles chaque fois qu*on a été galvanisé ; le règles 
supprimées reparaissent aussitôt, mais manquent cependant à V épo- 
que suivante. 

Larynx. — Poitrine. — Crampe du gosier; mouvements spasmoâi- 
quesdu larynx qui monte et redescend, irritation douloureuse dans 
la gorge. — Toua? sèche; humide; chez des sujets qui avaient des 
tubercules, les nodosités se ramollirent bientôt et percèrent, 
avec disparition d'une toux fatigante. — Respiration difficile; 
aslhme (c); respiration profonde, lente, râlante; gène de la respi- 
ration à chaque secousse; forte oppression de poitrine , divec forte 
angoisse, palpitation de cœur; pouls accéléré, intermittent, un 
peu plein; accumulation de salive, tension dans le creux de Tes- 
tomac et sécrétion abondante d'une urine rouge et enflammée. — 
Doukiurs violentes dans la poitrine; pression sur la poitrine, — 
Palpitations de cœur. 

Membbbs. — Nuque et cou roides, comme rhumatismal. — Dans 
répaukj roideur et difficulté de se mouvoir; brûlement et pul- 
sation, avec tiraillement jusque dans les doigts. — Dans le bras, 
tiraillements et tension (c); chaleur (z); froid (c): roideur tétani- 
que , avec mouvements difficiles et lassitude. — Dans la main, 
prurit quelquefois dans une tumeur sur la m^ain , qui devient 
bientôt douloureuse et passe en suppuration ; brûlement comme 
par des charbons ardents. — Doigts, pret^que constamment 
engourdis; chaleur dans les doigts (z); froid (a); douleurs inci- 
sives et pcrpanfes (a) ; sensation comme si le doigt était entor- 
tillé; comme enflammé et gonflé; éruption pruriante aux ar- 
ticulations. — Aux jambes, réapparition d'une éruption galeuse 
répercutée; tremblement des muscles dans les cuisses et les mol- 
lets, pendant le sommeil (c) ; sensation douloureuse partant des 
orteils et pénétrant jusque dans le ventre. 



iOÔ.— GENTIANA LUTEA. 

GENTIAN. — Gentiane jaune. — Joi/ekil dk Griesselich. — Peu connu. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX.— Abattement général. — Envie de âor- 
mir, sans pouvoir s'endormir; sommeil tardif; sommeil empêché 
par des coliques, qui forcent A m tourner dans le lit, tantôt d*un 
rPart.— T,i. 29 
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côté, tantôt de Tautre , et qui ne permettent de prendre un peu 
de repos qu'après deux heures du matin. — Mouvement f^nile , 
comme horripilationy comme des secousses électriques partant du 
dos, et parcourant la partie postérietire du corps, suivi de lassi- 
tude, abattement et tension dans les membres; augmentation de 
la chaleur naturelle ; chaleur partant des vertèbres lombaires ; 
pouh accéléré. — Mauvaise humeur et abattement général. 
TÊTB. — Tète entreprise et lourde en écrivant, ou bien avec tension 
et pression dans le front ; embarras et chaleur de la tête et des 
joues; obscurcissement, comme après des boissons spiritueuses ; 
sensation de vertige dans la tête ; sensation de vide et embarras 
dans la tète, avec pression sourde du dedans au dehors, dans le 
front. -^ Pression : dans Tocciput ; dans le front , quelquefois 
aussi simultanément dans les yeux ; plénitude et pression sourde 
du haut en bas dans la région frontale , comme une forte cépha- 
lalgie pulsative. — Élancements dans la région frontale. 
Yeux. — Pression fréquente dans les yeux; sensibihté et douleur 
des yeux, suivies d'élancements dans la paupière supérieure. — 
Rougeur de la conjonctive. — Obscurcissement de la vue pour 
quelques instants, en sorte qu'il n'aperçoit pas la personne placée 
devant lui. 
Bouche et Symptômes gastriques. — Sécheresse de la 6ouc^ et de 
la gorge ; salive plus épaisse que de coutume ; rudesse à la gorge. 
— Goût terreux, — Renvois, quelquefois avec borborygmes dans le 
ventre; renvois acides comme du vinaigre, avec hoquet; nausées, 
presque à faire vomir ; envie de vomir, quelquefois avec malaise, 
bâillements et un peu de vertige, ou bien avec larmes qui coulent 
des yeux. — Vomissements, chez des sujets faibles. 
Estomac. — Sensation de vacuité dans l'estomac. — Pression, quel- 
quefois anxieuse, ou bien avec tension, ou bien encore avec nau- 
sées et envie de vomir ^ suivies de pression à l'anus; pesanteur 
et pression à l'estomac, avec angoisse, nausées et envie de vomir 
et respiration pleine et gênée. — Ballonnement et tension dans 
le ventre et dans l'estomac. — Sensation de constriction dans 
l'estomac. 
Ventre. — Malaise et pression dans l'hypochondre gauche. — Coli- 
ques, avec pression daiis la région stomacale et besoin d'aller à la 
selle; sensibilité douloureuse de tout le ventre, avec tension dans 
la région du bas-ventre, surtout dans le côté droit et dans la di- 
rection de derrière, avec pression ; région ombilicale, sensible au 
toucher, avec douleur pressive ; douleurs, surtout au-dessous du 
nombril et principalement au toucher ; en marchant vite, douleur 
dans le bas-ventre, avec pression sur l'anus. — Pression dans la 
région ombilicale, quelquefois avec tension. •— Tranchée$ dans k 
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ventre, quelquefois en se réveillant, la nuit, avec obaleur et res- 
piration accélérée; tranchées dçpuis la région du pubis jusqu'au 
colon transversum , au toucher, avec sensibilité douloureuse du 
ventre; en étant couché sur le dos, les jambes retirées, les trap- 
chées sont plus supportables. — Douleur tiraillante 6xe dans la 
région ombilicale, avec pesanteur et plénitude de la tête et obtu- 
ration du nez. — Ballonnement et tension du ventre, quelquefois 
avec pesanteur et plénitude, ou bien avec sensibilité douloureuse 
au toucher; tension du bas-ventre, aggravée vers le soir, avec 
haleine courte. — Borborygmes dans^ le ventre, ou bien glouglou, 
comme des bulles qui remontent. — Émission continuelle de verUs, 
par le haut et le bas, sans soulagement. — Sensibilité douloureuse 
et générale des téguments du ventre. 

Selles, Urines. — Besoin d'aller à la selle, quelquefois subit, avec 
évacuation abondante, suivie de sensibilité douloureuse d^ 
ventre; pression sur Tanus, pendant le besoin d'aller à la selle. 
— Selles molles, immédiatement après le lever; diarrWe bilieuse; 
selle molle, jaune, précédée de coliques qui deviennent si fortes 
après la selle, qu'elles forcent à se courber. 

ILârtnx et Poitrine. — Raucité de la voix; renâclepaent fréquent, 
sans pouvoir détacher de la gorge les mucosités; irritation dans 
le nez, comme par un coryza, suivie d'écoulement aqueux. — * 
Serrement sur la poitrine ; plénitude dans la poitrine, quelquefois 
avec pression ^i gène de la respiration ; pression à gauche, près 
du thorax. 

GxTBémTÉs, — Dans la main droite, tension et tiraillement rhu- 
matismal , avec rougeur inflammatoire de deux articulations des 
doigts, symptômes spasmodiques et douleur de la partie en mou- 
vement. — Dans les hanches ( et les reins ) pression, quelquefois 
surtout en se baissant pour regarder par la fenêtre ; sensation 
d'un lien, ou pression et pesanteur autour des reins. — Dans les 
genoux fourmillement; douleur de luxation dans l'articulation 
gauche. — Dans la plante du pied gauche, élancements et déchi- 
rements en marchant. 



106.— GmSENG. 

GINS. — Ginseng. — Bibliothèque de Gpn£ye. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX.— Lassitude douloureuse des extrémités 
supérieures et inférieures; froid, tremblement et engourdisse- 
ment des mains , avec doigts morts; tendance des symptômes à 
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se montrer surtout du côté droit. — A la peau du cou et de ia 
poitrine boutons pruriants; prurit au-dessus du pied droit. — 
Forte envie de dormir; sommeil profond, tranquille et long vers 
le matin; réveil difficile, ou bien avec effroi , avec sursauts. — 
Ck)mme si on avait la fièvre , malaise avec envie de dormir, fris- 
son intérieur, avec chaleur extérieure, fourmillement dans les 
doigts, bâillements et pandiculations , irisson grelottant, soif, 
sécheresse de la bouche, tiraillements dans l'estomac et faiblesse 
des jambes, comme après une forte maladie; grande sensibilité 
au froid et disposition aux courbatures; après la promenade, 
impossibilité de se réchauffer; pouls normal. — Moral générale- 
ment tranquille, cependant disposition à Timpatience, on redoute 
des accidents, et envie momentanée de pleurer et de se former 
des craintes pour l'avenir. 

TÂTB. — Vertige, obscurcissement; tète entreprise et pesanteur de 
la tête; difficulté de réfléchir; disposition à oublier. — Sensibilité 
douloureuse de la tète; céphalalgie semi-latérale, élancements 
depuis le côté droit du front jusque dans Torbite, avec pesanteur 
des paupières, envie insurmontable de dormir, chaleur à la tète 
et pesanteur dans les tempes; coup subit dans Tocciput, suivi 
d'une douleur de meurtrissure. 

Yeux. — Pression sur les yeux qui semble les renfoncer, les pau- 
pières supérieures se ferment, surtout la droite; grande difficulté 
d'ouvrir les paupières, qui sont lourdes et douloureuses; prurit 
aux paupières. — Fatigue des yeux à la clarté, on voit les objets 
doubles en les regardant fixement; les caractères se confondent 
en lisant. 

Face. — Alternalion de rougeur et de pâleur. — Rougeur étythéma- 
teuse brûlante à droite, à la joue, aux ailes du nez, au menton; 
à la suite de gerçures à ces parties, avec prurit et chaleur, puis 
éruption de petite miliaireBvec fourmillement; à la suite de cela, 
dartres farineuses à la peau , avec desquamation au bout de 
45 jours. — Lèvres rouges, sèches, gercées et saignantes, surtout 
la lèvre inférieure. 

Symptômes gastriques. — Langue rouge, brûlante avec soif, puis 
blanche au milieu. — Appétit augmenté; renvois à vide ou quel- 
quefois aigres; nausées et envie de vomir, avec renvois qui 
soulagent. 

BsTOMAG. — Pression sur l'estomac , avec ballonnement de cette 
partie, borborygmes sourds dans le ventre, tension et sensation 
de ballonnement, émission de vents, malaise et bâillements. — 
Tiraillements douloureux à l'estomac, comme par la faim , à la 
suite de frissons , avec élancements douloureux à la région pré- 
cordiale, coliques violentes qui parcourent le ventre, gonflement 
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de restomac et pulsation, angoisse , envie de vomir et doalear 
du côté gauche au cœur, à la suite de frissons qui s'étendent jus- 
qu'au coude. — Douleur contractive à l'estomac, avec angoisse, 
gène de la respiration , tiraillements dans Testomac , et élance- 
ments dans le côté droit qui arrêtent la respiration. 

Ventre. — Douleur dans le côté droit du bas-ventre, jusque dans les 
aines, avec fourmillement douloureux, jusque dans le pied et le 
gros orteil où se font ressentir des élancements très-douloureux. 
— Douleurs clans le bas-ventre, avec forte pression dans les aines, 
ballonnement, tension et pression vers le bas; coliques dans le 
bas-ventre, de droite à gauche, remontant jusqu'à la région pré- 
cordiale, avec ballonnement du ventre, lequel se soulage à Té- 
mission de vents. — Tranchées violentes depuis la région coxo- 
fémorale droite jusque dans le ventre et forçant à se tordre. — 
Coliques qui pénètrent jusque dans l'estomac, avec pression et 
douleur à la pression extérieure ; fouillement douloureux dans le 
côté droit du ventre jusque dans les aines et l'estomac, avec 
tranchées dans tout le bas-ventre , envie de vomir et douleur 
d'excoriation dans le côté droit, au-dessous des côtes, aggravée 
par la pression extérieure. — Douleurs dans le ventre, comme 
par un cercle, avec fouillement et tressaillement dans la hanche 
droite; douleur dans le côté droit du bas-ventre; depuis la hanche 
jusqu'aux côtes, avec fortes douleurs dans la région précordiale; 
élancements dans le côté droit de la partie supérieure du ventre 
avec impossibilité de supporter des vêtements serrés^ douleurs 
dans le ventre, borborygmes, émission de vents et élancements 
comme des coups de couteau dans la région de l'estomac. — Bal- 
lonnement douloureux du ventre jusqu'au-dessous des côtes 
droites, avec douleurs dans la région du cœur et renvois qui sou* 
lagent, ventre ballonné, douloureux, avec brisement dans les 
reins, douleur de meurtrissure dans la région iliaque qui s'ag- 
grave à la pression, malaise général, et douleurs qui par- 
courent le ventre et la poitrine, pression à l'estomac et gêne des 
vêtements sur cette partie. 

Selles et Urines. — Selle difficile, sans cependant être dure; 
selle dure qui ne part qu'avec des efforts et qui est suivie de 
brûlement à l'anus; ténesmes et élancements dans le rectum; 
selles liquides le soir, précédées de coliques. — Besoin d'uriner, 
fréquent, avec brûlement, urine claire, abondante ; jaune, avec 
sédiment rouge tuile ; jaune citron , avec sédiment rougeâtre ; 
dans Vurèthre, cuisson, prurit et brûlement, avec besoin fréquent 
d'uriner. 

Parties viriles. — Grande excitation des parties génitales ; érec^ 
tiens nocturnes sans pollutions; rêves vifs, lascifs, dont on 
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cMserw ie souvenir, chaque fois après avoir pris le médioa- 
ment. 

PoiTBiNB. -^ Pression et oppression de poitrine, avec forte gène de 
la respiration; respiration courte, anxieuse; oppression de poi- 
trine, avec anxiété et élancements dans le creux de l'estomac et 
dans la région rénale ; affaissement des forces et lassitude dans 
les membres. 

Dos, ExTEiMiTés BUPiaiBUEBB. — Entre les omoplateê, élancements 
jusque dans l'épaule droite, ou bien aussi le long de l'épine dor- 
sale jusque dans le sacrum, surtout en se redressant, accom- 
pagnés de gène de la respiration. — Pesanteur dans la nuque, avec 
douleur de brisement, tout le long du dos jusque dans le secrum. 
-» Contraction des doigts de la main droite et roideur de leurs 
articulations. 

Extrémités infériburib. -^ Roideur douloureuse de la cuisse 
gauche, depuis la ^nc^ jusqu'au genou. -^Pesanteur des extré" 
mités inférieurei, contraction des muscles de la j'am^ gauche, 
avec douleur de meurtrissure dans TarJcuIation coxo-fémorale; 
difficulté de marcher, fourmillement et roideur dans la cuisse 
jusque dans le pied, douleur au genou et douleur incisive et vio- 
lente dans la hanche droite jusque dans le ventre, forçant à se 
tordre. — * "^Doulewt de brisement dam les cuisses et les reins, avec 
grande lassitude le matin en se levant, aveo douleurs rhumatis- 
males paralytiques dans les extrémités inférieures. -^Fouillement 
nocturne dans la jambe droite , depuis la hanche jusqu'au gros 
orteil où l'on ressent de violents élancements; élancements vio- 
lents dans le gros orteil gauche, qui avait déjà auparavant un 
gonflement arthritique; élancements alternatifs dans l'un des 
deux gros orteils; douleur crampoïde jusque dans le bout des 
orteils, s'étendant depuis la hanche droite dans toute la jambe; 
déchirement lancinant dans Tartioulation du pied droit. 



107. — GRANATUM. 

OilAN. — Ècoree de la racine dm grenadier. -^ BiBLiOTBâQUt Bl GsHtvt. — Doiet 

«MtltM.O? 17 30? 
CovfARf i( ^YfiQ : Àrs. chip, iod., etc. 



CLINIQUE. ^ Se laissant guider par Yensembk des symptômes, 
on verra les cas où l'on pourra consulter ce médicament contre : — 
Toxication par Farsenic; Défaillance, syncope et lipothymie; Sup- 
puration des organes internes, surtout du foie; Gonflements in- 
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flammatoires; Blessures; Ulcères; Engelures; Fièvres tierces» gas- 
triques, bilieuses et typhoïdes ; Ophthalmie ; Taches de la cornée?; 
Lippitude; Ulcération de Foreille ; Ëpistaxis ; Ramollissement et sai- 
gnement des gencives; Stomacale; Odontalgie; Branlement des 
dents ; Ulcères de la bouche ; Angine séreuse et catarrhale ; Amyg- 
dalite, avec ulcération; Dégoût et vomissement; Gastralgie; Diar- 
rhée et dyssenterie; Diarrhées séreuses ; Choléra; Chute du rectum; 
Chute du vagin et de l'utérus; Leucorrhée; Toux catarrhale ; En» 
rouement; Pleurésie; Hémoptysie; Palpitations de cœur, etc, etc. 
(Toutes affections contre lesquelles Tancienne école a recommandé 
ce médicament.) 
(5t^ Voy. la note, page 47. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Grande lassitude et fatigue , surtout 
dans les jambes^ parfois avec impossibilité de rester debout et be- 
soin de se coucher. — Lassitude somnolente, avec mal à la tête, 
comme après une débauche nocturne. — Grand abattement $t 
prostration, parfois avec chaleur ardente dans les mains. — ^Trem- 
blement des membres. — Relâchement et flaccidité des muscles, 
surtout dans les membres inférieurs. — Amaigrissement. — Bâil- 
lements, parfois convulsifs, et pandiculations fréquentes. — Som- 
meil agité, ^\ec rêves fréquents , cris et jactation. — ^^Horripila- 
tions partielles et semi-latérales, parfois avec maux de tète semi- 
latéraux. — Chaleur sèche, ardente, par tout le corps, avec besoin 
de se découvrir. — Les horripilations et les frissons ont ordinai- 
rement lieu le matin ; la chaleur se manifeste le soir — Sueurs 
au moindre mouvement. — Grande sensibilité et disposition à 
s'affecter. — Irritabilité et arrogance. — Humeur taquine et que- 
relleuse. — Scrupules bypochondriaques, — Mélancolie, humeur 
sombre , abattement et découragement. -^ Stupéfaction et em- 
barras intellectuel. 

TÊTE. — Vertiges, surtout pendant un travail intellectuel, ou le ma- 
tin en se levant, et parfois avec obscurcissement des yeux, ou 
avec nausées et maux d'estomac. — Sensation de vide dans la 
téte.r— Douleur stupéfiante et lourdeur douloureuse à la tête, sur- 
tout au front. — Pression au front et à l'occiput. — Douleurs 
tractives aiguës, principalement dans le côté droit de la tête. -^ 
Élancements au front. — Pustules sur le front et à la tempe, avec 
douleur d'excoriation , laissant dç petits tubercules en séchant. 

YjBUX, Oreilles, Nez, — Yeux cernés et creux. — Prurit et cuisson 
brûlante dans les angles des yeux. — Sécheresse et cuisson dans 
les yeux. — Teint jaunâtre de la sclérotique. — Inflammation des 
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yeux, comme dans le coryza. — Pupilles dilatées. — Mouvements 
convulsifs de ia paupière. — Obscurcissement des yeux. — Vue 
faible. — Serrement crampoïde, douku/rs tractives aiguës et élan- 
cements dans les oreilles, — Tintement et bourdonnement des 
oreilles. — Chaleur ardente et sécheresse dans les narines , ou 
accumulation d'un mucus tenace. — Prurit formicant dans le 
nez. — Coryza alternativement sec et fluent. 

Face et Dents. — Teint maladif, jaunâtre et terreux. — Chaleur 
ardente de la face, parfois passagère. — Prurit rongeant à la face, 
et surtout aux joues. — Gonflement de la joue, avec lividité, char 
leur ardente, prurit, tension etformication, commodes engelures. 
— Douleurs serrantes et tractives aiguës à la face, aux pommettes 
et à la racine du nez , souvent d'un seul côté. — Sécheresse et 
sensation brûlante aux lèvres. — Douleur tractive aiguë', tension 
et serrement dans les articulations maxillaires , et craquement 
pendant la mastication. — Douleurs lancinantes aux dents, même 
la nuit, au lit. — Les dents semblent s'être allongées. — '^Gen- 
cives décollées et saignant facilement. 

Bouche et Gorge. — Forte accumulation de salive, parfois d'un 
goût douceâtre , dans la bouche. — Langue humide et blanche. 
— Fort crachotement de mucosités. — Sensation d'astriction aux 
diverses parties de la bouche et du gosier. — Rétrécissement du 
gosier. 

Appétit. — Grande variabilité de goût; goût alternativement Gn 
et émoussé. — Appétit alternativement diminué et augmeaté. — 
Faim eootraordinaire et voracité, même après le repas. — Grande 
variabilité de l'appétit; désir de diverses choses, «t surtout de 
café, de fruits, d'aliments succulents et acides. — Soif, avec envie 
de boire de l'eau. — Les aliments liquides et les pommes de terre 
causent des nausées et des rapports. 

Estomac — Bmoois d'air, fréquents et bruyants. -^ Nausées fré- 
quentes, parfois avec lassitude, afflux d*eaû à la bouche, mal de 
ventre et d*estomac, fréquente envie d'aller à la selle, sans résul- 
tat, frissonnements, mauvaise mine et mauvaise humeur. — Vo- 
missements, même la nuit et parfois avec lassitude, tremblement, 
sueur ou vertiges. — Pression pénible, plénitude, sensation brû- 
lante et anxiété dans la région précordiale. — Crampes d'estomac, 
le matin à jeun. 

Ventre. — Maux de ventre fréquents et souvent continus , parfois 
avec nausées, afflux d'eau à la bouche, frissonnement et décubi- 
tus , ou avec vertiges. — Maux de ventre après chaque repas, ou 
le matin à jeun. — Maux de ventre soulagés par la chaleur ex- 
terne et le coucher, ainsi qu'en buvant de l'eau froide. — Pince- 
ments, élancements et rotation autour du nombril et dans Pesto- 
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mac. — Anxiété dans le ventre. — Ballonn&ment doubwreuoD de 
Vahdomen, parfois avec faim canine. — Prodwition et évacuation 
fréquente de ftatuosités. — Gonflement du nombril comme par 
une hernie ombilicale. — Fermentation dans le ventre. — Trac- 
lion dans le ventre comme pour aller à la selle. — Pression dou- 
loureuse et gonflement aux aines comme si une hernie allait po- 
raitre. 

Selles. — Plusieurs selles par jour. — Évacuations copieuses et de 
couleur très- foncée. -^ Diarrhées , avec selles fréquentes , et éva- 
cuation de matières fécales et muqueuses. — Avant les selles 
diarrhéiques , nausées et fermentation dans le ventre ; pendant 
les selles , chaleur ardente à la face et pression sur le rectum ; 
après, chaleur ardente du rectum. — Ténesme, avec mouvements 
et fermentation dans le ventre. — Chute du rectum pendant les 
selles. -^ Prwrit et titillation insupportable dans le rectum. — 
Prurit brûlant à l'anus, aux fesses, au périnée, au scrotum et à la 
partie chevelue des organes génitaux, et surtout aux cuisses. — 
Élancements à l'anus et dans le rectum. 

Urines ET Parties GÉNITALES. — Douleurs incisives, lancinantes et 
rongeantes dans l'urèthre. — Inflammation et gonflement de Tu- 
rèthre. — Suintement muqueux par l'urèthre , comme dans une 
gonorrhée, avec traction brûlante dans les corps caverneux, jus- 
qu'au gland. — Excitation de l'appétit vénérien. — Règles trop 
hâtives et trop abondantes , et accompagnées de coliques et de 
pression depuis les reins jusque dans les aines. — Leucorrhée 
jaunâtre. 

Poitrine.— Sensation d'anxiété dans la poitrine et gémissement, — 
Forte oppression de poitrine , avec lassitude dans les jambes. — 
Pression sur la poitrine et à travers le sternum. — Douleurs rhu- 
matismales , lancinantes et tractives au diaphragme. — Élance- 
ments dans la poitrine, surtout en marchant. — Tension et ser- 
rement douloureux dans les côtés. — Palpitations de cœur, parfois 
au moindre mouvement. — Douleurs et contractions crampoïdes 
dans les muscles de la poitrine. 

Tronc et Mbmrres. — Fréquentes douleurs de brisement et de sur- 
charge entre et sur les épaules et aux reins, — Traction, douleurs 
rhumatismales, formication et sensation de paralysie dans les 
bras, avec difficulté de les lever . — Doulems rhumatismales dans 
les articulations des mains et des doigts, ainsi qu'aux avantrbras. 
— Roideur douloureuse et paralytique dans les doigts. — Gon- 
flement de la pulpe des pouces, avec lividité , chaleur ardente et 
enflure marbrée des veines. — Prurit rongeant et insupportable 
à la paume et au dos des mains. — Sensation de roideur dans la 
hanche, comme par une sciatique. — Douleurs tractives aiguèfs, 
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tîmUMii«Dl paralytique, lourdeur et élanoemeiiti au genou. — 
Douleur de foulure eu cou-de^pied. — • Gora douloureux aux 
piedi» 



iOa.— GRAPHITES. 

ORAPH. — Mine de plomb, ~ HàIiiiemanh. — Do9fi witée : 30. — Durée (Paction : 

jusqu'à 60 Joun, dans quelque» gab de maladiee chroniques. 
Amtidotm : Ara. n<»vom. vinum. — On l'emploie comme antidote de : Ara. 
Comparer avec : Acon, agar. ambr. amm. ors, bel!, bry. cale, carb^, cham. 

chin. con. guai. hep, hyosc. kal. lyc. magn. magn-m. n-vom. pho$. pois. rhus. 

sabin. sep. sil. suif. -> C'est surtout après lyc, que graph, convient, lorsqu'il 

est d'ailleors indiqué. 



CLINIQUE. ^ Se laissant guider par V ensemble des symptômes, 
on verra les cas où Ton pourra consulter ce médicament contre : — 
Affections arthritiques, même avec nodosités; Engorgement et in- 
duration des glandes; Excoriation de la peau; Affections scrofu- 
leuses ; Érysipèle pMegmoneux et vésiculeuœ; Zona ; Dartres de plu- 
sieurs espèces > surtout au visage et chez les femmes qui ont les 
règles faibles; Ulcères invétérés; Tumeurs enkystées (loupes) ; Mé- 
lancolie noire ; Teigne; Migraine; Ophthalmies de différentes espè- 
ces; Duretés de Touïe et bourdonnement des oreilles par congestion 
de sang ; Érysipèle à la face ; Paralysie de la face ; Dyspepsie, môme 
avec vomissement des aliments ; Gastralgie ; Coliques flatulentes ; 
Bubons scrofuleux? ; Zona; Ténia ; Constipation ou diarrhées chro- 
niques; Souffrances hèmarrh&idales ; Hydrocèle; Induration des 
testicules; Impuissance?; Satyriasis?; Dysménorrhée, surtout 
celle provenant de stagnation dans le système de la veine porte ; 
Aménorrhée; Excoriation des mamelons; Excoriations des en- 
fants; Asthme spasmodique?; Catarrhe suffocant; Difformité des 
ongles, etc. , etc. 

Q^ Voy, la note, page 47. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — ^Douleurs erampoYdes, crampes et 
contractions de diverses parties. •-«• Tension dans quelques parties, 
comme par raccourcissement des tendons. — Tressaillement et dis- 
torsion des membres. — '^Tiraillements arthritiques et déchirement 
dans les membres et les articulations, surtout dans les parties 
ulcérées. — ^Nodosités arthritiques, — Disposition à se damer un 
tour de reins. '-^* Engourdissement facile des membres, — Roideur 
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et inflexibilité complète des articulations. •«- Gonflements durs, 
avec douleurs lancinantes. — Douleurs nocturnes que Ton res- 
sent mécËe pendant le sommeil. *- Les symptômes se dissipent 
après une promenade en plein air. — Varices avec élancements, 
tension et prurit. — *Gonflement et dureté des glandes. — Dou- 
leurs pendant le changement de temps. — Malaise général qui 
force à gémir, sans aucune sensation de douleur distincte. — 
Forte fndsation dans tout le corps, et surtout au cœur, augmentée 
par le moindre mourement. — Tiraillement dans tout le corps, 
avec besoin d'étendre les membres. — Sensation d'un tremble- 
ment dans tout le corps, avec tressaillement des membres. — 
*Gramd amaigrissement, — *Forte disposition à se refroidir, et 
crainte du grand air et des courants d'air. — Lassitude générale, 

— Cbule rapide des forces. 

Peau. — Sécheresse opiniâtre de la peau, et absence de transpira- 
tion. — Éphélides. — Taches rouges sur la peau, comme des pi- 
qûres de puces. — *Inflammations érysipélateuses. — **Érysîpèle 
vésiculeux et semblable au nxma, au ventre et au dos. — ^Dartres 
et autres éruptions humides ou croûteuses, parfois avec sécrétion 
de sérosités corrosives, ou avec démangeaison le soir et la nuit. 

— "Tumeurs enkystées, — * Vésicules rongeantes, — * Excoriation 
de la peau, surtout chez les enfants. *- *Peau maladive; toute lésion 
tend à s*ulcérer. — Chair luxuriante et pus fétide dans les ulcères, 
avec douleurs déchirantes, brûlantes et lancinantes. — *Diffbr-' 
mité et épaisseur des ongles. 

Sommeil. — Forte envie de dormir, le jour et le soir de bonne heure. 
— *Difficulté à s'endormir. — Sommeil agité, la nuit, avec ré- 
veil fréquent. — Sommeil nocturne, incomplet, comme si l'on ne 
faisait que sommeiller. — Sommeil non réparateur la nuit, et 
suivi, le matin, d'un sommeil comateux, — La nuit, aiÏÏuence 
d'idées quelquefois pénibles. — *Grande agitation, la nuit, avec 
rêves anxieux et effrayants, oppression et éiouffement. — *Pen- 
dant le sommeil, sursauts avec effroi. — Rêves de morts, de feu ; 
rêves avec réflexions. — La nuit, idées pénibles, angoisse, cha- 
leur, inquiétude» tressaillements, souffrances gastriques, et beau- 
coup d'autres incommodités. 

FiÈVAfi. — Frissons, le matin et le soir, avec ou sans chaleur, et 
suivis de sueur. — Sueur, souvent très-fétide, au moindre mouve- 
ment ou à la moindre fatigue, même en parlant.— Sttewrnocfume, 
quelquefois fétide. 

Moral. — *Abattement, tristesse et chagrin profond, avec décou/ta- 
gement et pleurs abondants. — Agitation, serrement de cœur et 
angoisse, comme si on allait mourir ou qu'on fût menacé d'un 
grand malheur, souvent avec mal à la tète, vertige, nausées et 
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sueur. — * Agitation anxieuse, quelquefois en travaillant assis, 
ou la nuit, avec besoin de quitter le lit. — * Agitation et inquiétude 
le matin. — Caractère peureux. — Détermination lente et hési- 
tation. — Trop grande impressionnabilité. — Disposition à s' ef- 
frayer. — Irascibilité. — *Horreur du travail. — Distraction. — 
On se trompe en parlant ou en écrivant. 
TÊTE. — ^'Fatigue à la suite d'un travail intellectuel. — Sensation 
de torpeur dans la tête. — *Ivresse et vertiges, surtout le matin 
en se levant, ou en se réveillant; ainsi que le soir avec envie de 
se coucher. — *Embarras à la tête. —Accès de mèwixde tète, 
quelquefois semi-latéraux , avec nausées et vomissements acides. 

— Maux de tête violents le matin, jusqu'à faire venir la sueur 
froide et à faire tomber de faiblesse. — Mal de tête par le mou- 
vement de la voiture, ainsi qu'en remuant la tète; ou pendant et 
après le repas. — Maux de tète du côté sûr lequel on est couché. 

— Tension et constriction pressive à l'occiput, avec roideur de la 
nuque. — Embarras et contraction dans le front. — Douleur com- 
pressive dans le vertex; ^près midi; avec roulement dans la 
tête. — Ébullition de sang avec battement et bourdonnement 
dans la tête. — *Déchirement et tiraillement au cuir chevelu, 
'dans les dents et les glandes du cou. — *Prurit au cuir chevelu. 

— "^Croûtes humides sur la tête. — *Sueur à la tête pendant la 
marche au grand air. — Desquamation abondante du cuir che- 
velu. — * Chute des cheveux, même swr les côtés de la tête, — Gri- 
sonnement des cheveux. 

Yeux. — Paupières lourdes, et s'aflFaissant comme paralysées. — 
^Pression darhs les yeux et les paupières, comme si des grains 
de sable s'y étaient introduits. — * Élancements dans les yeux. 

— Chaleur et sensation brûlante dans les yeux, surtout aux lu- 
mières* — ^Inflammation des yeux, avec rougeur de la sclé- 
rotique, injection des veines^ gonflement et séôrétion muqueuse 
abondante des paupières. — Orgelet avec douleur tractive. — 
''^Chassie sèche aux paupières et dans les cils. — '^Agglutination 
des paupières, et larmoiement. — *Obscurcissement de la vue, 
en se baissant. — *Myopie. — Confusion des caractères en lisant. 

— ^'Scintillement devant les yeux. — *Photophobie, le jour sur- 
tout. 

Oreilles. — Élancements et battements dans les oreilles. — ""Se- 
cheresse de l'oreille inférieure. — *>Ôdeur fétide et écoulement 
'de sang *et de pus par les oreilles. — *Croûtes, dartres, suinte- 
ment et excoriation derrière les oreilles. — *Dureté de Vouie, 
'améliorée par le mouvement de la voiture. — *Ghant, tintement, 
bourdonnement et roulement comme celui du tonnerre dans les 
oreilles. ^ Bourdonnement dans les oreilles, la nuit. — Sensation 
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comme si l'air s'engouffrait dans la trompe d'Ëustache. — "Siffle- 
ment dans les oreilles. 

Nez. — Gonflement du nez. — Sensation de tension dans rintérieur 
du nez. — Pores noirs au nez. — ^Croûtes sèches dans le nez, — 
* Narines excoriées, gercées et ulcérées. — * Odeur fétide par le 
nez. — Mouchement de sang et épistaxis surtout le soir et la 
nuit, avec congestion à la tête et chaleur du visage. — Écoule- 
ment d'un pus fétide par le nez. — Exaltation de l'odorat. — *0b- 
turation et sécheresse pénible du nez. — **Coryza quotidien, en se 
refroidissant. — *Coryza sec, avec maux de tête, et 'avec nausées 
qui forcent à se coucher. — * Écoulement par le nez de mucosités 
liquides ou jaunâtres et épaisses "avec odeur putride. — Coryza 
fluent avec catarrhe. 

Visage. — Teint jaune pâle, avec yeux cernés.''-— Chaleur fugace au 
visage, — * Inflammation érysipélateuse et gonflement du visage 
avec éruptions de véhicules. — Tumeur enkystée à la joue. — 
Sensation continuelle comme si la face était recouverte d'une 
toile d'araignée. — * Paralysie semi-latérale et disUyrsion des mus- 
cles de la face, avec parole difficile. — Douleurs tractives et dé- 
chirantes dans les os du visage. -—* Éruption à la face, d'un aspect 
comme si la peau était à vif. — '^Croûtes et '^boutons suintants à 
la face. — **Éphélides. — ''Chute des poils de la barbe. — *Ulcères 
à la face interna des lèvres. — ^Commissures des lèvres ulcérées. 

— Lèvres gercées. — * Éruptions croûteuses au menton et autour 
de la bouche. — **Nodosités douloureuses à la mâchoire inférieure. 

— Gonflement et dureté des glandes sous-maxillaires. 

Dents. — Maux de dents la nuit, ou le soir au lit, aggravés par 
la chaleur, et parfois avec chaleur de la face et gonflement de la 
joue. — Douleurs dans les dçnts molaires, en serrant les mâchoires. 
— *Maux de dents lancinants et tractifs, surtout après avoir bu 
froid. — Douleur d'excoriation dans les dents et les gencives pen- 
dant et surtout après le repas. — *Saignement facile et gonflement 
des gencives. — Sortie d'un sang noir et aigre par les dents. 

Bouche. — Sécheresse de la bouche, le matin. — Odeur putride et 
urineuse de la bouche, des gencives et du nez. — Douleur d'exco- 
riation, vésicules et ulcères sur la langue. — Salivation abondante 
et accumulation de mucosités dans le palais et la gorge. — Parole 
gênée par la paralysie des muscles. 

Gorge. — Mal de gorge presque continuel, en avalant, généralement 
lancinant, avec étranglement. — *Mal à la gorge, même la nuil> 
comme s'il y avait une cheville en dedans, ou comme si les aliments 
s'y étaient arrêtés. — Crampes dans la gorge, avec étranglement. 

— Apreté et grattement dans la gorge. 

Appétit. — Goût amer ou acide, avec aigreurs dans la bouche et 
i'*Part. — T. I. 30 



Digitized by VjOOQ IC 



d&O GtlAPfilTES. 

la gorge. — Porte soif le matin et après le repas. — *faim immo' 
dérée, — *Bépugnance pour les aliments cuits et la viande, ainsi 
qoB pour les choses salées ou sucrées. — *Faibles$ë de la diges- 
tion, avec envie de dormir, maux de tète, douleurs d'estomac, 
plénitude et ballonnement du ventre après k repas. 

Estomac. — Renvois fréquents et quelquefois avortés. — Renvois 
aigres, avec amertume dads la bouche. — Régurgitation aigre des 
aliments. — Régurgitations amères et vertes. — Hdquet fréquent, 
surtout après le repas. — *Nausées, surtout le matin, ou après 
chaque repas, avec envie de vomir. — Écoulement d*eau, comme 
des pituites, la nuit. — *V(mH8sem>ent opiniâtre des aliments.— 
Vomissement après le moindre dégoût, avec fortes nausées et 
pincements dans le ventre. — Vomiturition de mucosités. — Vo- 
missements acides. — ^Pression à f estomac, parfois atec vomisse- 
ment, soulagée par la position couchée et par la chaleur du lit. 
— "^ Douleurs erampoides, ou serrement comme par des griffes à 
Vestomae. --* La nuit, pincement dans l'estomac, avec fouillement 
dans la poitrine. — Douleur brûlante à l'estomac, qui force à 
manger. 

Vbntrb. — Dans les hypochondres, tension, élancements et batte- 
ments. — Douleurs hépatiques après le déjeuner, qui forcent à se 
coucher. — *Pléhitttde et *pesanteur dans le ventre. -^ ^Ventre 
gros, tendu, ballonné. — •Dureté dans le bas-ventre. — Douleur 
nocturne, erampoTide, dans tous les intestins, avec manque de 
sécrétion d-urines. — *Incarcéralion et ^accumulation de flatuosités 
dans le ventre. — ^Expulsion immodérée de flatuosités fétides, 
précédée de pincements. — *Sensibilité douloureuse des aines. — 
Gonflement douloureux des glandes inguinales. — "Inflammation 
érysipélaleuse avec grosses vésicules, près du nombril. 

Sellés.— *Consf^paeton opiniâtre, avec selles dures et dureté dans 
la région hépatique. — Selles dures, noueuses, d'un moule trop 
volumineux et *lnsuffisantes. — *Selles trop molles. — Selles d'une 
odeur putride, acide, ou de mucosités sanguinolentes. — Diarrhée 
avec ventre tendu. — Selle d'un moule extrêmement mince, 
comme un ver. — Lombrics et ascarides. — •Ténia. — Prurit, 
sensation d'excoriation et gonflement de l'anus. — * Boutons hé- 
motrhdtdaux volumineux à l'aùus , avec douleur d'excoriation , 
surtout après les selles. — ^Grevasses douloureuses et brûlantes 
entre les boutons hémorrhoïdaux. 

UaufES. — Envie pressante, anxieuse et douloureuse d'uriner, avec 
émission goutte à goutte. -^Sécrétion rare d'une urine foncée, 
se troublant promptement, avec sédiment blanc ou rougeàtre. — 
Urine d'odeur acre, acide. — Jet d'urine mince, comme par rétré- 
dssement de l'urèthre. -^ Ëtnission involontaire des urines. — 
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"^Émisiion d'urim h nuit. — PîBBemeot au lit. «^ Su urinant , 
douleur dans le coccyx. 

PjUTISS viriles, — Tension et douleurs crampoïdaa dans les parties 
génit^le^, avec idées voluptueuses importunas. -^firuptioa de 
bputons au prépuce et à la varga» -^ Gonflement hydropique du 
prépuce. — '^Gonflement bydropique des testicules. — Irritations 
voluptueuses dans les parties génitales. — '^Assoupissement ou 
fiosaltaUon effrénée de Vaj^tit vénérien,-^ Absence d'érections la 
matin. — "^Ecoulement de sperme presque involontaire, sans 
érection. — Absence de rémission da sperme, pendant le coït. — 
'^Jouissance trop faible pendant le coït. i~ Pendant l'excitation 
des parties génitales, pour le coït, coliques flatulentes. 

RÈGLES. — Vésicules et boutons à la vulve. -^^Eœcoriation à la 
vulve et entre les cuisses. -— Gonflement douloureux des ovaires. 
«» Sensation comme si tout se portait vers les parties génitales. 

— * Règles trop tardives, trop peu abondantes et trop pâles. '^*Sufh 
pression des règles. — A Tapparition des règles , tranchées* — * 
Pendant les règles, écoulement de sang par l'anus, douleurs dans 
les membres , ulcères empires , gonflement des joues et des pieds ,. 
catarrhe avec enrouement at coryza, mal aux dents» ou crampes 
et tranchées violentes dans le vantre, maux de téta, nausées, 
douleurs à la poitrine et faiblesse. ««-'^Leucorrhée blanche, liquide, 
comms de l'eau, avec tension du ventre. ^ "Leucorrhée avant et 
après les règles. ^- ^Camer de la matrice, aveo tubercules et ex- 
croissances comme des choux-fleurs au col de la matric^. **- Sen- 
sibilité douloureuse et excoriation de$ mamelons , 'avec éruption 
de phlyctènes suintantes, -r- Engorgement et induration des glan- 
des mammaires. 

Larynx. — Sensibilité du larynx. -^ Raucité catarrbala et enroue- 
ment , avec sensation d'excoriation , douleur brûlante et *gratte' 
ment dans la gorge, cory^ et embarras de la poitrine. '—''Voix 
fausse (pour le chant). — Accumulation de glaires dans la poi- 
trine. — Toux produite par la raucité de la gorge. •** *Tou(d la 
nuit, 'm le soir, au lit, provoquée an respirant profondémant , 
avec oppression de poitrine. 

Poitrine. — '^Gréne de la respiration et oppression de poitrine. — 
Mccès de suffocation la nuit, en s*endormant, ou en se promenant 
au grand air. ^^ Respiration sibilanta. -«* Douleur de poitrine en 
montant , en allant à cheval, en bâillant , ou en portant la main 
sur la poitrine. — Douleur pressive crampoYde dans la poitrine. 

— ^Sp99me3 da poitrine. — Élancement dans la poitrine au 
moindre mouvement. — Battements de coeur au moindre mouve- 
ment. 

TnoNq. — Douipwr de meurtrissure atfo? reins, ou mfittx de reins vio* 
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lents comme un serrement par des griffes , oo comme un tour- 
noiement. — Douleur contractive dans le dos. — Sensation de 
fourmillement dans le dos. — Roideur de la nuque. — *D(mlewr 
violenie de la nuque et les épaules, en baissant la tète et en levant 
les bras, comme une incision déchirante. — Ampoules au cou. 
— '^Gonflement des glandes du cou. — Déchirement dans les glan- 
des du cou. 
Bras. — Déchirement ou lancination dans les épaules. — Sensation 
de raccourcissement dans l'articulation du coude, en étendant le 
bras. — '^Crampe et déchirement dans les mains. — Amaigrisse- 
ment des mains. — Ërysipèle, durillons, peau sèche et crevasses 
aux mains. — Douleur de luxation dans Tarticulation du pouce. 

— Gonflement et inflexibilité, roideur et distorsion des doigts, — 

— Éruption granulée et vésicules rongeantes aux doigts.^*iVodo- 
sités arthritiques aux doigts. — ^EœcoricUion dartreuse entre les 
doigts. — Épaisseur des ongles des doigts. 

Jambbs. — Pesanteur, lassitude et engourdissement des jambes au 
grand air. — *£axoriation entre les jambes. — Déchirement 
arthritique dans l'articulation coxo-fémorale , les pieds et les or- 
teils. — *rorpeur et roideur des cuisses et des orteils. — *Inquié' 
tudes dans les jambes, — *Dartres aux cuisses, aux jarrets et sur 
le tibia. — Sensation de raccùurcissem&U dans les tendons du jar- 
ret et dans le tendon d'Achille. — Tension dans les varices en 
étendant les jambes. — Roideur et manque de flexibilité au genou, 
qui ne permettent pas de s'accroupir. — Crampes et tressaille- 
ment des muscles dans les mollets. — Congestion aux jambes et 
aux pieds, en étant debout. — "^Ulcères aux jambes. — Gonfle- 
ment des jambes et des pieds, avec dureté et douleur lancinante. 

— Roideur du cou-de-pied. — JOou^r lancinante , comme d'un 
ulcère dans le talon et la plante des pieds, en se levant de son 
siège. — *Pieds froids, même le soir au lit. — *Pieds brûlants. — 
Sueur fétide des pieds. — '^Gonflement et distorsion des orteils. — 
*Peau calleuse, vésicules rongeantes et ulcères aux orteils, — Ex- 
coriation dartreuse entre les orleils, — * Épaisseur et difformité des 
ongles des orteils. 



109.— GRATIOLA OFFICINALIS. 

GRAT. — Gratiole. -> Hartlacb et Trinrs. — Doses usitées : 6, 9, 32, 50. — Médi- 
cament encore peu connu , et qui , jusqnici , n'a été employé que contre des 
Affections hypochondriaques, quelques cas de Gojfraf^te et quelques espèces de 
Constipations, 

SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Déchirement dans les membres. -^ 
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Tétanos, avec pleine connaissance. — La plupart des sympt&mes 
apparaissent la nuit, ainsi qu'en étant assis , en se levant de son 
siège et en plein air; le contact les améliore. — Prurit, avec 
sensation brûlante après s'être gratté. — Éruptions suintantes et 
corrosives, qui ressemblent à la gale. — Fcyrte envie de dcn-mir, 
avec bâillements fréquents et besoin de se coucher, surtout Yaprès- 
midi. — Forte disposition aux frissons. — Morosité hypochondria- 
que, et mauvaise humeur. — Caprices hystériques. — Anxiété. 

— Humeur grave , et concentration en soi-même. — Grande lo* 
quacité et gaieté. 

TÊTE. — Vertige tournoyant en fermant les yeux. — Vertige en li- 
^ sant et en étant assis, comme si la tête se balançait. — Maux de 
tête, avec envie de vomir et sommeil. — Sensation de plénitude 
dans la tête. — Maux de tête pressifs , surtout dans le front et 
Tocciput. — Maux de tête lancinants et pulsatifs. — Sensation 
comme si la tête se rapetissait par une contraction du cerveau. 

— Résonnement dans la tète qui prive de la vue et de Touïe. — 
Les maux de tète sont aggravés en se levant de son siège, pen- 
dant le mouvement et la marche en plein air. 

Yeux et Dents. — Prurit , frémissement et sensation de faiblesse 
dans les paupières. — Douleur brûlante et pression dans les yeux. 

— Yeux larmoyants et abattus en hsant. — Myopie en lisant. — 
Déchirement et élancements dans les oreilles. — Éternuments fré- 
quents avec élancements dans le côté gauche de la poitrine et 
des hypochondres. — Obturation du nez. — Tension, fourmille- 
ment et sensation de gonflement au visage. — Déchirement d'un 

• seul côté du visage. — Chaleur brûlante et rougeur du visage. — 
Déchirement ou térébration nocturne dans les dents molaires. -^ 
Sensation de froid dans les dents. 

Bouche et Gorge. — Accumulation abondante de salive dans la 
bouche. — Pression dans la gorge, comme par des mticosités 
épaisses. — Accumulation de mucosités dans la gorge. — Raucité 
fourmillante et grattement dans la gorge. — Bouche amère, ou 
pâteuse. — Haleine iétide le matin , après le réveil. 

Estomac. — Renvois amers ou douceâtres. — Efforts inutiles d'éruc- 
tation, avec pression depuis l'estomac jusqu'à la gorge, qui sus- 
pend la respiration. — Régurgitation d'une eau amère. — Faim, 
parfois avec dégoût et horrewr pour tous les aliments. — Soif aug- 
mentée. -^ Nausées continuelles, avec vomiturition. — Nausées 
avec froid dans le ventre. — Vomissement avec obturation du 
nez. — Vomissement bilieux ou de matières aigres ou amères. — 
Malaise et sensation de plénitude dans Vestomac. — *Pression à 
l'estomac, après le repas, avec nausées. — Fouillement et creuse- 
ment dans l'estomac, avec envie de vomir. — Pression à l'épigas- 
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tro après le ropas , comme par une pierre. — Les s^ffronc^ de 
restomac et de Vépigastre sont 90uvent accompagnks de musées 
ou d'efforts inutiles d'éructation. 

Ventrb. — Douleurs lancinantes dans rabdomen, — r Battements 
dans rhypochondre gauche, — Mal de ventre pressif, avec envie 
de vomir. — Maux de ventre avec pincements, qui forcent à se 
replier sur soi-même. — Ballonnement dur du ventre par deg fla- 
tuosités. — Colique flatulente etpressive, avec nausées et renvois 
désagréables. 

Selles. — Besoin pressant et inutile d'aller à la selle. •— *Cbns*»- 
pation. — Selles dures, rares et tenaces, expulsées aveo de grande 
efforts. — Diarrhée muqueuse la nuit, avec ténesmes, — Douleur 
d'excoriation au rectum. — Douleur brûlante au rectum pendant 
et après les selles. Élancements, prurit, cuisson , et battement à 
Tanus. — Hémorrhoïdes aveugles. 

Urines et Parties génitales. — Diminution de l-^ sécrétion d'u- 
rine. — Urine rougeâtre qui se trouble en reposant, avec un sédi- 
m^pit nuageux. — Élancements depuis le cordon spermatique 
jusqu'à la poitrine. — Après les pollutions , roideur douloureuse 
de la verge. — Règles trop hâtives et de trop loQgue durée, — 
Élancements aux seins. — Nymphomanie avec démangeaison aux' 
parties. 

Poitrine et Membres. — Toux sèche, provoquée par une sensation 
de raucité dans la poitrine , surtout le matin ou la nuit. — Toux 
nocturne, avec douleur d'excoriation dans la trachée-artère, op- 
pression de poitrine et frissons. — Étouffement en montant. — 
Of^ession de poitrine, avec battements de cœur. — Pression à 
to poitrine. ^— Elancements dans les côtés de la poitrine en in- 
spirant. — Boutons sur la poitrine, qui brûlent après avoir gratté. 
— Battements de cœur. — Élancements dans le$ jitmbes et le^ 
pieds. 



ilO.— GUAIACUH OFflCmALE. 

GUAI. — RésîDe de GaïBc. —Habenemahm. — 0OMf viitéet : o» 80. — Duvée d'actim : 

jusqu'à 20 jours, dans des affectioos chroniques. 
CoMPAftEa AVBC : Grapb. raerc. n-vom. 



CLINIQUE. — Se laissant guider par VensaoMe des symptômes, 
on verra les cas où Ton pourra consulter ce médicament contre : — 
Affections rhumatismales et arthritiques; Contracture arthritique 
des membres; Anévrismes?^ Suites fâcheuses de Tabus dumer- 
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cure; Migraine; Ppeiipi^onia chronique (Pbtbisie pulmonaire?), 
e^., etc. 
1^ Voy. la noUj page 17. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX.— Douleurs rhumatismales dans les ar- 
ticulations, ^r^ ^DotJetirs arthritiques dans les membres^ avec élan- 
cements et déchirements, et ''contractions des parties affectées. — 
'^Les douleurs sont provoquées par le moindre mouvement, et ac- 
compagnées de chaleur dans les parties affectées. — Engourdisse- 
ment des membres* r^ Courbature et faiblesse dans les bras et les 
cuisses, avec horreur du mouvement. — Besoin fréquent de bâil- 
ler et d'allonger les membres, provenant d'une sensation de mal- 
aise général. — La plupart des symptômes se manifestent en 
étant assis, ainsi que le matin après le lever, ou le soir a/vont de 
se coucher, — Gonflement des oâ. — Consomption. 

Sommeil. — forte envie de dormir après midi» — Sommeil tardif et 
réveil de bonne heure. — Réveil fréquent, avec effroi , quelque- 
fois en s'endormant.— -Jactation inquiète, la nuit. — Cauchemar 
en étant couché sur le dm.^-r-I^e matin, il semble que l'on n*a pas 
assez dormi. 

FiÈVBB. -^ Frissonnement, frisson et horripilation, môme auprès du 
feu. -^ Frissons sans soif, le matin et le soir. —* Sueur matuti- 
nale. — St^eur abondante, surtout à la tête, pendant la promenade 
au grand air. — Pouls accéléré. 

Moral. — Opiniâtreté. — Forte envie de critiquer et de mépriser 
tout. — P$iresse et horreur (Ju ippuvemqpt, — Faiblesse de la 
mémoire et oubli excessif, surtout pour les noms, — Regard fixe 
et absence d'idées, surtout le matin. 

TÊTB. — Pression étendue et douloureuse , ou traction et déchire- 
ment dans le sinciput et les tempes. — Lancinations violentes et 
étendues , dans le cerveau. — * Déchirement dans un seul côté de 
la tète, jusque dans la joue. — Pulsations, battements (et élance* 
ments) dans les tempes , avec sensation , comme si la tête était 
enflée, et que les vaisseaux sanguins fussent engorgés. 

Yeux, Facb. r^ Sensation de gonflement, ou *gonflemmt réel des 
paupières, "avec sensation , comme si les yeux allaient sortir de 
la tète etque les paupières fussent trop courtes. — Pupilles dilatées. 

— Amaurose. — Boutons dans les sourcils. — Déchirement et 
*étreintes dans les oreilles» r^ Ëlanoements dans les pommettes et 
les muscles des joues. 

Dents, Appétit. — Douleur pressive dans les dents, en les serrant. 

— Tiraillement et déchirement dans les dents, se terminant par 
des élancements. -^Douleur brûlante dans la gorge.— Goût fade. 
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avec absence d*appétit et dégoût pour toutes choses, accompagné 
d'exspuition de mucosités. — Renvois à vide. — Faim immodérée. 
— ^"Nausées provoquées par uue sensation comme si la gorge était 
pleine de glaires. — ''Répugnance pour le lait. 

Estomac, Uhinbs. — Sensation de constriction anxieuse dans la ré- 
gion de l'estomac, qui gêne la respiration. — Pincement dans le 
ventre , comme par incarcération de flatuosités. — Sensation de 
vacuité, avec borborygmes et grondement dans le ventre.— Dou- 
leur comme par une hernie dans les aines. •>— Tressaillement des 
muscles du ventre. ^ * Constipation, — Selle dure , brisée. — 
Envie continuelle d* uriner, avec émission abondante. — Douleurs 
incisives dans Turèthre , en urinant. — Envie inutile d'uriner, 
avec élancements dans le col de la vessie. 

PoiTaiNB BX Membres. — Toux sèche , avec sensation dans l'épi- 
gastre comme d'un manque d'air. — ^Toux avec expectoration d'un 
pus fétide. — *Élancements dans la poitrine, aggravés en inspi- 
rant. — Pression dans les vertèbres du cou. — Roideur de la 
nuque. — Roideur tout le long du dos , d'un seul côté. — Déchi- 
rement et élancements dans un seul côté du dos. — Douleur con- 
tractive entre les omoplates. — Frissons dans le dos. — Faiblesse 
dans les bras. — Déchirement et élancements dans les omoplates 
et les avant-bras. — *Douleurs ostéocopes , pressives et fourmil- 
lantes, dans les cuisses , étant assis. — Tension paralytique dans 
les cuisses, en marchant. — Faiblesse dans les cuisses. 



ili.— HiËBIATOXYLUM CAMPEGHIANUN. 

H^M. —Bois de Campèche. — Bibliothèque de Gesiéve (D' Jouve). — Dom 

uiitées : 6, 9, 
Antidote : Camph. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX.— Sensibilité douloureuse des membres, 
avec lassitude.*— Malaise général, avec anxiété partant de l'esto- 
mac et colique. — Froid général , avec renvois d'air et peau sè- 
che. — Prédominance du froid, horripilation et chair de poule. — 
Sommeil difficile à surmonter. — Bâillement fréquent. — La nuit, 
mal à la tète , comme par une indigestion , avec gonflement de 
Testomac et du ventre , anxiété , envie de vomir, renvois aigres 
des aliments; le matin, borborygmes, coliques et diarrhée. — 
Mauvaise humeur, tristesse, mélancolie, dépit, tendance au repos, 
envie de pleurer. 

TÊTE, Gorge. — Tête lourde, douhwreuse, avec difficulté de réflé- 
chir et d'exprimer ses idées. Vertiges à tomber et idées obtuses. 
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— Douleur de serrement au front et à Tocéiput, avec chaleur 
brûlante à la tête. — Mal de tête, surtout au front, avec envie de 
vomir en se baissant. — Yeux abattus, cernés, — Pression dou- 
loureuse sur les yeux, avec sensation de resserrement de l'ouvert 
ture des paupières. — Rougeur de la conjonctive et de la caron- 
cule lacrymale. — Sensation comme si du sable s'était introduit 
dans les yeux. — Pesanteur des paupières, qui oblige à les fermer, 

— Pesanteur dans les yeux et voile devant la vue. — Pupilles 
contractées et vue trouble. — Brouillard devant les yeux; en li- 
sant, les caractères s'effacent. — Amélioration des symptômes de 
la vue au grand air. — Face pâle, abattue et décomposée. — Mal 
de gorge avec difficulté d'avaler, sensation de resserrement, ten- 
dance à la déglutition, salivation et cuisson. — Sensation d'un 
corps étranger à la gorge, avec bâillement et pandiculation. 

Estomac et Ventée. — Gonflement douloureux de Vestomac, avec 
pression à l'épigastre et renvois d*air. — Maux de ventre , avec 
bâillement, envie de vomir et pandiculations. — Fouillemmt dour 
hureux, qui remonte du ventre jusqu'à la gorge , et qui cause 
dans la région du cœur une douleur convulsive ^ augmentée par 
l&touchtr et accompagnée d'oppression.— Accès de douleurs dé- 
chirantes dans l'estomac et le ventre , comme si l'on avait pris 
des substances vénéneuses. — Co^i^fuas avec sensibilité dodou- 
reuse du ventre au toucher, ballonnement, tension et fouillement 
dans le ventre, borborygmes, selles molles, avec tranchées, lassi- 
tude dans les jambes , battement de cœur et malaise avec an- 
goisse. — Après les coliques, froid général avec chaleur brûlante 
à la paume des mains. — • Coliques , comme si les règles allaient 
paraître, avec écoulement muqueux, blanchâtre, par le vagin. — 
Coliques avec maux de reins et nausées. — Urines rouges , rares 
et brûlantes. 

Poitrine, Membres. — Resserrement de poitrine jusqu'à l'épigas- 
tre, avec cuisson et douleur brûlante , augmentée par le toucher. 

— Douleur convulsive dans la région du cœur, augmentée par le 
toucher et accompagnée d'oppression. — Fort endolorissement de 
la région du cœur, avec angoisse , battements redoublés , pouls 
petit, mains brûlantes et frissonnement du corps. — Palpitations 
de cœur, avec diminution de la transpiration des pieds. — Dou- 
leur à l'épaule gauche comme si elle était enflammée. 
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llî.— HELLEBORUIS IVIGCll^. 

BLt.^ Ellébore ttoir.-^HAiniciiAiiR.— Doim uHtéês : », IS, W.^thfriê é^H&n : 

4 à s SMoaines dass qatlque* aCTtciionB chffoaiqve». 
▲utioûtss : Camph. chin. 
Comparer avec : Ars. bell. bry. cham. chin, dig. ign. op. phos. stann. Btram. 

veratr. -^ C'est surtout après ! Bell, bry. chin. que VêlÙb. se monlre efficace, 

lorsqall est d'ailleurs Indiqué. 



GLINIQUB. — Se laissant guider par V ensemble des symptâmês, 
on verra les cas où Ton pourra consulter ce médicament contre ; — 
Affections hydropiqiies , surtout quelques espèces &ainasarque, et 
principalement celles provenant de la répercussion des exanthèmes, 
telles que le miliatre pourprée, la scarlatine, etc.; Coma?; Fièrrea 
nerveuses, lentes ; Mélancolie douce; Imbécillité; Teigne, avec en- 
gorgement des glandes du cou ; Hypochondrie?; Encéphalite?; Hy- 
drocéphale aiguë?; Ascite; Hydrothorax, etc., etc. 

§;C?» Voy. la note, page 47. 



SYMPTOMES GÊNÈBAUX. — Douleurs lanainante» et têrébrantes 
à diverses parties et surtout dans le périoste, aggravées par l'air 
frais, la fatigue corporelle, le boire et le manger, —Tiraulewnts 
et déchirements dans les m,emhres, — Douleurs lancinantes dans 
les articulations, — Rel&chément subit de tous les muscles. — Les 
muscles se refusent à faire leur service , à moins qu'on n*y prête 
une attention soutenue ; on chancelle en marcbant, on laisse tom- 
ber les objets que Ton tient en main, etc. — On se trouve mieux 
en plein air et Ton y éprouve la même sensation que si Ton sor- 
tait d'une longue maladie; tout paraît rajeuni. — Convulsions. — 
Crampes. — Syncope, — ^Gonflements hydropiques, — Chute des 
cheveux et des ongles. 

Pbau. — Pâleur de la peau. — Éruptions miliaires. — **Gonflement 
leucoflégmatique de la peau de tout le corpa. -^Desquaipatioude 
la peau de tout le corps« 

SoMMBiL. — *Somnolence, avec yeux à demi ouverts et pupilles 
tournées en Tair. — Rêves confus, anxieux, et dont on ne conserve 
pas le souvenir. — Insomnie. —lactation dans le lit. 

Fièvre. — Frissons alternant avec douleurs lancinantes dans les 
membres. — Froid de tout le corps et surtout des membres. — 
Frisson général avec chair de poule et sensibilité douloureuse du 
cuir chevelu au toucher ou en remuant la tète, tiraillements et 
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déchifetoents dans les membres, lancinations dans les articula- 
tions et absence de soif. — Le soir, après s'être couché, chaleur 
brûlante par tout le corps, et principaleiliént â la tête, avec hôrri- 
pilatioti intérieure et frissons sans soif; les boissons répugnent. — 
Suôtir nôctufne verâ le matin. 

MoRAt. — *Méla/ncolie taciturne. — Angoisse écôcessive et pres- 
que mortelle. — Nostalgie* — HumeUt hypochondriague. — Pa- 
resse, -^ Pleurs sanglotants. — Silence opiniâtre. — Défiance. — 
Émoùssement du sens interne. — Stupidité et irréflexion , avec 
fixité du regard sur un seul point. — Faiblesse delà mémoire. 
— Il semble que l'esprit ait moins d'empire sur le corps; les 
muscles refusent leur service dès que l'attention se porte ail- 
leurs. 

TÉïE. — Douleur "stupéfiante et sensation de meurtrissure dans 
la tête. — Mal de tête pressif et étourdissant. — Pesanteur dou- 
loureuse de la tête, avec chaleur brûlante dans cette partie , froid 
aux doigts, sensation de frisson général et pâleur du visage. — 
Les maux de tête sont plus supportables lorsqu'on prend sur soi 
de reposer tranquillement et de sommeiller. — Sensibilité dou- 
loureuse à r extérieur de la tête et surtout à V occiput , comme s* il 
était meurtri, en y touchant ou en remuant la tête. — Tressail- 
lement dans les téguments de la tête, pendant le mouvement, en 
se baissant ou en montant un escalier. — ""Besoin o^enfoncer la 
tête dans l'oreiller en domiant. — Tumeurs dans ia peau du 
front, avec douleur de meurtrissure. — Croûtes suintantes au cuir 
chevelu. 

Yecx et Oreilles. — Douleur dans les yeux , comme si un clou 
était enfoncé sur les bords de l'orbite. — Pesanteur pressive dans 
les yeux, de haut ert bas: — Fixité involontaire du regard sur un 
seul point. — Photophobie le jour. — Élancements dans les oreilles, 
le jour et la nuit, avec térébration fouillante. 

Visage et Dents. — Face pâle, quelquefois jaunâtre. — *Gonfle- 
ùaent pâle et œdémateux du visage. — Front ridé. — Vésicules 
blanches sur les lèvres qui sont gonflées. — Douleur ostéocope , 
sourde, à la pommette. — Maux de dents, la nuit, avec dou- 
leurs lancinantes et déchiraùtes, aggravées par le froid et la cha- 
leur. 

Bouche. — Sécheresse pénible dans le palais, avec douleur incisive 
et grattante pendant la déglutition. — Accumulation continuelle 
de saHve dans la bouche et salivation avec excoriation de la com- 
missure des lèvres. — Vésicules et aphthes dans la bouche et sur 
la langue. — Torpeur et gonflement de la langue. — Goût amer 
dans la gorge, augmenté en mangeant. 

Estomac. — Nausées, parfois avec faim excessive. — Dégoût pour 
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les cUiments, surtout pour la viande, les tournes verts et la 
choucroute. — Vomissement vert, noirâtre, avec maux de ventre. 

— Pesanteur, plénitude et hcUlonnement de Vestomac. — Ballon- 
nement de Tépigastre , avec douleur d'ulcération et gêne de la 
respiration. — Sensation ^un malaise excessif dans Vépigastre, 

— Pression douloureuse dans Tépigastre à chaque pas. — Sensa- 
tion de rétraction du creux de Testomac. — Douleur brûlante dans 
Testomac. 

Ventre. — Pincements dans le ventre, — Sensation de froid dans le 
ventre. — Pesanteur dans le ventre. — "Gonflement hydropique 
du ventre. — Gloussement dans le ventre , surtout en respirant 
profondément, comme s'il y avait de Teau dans les intestins. — 
Gargouillement et borborygmes dans le ventre. 

Selles. — Ténesme, avec écoulement de mucosités gélatineuses, pré- 
cédé de pincements dans la région ombilicale. ^ Diarrhées, avec 
maux de ventre et nausées. — Selles aqueuses et fréquentes. 

Urines et Parties génitales. — Envie fréquente d'uriner, avec 
émission peu abondante. — Jet d'urine faible. — '^Urines foncées. 

— Suppression de l'appétit vénérien , avec flaccidité des parties 
génitales. 

Poitrine. — Constriction suffocante dans la gorge et le nez, — Petite 
toux sèche, avec tension douloureuse dans l'hypochondre gauche. 

— Respiration difficile , comme par hydrothorax. — Respiration 
accélérée, ou profonde et lente. — Constriction de la poitrine. — 
Chaleur dans la poitrine. — Battement de cœur. 

Tronc. — Douleur contractive aux reins. — Rongement et lancina- 
tions obtuses dans l'épine dorsale. — Douleur de meurtrissure 
entre les omoplates. — Roideur et sensibilité douloureuse du cou 
et de la nuque pendant le mouvement. — Gonflement des glandes 
du cou. 

Bras. — Déchirement dans les os du bras et les articulations, ainsi 
que dans la partie supérieure des doigts. — Tressaillement dans 
les muscles des bras. — Térébration et élancements dans les mains 
et les articulations des doigts. — Manque de force dans les mains. 
— Enroidissement spasmodique des doigts. 

Jambes. — Lancinations violentes et pression brûlante dans les han- 
ches. — Manque de solidité dans les jambes , avec fléchissement 
des genoux. — Roideur et tension dans les cuisses et les jarrets. 

— Lancinations obtuses et térébrantes dans les articulations des 
genoux et des pieds. 
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115.— HEPAK SULFUMS. 

HEP. — Foie de soufre. — Hàbnemann. — Doiei usitéeê : 3, 30. -^ Durée d*aetion ; 

jusqu'à 60 jours, dans les dernières dilutions et dans les a0ection8 chroniques. 
Antidotes : Acetom. bell. — On l'emploie comme antidote de : Ars. ant. bell. cupr. 

fer. iod. merc. nitr-ac. sH. zinc. 
Comparer avec .- Amm. ant» arn. art. belL bry. cham. chin. cin. cupr. dros. ferr. 

lach. merc. nitr-eu:. plumb. spong. siL zinc. ^^ C'est surtout après : Bell. lack. 

sil. tpong. zinc, que Vhep-sulf. se montre efficace, lorsqu'il est d'ailleurs 

indiqué. — Après hep. suif., conviennent quelquefois, Bell. merc. nitr-ac. 

spong. sil. 



CLINIQUE. — Se laissant guider par Vensembîe des symptômes, 
on verra les cas où l'on pourra consulter ce médicament contre : — 
Affections arthritiques, avec gonflement inflammatoire; Suites fâ- 
clieuses de Vabus du mercure ; Engorgement , inflammation et sup- 
puratiim des glandes ; Inflammations flegmoneuses; affections rhu- 
niatismales ; Atrophie des enfants?; AfiFections scrofuleuses; Ictère?; 
Erysipèles simples, flegmoneux et vésiculeux; Éruptions urticaires; 
Dartres, surtout à la face; Rhagades, surtout celles provenant de 
Tabus du mercure; Ulcères invétérés, putrides, carcinomaleux ; 
Surexcitation nerveuse, surtout celles par l'abus du mercure; 
Migraine; Calvitie, surtout celle provenant de .l'abus du mercure, 
ou à la suite de fortes maladies aiguës, ou de maux de tête hystéri- 
ques, etc., etc.; Teigne; Dartres aux oreilles; Éruptions etdartre$ 
à la face ; Ophthalmies scrofuleuses , arthritiques , traumatiques , 
catarrhales, etc.; Ulcères de la cornée; Otite, avec otorrhée puru- 
lente; Gonflement scrofuleux du nez?; Salivation avec ulcération 
dans la bouche , par suite de l'abus du mercure; Amygdalite et 
autres angines flegmoneuses; Bubons scrofuleux; Diarrhées et dys- 
senteries; Lochies maladives; Cancer au sein?; Croup (période 
exsudatoire); Laryngites et chroniques (phthisie laryngée) ; Phthisie 
pulmonaire; Rhagades aux mains ; Panaris^ etc., etc. 

ttC^ Voy, la note, page O. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — *Déchirement8 0U ^tra»7iem«nt« para- 
lytiques dans les membres, surtout le matin, en s'éveillant. ^ 
*Douleurs dHexcoriatUm ou de meurtrissure au toucher, à diverses 
parties. — Élancements dans les articulations. — ^Gonflements 
arthritiques, avec chaleur, rougeur et douleurs de luxation. — 
*Gonflement , inflammation et ulcération des glandes. — * Appari- 
tion ou aggravation des douleurs , la nuit , surtout pendant les 
frissons. — * Amaigrissement, •parjfois avec angoisse, irritabilité, 
r^ParU— T. I. 31 
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frisson au dos, rougeur des joues, insomnie» etc.— •'^Accablement 
physique, et tremblement après avoir fumé du tabac, 'ou en 
marchant au grand air, avec chaleur et anxiété. — Accès d^ém- 
nouiêsement, surtout le soir, par des douleurs peu violentes. 
PlAU. — *Ir^flammat%ons érysipdateuses, môme avec gonflement "et 
vésicules. — Couleur jaunâtre de la peau, surtout au visage, avec 
couleur jaunâtre de la sclérotique, et urines couleur rouge de sang. 
-^Démangeaison brûlante au corps, avec vésicules blanches après 
8'étre gratté. — *Éruption8 urticaires, — *Éruptions de boutons 
et de tubérosités, douloureux au toucher, — *Peau maladive, toute 
lésion tend à s'ulcérer. —* Gerçures de la peau, — * Ulcères putri- 
des, répandant une odeur de fromage fort, et saignant facilement, 
avec élancements, sensation de rongement (surtout la nuit), ou 
avec douleurs brûlantes et pulsatives. — ^Ulcères carcinomateux. 

— "^Suppurations. — *Panaris. 

Sommeil. — Forte envie de dormir, le matin et le soir, avec bâil- 
lements convulsifs. — *Sommeil inquiet, avec tête renversée en 
arrière. — Sofnmeil prolongé, avec étourdissement, comme dans 
le coma vigil. — Insomnie à cause d*une grande affluence d'idées. 

— Rêves d'incendies , de maladies , de dangers , de coups de 
fusil, etc. — *La nuit, souffrances gastriques, mal à la tête, agi- 
tation, tressaillement des membres et chaleur sèche. — * Sur- 
saufs la nuit pendant le sommeil, comme si Von manquait â^air, 
avec pleurs et grandes angoisses. 

Fièvre. — * HorripiMion et frissons, surtout au grand air. — 
Frissons, avec claquement des dents et froid aux pieds et aux 
mains, suivis de chaleur et de sueur, surtout à la poitrine et au 
front, avec peu de soif. — D'abord amertume de la bouche, puis 
frissons avec soif; une heure après, chaleur avec sommeil, après 
quoi vomissement et céphalalgie. — * Chaleur sèche la nuit. — 
* Chaleur fugace, avec sueur. — * Chaleur fébrile ardente, avec 
rougeur du visage et forte soif. — * Grande disposition à trans- 
pirer, le jour au moindre effort et au moindre mouvement. — 
Sueur nocturne. — Sueur matutinale. — Sueur visqueuse , acide. 

Moral. — Tristesse et envie de pleurer. — * Angoisses et appréhen- 
sions extrêmes, surtout le soir, 'et parfois au point de se suicider, 
-^ Mauvaise humeur; on n'aime pas même à voir les siens. -*- 
Irritabilité excessive. ^ Dépit et emportement, avec parole pré- 
cipitée et faiblesse excessive de la mémoire. — Vidions le matin, 
au Ut. 

TÉTB. — Vertige en remuant la tête, ainsi que par le mouvement 
de la voiture, ou le soir, avec nausées. — Vertige, avec perte de 
connaissance et obscurcissement de la vue. — Maux de tête, U 
matin, provoqués par une secousse quelconque. --- Maux de tète 
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la nuit, en remuant les yeux; il semble que le front va être ar- 
raché. — Mal à la tête, comme si un chu y était enfoncé, — 
Pression dans les tempes et au vertex, avec battements de coçur 
le soir. — Tension au-dessus de la racine du nez. -^ ''^ Douleur . 
d'ulcération dans la tête, immédiatement au-dessus des yeux, 
tous les soirs, ou bien la nuit, au lit. *^ Elanc&ments dans la 
tête, surtout après avoir été au grand air, et en se baissant, ou 
la nuit comme si la tête allait éclater. — * Téréhration dans la 
tête, surtout dans la racine du nez, tous les matins. — * Chute 
des cheveuas, — Sueur froide à la tête. — * litbérosités à la têti 
avec dovk^r d! excoriation au toucher. — ''Croûtes humides à 
la tête. 

Ysux. — Douleur, comme si on enfonçait les yeux dans la tête. -^ 
Mouvement des yeux douloureux et difficile. — Ardeur, pres- 
sion et élancements dans les yeux. — Douleur d'ulcération, immé- 
diatement aundessus de Tœil, chaque soir. — * Inflammation des 
yeux et des paupières, quelquefois môme érysipélateuse , avec 
douleur de meurtrissure et d'excoriation au toucher. — Boutons 
au-dessous <ies yeux et sur les paupières. -^ "^ Taches et ulcères 
de la cornée. -^ "^Larmoiement et agglutination nocturne des 
paupières. — * Occlusion spasmodique des paupières, — * Yeux 
proéminents. -*- Obscurcissement de la vue, en lisant» — * Pho- 
tophobie, le jour et aux lumières* — <* Trouble de la vuet îo 
soir, à la lumière des bougies, alternant avec lucâdlté de la 
vue. 

Oreilles. — Élancements dans les oreilles, en se mouchant. — 
Chaleur, rougeur et prurit dans les oreilleê. -— * Écoulement pù/r 
les oreilles, d*u/n pus qui parfois est fétide. — « CroUktes derrière 
et sur les (oreilles. — Dureté de Touïe, avec pulsations et &our- 
âonnement dans l'oreille, surtout le soir, au lit. 

Nbz. — Inflammation, rougeur et gonflement du ne2. -- DotUeur 
de meurtrissure et d'excoriation du nez au toucher, -^ Douleur 
d'ulcération brûlante et croûtes dans les narines. -^ Épistawis, 
le matin et après avoir chanté. — Manque ou exaltatûm de l'odo- 
rat, — Coryza, principalement d'un seul côté, avec raucité dans 
la gorge, gonflement inflammatoire du nez, fièvre et courbature 
dais tous les membres. 

VisikGE. — Face jaune avec cercles bleus autour des yeux. *^ * Vi- 
sage brûlant et d^un rouge foncé. -^ Chaleur nocturne du visage. 
— * Inflammation érysipélateuse, gonflement du visage et des 
joues, avec tension picotante et <* éruption de vésicules. ^^ Dou- 
leurs tractives et déchirantes, partant des joues et s'étendant 
jusque dans les oreilles et les tempes. — *DoiUeurs dans les os de 
la face, au toucher. — Boutons sur le front, qui se dissipent au 
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grand air. — Gonflement des lèvres, avec tension et douleurs au 
toucher. — *Ulcération de ia commissure des lèvres. — Ampoules 
aux lèvres, au menton et au cou, douloureuses au toucher. — Vé- 
sicules au menton. — Élancements dans Tarticulation de la mâ- 
choire, en ouvrant la bouche. 

Dents. — Odontalgie, avec douleurs tressaillantes et tractives, ag- 
gravée en serrant les dents, en mangeant, et dans un apparte- 
ment chaud. — "^ Gonflement et inflammation des gencives, qui 
sont douloureuses au toucher. 

Bouche. — Accumulation d*eau dans la bouche. — * Salivation. — 
Renâclement de mucosités. — *» Parole rauque et précipitée. — 
''Ulcère à fond lardacé dans la bouche. 

GoBGB. — * Mal de gorge, comme s'il y avait une cheville ou une 
tumeur en dedans. — * Grattement douloureux dans la gorge, 
avec gène en parlant et en avalant la salive. — Élancements 
dans la gorge et jusque dans les oreilles, comme par des échar- 
de&, en avalant, en toussant, en respirant et en tournant la tête. 
— Forte {Cession dans la gorge, avec péril de suffocation. — 
Déglutition gênée et presque impossible sans de très-grands 
efforts. — ** Sécheresse dans la gorge. — ** Gonflement des amyg- 
dales. 

Appétit. — Perte du goût. — Amertume de la bouche et des ali- 
ments. — Goût terreux et amer dans la gorge, avec goût normal 
des aliments. — *Forte soif. — *Boulimie. — Appétence , seule- 
ment pour les choses acides ou piquantes. — Répugnance pour la 
graisse. — Désir du vin. 

Estomac. — *Renvois avec sensation brûlante dans la gorge. — 
'^ Accès de nausées, quelquefois avec froid et pâleur. — Nausées, 
avec envie de vomir le matin. — Vomissements acides , bilieux , 
verdâtres ou muqueux et sanguinolents. — "^Dérangement fré- 
quent et facile de l'estomac. — Pression à Vestomac, même après 
avoir très-peu mangé. — ^'Gonflement de la région stomacale , 
avec douleurs pressives. — Pression , ballonnement et sensation , 
comme s'il y avait un corps pesant dans Tépigastre, avec impos- 
sibilité de rester assis et de conserver ses vêtements serrés. 

Ventre. — Élancements à la rate. — Élancements dans la région 
hépatique, surtout en marchant. — Douleur de meurtrissure dans 
le ventre, le matin. — "^Crampes et douleurs contractives dans le 
ventre, — Sensation d'un fort griffement dans la région ombilicale, 
avec nausées, anxiété et chaleur des joues. — Tranchées, — - Dou- 
leur d'ulcération dans le ventre. — "^Élancements dans le ventre, 
surtout du côté gauche. — Gonflement et suf^ration des glandes 
inguinales. — "^Incarcération et émission difficile de fiatuosités, 
surtout le matin. 
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Selles. — Selles dures et sèches. — Émission difiScile d'excréments 
rares et mous, '^avec besoin pressant et ténesme. — Diarrhées de 
matières stercorales , avec tranchées. — '^Diarrhée blanchâtre , 
d^odeur acidulée, surtout chez les enfants. — *Selles dyssentériques, 
'verdâtres ou couleur d'argile, avec évacuation de mucosités san- 
guinolentes. — Après la selle, douleur d'excoriation et écoulement 
sanieux par Tanus. — Sorties de boutons hémorrhoïdaux du rec- 
tum. — Sueur au périnée. 

Urines. — Urines tardives , troubles, avec sédiment blanchâtre. — 
Sécrétion abondante d'une urine pâle, avec pression sur la vessie. 
— Urine acre, corrosive, ou pâle et aqueuse, ou "^rouge foncé 
et chaude, — * Émission d'urine la nuit, — «Pissement au lit. — 
Pissement de sang , après avoir uriné. — Rougeur et inflam- 
mation de l'orifice de l'urèthre. — "Écoulement muqueux par 
l'urèthre. 

Parties viriles. — Faiblesse des parties génitales. — Cuisson, ex- 
coriation et suintement entre les cuisses et le scrotum, — Ulcère 
carcinomateux au prépuce. — Érections douloureuses, crampoïdes 
et tensives. — "^^ Absence de désirs vénériens et d'érections. — 
Érections sans énergie, pendant le coït. — Excitation des parties 
génitales, comme pour l'éjaculation. — ^Écoulement de liqueur 
prostatique, surtout après avoir uriné,et pendant une selle difficile. 

RÉGLÉS. — Excoriation à la vulve et entre les cuisses, — Congés- 
tion à Vutérus. — Écoulement de sang, hors le temps des règles, 
avec ballonnement du ventre. — *Règles trop tardives. — Leu- 
corrhée, avec cuisson à la vulve. — ""Ulcère carcinomateux au 
sein. 

Larynx. — Enrouement. — Douleur et grande sensibilité du larynx, 
avec voix faible et rauque, amaigrissement, fièvre hectique et 
insomnie. — Douleur permanente au larynx , aggravée par la 
pression, par la parole , en toussant et en respirant. — Faiblesse 
des organes de la parole et de la poitrine, qui empêche de parler 
à haute voix. — Toux provoquée par une irritation ou une douleur 
dans le larynx. — Toux profonde, sourde, provoquée par une 
gène de la respiration. — *Toux suffocante, violente, avec vomi- 
turition. — Toux semblable à la coqueluche. — Toux après avoir 
bu. — *Toux sèche, le soir, après avoir eu froid à une partie du 
corps, ou en étant couché dans le lit. — * Accès de toux, sèche, 
rauque et creuse, avec angoisse et suffocation, se terminant souvent 
par des pleurs. — *Toux aboyante. — Toux avec crachement de 
sang. — *Toux avec expectoration abondante de mucosités. — 
Pendant la toux, résonnement et douleur dans la tète , comme si 
elle allait éclater. — Après la toux, éternument. 

Poitrine. — "^Respiration anxieuse , enrouée, sifflante avec péril de 
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suffocation lorsqu'on est co^hé, — «'Âccè» de suffocation qui for- 
cent à renverser la tète. — Haleine courte. — Besoin fréquent de 
respirer profondément, comme après avoir couru. — Élancements 
dans la poitrine en respirant et en marchant* — Boutons et fu- 
roncles sur la poitrine, avec lancinations et douleur d'excoriation 
au toucher. 

Tronc. — Douleur brûlante, lancinante dans la région des reins. — 
Douleur de meurtrissure aux reins et jusque dans les cuisses. — 
Ékmcoments et *tiraillement dans le dos, 'entre les omoplates et 
dans les muscles du cou. — Tension nocturne dans le dos, en se 
retournant dans le lit. ^- *»Sueur fétide sous les aisselles. — Sup- 
puration des glandes axillaires, — Bosses au cou, douloureuse&au 
toucher. 

Bras. — Douleur de meurtrissure dans les os du bras. — Gonfle- 
ment arthritique de la main , des doigts et des articulations des 
doigts, avec chaleur, rougeur et douleur de luxation pendant le 
mouvement. — *Peau de main gercée, râpeuse et sèche. — Érup- 
tion granulée aux mains et aux poignets. — ^Éruption urticaire 
aux mains et aux doigts; — Luxation et déboîtement facile des 
doigts. — "Doigts morts. — Panaris, 

Jambes. *^ Douleur aux fesses en s'asseyant. — Furoncles aux fes- 
ses. — Douleur de meurtrissure dans les cuisses. — Tension dou- 
loureuse dans les cuisses , et qui empêche de dormir. — Fré- 
quemment, lassitude subite dans les jambes , çn marchant. — 
Gonflement des genoux, — Crampes dans les mollets , la plante 
des pieds et les orteils. — Pieds brûlants. — Gonflement des pieds 
et des malléoles, avec gène de la respiration. — ^'Gonflement 
rouge, rhumatismal aux malléoles, avec douleur qui augmente la 
nuit. — Crevasses aux pieds. — Élancements dans les cors. 



114.— HERAGLEUM SPOJVDILICM. 

HERàCL .— Branche ursine. — Durée d^action : 8 à 10 jours. 
Antidote : Camphor. 



SYMPTOMES. — Abattement, paresse, accablement moral; déchi- 
rement arthritique dans les membres; accès d'hypochondrie. — 
Éruptions à la peau ressemblant a la gale , humide , avec fort 
prurit. — Froid, avec bâillements fréquents et envie de dormir 
Taprès-midi. — Mauvaise humeur, caprices, taciturnité. — Ver- 
tige, en lisant étant assis; céphalalgie , surtout dans le sinciput 
et l'occiput, avec envie de vomir et envie de dormir, surtout en 
se promenant au grand air, amélioré en s'enveloppant la tête; 
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fort prurit au cuir chevelu^ et doigts graisseux après s'être gratté; 
forte sueur grasse à la tête. — Larmoiement et fatigue des yeux 
en lisant. — Dans la gorge , pression , comme par des mucosités 
qu'il est impossible de détacher; accumulation de mucosités, ru- 
desse chatouillante et grattement dans la gorge. — Goût amer; 
renvois doux-amer, avec régurgitation d'un liquide amer ; faim 
avec dégoût et horreur de tout aliment; soif augmentée; nausées; 
vomissement amer, bilieux, avec douleurs d'estomac et forte con- 
gestion à la tête. — Pression à l'estomac avec nausées, ou bien 
dans le scrobicule , comme par une pierre (après le repas]; les 
maux d'estomac sont toujours accompagnés d'envie de vomir. — 
Coliques, lancinantes et pinçantes qui forcent à se tordre ; pulsa- 
tion et douleurs dans la région splénique ; flatuosités et coliques 
avec nausées et renvois répugnants. — Selles tardives, avec pres- 
sion et douleur à l'anus; selles muqueuses, fétides. — Tiraille- 
ment dans la verge; élancements au gland , prurit et cuisson au 
scrotum; pollutions; élancements dans les grandes lèvres. — 
Étemument fréquent, avec éiancemeht dans la région splénique; 
toussiculation sèche, avec sensation d'excoriation dans la poitrine 
et élancements ; oppression de poitrine , avec froid ou bien palpi- 
tations de cœur; gêne de (a respiration en montant un escalier, 
élancements dans la poitrine en inspirant; éruption sèche sur la 
poitrine, cuisante après avoir gratté. — Dans les fieds élance* 
ments et brûlement. 



11».— HinOROGYANI AGIDUII* 

HYDROC. — Acide prussique. — Hartlacb et Trinks. — Cohparbk : Lautoc. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Prompt ahattemeiU et faiblesse des 
membres, surtout des cjaisses; faiblesse et lassitude extrêmes; 
faiblesse nerveuse. — Spasmes; spasmes au dos; spasmes de la 
face et des mâchoires : convulsions. •— Paralysie des extrémités 
inférieures, puis supérieures; perle de la sensation , puis roideur 
de ces parties; tremblement et chancellement, immobilité, insen- 
sibilité, roideur du corps. — Accès cataleptiques; grande flexi- 
bilité des membres; pulsations du cœur toujours plus lentes, 
plus petites, plus insensibles, jusqu'à la léthargie ; diminution de 
la chaleur vitale. — Excitation de l'activité des sens; sensation 
intérieure de bien-élrej douce langueur avec sensation de lassi- 
tude bienfaisante. — Émoussement des sens et insensibilité aux 
influences extérieures; disparition de toute douleur; insensibilité; 
perte de connaissance. — Erreur des sens ; frisson et lassitude. 
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PfiAU. — Prurit à différentes parties, surtout entre le menton et les 
lèvres. — Petites pustules rouges à la hanche ; vésicules brûlan- 
tes, pruriantes, aux extrémités supérieures et au cou. — Séche- 
resse de la peau. — Pâleur générale, avec teinte bleuâtre. 

Sommeil. — Bâillement fréquent , quelquefois avec horripilation et 
spasmes à la peau* — Envie de dormir, quelquefois insurmonta- 
ble, ou bien après le repas; sommeil lourd le matin; envie conti- 
nuelle de dormir; coma vigil; somnolence. — Insomnie; som- 
meil difficile, presque impossible; réveil fréquent. — ''Rêves vifs, 
sans suite; anxieux, pénibles, de mort. 

Fièvre. — Frilosité, horripilations fréquentes, après minuit ou le 
matin; horripilation avec bâillements ou avec soif. — Froid des 
membres; sensation de froid intérieur et extérieur. — Fièvre, 
horripilation, puis chaleur brûlante ; alternation de violent frisson 
et de chaleur brûlante ; chaleur à la tète, avec extrémités froides, 
chaleur et sueur par tout le corps, l'après-midi; agitation fébrile 
générale, avec excitation violente; accès de chaleur et mouve- 
ments du cœur très-prompts, désordonnés. — Pendant le frisson, 
étourdissement â la tète et vertige; pendant Vhorripilation , 
brouillard devant la vue. 

MoBAL. — Accablement ; découragement. — Angoisse et oppression ; 
angoisse dans le creux de Testomac; crainte de maux imaginaires. 

— Irritabilité très-grande; humeur fâcheuse; humeur chagrine; 
incapacité de travailler. 

TÊTE. — Paresse de la pensée, avec hébétude dans la tète; impos- 
sibilité de réfléchir, et de rassembler ses idées ; mémoire très- 
affaiblie; répugnance contre toute fatigue morale. — Tête entre- 
prise et pesante; étourdissement, avec affaissement du corps; 
étourdissement, quelquefois avec sensation d'ivresse. — Obscur- 
cissement des sens, quelquefois avec vacillement des objets, et 
voile devant la vue, et avec difficulté de se tenir sur ses jambes 
en se redressant après s'être baissé, en se levant de son siège, 
aggravé au grand air. — Vertige quelquefois avec chancellement ; 
sensation comme si quelque chose se mouvait dans Tair et Ven^ 
traînait avec soi, ou bien comme si tout tournait autour de lui. 

— Céphalalgie avec vertige; céphalalgie étourdissante, douleur 
sourde dans le front , partant des tempes. — Tête lourde et hé- 
bétude. — Céphalalgie pressive dans le front, ou bien à l'occi- 
put, à gauche, vers la région frontale; forte dans le sinciput et 
l'occiput, depuis le vertex jusque dans le front et les orbites des 
yeux; dans le côté de la tête (droit ou gauche), surtout dans le 
vertex et le front ; à diverses parties de la tète. — Tension dans 
la région frontale; élancements, tantôt par-ci^ tantôt par-là, dans 
la tète. 
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Yeux. — Yeux demi-ouverts; renversés; sortant de la tête; fixes; 
immobiles; difficulté de mouvoir le globe des yeux. — Pup»7les di- 
latées et immobiles ; insensibles à la clarté. — Paupières grand 
ouvertes; immobiles; comme paralysées; tressaillement spasmo- 
dique dans les paupières supérieures. — Obscurcissement de la 
vue; trouble et brouillard devant la vue; cécité amaurotique. 

Oreilles. — Pression dans l'intérieur des deux oreilles, quelquefois 
avec bruit et résonnement. — Dureté de Touïe. 

Nez. — Cuisson dans le haut des narines ; dilatation des ailes du 
nez qui- ont une teinte bleuâtre. — Sécheresse dans le nez. 

Face. — Bouffissure de la face; visage ovale; visage caduc; pâle et 
bleuâtre; teint terreux et gris; expression de béatitude dans les 
traits. — Contorsion des coins de la bouche; trismus ; contractions 
effroyables des muscles de la face. 

Bouche, Gorge. — Sécheresse de la i)Ouche. — Sécrétion de sa- 
live augmentée. — Langue chargée, quelquefois blanche, ensuite 
foncée et sale; contraction à la racine; sensation de froid sur la 
langue ; brûlement au bout de la langue ; paralysie et roideur de 
la langue, qui souvent sort de la bouche ; perte de la parole. — 
Douleurs dans le palais; inflammation du palais. — Spasmes 
dans Varrière^gorge et V œsophage; grattement dans la gorge et le 
gosier ; grattement pénible dans la gorge ; ardeur dans la gorge 
et dans l'œsophage; hrûlemsnt dans le palais, le gosier et l'œso- 
phage, inflammation du gosier et de l'œsophage» 

Symptômes gastriques. — Goût douceâtre , fétide, acre et irritant ; 
beaucoup de gaz dans la bouche, avec goût d'acide prussique. — 
Anorexie, répugnance pour les aliments. — Adipsie, avec cha- 
leur dans tout le corps; soif ardente. — Dégoût, envie de vomir; 
vomissements d'un liquide noir. 

Estomac, Selles. — ifaux d*estomac; sensation de froid dans 
l'estomac, quelquefois avec élancements ; pression et serrement 
dans le creux de l'estomac, avec forte oppression ; contractions 
spasmodiques dans l'estomac; ardeur et brûlement, ou bien aussi 
inflammation de l'estomac et des intestins; douleur pulsative 
dans les précords. — Froid dans tout le ventre, quelquefois alter- 
nant avec brûlement; grondement et borborygmes dans le bas- 
ventre; gonflement mou du ventre, sans tension» — Selle invo- 
lontaire. 
Urines. — Rétention d'urine, — Émission fréquente d'urines; émis- 
sion abondante d'une urine aqueuse, pâle ou jaune pâle, dépo- 
sant un nuage trouble. — Urine, avec sédiment épais et rou- 
geâtre. — Émission involontaire des urines. — Brûleiiient dans 
Vurèthre, 
Larynx , Toux. — Grattement douloureux et brûlement dans le 
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larynx; inflammation du larynx; sensation comme gonflement 
du larynx ; constriction de la gorge ; chi^touillement dans le la- 
rynx; quelquefois élancements et tiraillements; raucité et en- 
rouement de la voix. -^ Forte vota;; toussiculation fréquente^ par 
cuisson dans le larynx; hémoptysie. 
Poitrine, Respiration. — Respiration râlante, gémissante, lente, 
très-difficile, avec râle muqueux; gène de la respiration, à cause 
^élancements dans le larynx; besoin de respirer profondément; 
respiration profonde, fréquente et ronflante ; respiration anxieuse; 
paralysie des poumons; oppression de poitrine, asthme, quelques 
fois pénible ; sensation d'étouffement, avec douleurs pénibles dans 
la poitrine ; forte oppression et constriction de poitrine. '— Dou- 
leurs vives dans la poitrine; pression dans le côté droit de la 
poitrine ; élancements dans le côté gauche, au-dessous du cartilage 
inférieur du sternum ou près de celte partie, dans la poitrine, en 
respirant profondément. — Dans la région du cœur, douleurs et 
pression ; palpitations de cœur ; mouvements irréguliers du cœur; 
battements du cœur faibles. 



lie.^HYOSGYAHUS NIGER. 

HTOS. — Jasqniame. — Hâhnemann. — Doset witiet: 12, 30. — Duri$ éPacHan : 

S à 15 ioara, dans qaelquoB cas de maladies chroniques. 
Antidotes : Bell, campb. chin. •— On l'emploie comme antidoU de : BeU. plomb. 
Comparer avec : Acon. aro. belL campb. cham. chin. dros. graph. igo. lach. 

n^vom, op. phos. plat, plunib. rhus. rut. stram. veratr. — C'est surtout après 

bell., que Vhyosc, contient, lorsqu'il est d'ailleurs indiqué. 



CLINIQUE. — Se laissant guider par ïensemble des symptàmes, 
on verra les cas où Ton pourra consulter ce médicament contre :-« 
Affections par suite d*un refroidissement, d'une frayeur avec an- 
goisse, ou d'une contrariété; Convulsions, crampes, spasmes hysté- 
riques, épilepsie, danse de SaintrGuy et autresti ections spasmo- 
digues, principalement chez les femmes enceintef. ou en couches , 
ainsi que chez les enfants et par suite de vers; Ir ûammations avec 
symptômes nerveux; Surexcitation nerveuse ave'; insomnie; Fièvre 
typhoïde, même à la suite du choléra; Fièvres intermittentes; Fièvre 
avec affections vermineuses? ; Imbécillité; Del xium tremens; Vé- 
sanie, manie, rage et autres aliénations mentales; Hydrophobie; 
Encéphalite; Hydrocéphale aiguë'?; Migraine; Amblyopie amauro- 
tique avec héméralopie; Presbyopie; Odontalgie par suite de refroi- 
dissement; Hoquet spasmodique; Dyspepsie avec vomissement des 
aliments, même chez les enfants; Hématémèse, même par suite 
d'un refroidissement; Gastrite?; Entérite?; Coliques spasmodiques; 
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Diarrhée, surtout chez les femmes en couches; Paralysie du sphinc- 
ter de Fanus; Paralysie de la vessie; Spasmes, diarrhée et autres 
affections des femmes enceintes ou en couches; Crampes de la ma- 
trice?; Fièvre puerpérale; Convulsions, vomissement et autres af- 
fections des nouveau-nés; Toux, même chez les vieillards ou à la 
suite des morbilles; Taux couvulsive; Crampes de poitrine?; Pneu- 
monie avec phénomènes nerveux?; Phthisie commençante; Affec- 
tions organiques du cœur, etc., etc. 
tC^ Voy. la note, page 47. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Déchirement incisif et tiraillement 
sourd dans les membres et les articulations. — Meiùbres froids, 
tremblotants, engourdis. — *Mouvements convulsifs et secousses 
de quelques membres ou de tout le corps, 'parfois, pour peu que 
Von essaye d'avaler les liquides. — lactation des pieds et des 
mains. — *Attaquesd*épilepsie, quelquefois avec coulew bleuâtre 
et bouffissure du visage, émission involontaire des urines, écume 
devant la bouche, rétraction des pouces, sensation de faim et de 
rongement au creux de Testomac, yeux proéminents, gris, grin- 
cement de dents, etc. — Convulsions épileptiques, alternant avec 
accès de congestion cérébrale (coup de sang). — *Convulsions sem- 
blables à la danse de SaintrGuy. — ^Convulsions avec cris, forte 
angoisse, oppression de poitrine et perte de connaissance. — 
Après les convulsions épileptiques , sommeil profond avec gon- 
flement. — Accès d'évanouissement. — Grande faiblesse et dé- 
bilité. — Paralysies. — *Soubresauts des tendons. — La plupart 
des symptômes et les principaux se manifestent après avoir bu ou 
mangé, ainsi que le soir. 

Peau. — Peau sèche et râpeuse. *- Éruption miliaire. — Éruption 
de boutons secs, comme une petite vérole confluente. — *Tacheâ 
brunâtres sur le corps, de temps en temps. — Gros furoncles 
fréquents. — Taches et vésicules gangreneuses à diverses parties. 
— Saignement des ulcères. 

Sommeil. — ^Somnolence comme un coma vigil, — *âommeil tardif 
ou insomnie par suite de surexcitation nerveuse, ou grande an- 
goisse, "quelquefois avec convulsions et sursauts. — *Sommeil 
profond, comateux, avec convulsions et mouvements involontaires 
des membres et surtout des mains. — *En dormant, carpologie, 
"ou air riant, ou sursauts avec effroi. 

Fièvre. — Horripilation depuis les pieds jusqu'à la tête. — Chaleur 
brûlante du corps et surtout de la tète. *— *Fièvre avec attaques 
d'épilepsie, grande faiblesse, flammes devant les yeux, et con- 
gestion à la tête ; type quarte ou quotidien. —Pouls accéléré avec 
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gonflement des veines. — Froid universel de tout le corps, avec 
chaleur du visage. — Chaleur le soir, avec soif et goût putride. — 
Sueur pendant le sommeil. 
Moral. — Mélancolie, — Antropophobie. •— Méfiance. — Angoisse 
et peur. — **Envie de s'enfuir de la maison, la nuit. — *Grainte 
d'être trahi ou empoisonné. — Envie de se moquer de iùut, — 

— Loquacité. — ""Jalousie. — Humeur grondeuse et querelleuse. 
— * Fureur avec envie de frapper et de tuer. — *Stupidité avec cris 
plaintifs, surtout au moindre contact, et apathie complète.— 
Perte de la mémoire. — *Perte de connaissance, avec yeux fermés 
et délires sur ses affaires. — *Délires, 'quelquefois avec tremble- 
ment et accès de convulsions épileptiques. — Divagations. — 
Perversions de toutes les actions. — Manie avec perte de con- 
naissance, ou avec bouffonneries et gestes ridicules. — Manie 
lascive. 

TÈTE. — Eml)arras et pesanteur de la tète. — *Vertige comme par 
ivresse, ou avec obscurcissement de la vue. — Accès de congestion 
cérébrale avec perte de connaissance et renflement. — Mal de tête, 
comme par ébranlement du cerveau. — Douleur pressive et étour- 
dissante dans le front, surtout après le repas. — Embarras con- 
strictif dans le front. — Sensation de fluctuation ou de commotion 
au cerveau , surtout en marchant. — Chaleur et fourmillement 
dans la tête. — Mal de tête alternant avec douleur à la nuque.— 
Balancement de la tête de côté et d'autre. 

Yeux. — Yeux abattus et ternes. — "^Yeux rouges, fixes, convulsà 
et proéminents. — *Mouvements spasmodiques des yeux. — Rou- 
geur de la sclérotique. — Gonflement des paupières. — Strabisme. 

— *Occlusion spasmodique des paupières. — ^Pupilles dilatées. 

— Trouble de la vue. — Myopie ou preshyopie. — Erreurs de la 
vue. — Diplopie. — Les objets semblent être beaucoup pins 
grands quHls ne sont en effet, ou bien colorés en rouge. — 
""Cécité nocturne. — Faiblesse de la vue comme par une amaurose 
commençante. 

Oreilles et Nez. — Bourdonnement dans les oreilles. — Dureté de 
l'ouïe comme par étourdissement. — ^^Êpistaxis. — Pression cram- 
poïde à la racine du nez. — Perte de Todorat. 

Visage. — * Visage froid, pâle, bleuâtre, ou bouffl et rouge comme 
du sang. — Pression crampoïde à la pommette. — Sécheresse des 
lèvres. — *Crampe de la mâchoire. 

Dents. — *Douleurs pulsaiives et déchirantes dans les dents , se 
faisant ressentir depuis la joue jusque dans le front, surtout après 
un refroidissement à Vair froid, ou le matin , et souvent avec 
congestion à la tête, chaleur et rougeur de la face, gonfle- 
ment des gencives et spasmes dans la gorge. — Déchirement 
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dans tes gencives, avec bourdonnement et sensation de vacille* 
ment des dents. — Serrement des dents, — ""Dents enduites de 
mucosités. 

BouGHB ET Gorge. — Sécheresse de la bouche. — ScUivation d*un 
goût salé. -- Salivé sanguinolente. — ^Écume à la bouche. — 
Exhalaison fétide par la bouche, dont on s'aperçoit soi-même. — 
Ardeur et torpeur de la langue , comme si elle était brûlée. — 
«"Langue sèche, chargée d'un enduit brunâtre. — *Iiougeur de la 
langw. — Paralysie de la langue. — *Perte de la parole. — Séche- 
resse et chaleur brûlante de la gorge. — *Constriction de la gorge 
et impossibilité d'avaler les liquides. 

Appétit et Estomac. — Perte du goût. — Boulimie avec forte soif. 

— Horreur des boissons. — *Hoquetj surtout après le repas. — 
Après le repas, mal à la tète , ivresse , forte angoisse et tristesse. 
— Après avoir bu, convulsions. — Nausées en appuyant sur Tépi- 
gastre. — '^Vomiturition et vomissements , avec tranchées qui 
forcent à crier. — Vomissement aqueux, avec vertige.— *Fomts- 
semsnt de mucosités (sanguinolentes) ''et de sang, d'un rouge foncé, 
quelquefois avec convulsions, étouifement, douleurs au creux de 
l'estomac, grand épuisement et froid aux membres. — * Vomisse- 
ment des aliments immédiatement après le repas, et quelquefois 
avec douleurs violentes au creux de l'estomac. — Crampes d'es- 
tomac, par accès périodiques , et soulagées par des vomissements. 

— ^Sensibilité douloureuse de l'épigastre , au toucher. — Inflam- 
mation de l'estomac avec douleur brûlante. 

Ventre. — ^Douleurs sourdes dans la région hépatique. — *Ventre 
tendu, ballonné, douloureux au toucher. — *Douleurs crampoidss 
dans le ventre et tranchées , quelquefois accompagnées de vomis- 
s&mnts, douleurs à la tête et cris. — Élancements dans la région 
ombilicale en marchant et en respirant. — "Douleur d'excoriation 
dans les muscles abdominaux, en toussant. 

Selles. — Constipation. — Envie fréquente d'aller à la seUe, avec 
émission peu abondante et peu fréquente. — Diarrhées oguetises. 

— *Diarrhées sans aucune douleur. — Diarrhées muqueuses. — 
*Selles involontaires , par paralysie du sphincter de l'anus. 

Urines. — Rétention d'urine. — Envie fréquente d'uriner, avec 
émission peu abondante. — Urine abondante et claire comme de 
l'eau. — Flux d'urine. — * Émission involontaire des urines, 
comme par paralysie de la vessie. 

Parties génitales. — Exaltation de l'appétit vénérien. — Impuis- 
sance. — Règles plus abondantes. — Suppression des règles. — 
Métrorrhagies d'un sang rouge vif. — Pendant les règles , délire, 
flux d'urine, sueur et tremblement convulsif. — Avant les règles, 
Crampes hystériques, et éclats de rire. 

i"Part.— T. I. 32 
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Larynx. — Catarrhe, avec accumulation de mucosités dans le larynx 
et la trachée-artère, rendant la parole et la voix indistinctes. — 
Toux continuelle en étant couché , qui cesse en se redressant. — 
Quinte de toux, comme dans la coqueluche. — *Tùux crampdide 
nocturne, surtout en étant couché, ^'quelquefois avec rougeur du 
visage et vomissement de mucosités. — *Toux sèche, ébranlante, 
sanglotante, avec douleur d*excoriation dans les muscles abdomi- 
naux. *— Expectoration verdâtre par la toux. — Toux , avec ex- 
pectoration de sang et convulsions. 

PoiTBiNE. — Oppression et respiration embarrassée et râlante. — 
Pression sur le côté droit de la poitrine , avec grande anxiété et 
respiration courte en montant un escalier. — Spasmes de poitrine, 
avec respiration courte, et forçant à se courber en avant. — Élan- 
cements dans les côtés de la poitrine. 

Tronc. — Douleurs dans le dos , et surtout dans les lombes", avec 
gonflement des pieds. -^ Lancinations dans les lombes et les 
omoplates. — Taches dartreuses à la nuque. 

Bras. — Tremblement des bras et des mains, surtout le soir, après 
le mouvement. — Torpeur douloureuse et enroidissement des 
mains. — Gonflement des mains. — Poing fermé, avec rétraction 
des pouces (dans les accès convulsifs). — Carpologie. 

Jambes. — Crampes douloureuses dans les cuisses et les mjollets, qui 
font contracter les jambes. — Taches gangreneuses et vésicules 
aux jambes. — Roideur et abattement dans les articulations du 
genou. — Gonflement des pieds. — Contraction des orteils en 
marchant et en montant. 



117.— lALAPPA. 

lÂL. — Jalap. — Médicament encore entièrement inconnu, mais qui a été recom- 
mandé contre quelques cas de ColiquM chez lu enfanté, avec insomnie, jacta- 
tion,criB et diarrhée douloureuse et aanguinolente. 



118.— lATROPHA CURCAS. 

lAT. — Figue infernale. — Hâring* — Médicament enoore très-peu connu. 



SYMPTOMES. — Douleurs dans les membres et les articulations. — 
Convulsions. — Grand affaissement général des forces.— Éruptions. 
— Gonflements. — Froid général du corps. — Sueurs visqueuses. 
— Grande anxiété. — Vomissement facile et très-abondant de 
matières aqueuses, ressemblant à du blanc d*œuf, avec diarrhée. 
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-<- DouUur brûlante ainec anxiété à Vestomao. -* Inflammation 
de l'estomac et des intestins. -*- Diarrhées aqueuses, s^évaouant 
violemment — Douleurs crampoïdes aux jambes, avec distorsion 
des mollets jusqu'aux tibias. — ""Choléra asiatique sans diarrhée, 
mais avec vomissements aqueux violents. 



119.— IGNATIA AHAAA. 

IGN.— Fève de Saint-Ignace,— Hahnemann.—Dom usitée : 30, —Durée d'action ; 
jusqu'à 9 jours quelquefois. 

Antidotes : Arn. camph. cham. cocc. coff. puis. — On remploie comme antidote 
de : Cham. cofiT. puis. zinc. 

Comparer avec : Aîum. arn, calad. caps. caue. cham. cin. cocc, coff, croc. byos. 
ipec, mez. mosch. natr-m. n-mosch. n-vom, par. phos-ac. puis. rhus. rut, 
sabad. sec. sep. stann. staph. suif. tart. Taler. yeratr. sine. — C'est surtout après 
ipec, qu'tgrn. conTient quelquefois, lorsqu'elle est d'ailleurs indiquée. 



CLINIQUE. — Se laissant guider par Vensembla des sifmptômes, 
on verra les cas où Ton pourra consulter ce médicament contre : 
— Affections principalement des personnes sensibles, d'un tempéra- 
ment nerveux et portées à concentrer en elles-mômes les chagrins 
qu'elles éprouvent; Affections du sexe féminin et surtout des femmes 
hystériques; Suites fâcheuses d'une affliction, d*un chagrin con- 
centré, d'un amour malheureux, etc.; Suites fâcheuses de Tabus 
du café ou de la camomille; Accès de défaillance, et de faiblesse 
hystérique; Crampes, convulsions, épilepsie et autres affections 
spasmodiques , surtout par suite d'une frayeur ou d'une contra- 
riété; et principalement chez les femmes hystériques ou chez les 
enfants pendant la dentition; Fièvres intermittentes; Fièvres ca- 
tarrhales et rhumatismales; Fièvres lentes?; Mélancolie et autres 
affections morales par suite d'une affliction ; Hystérie ; Migraines et 
céphalalgies nerveuses -et hystériques; Céphalalgie et chute des che* 
veux par suite de chagrins ; Ophthalmie et photophobie scrofuleuses; 
Coryza chronique; Odontalgie, surtout chez les femmes hystériques; 
Dentition difficile des enfants avec convulsions; Amygdalite et 
autres angines , même à la suite de la scarlatine ; Gastralgie ; 
Gastrite ?, dyspepsie et autres affections gastriques ; Affections bi- 
lieuses; Splénalgie ; Coliques, surtout chez les femmes hystériques ; 
Affections vermineuses; Chute du rectum, même chez les enfants; 
Dysmënorrya; Chlorose?; Crampes de matrice; Convulsions et 
autres affections spasmodiques des femmes en couches et des nou- 
veau-nés ; Écorchure des enfants, surtout celle qui provient de Tabus 
de la camomille, etc., etc. 

Voy. la note, page 47. 
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SYMPTOMES GÉNÉRAUX. --Douceurs timpies et violentes, seule- 
ment au toucher, à diverses parties. — Pression incisive ou aiguë 
et quelquefois dure dans les membres et autres parties. — Élan- 
céments comme par des couteaux. — "^Sensation d'/écartement ou 
de constricticn dans les organes internes. — Déchirement arthri- 
tique dans les membres. — Douleur de luxation ou de foulure dans 
les articulations, — Lourdeur et engourdissement formicant des 
membre$i — '^Attaques de crampes et de convulsions, ** quelquefois 
avec anxiété, accès de suffocation, renversement de la tête, visage 
bleuâtre ou rouge, spasmes de la gorge, perte de connais- 
sance, etc. — «Convulsions épileptiques avec écume à la bouche, 
bâillements fréquents, yeux convulsés, rétraction des pouces, face 
rouge ou alternativement pâle et rouge , etc. — "Mouvements in- 
volontaires des membres, comme dans la danse de Saint-Guy. — 
''Après les convulsions, soupirs profonds ou sommeil soporeux. — 
Forte susceptibilité au grand air. — Convulsions avec cris et rires. 
— Tétanos. — *Faihlesse hystérique et accès d'évanouissement. — 
"^Les symptômes se manifestent surtout immédiatement après le re- 
pas, ainsi que le soir, après s'être couché, ou le matin lorsqu'oti 
vient de se lever. — *Le café, le tabac, Teau-de-vie et le bruit, 
aggravent aussi bien des douleurs. — *Les dotdews se dissipent, 
soit en étant couché sur le dos, soit en se couchant sur la partie af- 
fectée ou sur le côté satn, mais toujours par le changement de posi- 
tion, — *Douleurs nocturnes, qui troublent le Sommeil. 

Peau. — Prurit qui se dissipe facilement en grattant, — Engelures. 

— * Excoriation de la peau, — Prurit en s'échauffant en plein air. 
— Éruption urticaire sur tout le corps avec prurit violent (pen- 
dant la fièvre). 

Sommeil. — Sommeil profond et comateux , avec respiration ron- 
flante. — Bâillements spasmodiques violents , surtout le matin ou 
après la sieste. — Sommeil très-léger. — Sommeil agité avec 
cauchemar ou avec sursauts et rêves fréquents. — Tressaillement 
des membres en s*endormant. — *Iléves avec réflexions et rai- 
sonnements, ou avec idées fixes. — Sursauts avec effroi en s'en- 
dormant. 

Fièvre. — Frissonnement fébrile, surtout au dos et aux bras, avec 
soif d*eau froide , et quelquefois avec nausées et vomissements. 

— Soulagement du froid par la chaleur extérieure. — * Chaleur 
universelle, surtout à la tête , avec rougeur, principalement (de 
Vune) des joues, et adipsie, quelquefois avec horripilation inté- 
rieure, froid aux pieds ; élancements dans les membres et mal à 
la tête. — Accès subits de chaleur fugace par tout le corps. — 
Sensation pénible de chaleur, quelquefois avec sueur. — * Absence 
de soif peridant la chaleur et la transpiration ou dans Tapyrexie. 
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—''Fièvres avec mal à la tête pt au creux de Vestomac, grande fa- 
iigue, pâleur de la face ou pâleur et rougeur alternatives, lèvres 
sèches et gercées, éruption urticaire , langue blanche , sommeil 
profond avec ronflement, etc.— Sueur avec élancements et bour- 
donnement dans les oreilles. — Sueur pendant le repas. 
Moral. — 'tristesse et chagrin concentré, avec soupirs, — Irrésolu- 
I tion. — Impatience. — *Forte disposition à s'effrayer* — *Humeur 
morose et chagrine ; on pense malgré soi à des choses pénibles et 
désagréables. — Effronterie. — Caractère tendre et conscience dé- 
licate. — Inconstance. — ^*Alternation de gaieté folle et de tristesse, 
avec pleurs, — *Laconisme, — * Grande faiblesse de la mémoire. 

— * Amour de la solitude. — *Angoisse , 'surtout le matin , au ré- 
veil, ou la nuit, quelquefois avec battement de cœur. — *Humeur 
pleureuse et indifférente , avec horreur pour le travail. — *Cha- 
grin de cœur rongeant. — *0n désespère de se guérir. — La 
moindre contradiction irrite jusqu'à la colère et à Temportement, 
avec rougeur de la face. — Crainte de voleurs, la nuit. — Cns et 
découragement total pour la moindre chose. 

TÊTE. — *Vertiges, 'avec scintillement devant les yeux. — Grande 
pesanteur de la tête , comme si elle était pleine de sang. — Mal 
de tétepressif, surtout au-dessus de la racine du nez , et souvent 
accompagné d'envie de vomir, aggravé ou soulagé en se baissant, 
— *Pression crampoïde dans le front et Tocciput, 'avec obscur- 
cissement de la vue, rougeur de la face et larmoiement. — Sensa- 
tion d'expansion douloureuse à la tête, comme si le crâne allait 
éclater, surtout en causant, en lisant ou en entendant parler. — 
Douleur de meurtrissure à la tète, surtout le matin en s'éveillant. 

— "^Les maux de tête sont aggravés par le café , Teau-de-vie , la 
fumée du tabac, le bruit et les odeurs fortes. — *Mal de tête, 
comme si un clou était enfoncé dans le cerveau, — Déchirements 
térébrants et lancinants, profondément dans le cerveau et dans le 
front, soulagés en se couchant. — Mal de tétepressif, tressaillant. 
— 'Tremblement de la tète. — ""Renversement de la tête en arrière, 
— * Chute des cheveux. 

Ybux. — * Pression dans les yeu^, quelquefois comme si du sable 
s'y était introduit. — * Inflammation des yeux. — ' Rougeur des 
yeux. — Agglutination des paupières. — *Larmoiement, 'surtout 
à la clarté du soleil. — Gonflement de la paupière supérieure , 
avec engorgement des v.eines. — Inflammation de la partie supé- 
rieure du globe de l'œil. — "" Mouvements convulsifs des yeux et 
des paupières. — Fixité du regard , avec dilatation des pupilles. 

— *Photopkobie, — '^Vue trouble, comme à travers un brouil- 
lard. 

Obeillbs. — • Gonflement des parotides avec douleur lancinante. — 
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Rougeur et cbaleur brûlante de lune des oreilles. — * Dureté de 
l'ouïe, ^'excepté pour la voix humaine. 

Nbz. — Prurit dans le nez. — Narines excoriées , ulcérées, avec 
gonflement du nez. — Ëpistaxis. — Coryza sec, avec mal de tête 
sourd et surexcitation nerveuse. — Sécheresse du nez. 

VisAGB.— '^Face pâle , rouge ou bleue, ou terreuse et hâve. — Sueur 
seulement au visage. — *Rougeur et chaleur brûlante de l'une 
des joues. — "" Tressaillements convulsifs et distorsion des muscles 
de la face, — Éruption à la face. — Lèvres sèches, gercées et sai- 
gnantes. — Douleur d'excoriation à la face interne de la lèvre in- 
férieure. — '^Croûtes aux commissures des lèvres et aux lèvres. — 
Douleurs dans les glandes sous-maxillaires. — "^ Tressaillements 
convulsifs des coins de la bouche, — * Serrement spasmodique des 
mâchoires. 

Dents. — Odontalgie , comme si les dents étaient brisées. — Vacil- 
lement des dents. — Les maux de dents se font ressentir vers la 
fin du repas et s'aggravent encore après. 

Bouche. — Inflammation et rougeur de la bouche et du palais. — 
^Mucosités continuelles ou accumulation d*une salive acide dans la 
bouche. — '^On se mord facilement la langue en mâchant ou en 
parlant. — Langue humide, chargée d'un enduit blanc. — Élan- 
cements dans le voile du palais jusque dans Toreille. — •Écume 
à la bouche. — Voix faible , chevrotante. 

GoRGS. — Mal de gorge comme s'il y avait dedans une cheville, hors 
le temps de la déglutition.— < Palais rouge et enflammé, avec sen- 
sation comme si ce qu'on avale passait sur une tumeur brûlante 
et excoriée. — *Élancements dans la gorge, s'étendant quelquefois 
jusqu'à l'oreille, principalement Aors le temps de la déglutition. 
'— Inflammation, gonflement et induration des amygdales, avec 
petits ulcères. — Déglutition gênée (des boissons). — Gonstriction 
du gosier, avec rapports sanglotants. 

Appétit. — *Répuspriance pour les aliments et les boissons , surtout 
pour le lait, la viande, les aliments cuits et la fumée du tabac, — 
*Manque d'appétit et prompte satiété. — * G-oût fade comme de 
la craie, dans la bouche. — Faiblesse et difficulté de la digestion. 

— Goût amer et putride des aliments, surtout de la bière. — Dé- 
goût ou fort désir de choses acides. — Dégoût du vin et de l'eau- 
de^vie. — Après le repas, ballonnement douloweux du ventre. 

— Désir de diverses choses dont on ne se soucie plus dès qu'on 
les a obtenues. •— Insipidité des aliments. — Le lait qu'on a pris 

. le matin laisse longtemps un arrière-goût. — Après avoir fumé, 

hoquet, nausées, sueurs et coliques. 
Estomac. — '^Régurgitation des aliments ou de sérosités amères. — 

*Hoqu^ toutes les fois que Von a bu ou mangé, -* Renvois acides. 
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— ^Nausées avec agitation et angoisse. ^- '^Fbmmemants des ali- 
ments j "même la nuit. — * Vomissement de bile et de mucosités. — 
'^Accès périodiques de crampes d^ estomac, qui troublent le som- 
meil de nuit , et sont aggravés en pressant sur .la partie affectée. 
— ^Pression sourde ou élancements à Tépigaslre, — Froid ou sensa- 
tion de brûlure à l'estomac , surtout après avoir pris de Teau-de- 
vie. — *Sensation de vacuité et de faiblesse à Vépigastre, — Sensi- 
bilité douloureuse du creux de Festomac , au toucher. 

'Veî^re,'^ Sensation de plénitude et ballonnement des hypochondres, 
avec gêne de la respiration. '-^* Douleur à Thypochondre gauche, 
""aggravée par la pression et la marche. — Élancement, sensation 
de brûlure et pression ou gonflement et dureté dans la région de 
la rate. — Douleur expansiye dans le ventre , comme si les intes- 
tins allaient éclater. — Ballonnement du ventre. — Tranchées 
dans la région ombilicale. — Pression violente dans le ventre. — 
Tournoiement autour du nombril. — Les maux de ventre s'ag- 
gravent après avoir pris du café , de Teau-de-vie ou des choses 
sucrées. — '*' Élancements et pncemente dans le ventre, surtout 
dans les côtés. — Douleurs crampoïdes périodiques dans le ven- 
tre. — Pressions crampoïdes dans la région inguinale. — Batte- 
ment dans le ventre. — Gargouillement et borborygmes dans les 
intestins. — *Colique8 venteuses, surtout la nuit. — Sensation de 
faiblesse et tremblement dans le ventre avec respiration suspi- 
rieuse. 

Selles. — * Selles dures avec envie fréquente et inutile, — Selles 
jaunes, blanchâtres, d'un moule très-volumineux et difficiles à 
évacuer. — * Diarrhées de mucosités sanguinolentes, avec gargouil- 
lement dans le ventre. — Selles muqueuses, accompagnées de 
coliques. — Écoulement de sang par l'anus. — '^Chute du rectum 
pendant les selles. — Prurit et fourmillement à Vanus, — Asca« 
rides du rectum. — Rétrécissement de l'anus. — Douleur con- 
tractive dleaocoriation à Vanus, après les selles. — Élancements 
depuis l'anus jusque bien avant dans le rectum. — • Cuisson dans 
le rectum, pendant les selles diarrhéiques. 

Urines. — Émission fréquente et abondante d'une urine aqueuse. 
— Urine jaune citron. — Émission involontaire des urines. — 
Besoin pressant et irrésistible d'uriner. — ^Après avoir pris du café, 
besoin continuel d'uriner. — En urinant, sensation de brûlure et 
cuisson dans l'urèthre. 

Paetibs viriles. «^ Fort prurit aux parties génitales et à la verge, 
le soir, après s'être couché, se dissipant en grattant. — Dou« 
leur d'eoncoriaiion et d'ulcération sur les bords du prépuce. — 
Étranglement et pression dans les testicules, surtout le soir, après 
s'être couché. — Sueur au scrotum. — Lascivité avec faiblesse 
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de la puissance génitale. — Absence de l'appétit vénérien. — . 
Érections avec gène douloureuse et pression au pubis. — Érec- 
tions pendant toutes les selles. 

Règles. — '^Règles trop hâtives et trop fortes, tous les 40 à 45 
jours. — Sang des règles noir, mêlé de caillots. — "^ Pendant les 
règles, pesanteur, chaleur et douleurs à la tète, photopbobie, 
coliques avec douleurs contractives, anxiété, battements de cœur 
et grande fatigue jusqu'à la défaillance. — * Douleurs crampdtdes 
et compressives dans la région de Vutérus, avec étouffement; la 
pression et le coucher sur le dos soulagent la douleur. — * Crampe 
de matrice pendant les règles. — Leucorrhée corrosive et puru- 
lente, précédée de pression contractive à la matrice. 

Larynx. — Voix faible, impossibilité de parler haut. — Catar- 
rhe, avec coryza et mal à la tète._ — Toux provoquée par une 
sensation de constriction dans la fossette du cou, comme par la 
vapeur du soufre. — Toux nocturne, opiniâtre. — Toux sèche, 
parfois avec coryza fluent. — Toux continuant également le jour 
et la nuit. — ^^Toux sèche, rauque. — ^Toux spasmodique ébranlante. 
— Toux courte , comme si Von avait du duvet dans la gorge, 
d'autant plus forte que Ton tousse davantage. — Toux rauque, 
sèche, provoquée par un chatouillement au-dessus de Testomac. 

Poitrine. — Gêne de la respiration et oppression de la poitrine, sur- 
tout la nuit. — Respiration difficile, comme s'il y avait sur la 
poitrine un poids qui l'empêchât. — Manque d'haleine en mar- 
chant, et toux dès qu'on reste tranquille. — * Respiration suspi- 
rieuse. — Étouffement en courant. — Pression à la poitrine. — 
Constriction de la poitrine. — Élancements dans la poitrine et 
dans les côtés, provoqués par des flatuosités. — Battements de 
coeur, la nuit, avec élancements au cœur, ou bien le matin en 
s'éveillant, ainsi qu'en méditant et pendant le repos. — Battement 
dans la poitrine. 

Tronc. — Douleurs violentes aux reins, comme des élancements, 
des tiraillements ou le serrement d'une griffe. — *" Renversement 
du dos en arrière (par les convulsions). — Élancements comme 
par des couteaux, depuis les reins jusque dans les cuisses. — • 
Roideur de la nuque. — Douleur pressive dans les glandes du 
cou. — Glandes engorgées, comme des nodosités, au cou. 

Bras. — * Doideurs insupportables dans les os et les articulations 
des bras, comme si la chair était décollée, ou avec sensation pa- 
ralytique et douleur de luxation. — "^ Tressaillements convulsifs 
dans les bras et les doigts. — Déchirement dans les foras, pro- 
voqué par l'air froid. — Tension dans le poignet. — Sueur chaude 
des mains. — Sensation de torpeur et fouillement dans les bras, 
la nuit, au lit. 
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Jambes. — Douleurs déchirantes, incisives, à la face postérieure des 
cuisses, en fatiguant les muscles. — Pesanteur des jambes et des 
pieds, avec tension dans les jambes et les mollets en marchant. 
— Caialeur du genou, avec nez froid. — *» Tressaillements cmml- 
sifs des jambes, — Roideur des genoux et des pieds. — Sensibi- 
lité douloureuse de la plante des pieds, en marchant. — Élance- 
ments et douleur d'ulcération à la plante des pieds. — Sensation 
de brûlure dans les talons, la nuit, en les rapprochant Tun de 
Fautre. — Sensation de brûlure dans les cors. 



120.— INDIGO. 

IND.^Indigofdra linctoria.— Remède encore très-peu connu.— Annales de TaiNKs. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. — Douleurs qui se dissipent entière- 
ment, ou du moins ne reparaissent que très-diminuées, après 
avoir appuyé sur la partie affectée ou avoir gratté. — Douleurs 
lancinantes et déchirantes dans les membres, après midi et le 
soir. — Furoncles. — Envie de dormir le soir, et sommeil agité 
la nuit. — La nuit, réveil anxieux et en sursaut. — Rêves anxieux. 

— Prédominance du froid. — On est mal disposé, d'humeur cha- 
grine, et paresseux. 

TÊTE. — Selles. — Sensation, comme si la tête était plus volumi- 
neuse et qu'elle occupât plus d'espace. — Douleurs lancinantes 
et déchirantes, profondément dans le cerveau. — Bruit et batte- 
ments dans la tête. — Chaleur et bouillonnement dans l'occiput, 
comme produit par de l'eau bouillante. — Sensation au vertex, 
comme si l'on tirait les cheveux. — Tressaillements convulsifs et 
frémissement des paupières, qui empêchent de voir. — Déchire- 
ment dans et derrière les oreilles, ainsi que dans la mâchoire 
inférieure. — Douleurs déchirantes, térébrantes et rongeantes 
dans les os du visage, et surtout dans la mâchoire inférieure. — 
Congestion à la face, avec joues brûlantes. — Ëpistaxis avec 
perte de la vue. — Déchirement et douleurs incisives dans les os 
et les cartilages du nez. — Torpeur de l'intérieur de la bouche, 
le matin après le réveil. — Sensation de brûlure sur la langue et 
au fond du palais. — Crachement de salive sanguinolente. — 
Renvois à vide. — Renvois avec goût d'encre. — Renvois dou- 
ceâtres. — Sensation dans l'estomac, comme si l'on était à jeun. 

— Selles diarrhéiques , avec pincements dans le ventre, et forte 
envie d'aller à la selle. 

Poitrine. — Membres. — Toux suffocante, forçant à vomir, le soir, 
avant et après le coucher. — Gargouillement et grondement dans 
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la poitrine à cha(iue inspiration. -* Douleurs lancinantes dans el 
autour des seins. — Douleurs déchirantes dans Tavant-bras, de- 
puis le coude jusque dans les doigts, et qui changent de place 
par le mouvement. — Tressaillements convulsifs dans les bras. 
— Veines des mains rouges, enflées et tendues. — * Douleurs lan- 
cinantes et déchirantes dans les membres supérieurs. — Déchi- 
rement dans les membres inférieurs, surtout dans les orteils. — 
Grande lassitude des membres inférieurs, le soir, et se faisant 
sentir même après qu'on s'est couché. 



iSi.'^IODIUH. 

ion. — Iode. — HiHNBMAMTi. — Dotê U9ité9 : SO. — Durée Saetion : jusqu'à 7 se- 
maines, dans quelques cas. 
Antidotes : Ars.?camph. chio. cofP. hep. phos. spoog. suif. 
Comparer avec : Ars. cocc coff. con. cupr. dig. m$ro. phos. spong. soif. 



CLINIQUE. — Se laissant guider par Vememble des symptômes, 
on verra les cas où Ton pourra consulter ce médicament contre : — 
Arthrite invétérée; Suites fâcheuses de Tabus du mercure ; Affec- 
tions scrofuleuses et lymphatiques ; Engorgement et induration des 
glandes; Atrophie des enfants scrofuleux; AfTections rachitiques; 
Affections rhumatismales; Dartres; Ophthalmie et otite scrofuleuses; 
Blépharophthalmie ; Croûte de lait? ; Salivation, avec ulcères de la 
bouche, par l'abus du mercure; Carreau; Phthisie abdominale; Bu- 
bons scrofuleux et arthritiques; Dyspepsie; Aménorrhée?; Flueurs 
blanches ; Galactorrhée ; Laryngite chronique ; avec ulcération 
(Phthisie laryngée); Catarrhe chronique; Grippe; Coqueluche; 
Gonflement inflammatoire du genou; Goitre; tumeur blanche; 
Hydrarthre, etc., etc. 

tl;:^?^ Voy. la note, page i7. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. —Douleurs erratiques dans les articu- 
lations. — '*' Déchirement dans les membres, et surtout dans les 
articulations, la nuit principalement. — Sensation de torpeur 
dans les membres. — Tressaillements convulsifs et soubresatUs 
des tendons. — * Déviation des os. — Ce médicament agit d'une 
manière excitante sur le système glandulaire, l'estomac, le 
foie, etc., et provoque dans ces organes, la sécrétion. — * Gon- 
flement et dureté des glandes, — Hémorrhagies par différents or- 
ganes. — Forte surexcitation de tout h système nerveux. — Ébul^ 
liiion de sang, et pulsation dans tout le corps, augmentées par 
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le plus léger efifort. — Tremblement des membres, — Marche chan- 
celante. — * Grande faiblesse; *la parole même provoque la 
sueur. — Atrophie et amaigrissement jusqu'à V état de squelette, 

— Gonflement œdémateux, même de tout le corps. 

Peau. — * Peau sèche "ou visqueuse, moite, et d'un jaune sale. — 
Dartres. — Panaris. 

Sommeil. — Rêves agités. — * Sueur nocturne. 

Fièvre. — Frissonnement même dans un appartement chaud. — 
Augmentation dé la chaleur du corps, — Chaleur fugace. — Tran- 
spiration acide, le matin. -— Pouls accéléré, petit, dur. -— Fièvre 
avec consomption. 

Moral. — Disposition pleureuse et accablement moral. — Mélan- 
colie, hypochondrie, tristesse, cœur serré et anxiété. — Appréhen- 
sion anxieuse. — Agitation inquiète, qui ne permet ni de rester 
assis, ni de dormir* — Surexcitation morale, avec grande suscep- 
tibilité. «-«Illusions de sentiment. —Loquacité et gaieté immo- 
dérée. — Hésitation et irrésolution. — Paresse d'esprit, avec 
grande répugnance pour tout travail intellectuel. -^ Fixité, im- 
mobilité de la pensée. — Délires. 

TÊTE. — Embarras de la tête. — * Le matin étourdissement. — Mal 
de tête à l'air chaud, ainsi que par le mouvement prolongé de la 
voiture, ou par une marche forcée, et aggravé par le bruit et la 
parole. — Douleur de meurtrissure dans le cerveau, avec manque 
de force dans le corps, comme par paralysie. — Douleurs pres- 
sives aiguës dans le front. — Congestion à la tête, avec* batte- 
ment dans le cerveau. 

Yeux. — Douleurs dans les orbites. — Sensation d'abattement au- 
dessus des yeux, comme s'ils étaient profondément enfoncés, le 
soir. — Douleur d'excoriation dans les yeux, — Inflammation des 
yeux, quelquefois après un refroidissement. — Gonflement des 
paupières. — Couleur jaune sale de la sclérotique. — Larmoie- 
ment. — Mouvements convulsifs et tremblement des paupières. 

— Vue affaiblie. — Diplopie. — Étincelles et scintillement de- 
vant les yeux. 

Oreilles. — *Bourdonnement dans les oreilles. — Dureté de l'owie, 

— Sensibilité au bruit. 

Nez. — Épistaxis. — Tache rouge , brûlante , au nez, au-dessus de 
l'œil. — Obturation du nez, ou sécrétion plus abondante de mu- 
cosités. 

Visage. — *Teint pâle, jaunâtre', ou brunissant promptement, — 
Rougeur fréquente et subite au visage, avec sensation de brûlure 
aux oreilles. — Visage défait avec yeux abattus.— Tressaillement 
des muscles de la face. — Ulcère à la joue , avec gonflement des 
glandes voisines. -— Gonflement des glandes sous-maocillaires. 
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Dents. —Douleurs pressives dans les dénis molaires. — Dents jaunes 
et enduites de mucosités, le matin. —Gonflement inflammatoire et 
saignement des gencives, avec gonflement de la joue. — ^RamoU 
lissement des gencives. 

BoncHB. — Aphthes dans la bouche. — *Ulcères dans la bouche. — 
Douleur et gonflement des glandes de l'intérieur de la bouche. — 
Exhalaison d'une odeur putride par la bouche. — *Salivation.'- 
"Langue chargée d'un enduit épais, 

GoRGB. — Mal de gorge, avec douleur pressive, hors le temps de la 
déglutition. — Constriction permanente dans le gosier, et déglu- 
tition empêchée. — Inflammation du gosier, avec sensation de 
brûlure et grattement. 

Appétit. — Goût désagréable, comme du savon , ou amer salé. — 
Augmentation de la soif, — Appétit variable , tantôt * boulimie, 
tantôt 'absence d'appétit. — Faim inaccoutumée, avec améliora- 
tion après le repas. — Grande faiblesse de la digestion. 

Estomac. — Renvois généralement acides, avec sensation brûlante. 

— *Pyrosis, surtout après des aliments indigestes. — * Nausées 
fréquentes. — Vomissements violents , renouvelés par le manger. 

— Vomissement de matières bilieuses, ou de mucosités jaunâtres. 

— Douleurs d'estomac des plus violentes, avec évacuations bi- 
lieuses. — Pression à V estomac, après chaque repas, — Douleurs 
d'estomac, crampoïdes, rongeantes ou brûlantes. — Inflammation 
d'estomac. — Pulsations dans l'épigastre. 

Ventre. — Douleurs abdominales qui se renouvellent après cha- 
que repas. — Ballonnement du ventre. — Grosseur du ventre , 
qui ne permet pas de se coucher, sous péril de sufi^ocation. — 
Gonflement dur de la rate. — Douleurs crampoïdes dans le ven- 
tre. — *Coliques violentes. — Douleurs dans le ventre, comme 
celles de l'enfantement. — Gonflement et inflammation des glan- 
des du mésentère. — Tremblotement dans le ventre , depuis le 
creux de l'estomac jusqu'à la périphérie , avec augmentation de 
chaleur. — Gonflement des glandes inguinales. — * Incarcération 
deflatuosités. 

Selles. — Selles dures, noueuses. — *Constipation. — Selles diar- 
rhéiques, molles, quelquefois blanchâtres, *aiternant avec con- 
stipation. — Selles de la consistance de la bouillie. — Diarrhées 
violentes, écumeuses, ou de mucosités sanguinolentes. — Selles 
dyssentériques de mucosités épaisses, ou quelquefois purulentes , 

^ avec rétention des matières stercorales. — Le soir, sensation de 
brûlures à l'anus. 

Urines. — Suppression de la sécrétion d'urines. — Urines abon- 
dantes et fréquentes.— *iïmission des urines, la nui^— Urines de 
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couleur foncée, ou vert jaunâtre^ ou laiteuse, ou acre et corrosive. 

— Pellicule irisée sur les urines. 

Parties YihihBS. ^ Appétit vénérien eaxdté, — Tiraillement dou- 
loureux dans la partie antérieure de la verge. — Gonflement et 
dureté des testicules, — Dureté de la prostate. 

RÈGLES. — *Règles, tantôt en relard, tantôt trop hâtives. — Métror- 
rhagies, — Faiblesse, battement de cœur et beaucoup dé souf- 
frances, avant, pendant et après les règles. — Induration (et can- 

• cer?) de T utérus. — Leucorrhée rongeante, — Flaccidité et atro- 
phie des mamelles. 

Larynx. — Enrouement et fourmillement insupportables dans la 
gorge, surtout le matin. — ^Inflammation de la gorge et de kt 
trachée-artère , avec douleur contractive d'excoriation. — Sé- 
crétion plus abondante de mucosités dans la trachée-artère, avec 
renâclement fréquent. — *Toux sèche, avec pression, élance- 
ment et sensation de brûlure dans la poitrine. — *Toux matu- 
tinale. — *Toux, avec expectoration de mucosités abondantes et 
quelquefois sanguinolentes, "douleurs dans la poitrine et fièvre. — 
°Toux ressemblant à la coqueluche, excitée par un chatouillement 
insupportable dans la poitrine, avec angoisse avant la quinte, et 
amaigrissement excessif. 

Poitrine. — *Géne de la respiration et dyspnée. — Suffocation. — 
^'En respirant , élancements dans le côté gauche. — **Perte de la 
respiration , surtout en montant un escalier. — Faiblesse de la 
poitrine. — Congestion à la poitrine. — *Battements de coeur vio- 
lents, crampoïdes, portés au plus haut degré par le moindre effort. 

— Tension brûlante, lancinante dans les téguments de la poitrine. 
Tronc. — Crampes dans le dos. — Tension dans le cou. — *Gonfle' 

ment à l'extérieur du cou, — Gonflement du cou en parlant. — 
*Gonflem>ent des glandes du cou, de la nuque et des aisselles. — 
Goitres durs et volumineux. — Sensation de constriction conti- 
nuelle dans le goître. — Taches jaunâtres sur le cou, et rougeur 
comme par ecchymose. 
Bras. — Douleurs ostéocopes dans le bras, aggravées lorsqu'on est 
couché dessus, et troublant le sommeil. — "Lassitude dans les 
bras, le matin, au lit. — Mouvements convulsifs et trembl&nent 
des bras, des mains, et des doigts. — ""Engourdissement des doigts. 

— Douleurs déchirantes dans les doigts. — Soubresauts des ten-. 
dons dans les doigts. — Panaris. -7 **Froid continuel aux mains, 
qui se couvrent d'une sueur froide pendant le travail. — Carpologie. 

Jambes. — Douleur crampoïde dans les jambes, seulement en étant 

assis. ^ Pesanteur, gonflement, tremblement et paralysie des 

jambes. — Tiraillements rhumatismaux dans les cuisses et les 

genoux. — Gonflement inflammatoire du genou, avec douleurs 

1" Pari.— T. I. 83 
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déchirantes et Bupparation.-— «^Gonflement hydropique du genou. 

— ''Tumeur blanche. — Crampes dans les pieds, surtout la nuit. 

— Soubresauts des twidons, aux pieds. — Sueur acre et corrosive 
aux pieds. 



122. — IPECACUANHA. 

IPSC. — Ip9caciutDba. >- EAsmuàjm*-^ Doté* i^Uet : », 0, 30.— J)i»rtf« d'aoiion : 
jusqu'à 5 jours quelquefois. 

AirriDOTXS : Arn. ars. chin. — On Vemploiê comme antidote de : Alom. aru. ars. 
chin. cupr. dnlc fer. laur. op. tabac, tart, 

G9MPARia ATKG : AcoD. alwn. orn. art, ealc. carb-veg. cham, chin. cin. cocc. 
croc. cupr. dros. dolc fer, ign, laur, tM;om. op. p^o«, puis, sabin. suif, tart, 
veratr. — C'est surtout après : Acon. arn, ar». et vératr., que Tipec. convient 
quelquefois, lorsqu'il est d'ailleurs indiqué. Après Tipec, conyiennent quel- 
quefois : Arn. are. oliin. coco. ign. n-Tom. 



CLINIQUE. — Se laissant guider par Yensemble des symptômes, 
on verra les cas où Ton pourra consulter ce médicament contre : — 
Affections principalement des enfants et des personnes blondes (et 
au tempérament sensuel] ; Suites fâcheuses de l'abus du quinquina 
ou de la graisse de porc ; Affections par suite d'un refroidissement, 
d'une indigestion, ou d'une débauche; Crampes et convulsions, 
tétanos et autres affections spasmodiques, surtout chez les enfants 
et les personnes hystériques; Hémorrhagies ; Eruptions miliaîres 
(surtout chez les femmes en couches), et suites fâcheuses de la ré- 
percussion de cette éruption; Suites fâcheuses d'une apoplexie; 
Fièvres gastriques et bilieuses ; Fièvres intermittentes ; Fièvres 
lentes; Migraine; Embarras gastrique, surtout à la suite d'une 
indigestion, ou par l'abus du café ou de la graisse de porc ; Choléra 
asiatique et psoradique; Hématémèse; Mélaena; Affections gastri- 
ques, avec vomissement et diarrhée; Entérite?; Gastrite?; Spasmes 
abdominaux hystériques ; Diarrhée^ surtout chez les enfants ; Affec- 
tions gastriques des femmes enceintes; Fièvre puerpérale; Métror- 
rhagies; Laryngite?; Grippe?; Toux convulsive ou suffocante; Coque- 
luche; Catarrhe suffocant; Asthme de Millar et autres affections 
asthmatiques; Crampes de la poitrine, surtout celles qui proviennent 
de la vapeur de Tarsenic ou du cuivre, etc., etc. 

tt^ Foy. la note, page 47. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. •-« Douleur de meurtrissure dans tous les 
os.— * Fourmillement, comme d'engourdissement, dans les articu- 
lations. ^^Àeàès de malaise, at;ec dégoût de tous les aliments e$ 
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faiblesse excessive et subite. — *Saignement par divers organes. 
•—• ""Sensibilité trop grande au froid et à la chaleur. — *Tétanos, 
''accès de spasmes et convulsions de différentes natures, '^quelque- 
fois avec renversement de la tête **et distorsion des traits, ou avec 
perte de connaissance, face pâle et bouffie; yeux à demi fermés, 
mouvements convulsifs des muscles de la face, des lèvres, des 
paupières et des membres, ou bien encore avec cris, envie de vomir 
et râle muqueux dans la poitrine. — Amaigrissement excessif. 

Peau. — ''Éruptions miliaires. — Prurit violent à la peau (des cuisses 
et des bras). — Pendant les nausées, on est forcé de se gratter, 
jusqu'à ce que Ton vomisse. 

Sommeil. -~ Sommeil, avec yeux à demi ouverts.— Samf»ei7 agité 
avec gémissements. — Pendant le sommeil, tressaillement des 
membres. — Rêves effrayants, avec sursauts fréquents et effroi 
pendant le sommeil. 

Fièvre. — Horripilation, avec froid des membres et du visage. — 
Froid, surtout des mains et des pieds avec sueur froide et abon* 
dante de ces parties. -^Aggravation des frissons par la chaleur 
extérieure. — Avant les frissons, malaise, pandiculation et lassi- 
tude, avec sueur froide au front, ou froid ou frisson aux oreilles. 
— Chaleur subite dans l'appartement, avec sueur et vertiges. -^ 
""Soif seulement pendant les frissons ou le froid. — ^'Fièvre se ma- 
nifestant par beaucoup de frissons, avec peu de chaleur, ou par 
beaucoup de chaleur, avec peu de frissons; ou avec nausées, 
vomissement et autres symptômes gastriques, langue nette ou 
chargée, et oppression constrictive de la poitrine. — "^Fièvre le 
soir, avec grande inquiétude, chaleur sèche et pénible, paume 
des mains brûlante et sueur nocturne. 

Moral. — Cris et hurlement (des enfants). — Anxiété et crainte de 
la mort. — Maussaderie avec dédain pour toute chose. — Humeur 
méprisante. —Désir d'une foule de choses sans savoir au juste 
lesquelles. — Irritabilité et disposition à se fêLaher.-^ Impatience. 
•— Lenteur de la conception. 

TÈTE. — Vertige en marchant, avec vacillement et chancellement. — - 
Douleur, comme si le crâne était meurtri, dans tous les os de la 
tète, jusqu'à la racine de la langue. — * Accès de maux de tête, 
avec nausées et vomissements. '^Déchirement dans le front, pro- 
voqué ou aggravé par le toucher. — Mal de tête lancinant, avec 
pesanteur de Ut t^to.*— '^Pression douloureuse au front. 

Yeux et Nez. — Yeux rouges et enflammés. — Chassie dans les an- 
gles des yeux.— Tremblement des poupines. -—Pupilles dilatées. 
—Trouble de la vue.— Épis toaws. —Perte de l'odoraU — *Cory2a, 
avec obturation du nez. 

Visage et Dents. — *(kHideiir pâle, terreuse on jaunâtre de la £ftce, 
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qui 68i bouffie, avec yeux cernéâ. — ^Tressaillement convukif 
dans les musdes de la face. — Lèvres couvertes de petits aphthes 
et d'éruptions. — Douleurs d'excoriation aux lèvres. — TressaiUe- 
mefUs convulsifs dam les lèvres, — Rougeur de la peau autour de 
la bouche. — Odonlâlgie par accès, comme si on arrachait la dent. 
BouGHSET Gorge. — Sensibilité douloureuse de toutes les parties de 
la bouche. — Accumulation abondante de salive dans la bouche. 

— Langue chargée d'un enduit blanc ou jaunâtre. — Mal de gorge 
pendant la déglutition , comme par gonflement du pharynx. — 
Déglutition difficile, comme par paralysie de la langue et du gosier. 

Appétit. — Goût fade ou pâteux ou *amer, surtout le matin. — 
Ck)ût douceâtre, comme ai on avait du sang dans la bouche. — 
** Appétence seulement pour les friandises et les choses sucrées. 
— Adipsie. — Goût insipide de la bière. — Le tabac à fumer a un 
goût nauséabond et fait vomir. — * Grande répugnance et dégoût 
four tous les aliments, — ^Pituites de l'estomac. 

Estomac — * Nausées, 'comme provenant de l'estomac, avec accu- 
mulation abondante de salive, prurit violent à la peau et renvois à 
vide. — *Vomiturition, surtout après avoir bu froid ou après avoir 
fumé. — * Vomissement des boissons ou des aliments ingérés, ou 
bien de matières bilieuses, verdâtres, ou acides, ou muqueuses, 
gélatineuses, souvent avec douleur à l'estomac, et parfois immé- 
diatement après le repas. — Vomissement de sang. — Vomisse- 
ment avec siieur, chaleur, haleine fétide et soif. — Vomissement 
avec diarrhée. — Vomissements dès qu'on se baisse. — •Vomisse- 
ment de matières noires comme de la poix. — * Sensation d'un 
malaise excessif à Vestomac et à Vépigastre, — ^Sensation comme 
si Vestomac était vide et flasque, — ^'Gonflement de la région sto- 
macale. — Pincement autour de l'épigastre et dans la région des 
hypochondres. -^ ''Pression à l'estomac, avec vomissements. 

Ventre. — Pincements dans le ventre, aggravés au plus haut point 
par le mouvement et améliorés dans le repos. — ""Douleur d'exco- 
riation dans le ventre. — ''Coliques, avec agitation, jactation et 
cris (chez les enfants). — ""Coliques avec douleurs crampoïdes. — 
Douleurs incisives dans la région ombilicale, avec horripilation. 

— Colique flatulente. 

Selles. — * Selles diarrhéiques, semblables à des matières en fermen- 
tation, — Diarrhées opiniâtres. — *Selles diarrhéiques, verdâtres 
ou jaune citron, d'odeur putride, ou sanguinolentes, bilieuses et 
muqueuses, — *Selles diarrhéiques séreuses. — *Diarrhée avec 

. nausées, coliques (et vomissement). — * Selles dyssentériques, avec 
flocons blancs, et suivies de ténesme. — '^Évacuation de matières 
noires comme de la poix. 

Urines. — • Urines troubles avec sédiment couleur de brique. — Urine 



Digitized by VjOOQ IC 



IPEGACUANHA.-KALI CARBONICUM. 389 

rouge et rare. — *Urine sanguinolente, **avec douleurs dans la 
région de la vessie et à l'ombilic, sensation brûlante dans Turèthre, 
envie de vomir, et douleur dans les reins et au creux de Testomac. 

— Écoulement de pus par Turèthre, avec douleur mordicante. 
Paaties génitales. — Sensation pénible, comme si tout affluait vers 

les parties génitales et vers Tanus. — *Métrorrkag%es, "avec écou- 
lement d'un sang rouge vif et coagulé. — Règles trop hâtives et 
trop fortes. 
Larynx. — '^ roua? surtout la nuit, avec coups douloureux dans la 
tète et Testomac, et avec dégoût, vomiturition et vomissements. 

— *Toux sèche, provoquée par un chatouillement contractif dans 
le larynx et jusqu'à l'extrémité des bronches, surtout en étant 
couché sur le côûô gauche. — *Toux qui ressemble à la coquelu- 
che, avec saignement par le nez et la bouche, et vomissement des 
aliments. — Toux, avec crachement de sang, provoquée par le 
moindre effort. — *Toux spasmodique, sèche, ébranlante, avec 
accès de suffocation, roidissement du corps et visage bleuâtre. 

Poitrine. — *Respiration anxieuse et courte. — * Asthme spasmo^ 
dique, avec contraction dans le larynx, et respiration haletante. 

— Respiration suspirieuse, — Oppression de poitrine et haleine 
courte, comme si on avalait beaucoup de poussière. — "^Perte 
d'haleine au moindre mouvement. — Spasmes de poitrine. — 
Douleur d'excoriation dans la poitrine. -— Battem,ent de cœur. — 

— Taches rouges pruriantes sur la poitrine, avec brûlement après 
avoir gratté. 

TfiONG BT Membres. — * Raideur tétanique et renversement du dos , 
soit en avant, soit en arrière, — Gonflement et suppuration à la 
fossette du cou. — ''Tressaillements convulsifs des jambes et des 
pieds, — Douleur de luxation à l'articulation coxo-fémorale dès 
qu'on s'assied. — Crampes nocturnes dans les muscles de la cuisse. 
— ^Prurit violent aux mollets. — ^Ulcères, avec fond noir, aux jambes. 



125.— HALI CARBONICUM. 

KAL. — Sous-caibonate de pouisse. — Hahnehànn. — Doit tMitée ; 30. — Durée 
d^action : jasqu'à 50 jours dans quelques cas de maladies chroniques. 

Antidotes : Camph. coff. nitr-spir. 

Comparer avec : Amm. amm-m. ars. boY. bry. cale, camph. carb-veg. cham. 
chin. cotr. graph. laur, mago. natr-m. nitr^ac, u-vom. phoi, puU, rhua. sil. 
Bulf. — C'est surtout après : Lyc, natr-m. et nitr-ac. , que le kali se montre 
parfois efficace, s'il est d'ailleurs indiqué. — Après le kali convienneut parfois : 
Carb-veg. photph. et beaucoup d^autres. 



CLINIQUE. — Se laissant guider par Vensemble des symptômes , 
on verra les cas où l'on pourra consulter ce médicament contre : — 
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Affections hydropiques; Anasarque; Affections rhumatismales et 
arthritiques; Paralysies; Engorgement des glandes; Accès d'éva- 
nouissement et de fiBiiblesse hystérique ; Faiblesse par suite de perles 
débilitantes; Fièvres lentes?; Migraine; Teigne; Loupes à la tète?; 
Ophthalmies; Amblyopie amaurotique; Parotite; Dureté de Touïe; 
Otite etotorrhée; Prosopalgie; Dyspepsie, même avec vomissement 
des aliments; Gastralgie; Douleurs hépatiques (hépatite chroni- 
que?); PfUhisie hépatique ; CoViques spasmodiques; Ascite ; Aménor- 
rhée et dysménie des jeunes filles (après natr. mur.); Pleurésie, phthi- 
sie tuberoukusef Hydrothorax ; Hémoptysie ; Asthme spasmodiqae ; 
Maux de reins par suite d'une chute; Bodromes et suites d'avorte- 
ments; etc., etc. 
C^;^ ^oy. la noté, page 47. 



SYMPTOMESGËNÉRAUX. -—Sensibilité douloureuse des membres, 
quelque position qu'on leur fasse prendre. — Douleurs pressives 
dans les articulations. — "^Contraction spasmodique de quelques 
parties. — *Douleurs traetives et déchirantes dans les membres, 
surtout pendant le repos, avec gonflement des parties affectées. 

— Douleurs kmoinafUes dans les articulations, les muscles et les 
organes internes. — Gonflement et dureté des glandes. — ^Souf- 
fronces hydropiques des organes internes , ou de toute la peau du 
corps. <*-~ Los douleurs se manifestent souvent vers 2 heures du 
matin , et sont plus fortes alors que le jour, pendant le mouve- 
ment* -^Aussitôt après les douleurs, frissons. — Le séjour au 
grand air aggrave beaucoup de souffrances (surtout les symptômes 
fébriles), tandis que quelques autres s'y trouvent soulagées. ^ 
Accès de spasmes et tressaillements eonvuilsifs des membres et 
des muscles. — Attaques d'épilepsie, par accès nocturnes. ^— Fa- 
cilité à se donner des tours de reins. ^^ Disposition des membres à 
s* engourdir, lorsqu'on est couché dessus. — Paralysies. — Sen- 
sation générale de vacuité dans tout le corps, comme s'il était 
creux. — Pesanteur et paresse. — Faiblesse comme si on allait 
perdre connaissance , et tremblement surtout après une prome- 
nade. •— Accès de faiblesse , avec nausées , sensation de chaleur 
et de lassitude au creux de l'estomac, vertiges et étourdissement. 
— Forte ébullition du sang, avec battement dans toutes les artères. 

— Horreur excessive du grand air et des courants d'air. — *€hrande 
disposition à se refroidir, surtout après un exercice échauffant. 

Peau. — Sensibilité douloureuse de la peau , comme si elle était 
ulcérée. — Peau sèche, avec impossibilité de transpirer. — Se»- i 
laiton de btiUure, ou prurit briUani et lancinant à la peau. — , 
*Taùhes pruriantes, briUantes ^ jaunes ou rouges Sur le corps, 
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quelquefois avec Bnintement après g*ètre gratté.— *Miliaire urti- 
caire. — Vésicules rongeantes. — Engelures d'un bleu rougeâtre. 
—* Verrues. — Dartres.— Saignement des ulcères, surtout la nuit. 
Sommeil. — *Forte envie de dormir le jour et le soir de bonne 
heure, — Demi-sommeil, la nuit. — On s'endort tard. — * Pendant 
le sommeil, tressaillement, pleurs, paroles et sursauts avec effroi. 

— "^Sommeil agité, avec rêves fréquents , anxieux et effrayants. 

— Rêves de brigands, de morts, de dangers, de serpents, de ma- 
ladies, de spectres, de diables, etc. — La nuit, accès d'angoisse^ 
souffrances gastriques, douleur à F estomac et à la région précor- 
diale, coliques, flatuosités, diarrhée, érections et pollutions fré- 
quentes, souffrances asthmatiques, cauchemar et crampes dans 
les mollets. 

FiÈYRB. — Frisson, le soir, avec soif, souvent accompagné de maux 
de dents. —Frisson immédiatement après les douleurs. — Hor- 
ripilation fréquente, le jour, — Chaleur le matin, au lit, avec dou- 
leurs aux reins et dans la poitrine. — « Manqué de transpiration 
et impossibilité de transpirer; ou bien forte disposition à transpi- 
rer pendant un travail intellectuel , ou pendant la marche. — 
Sueurs nocturnes. 

Moral. — Tristesse avec pleurs. -^ Appréhension anxieuse et in- 
quiétude, surtout sur sa santé, avec craints de ne pas guérir. — • 
Irrésolution, timidité et caractère peureux. — Peur le soir, au lit. 

— Humeur acariâtre , mécontentement et impatience. — Humeur 
changeante : tantôt douceur et tranquillité, tantôt emportement 
et colère. *— ^Disposition à s'effrayer. -^ *Humeur irascible et co- 
lère. — '*'Perte de la mémoire. — On se trompe de mots et de syl- 
labes. — Perte subite de connaissance. 

TÉTB. — *Embarras et hébétude à la tète. — Vertiges le matin , le 
soir et après le repas, ainsi qu'en tournant promptement la tète 
ou le corps. — Vertige avec chancellement. — ^ ^Vertige qui sem- 
ble provenir de Testomac. — '^Ifol de tête par le mouvement de 
la voiture, en étemuant, en toussant, ou le matin» — *M€U de 
tête semi-latéral, oveo nausées et vomissements, aggravé jusqu'à 
devenir insupportable au mouvement le plus léger. — Mal de tète 
violent à travers les yeMz, ^^*Maux de tête pressifs à l'occiput, 
surtout pendant la promenade, avec irritabilité , ou bien dans le 
front avec photophobie» -^ Douleurs déchirantes et tractives dans 
la tète. — Maux de dents lancinants, principalement dans les 
tempes. -^"^ Congestion à la tête, avec battement et bourdonne- 
ment. -^ Tremblement dans la tête, et sensation comme si elle 
contenait quelque chose de mobile. — Les maux de tête sont 
soulagés en appuyant le front. -^ Sensation, comme d'un coup 
dans la tête, qui la fait pencher de côté, avec étourdissement. — 
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'^Porte disposition à se refroidir la tète. — Tumeurs douloureuses 
et purulentes au cuir chevelu. — «'Éruption croûteuse au cuir 
chevelu. — *Ghute et sécheresse des cheveux, — ''Le matin, sueur 
au front. — Grande tache jaunâtre et furfuracée au front. 
Yeux. — Douleur pressive et déchirante dans les yeux. — Sensation 
mordicante, cuisson, sensation de brûlure et élancements dans les 
yeux. — Rougeur et inflammation des yeux , avec douleurs en 
lisant à la lumière des bougies. — *Gonflemenl des yeux et des 
paupières, avec difficulté de les ouvrir. — Excoriation et suppu- 
ration aux angles des yeux. — *AggkUination des paupières _, le 
matin surtout. — ^Larmoiement. — Yeux ternes , abattus. — 
Propension à la fixité du regard. — * Taches voltigeantes devant la 
vue, en lisant et en regardant en plein air. — Couleurs d'arc-en- 
ciel, taches et étincelles devant la vue. — Clarté vive et doulou- 
reuse dans les yeux, lorsqu'ils sont fermés, s'étendant profondé- 
ment dans le cerveau, le soir, après s'être couché.— Photophobie. 

— *Ébl<Miss&ment des yeux par la lumière. 

Oreilles. — Élancements dans les oreilles, quelquefois du dedans 
au dehors. — Gonflement inflammatoire des oreilles, avec écou- 
lement de pus ou de cérumen liquide. — Ulcère dans les oreilles. 
Excoriation et suppuration derrière les oreilles. — ^Inflammation 
et gonflement des parotides. — Acuité excessive de Touïe, le soir 
en se couchant. — *Ou%e faible et confuse. — Chant, tintement et 
bourdonnement dans les oreilles. 

Nez. — Gonflement du nez, avec rougeur et douleur brûlante. — 
Nez rouge , couvert de boutons. — * Ulcération de l'intérieur du 
nez. — Epistaxis, le matin. — * Odorat émoussé. — *Coryza et 
obturation du nez, quelquefois avec sécrétion de mucosités vert 
jaunâtre, et manque continuel d'air. — Coryza fluent , avec sé- 
crétion de mucosités sanguinolentes. — Sécrétion de mucosités 
purulentes par le nez. — Sécheresse du nez. 

Visage. — * Couleur de la face, jaune "ou pâle et maladive, avec 
yeux abattus et cernés. — Forte rougeur de la face , alternant 
avec pâleur. — "^Douleur tractive à la face. — Déchirement dans 
les os de la face. — * Chaleur fugace à la face. — * Bouffissure à la 
face. — Éruption de boutons à la face, avec gonflement et rougeur 
des joues. — "^^Gonflement entre les sourcils. — «"Boutons dans 
les sourcils. — ^Verrues à la face. — Éphélides. — Lèvres 
épaisses et ulcérées. — Lèvres crevassées et qui s'exfolient. — 
Sensation crampoïde dans les lèvres. — Crampes de la mâchoire. 

— Gonflement de la mâchoire inférieure et des glandes sous- 
maxillaires. 

Dents. — *Odontalgie seulement en mangeant, ou le matin, en 
se réveillant, ou bien provoquée par les choses froides (l'eau). 
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-^ Odontalgie avec endoloris^ement des os de la face, et douleurs 
tractives, tredsaîHantes, ou déchirantes , surtout le soir au lit. — 
*Maux de dents lancinants, 'avec gonflement de la joue. — Fouil- 
lement, térébration, picotement et rongement dans les dents. — 
Gonflement inflammatoire et ulcération des gencives. 

BoucHB. — Exhalaison fétide par la bouche. — Sensation de séche- 
resse daos la bouche, avec accumulation abondante de sahve. — 
Excoriation et vésicules dans Tintérieur de la bouche et sur la 
langue. — Gonflement de la langue. 

GoRGB. — Mal de gorge avec douleur lancinante, en avalant. — 
Déglutition empêchée, comme par inertie des muscles du gosier. 

— * Accumulation de mucosités abondantes au palais et dans la 
gorge. — *Rendclement de mucosités. 

Appétit. — *Goût amer où acide. — ^Mauvais goût dans la bouche, 
comme par dérangement de Testomac. — Goût putride, douceâtre, 
ou comme si l'on avait du sang dans la bouche. — Boulimie. — 
"^ Forte appétence pour le sucre ou les acides. — Horreur du pain 
noir; il pèse sur Testomac. — ^ Le lait ne convient pas. — Après le 
repas, envie de dormir, pâleur du visage, frisson, mal de tête, 
mauvaise humeur, nausées, renvois aigres et pyrosis, coliques, 
ballonnement du ventre et flatuosités. — Après avoir pris des ali- 
ments chauds (de la pâtisserie ou de la soupe), pincements et in- 
quiétude dans le ventre. 

Estomac. — Renvois fréquents. — "^Renvois et régurgitations aigres, 

— Pyrosis. — Nausées, jusqu'à faire perdre connaissance , quel- 
quefois pendant le repas. — *Nausées anooieuses avec envie de 
vomir, 'surtout après le repas, ou après une émotion morale. — 
Vomiturition le soir. — Vomissement des aliments et de matières 
acides, avec prostration des forces comme si Ton allait tomber en 
défaillance. — Vomissement nocturne des aliments. — *Plénitude 
d'estomac, surtout après le repas. — Pression à Tépigastre. — 
«Tension au-dessus de Testomac. — Crampes d'estomac, contrac- 
tives, renouvelées par tous les aliments et toutes les boissons, ou 
bien la nuit avec vomissement. — '^Pincement, 'fouillement et 
élancement à Vestomac, — Lancinations à Vépigastre et dans 
les hypochondres, qui suspendent la respiration. — Pulsations à 
répigastre. 

Vbntre. — ''Douleur au foie en se baissant , comme s'il était foulé. 

— Douleur brûlante , pression et élancements dans le foie. — 
Pression et élancements dans la région des reins* — Maux de ventre 
avec renvois fréquents. — * Pression dans le bas-ventre, ""surtout 
en se baissant. — Fort baUonnement du ventre, surtout après 
le repas. — ""Inquiétudes et *pesanteur dans le ventre, — Spasmes 
abdominaux, contractifs et spasmodiques.— (i^^t^s ressemblant 
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wmiû^lt^i de r enfantement, 'quelquefois aveomaux de reins. 
-^ ÉlgncemenU dans tout le ventre, -^ «"Inertie et '^froid daiia le 
ventre. — "Gonflement hydropique du ventre, ^- Traction et élan- 
cemenits dans les aines, ^ "Production abondante et *incarcéra- 
tion de flatuosités. -*< **Émission de flatuosiUs nulles ou *imfno' 
dérée, quelquefois précédée de douleur pressive dans le rectum. 

Sbllbs. — *Constipations quelquefois tous les deux jours. — Res- 
serrement du ventre et ^évacuation difficile ù*eaocrément» d*wi 
moule trop volumineux, — *lnaetivité du rectum, — Envie inu- 
tile d'aller à la selle et celle insuffisante. -^ Diarrhées, le plus 
souvent le soir et la nuit avec tranchées et grand accablement 
physique. — Écoulement de mucosités ou de sang pendant les 
selles.^Sortie de ténia et de lombrics. — Avant la selle, anxiété. 
*Prurit à Vanus, — * Douleurs déchirantes, lancinantes, incisives 
et brûlantes à Tanus (et au rectum) , surtout après les selles. — 
*Bou^Qns hémorrhcfidmw de l'anus, douloureux, saignants et avec 
douleur lancinante. — Excoriation et éruption pustuleuse à l'anus. 

Ubinss. — *Envie fréquente d'uriner et émission peu abondante é^une 
urine enflammée. — "^Émission fréquente d'urine, jour et nuit.— 
Douleurs incisives dans la vessie , de droite à gaudie. — Sensa- 
tion brûlante dans Vurèthre, surtout en urinant. 

Parties vibiles. — Tension , déchirement et tiraillement dans le 
gland et la verge. — Prurit et douleur de meurtrissure au scro- 
tum. — '^Gonflement chaux des testicules *et du cordon sperma- 
Xiq'ae,*^* Exaltation excessive ou absence de Vappétii vénérien,-^ 

— ''Répugnance pour le coït. — *Défaut d'érections ou érections 
par trop fréquentes et douloureuses. — '^Absence de pollutions ou 
pollutions immodérées, — * Après le cdtt et les pollutions, faiblesse 
du corps, <>mai8 surtout des yeux. 

Règub. -^ Répugnance pour le coït chez la femme. — Pendant le 
coït, pincement et douleur d'excoriation dans le vagin. — Sensa- 
tion continuelle, comme si tout se portait vers les parties génitales. 

— Douleur brûlante et élancements dans la vulve. — **Ërosion , 
'^prurit et rongement aux parties génitales et à l'intérieur des 
parties. •— *Rèales trop hdtives ou trop faibles, — ^Suppression 
des règles, — Écoulement de sang chez les femmes enceintes. ^ 
*Sang menstruel , corrosif. — *Pendant les règles, éruption pru- 
riante et excoriation entre les cuisses. — Symptômes gastriques 
et sommeil agité et anxieux , pendant les règles. — *Leucorrhée, 
"quelquefois avec maux de reins violents et douleurs conune 
celles de l'enfantement. *— Leucorrhée jaunâtre , avec prurit et 
sensation de brûlure à la vulve. 

Lartnx. — ^Enrouement et raucité dans la gorge, avec étemument 
violent. -- Aphonie* — Engouement facile. -** Sensation comme 
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s'il y avait une cheville dans le larynx. — Toux en remuant les 
bras (en jouant du violon). — Touoo provoquée par un chatouille- 
ment, — Touxièche, surtout la nuit et le soir; le matin, avec ex- 
pectoration,— Toux crampoïde, avec vomiturition et vomisse- 
ment, surtout le matin. — En toussant, élancements dans la 
gorge ou la poitrine. — Expectoration difficile par la toux. — 
Expectoration purulente par la toux, — Coqueluche. 

Poitrine. — *Respiration difficile. — Haleine courte , le matin. — 
*Respiration gênée "en marchant vite ou le matin, — *» Asthme 
spasmodique. — Oppression anxieuse de la poitrine. — Suspen- 
sion de la respiration , la nuit. — ^'Sifflement dans la poitrine. — 
""Oppression de poitrine, comme par hydrothorax^-^ Douleur dans 
la poitrine, en parlant. — *Crampe de poitrine , ^^quelquefois en 
toussant. — Sensation dans la poitrine, comme si le cœur se con- 
tractait. — Pression , douleur brûlante et élancements à la poi- 
trine, quelquefois en respirant. — Douleurs incisives dans la poi- 
trine. — Battements de cœur (quelquefois avec angoisse), surtout 
le matin, en se réveillant, avec ébullition de sang. 

Tronc. — *Maux de reins, ^'même après une chute. — Douleur de 
meurtrissure dans le dos, pendant le repos. ' — *Doulewr tractive 
dans le dos, qui souvent provient des reins. — *Roideur entre les 
omoplates. — *Roideur de la nuque. — ''Faiblesse des muscles du 
cou. — ""Goitre, — Gonflement dur des glandes aonUaires et de 
cdles du cou, --^ Sueur sous les aisselles. 

Bbas. — Gonflement de l'épaule , avec douleurs. — * Pression sur 
l'épaule. — Tension, déchirement, tiraillement dans les muscles 
et les articulations des épaules, des bras, des mains et des doigts. 
•^ Froid) enroidissement ei* engourdissement des bras, 'surtout 
au froid , ou après un exercice violent. — * Manque d'énergie 
dans les bras "et les mains , «surtout le matin, au lit. — Tressail- 
lements fréquents dans les bras. — *Roideur de l'articulation du 
coude. — » "> Douleur paralytique dans le poignet. — Élancements 
dans le poignet et les doigts, pendant le mouvement. — 'trem- 
blement des mains en écrivant. ^- Mains froides. — Peau des 
mains râpeuse et gercée. — Torpeur et engourdissement du bout 
des doigts. — Douleur brûlante dans le bout des doigts. — Vési- 
cules rongeantes aux doigts. --^Tressaillements dans les doigts en 
cousant. 

lAUBEa,'—* Tiraillements aigus, surtout la nuit, dans les articulations 
' et les os des hanches , des jambes , des pieds et ^des orteils. — 
^Tiraillements pressifs et déchirements dans les jambes. ---Très- 
saillement des muscles dans les fesses et les cuisses. — *Douleur 
brûlante et élancements dans les jambes et lès pieds. -^ Inquié- 
tudes dans les jambes > le soir. — Torpeur et engourdissement 
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des jambes. — ''Horripilation fourmillante sur le tibia. — "* Gon- 
flement des jambes et *des pieds. — *Roideur de Tarticulation du 
pied. — Élancements dans les articulations du pied. — * Froid 
aux pieds, même le soir, au lit. — Engourdissement des pieds, 
après le repas. — * Sueur ° fétide des pieds, — Douleur brûlante 
et * élancements dans la partie charnue du gros orteil. — * Ciors 
aux pieds, douloureux au toucher. 



124. — KALI CHLORICUM. 

KAL-CH. — Chlorure de potasse. — Archives de Stapf. — Doses usitées : i, 5, 30? 

— D}irée iPacHon : plusieurs semaines, dans des affections chroniques. 
Antii>otes : Bell .' puis ? 
Comparer avec : Amm. arn. belL cale. coco. kal. natr-m. nitr. 



CLINIQUE. — Se laissant guider par Y ensemble des symptômes, 
on verra les cas où Ton pourra consulter ce médicament contre : — 
Affections scorbutiques; Obstructions dans les viscères abdominaux 
et souffrances hémorrhoïdales?; Prosopalgies ; ^éhncoWel ; Souf- 
frances asthmatiques?, etc., etc. 

8:^ Vùir la note, page < 7. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX. —Tiraillement et douleurs déchirantes 
dans les membres. — Tressaillements fréquents au corps et sur- 
tout à la tète. — Grande faiblesse et lassitude. — Prurit par tout 
le corps, surtout le soir au lit. — Éruptions miliaires. — Boutons 
pruriteux. — Forte disposition frileuse, frissons continuels et hor- 
ripilation , parfois avec enroidissement des mains. — Froid con- 
tinuel aux pieds. — Pouk fréquent et accéléré. — Sommeil agité, 
parfois avec ronflement bruyant , forte gêne de la respiration et 
coucher sur le dos. — Rêves lourds, anxieux ou pénibles. — Rêves 
de prédiction de la mort ou d'une mort par suite d'une fièvre ty- 
phoïde; rêves lascifs, avec pollutions. — Mauvaise humeur et 
anxiété , avec tension à la région .précordiale , améliorée après 
avoir saigné par le nez.-^Humeur triste, apathique, avec dégoût 
de la vie et frissonnement , surtout le soir, 

TÊTE, Nez. — Tête entreprise et embarrassée. — - Vertige avec con- 
gestion de sang à la tête, après des exercices forcés. — La bière 
et le vin enivrent facilement; un seul verre suffit pour faire per- 
dre la raison. — Maux de tête continus, surtout le soir. — Mal à 
la tête, avec vertiges. — Douleurs dans les tempes ou à Tocciput, 
se propageant parfois jusqu'aux mâchoires. — Tension dans le 
front, suivie parfois de coryza et d'éternument. — Congestion de 
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sang aux yeux. — Pression , élancements et crampes dans les 
yeux. — Flammes et étincelles devant les yeux , en toussant et 
en étemuant. — Coryza violent, avec étemummt fréquent, et 
sécrétion abondante de inucosités. — Saignement de nez, même 
la nuit. 

Face , Dents. '—*Douleurs tractives, crampaides, tensives, pressives 
et tiraillantes dans les muscles et les os de la /ace.-^ÉIancements 
dans la face. — Chaleur passagère au visage. — Éruption de bou- 
tons à la face, au front et entre la lèvre et le menton. — Gonfle- 
ment des lèvres, — Agacement des dents. — Mal aux dents de la 
mâchoire supérieure. — Saignement des gencives. — Gencives 
d'un rouge pâle. 

Bouche, Estomac — Sensation de froid à la langue et dans la gorge. 

— Langue chargée dtun enduit blanc. — Sécrétion abondante de 
salive et de mucosités dans la bouche. ^- Salive acidulée. — Sé- 
cheresse, grattement et âpreté dans la gorge. — Déglutition dif- 
ficile. — Goût de la bouche acide , amer, salé , ou empyreuma- 
tique. — Accès de boulimie, soulagés parfois en buvant de l'eau 
froide. — Renvois d'air fréquents. — Renvois aigres. — Pression 
dans Veslomac et la région précordiale, parfois avec besoin de 
faire des renvois ou avec humeur apathique et frissonnement. — 
Sensation de chaleur ou de froid dans l'estomac. — Douleurs in- 
cisives dans la région stomacale. 

Ventre, Parties génitales.^— Mouvements fréquents dans le ven- 
tre, avec disposition à la diarrhée. — Flatuosités abondantes. — 
Selles tardives, dures et sèches. — Selles liquides, diarrhéiques , 
parfois muqueuses. — Diarrhées douloureuses. — Envie fré- 
quente d'uriner. — Urines troubles. — Érections fréquentes, vio- 
lentes. — Pollutions fréquentes , avec rêves lascifs. -- Prurit au 
scrotum et dans l'urèthre. 

Poitrine, Membres. — Enrouement. — Toux violente, parfois avec 
coryza. —Toux, comme provoquée par la vapeur du soufre, avec 
sécheresse dans la gorge et dans la poitrine. — Oppression de poi- 
trine, avec sensation de constriction. — Congestion de sang à la 
poitrine. — Battement violent de cœur, parfois avec oppression 
de poitrine et froid aux pieds , ou avec sensation de froid dans 
la région du cœur. — Douleurs tractives et déchirements dans 
les avant-bras et les poignets. — Froid extraordinaire au bras. 

— Envies enflammées aux ongles.-^ Phlyclènes et boutons pru- 
riteux au dos des mains. — Douleurs lancinantes , violentes , au 
genou. 



rParl,— T. K 34 
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121$.— KALI HYDRIODICUH. 

KAL-H. — Uidriodate de potasse. — Uartlaub et Trmks. — Médicament encore 
très-peu connu. 



SYMPTOMES GÉNÉRAUX.— Douleurs déchirantes dans les mem- 
bres. — La plupart dee symptômes se manifestent pendant le re- 
pos et se dissipent par le mouvement. •— Bâillements très-fré- 
quents. — Insomnie, — Nuits agitées, avec réveil en sursaut et 
eiiroi. — Prédominance de ffX)id ou frissons, avec soif. — Inquié- 
tude le soir, avec envie de pleurer, comme si Ton s'attendait à 
quelque malheur. — Disposition à s'efiGrayer. — Irascibilité, em- 
portements et humeur querelleuse. 

TÉTB, Nbz. — Pesanteur de la tète, avec humeur chagrine ; on ne 
sait où reposer la tète. — Violents maux de tète , compressifs ou 
expansifs, avec sensation de froid à la partie douloureuse, qui est 
chaude cependant. — Creusement ou battement d'un seul côté 
du front. — Douleur d'ulcération au cuir chevelu, en grattant. — 
Douleur brûlante dans les yeux , avec photophobie. — Vue indis- 
tincte. — Otalgie avec douleurs lancinantes, déchirement et 
grande sensibilité de l'oreille. — Douleurs déchirantes dans le 
visage, avec gonflement de la joue. — Pâleur du visage. — r Dar- 
tres sèches, pruhantes sur la joue. — Grande sensibilité des na- 
rines. — Déchirement et douleur brûlante dans les narines. — 
Épistaxis. — Obturation du nez, avec écoulement de sérosités 
corrosives et brûlantes. 

Face, Appétit. — Lèvres sèches, gercées et enduites, le matin, de 
mucosités visqueuses. — Douleur d'ulcération dans les dents , la 
nuit. — Odontalgie aggravée par le contact de quelque chose de 
froid, soulagée par les choses chaudes. — Gencives gonflées, avec 
douleur d'ulcération lancinante. — Vésicules brûlantes et doulou- 
reuses sur la langue. — Salive sanguinolente, avec bouche mau- 
vaise. — Exhalaison par la bouche d'une odeur fétide , comme 
celle de l'oignon. — Mai de gorge lancinant pendant la déglutition, 
tantôt avec pression, tantôt avec douleur d'ulcération. — Amer- 
tume , ou amertume douceâtre dans la bouche. — Goût rance , 
après tout aliment et toute boisson. — Insipiaité des aliments. — 
Disposition continuelle à rendre de l'eau par la bouche , comme 
des pituites, avec répugnance pour tous les aliments. 

Estomac et Ventre. — Sensation de vacuité et de fadeur dans l'es- 
tomac; qui ne s'apaise pas par les aliments. — Gloussement, 
sorte de cris et burooryguies aans l'estomac. — Pression brûlante 
a l'estomac, qui ne se laisse pas soulager par des renvois. — 
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Douleurs abdeminalea, brûlantes, incistvea, dana la ré^on (miÀ^ 
licale, avec seftsation de fadeur dans Festomac et reuvoîa, en 
rentrant de la promenade au grand air. -* BaUonnement doulou- 
reux du ventre, t- Borborygmea dans le ventre > eomne par 
quelque chose de vivant. — Pression, et sensation comme si tout 
se portait vers les aines, ou serrement comme par une griffe à 
ces parties, comme si quelque chose allait sortir par le vagin. — - 
Traction dans la région lombaire , comme s'il y avait dedans 
quelque chose de vivant. 

Selles, Règles. «—Selles dures, tenaces, difOlciles à évacuer. — 
Diarrhée avec maux de reins, conome s'ils étaient brisés, ou 
comme si les règles allaient paraître. — Envie pressante d'uriner, 
avec émission abondante jour et nuit. — Règles plus abondantes. 
— Leucorrhée acre , qui excorie la peau. 

Larynx et Membres. — Toux sèche, provoquée par une irritation 
continuelle dans la trachée-artère , avec raucité. — ^ Tenâon et 
sensation de gonflement dans les épaules, pendant le mouvement 
et le repos. — Contraction des doigts. — Douleur dans left han- 
ches qui force à boiter, avec éiancementa à chaque pas. 



1 26. — KREOSOTUM. 

KRE. — Kréosoie. -.Wailx. — Poaei usitées : 6» 50. ^Durie étstction ; 4 à s jobm. 
Antidotes : N-Tom. iod. ? Cham. 

Comparer avec : Ars. cham. chin. bep. iod. merc. mur-ac. nltr-ac. n-vom. petr. 
phos-ac. puis. sil. soif, 

CLINIQUE. — Se laissant guider par Vensemhle des spnptâmes, 
on verra les cas où l'on pourra conserver ce médicament contre : — 
Affections rhumatismales et arthritiques, même avec gonflement?; 
Affections scrofuleuses ; Hémorrhagies ; Éruptions galeuses?; Sup- 
purations?; Ulcères gangreneux, carcinomateux, putrides, etc.?; 
Blessures?; Excoriations?; Écorchure des malades alités?; Dartres 
farineuses et pustuleuses; Teigne?; Plique polonaise??; Bléphar- 
ophthalmie; Ophthaknies; Couperose; Dartres faciales; Odon- 
talgies ; Affections scorbutiques des gencives? ; Hémorrhagies nasales 
et buccales?; Angines, avec ulcération??; Angines syphilitiques??; 
Mal de mer; Dyspepsie?; Gastralgie?; Dyssenteries?; Pissement au 
Ut, par suite d'un sommeil trop profond; Nausées des femmes en- 
ceintes; Souffrances à la suite d'un cancer à la matrice; Métrorrha- 
gies; Dysménorrhée; Leucorrhées; Disposition à Ta vortement; Ca- 
tarrhes chroniques, principalement chez les personnes âgées; 
Grippe; Souffrances phthisiques?; Hémoptysie?; Phthisie laryn- 
gée?; Maladies de cœur? ; Maux de reins; Coxalgie, etc. , etc. 

îpi^ Voy. la note, page 47. 
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SYIIPTOMËS GÉNÉRAUX. — Dùukur d'excoriation et d'ukéra- 
iion; sensation paralytique douloureuse; douleurs tiraillantes et 
lancinantes. — Douleurs pinçantes et '^élancements, surtout dans 
les articulations. — Las»tude, lourdeur et *cwrhature dans 
tous les membres ; surtout aux jambes. — Secousses dans les 
membres, surtout la nuit en dormant. — *Douleurs nocturnes. 

— Accès d'évanouissement , le matin au réveil. — Disposition à 
la défaillance dans une chambre chaude, avec chaleur du visage 
et haleine courte. — Accès de torpeur, avec pâleur et froid dans 
plusieurs parties, qui semblent alors comme mortes. — Douleurs 
de meurtrissure ou de con/uston.— Surexcitation de tout le corps. 

— ^'Inquiétude par tout le corps , surtout pendant le repos. — 
Les douleurs paraissent plus fortes pendant le repos. 

Peau. — Prurit violent par tout le corps, surtout vers le soir et avec 
sensation brûlante aux bras et aux jambes , après s'être gratté. — 
Prurit brûlant, nocturne , et chaleur par tout le corps. — Érup- 
tions urticaires. — Éruptions de tubérosités semblables aux pi- 
qûres de punaises, avec prurit violent surtout le soir. — ""Dartres 
farineuses et pustuleuses, sèches ou humides, mais avec prurit 
violent à presque toutes les parties du corps. 

Sommeil. — *Forte envie de dormir, avec bâillements fréquents, 
'parfois avec goût putride dans la bouche et manque d'appétit. 

— Accès de bâillement, avec frissons, larmoiement, douleurs 
pressives au front, ou lassitude. — * Besoin continuel de dormir. 

— Difficulté de s'endormir, par suite d'inquiétudes dans tout le 
corps, ou d'une sensation de fatigue, avec douleurs dans tous les 
membres. — * Sommeil agité, "avec jactation. — Réveil fréquent 
la nuit. — Sommeil non réparateur, avec sensation paralytique 
dans tous les membres, au réveil. — La nuit, maux de reins, 
frissons intérieurs, pulsations à la tète, inquiétudes dans tout le 
corps, douleurs pressives et brûlantes dans les yeux, agglutina- 
tion des paupières , etc. — En dormant sursaut avec effroi. — 

* Rêves fréquents, 'anxieux, rêves de neige, de chute, de pour- 
suites, d'empoisonnement, d'amaigrissement, de feu, d'érections 
et d'envie d'uriner et de linge sale et dégoûtant. 

Fièvre. — Sensation fébrile par tout le corps, avec bon appétit. — 

* Prédominance de froid, "frissonnement facile et frissons fré- 
quents parfois avec chaleur au visage, rougeur des joues, froid 
aux pieds, sensation de pesanteur dans les bras et fort mauvaise 
humeur; ou avec épislaxis , ou maux de reins, mal à la tète et aux 
yeux, toux douloureuse, etc. — Soif avec les frissons. — Cha- 
leur fébrile; avec rougeur des joues; puis sueur suivie de maux 
de reins. — Pulsation par tout le corps , surtout pendant le re- 
posr — Pouls petit et supprimé. 
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Moral. — Inquiétude en étant assis ; avec frissonnement et besoin 
fréquent de respirer profondément, ce qui cependant est impos- 
sible. — Forte disposition aux pleurs, parfois avec morosité ou 
avec humeur mélancolique. — Surexcitation conlinueiie , avec 
entêtement et disposition à se fâcher. — *Mauvaise humeur. — 
Abattement moral et désespoir de la guérison vers le soir. — Mé- 
lancolie douce, avec désir de la mort. — Perte facile des idées. — 
^Faiblesse de la mémoire, — Absence d'esprit fréquente et stupidité. 

TÊTE. — Vertige à tomber, parfois le matin au grand air. — Maux 
de tète comme après Tivresse. — Maux de lête à la suite d'émo- 
tions morales. — Maux de tête avec envie de dormir, et traction 
des paupières , ou rougeur du visage j lassitude (surtout dans les 
jambes) , goût amer, mauvaise humeur et disposition aux pleurs. 
Sensation de tension, de lourdeur et de plénitude dans la tête, 
parfois comme si tout allait sortir par le front, surtout en se 
baissant. — Sensation de pesanteur dans Focciput , comme si la 
tête allait tomber en arrière. — Pression et compression doulou- 
reuses , surtout au vertex , aux tempes et au front. — ^Dou- 
leurs pulsatives et battements dam la tête, et surtout au front. — 
Douleurs tractives , tiraillements aigus et élancements dans la 
tête, parfois jusqu'aux mâchoires et aux dents. — Les maux de 
tête commencent parfois le matin en s*éveillant. — Élancements 
au côté de la tête, avec perte des idées. — ""Bourdonnement 
dans la tête. — Endolorissement du cuir chevelu au toucher. — 
*Chute des cheveux. — Boutons miliaires sur le front. — «Bou- 
tons sur le front, comme chez les ivrognes. 

Yeux. — Yeux rouges et humides , comme après avoir pleuré. — 
Yeux ternes, abattus. — *Pruritaux yeux, avec cuisson après les 
avoir frottés , rougeur inflammatoire de la sclérotique et pression 
comme par du sable. — *Chaleur et sensation brûlante conti- 
nuelles dans les yeux , et larmoiement fréquent, même le matin 
au réveil, et surtout en regardant le jour. — Ophthalmie catar- 
rhale, avec phlyctènes. — Les yeux sont constamment comme 
noyés de larmes, — Larmes brûlantes etcorrosives, — *Agglutination 
nocturne des paupières. — Rougeur ei*gonflement des paupières , 
*et des bords des paupières. — *Dartre furfuracée aux pau- 
pières. — Frémissement des paupières. — *Vue trouble comme 
à travers un voile, ou comme s'il y avait du duvet devant les yeux. 

Oreilles. — Chaleur et rougeur brûlante des oreilles. — Gonfle- 
ment inflammatoire de V oreille, avec douleurs tensives, brû- 
lantes, ou même avec roideur douloureuse du cou au côté affecté; 
douleurs jusque dans Tépaule et le bras, chaleur au front et pres- 
sion au-dessus des yeux. — Tiraillements et élancements dans 
les oreilles, m douleurs crampoïdes, pressiveset expansives. — 
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Bourdonnement des oreilles , avec dureté de Touïe^ alternant avec 
tintementetsiffiementdansla tète.— ''Dartres humides aux oreilles. 

Nez. — Mauvaise odeur et fétidité devant le nez, parfois avec 
manque d'appétit. — Le nez est constamment humide. — Saigne- 
ment de nez , même le matin ; le sang est d*un rouge clair ou sé- 
reux, ou épais et noir. — *Éternummt fréquent y 'surtout le 
matin. -7 Coryza fluent avec sensibilité douloureuse des fosses 
nasales, en respirant Fair. — Coryza, avec sensation d'érosion 
sous le sternum. — '^Coryza sec, avec éternument fréquent. 

Fagk. — Chaleur fréquente et même continuelle du visage, parfois 
avec pulsation dans les joues et le front , et avec rougeur foncée 
de toute la face, envie fréquente d'uriner. — *»CoUperose. — 
Couleur grisâtre, terreuse, du visage. — Dartres furfuracées 
aux joues, aux paupières et autour de la bouche. — Douleur 
tractive, aiguë , au côté droit du visage, depuis la mâchoire jus- 
qu'à la tempe. — Sécheresse des lèvres, comme par une chaleur 
intérieure. — Boutons pustuleux au menton et â la joue ; ils se 
couvrent de croûtes jaunâtres. 

Dents, — *Douleurs tractives et tiraillements successifs dans ks 
dents, même le matin au réveil , et parfois avec douleurs dans le 
côté malade du visage , jusqu'à la tempe. — Allongement des 
dents. — Rougeur inflammatoire des gencives. 

Bouche et Gorge. — Langue pâle et flasque , avec accumulation 
d'une salive séreuse dans la bouche. — Sécheresse continuelle 
dans la gorge , avec soif ardente et fréquente. — Grattement et 
âpreté dans la gorge. — Douleur d'excoriation ou pression dans 
la gorge , en avalant. — Sensation d'étranglement douloureux au 
fond du gosier jusque dans la poitrine et le dos. 

Appétit et Estomac — Goût amer, surtout dans la gorge, et en 
avalant les aliments. — Goût fade de la bouche. — Perte entière 
de l'appétit, parfois avec langue pâle et flasque , accumulation de 
salive dans la bouche et soif ardente. — Renvois d'air et rap- 
ports aigres. — Nausées avec envie de vomir, salivation et fris- 
sons par tout le corps, ou avec sensation brûlante dans la bouche. 
— *Vomiturition, surtout le matin, à jeun, comme dans la 
grossesse, "et parfois avec vomissement d'eau et de^ mucosités, 
sécheresse du nez, chaleur et douleur pressive au front, soif et 
froid aux mains et aux pieds. — Vomissement d'eaux douceâtres 
le matin à jeun. — Oppression à l'estomac et à l'épigastre ^ qui 
rend la pression des vêtements insupportable. — ''Dureté dans 
la région du cardia, avec sensibilité douloureuse au toucher» — 
Pulsation dans la région stomacale , jusque dans toute la partie 
supérieure du corps, surtout pendant le mouvement. 

VENTaB. — Douleurs lancinantes et pressives dans la région hépa- 
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tique. — Sensation de plénitude et douleur de contusion au foie. 

— Douleur d'ijUcérationdans le ventre , en respirant et pendant le 
mouvement; ies douleurs empêchent parfois le sommeil de nuit. 

— Sensation douloureuse de froid dans le ventre , avec urines 
trop rares. — Ballonnement et tension du ventre, parfois avec ha- 
leine courte. -^ Douleur contractive dans le ventre, même la nuit, 
vers le matin, avec sensation comme si, dans la région ombilicale, 
il Y avait une masse dure contractée. — Élancements au ventre, 
se propageant parfois jusqu'aux parties sexuelles. — Coliques sem- 
blases <JMX douleurs d'enfantement , parfois avec fréquente envie 
d'uriner, mauvaise humeur et irascibilité , frissons après l'accès , 
et quelquefois même écoulement laiteux par le vagin. 

Belles et Urines. — Selles dures , sèches , difficiles , et seulement 
tous les 3 et 4 jours. — Plusieurs selles par jour. — Tiraillement, 
douleurs tractives aiguës et douleurs crampoïdes dans le rectum. 

— Diminution ou *augmentation e(ccesswe de la sécrétion des 
urines. — "^ Envie fréquente et urgente d'uriner, même la nuit, — 
Urines de couleur marron ou troubles. — Urines fétides , sans 
couleur. — Dépôt rougeâtre, ou blanchâtre , dans les urines. — 
Urines brûlantes , corrosives. 

Règles. — *Règles trop hâiives, de trop longue durée, et trop abon- 
dantes, avec écoulement d'un sang noir. — Avant les règles, 
spasmes abdominaux , tlueurs blanches , irritation et inquiétude , 
vomissement muqueux ou renvois écumeux , et ballonnement du 
ventre. — * Pendant les règles, dureté de Vouie, "sortie de vents 
fétides, constipation et incarcération de llatuosités, '^bourdonne- 
ment et bruissement dans la tète "avec douleurs pressives , co- 
liques, tranchées, maux de reins, frissons continuels ou sueur au 
dos et à la poitrine. — Après les règles , spasmes abdominaux , 
pression sur ies parties génitales , ûueurs blanches et ""beaucoup 
d'autres souffrances. — "'Métrorrhagies. — *Flueurs blanches, cor- 
rosives ou bénignes, parfois suivies d'épuisement et de fatigue, 
"surtout dans les jambes. — Douleurs crampoïdes dans les parties 
génitales extérieures. -^ Excoriation avec douleurs cuisantes 
entre les parties et les cuisses. — Élancements dans le vagin , 
comme produits par l'électricité. — Prunt voluptueux dans le 
vagin. ^— Désir au coït chez la femme , surtout le matin. — 
Après le coït , douleur d'excoriation et nodosité dure au col de la 
matrice , ou gonflement des parties génitales (de l'homme et 4e la 
femme) , avec douleurs brûlantes. — Chute du vagin. — Tiraille- 
ment et "^élancements dans les glandes mammaires. 

Larynx. — *Grattement et raucité dans la gorge, avec voix rauque 
et enrouée. — Toux sèches, excitée par un grattement dans la 
gorge, ou par un chatouillement dans les bronches. — '^Toux 
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sèche, sibilante. — *Toux avec haleine courte. — Toux, le soir, 
*»au lit. — Toux continuelle avec sommeil et frissons , suivis de 
chaleur sèche. — *Toux œnvulsive avec vomiïunïton, "surtout* le 
matin. — *Toux continuelle, rauque et creuse, excitée par une ac- 
cumulation de mucosités dans la gorge, el avec expectoration facile 
de mucosités blanchâtres, ^ou jaunâtres, et épaisses. — Les muco- 
sités expectorées ont parfois un goût douceâtre. — "^En toussant , 
émission involontaire d'urines, et ébranlement dans le ventre. 

PoiTRiNB. — * Haleine courte, parfois avec sensation de lourdeur 
dans la poitrine, 'et besoin de respirer profondément, ou avec 
douleur de meurtrissure dans la poitrine , en respirant. — *Res- 
piration difficile, anxieuse. — ^Élancements violents dans la poi- 
trine, dans la région du cceur, dans les côtés et dans les muscles 
intercostaux, parfois en respirant, ou avec suspension de la 
respiration ; ces élancements se manifestent même la nuit. — 
Douleur brûlante dans la poitrine, comme après avoir bu de 
Teau-de-vie; la douleur s'étend depuis le centre de la poitrine 
jusqu'à la gorge et la langue , et est accompagnée de chaleur, 
rougeur et tension au visage. 

Tronc bt Membres. — Maux de reins comme dans les douleurs d'en- 
fantement spasmodiques ; avec forte envie d'uriner et d'aller à la 
selle, "ou avec flueurs blanches. — Douleurs d'ulcération dans 
les vertèbres lombaires. — *Douleurs nocturnes au dos, plus 
fortes pendant le repos. — Élancements dans les muscles et les 
articulations des épaules. — Douleur de contusion aux bras. — 
Sensation paralytique douloureuse aux avant-bras et aux doigts. 
— Douleurs crampoïdes dans les coudes et les avant-bras. — Les 
mains sont roides, avec peau gercée. — Boutons à la main, avec 
prurit violent, surtout le soir au lit. — ^Dartres au coude, aux 
mains et aux doigts. — Douleur de luxation aux pouces. — Doigts 
morts. — Engourdissement des doigts. — Douleurs de fatigue 
dans les hanches et les jambes. — Douleurs tractives et lanci- 
nantes dans les cuisses, aggravées par le mouvement. — Douleurs 
de contusion et taches bleuâtres aux cuisses. — Douleurs dans les 
jarrets, comme par raccourcissement des tendons. — Lourdeur 
dans les jambes. — Douleurs tractives et lancinantes dans les 
jambes, alternant avec souffrances des yeux. — Douleurs de 
luxation dans les articulations des genoux et des pieds. — Dans 
le jarret, peau rouge , râpeuse, comme une dartre. — Tension et 
crampes aux mollets. — *Douleurs d'ulcération et sensation brû- 
lante à la plante des pieds. — "^Gonflement œdémateux des pieds 
depuis les orteils jusqu'aux mollets. -- Froid aux pieds. — Sueur 
des pieds. — ""Dartres aux malléoles. 
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